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PILF ACE. 	 IH(F ACE 

This study is based on family asset hold-
ings and indebtedness as estimated from the 
1977 Survey of Consumer Finances. It was 
hypothesized that the work status of a wife 
has an impact on family wealth. A knowledge 
of the wife's work effort over the period of 
her married life would have been a more 
appropriate basis from which to investigate 
this impact. In the absence of this informa-
tion, however, it was assumed that wives 
working at the time of the Survey were also 
working in previous years and vice versa. In 
spite of this rather arbitrary - albeit 
unavoidable - assumption, the results appear 
to be consistent with expectations. 

Mrs. G. Oja, Director, Consumer Income 
ii Expenditure Division, helped with the 

.ritial framework and consistently advised 

' 	
i'ing the analysis. Valuable suggestions 

1 coimnents by Roger Love on an initial 
rift led to substantial revisions. Miss 
.I. Podoluk reviewed the final draft and 

provided excellent comments. Their advice 
and coments are gratefully acknowledged. 
Also acknowledged is the technical support 
provided by Mike Sivyer, who retrieved and 
compiled the required data, Leo Bertrand, 
Elaine Corriveau and Jahel Aliard. 

The author is solely responsible for 
conclusions drawn and for any errors in 
interpretation. 

La présente étude, qui se fonde sur les esti-
mations de l'avoir et de la dette des families 
étabiies h partir de i'enquête sur les finances 
des consonvnateurs de 1977, est partie de i'hypo-
these selon laquelle Ia situation des épouses 
vis--vis i'activité influe sur Ia richesse des 
families. Pour mieux comprendre ce phénomène, ii 
aurait fallu étudier Is vie active des épouses 
pendant toute Is durée du manage. Or, comme nous 
ne disposions pam des renseignements nécessaires 
pour le faire, nous avons suppose que les épouses 
qui travaillaient au moment de l'enquête avaient 
également occupé un empioi mu cours des années 
antérieures, et inversement. Malgré cette hypo-
these plutôt arbitraire, bien qu'inévitable, lee 
résuitats de l'étude semblent concorder avec lea 
previsions. 

La directrice de la Division du revenu et des 
dépenses des consosinateurs, Mme C. Oja, a aide 
les responsabies de i'étude a définir ie cadre de 
travail et n'a pam cessé de les conseiller pen-
dant toute Ia durée de l'anaiyse. Lea suggestions 
et commentaires très utiles formulés par Roger 
Love ant permis de remanier en profondeur Is ver-
sion pravisoire du texte. Mile  3. Podoluk, pour 
ma part, a revu Ia version definitive et a pré-
senté d'excelientes observations. Nous sonwnes 
redevables ces personnes de leurs conseils at 
de ieurs comentaires. Nous tenons également 
remercier de leur soutien technique Mike Sivyer, 
qui a extrait et compile les dannées requises, 
mmmi que Leo Bertrand, Elaine Corriveau et Jahel 
Ailard. 

L'auteur assume l'entière responsabilité des 
conclusions tirées et de toute erreur d'interpré-
tation qui a pu se glimmer dens le texte. 
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1. INIRUDLJ[J JUN 

Over the last five decades, a major shift 
in the sex composition of the labour force 
has come about in most of the industrialised 
world. In Canada, about 19.6% of all females 
aged 15 years and over participated in the 
labour force in 1931. These females 
accounted for about 17% of the total labour 
force. Both of these proportions have moved 
upwards over the years so that, in 1976, 
44.6% of the female population aged 15 years 
and over was in the labour force while 37.8% 
of the total labour force consisted of 
females. 1  

The single most important part of this 
increase in female labour force participa-
tion comes from the entry of married women 
in the labour market. The statistics are 
indeed impressive. In 1931, only 3.5% of all 
married women were in the labour force; in 

1 0 76, this proportion had grown to 43.7%. In 
1051, only 10.0% of all females in the 
I1hour force were married women. In 1976, 
riarried women accounted for 62.0% of the 
total female labour force. The factors 
Iroiding to these major shifts are many: 
ianges in social attitudes especially of 
mployers towards the employment of married 
)nen, expanded demand and production of 

Here are differences of concept and 
)veraqe between the various historical 
itistics quoted in this and the next 

aragraph. The objective here is to draw 
attention to the remarkable degree, as 
opposed to the precision, of the change 
which has taken place. For relevant 
otatistics and details, see Married 
lemale Labour Force Participation: A 
Micro Study by Byron C. Spencer and 
Dennis C. Featherstone, Catalogue No. 
71-516, Occasional, Historical Estimates 
of the Canadian Labour Force by Frank T. 
1)enton and Sylvia Ostry, 1967, Catalogue 
No. 99-549, Historical - Labour Force, 
for Canada and Provinces, 1911-1971, 1971 
I'ensus Bulletin, Catalogue No. 94-702, 
arid Labour Force Participation Rates by 
Age and Sex and by Marital Status and 
Sex, 1971 and 1976, 1976 Census Bulletin, 

No.  

1 . INTRODUCTION 

Au cours des cing dernières décennies, ii 
s'est produit un chanqement important dens la 
structure par sexe de la population active de la 
plupart des pays industrialisés. Au Canada, en 
1931, environ 19.6% de toutes les femmes Agées de 
15 ens et plus faisaient partie de la population 
active, soit environ 1710 de l'ensemble. Ces pour-
centaqes ant tous deux auqmenté au fil des ens de 
sorte qu'en 1976, 44.6% des femmes agées de 15 
ans et plus faisaient partie de la population 
active et 37.8% de l'ensernble de la population 
active étaient des femmes 1 . 

Le facteur particulier le plus important de 
cette auqmentation du taux d'activité des femmes 
est l'entrée des femmes mariées sur le marcrié du 
travail. Les statistiques sont réellement impres-
sionnantes. En 1931, seulement 3.5% de toutes les 
femmes mariées étaient actives; en 1976, cette 
proportion était passée h 43.7%. En 1931, seule-
ment 10.0% de toutes les femmes dans la popula-
tion active étaient des fenirnes mariées. En 1976, 
les fecnmes mariées représentaient 62.0% de 
l'ensemble de la population active feminine. De 
nombreux facteurs ont contribué a ces importantes 
modifications: les chanqements dans les attitudes 
sociales, particulièrement des employeurs a 
l'égard de l'embauche de femmes mariées, Is 

1 Il y a des differences de concept et de cou-
verture entre lea diverses statistiques 
historiques citées dens Ce paragraphe et dens 
celui qui le suit. Nous nous intéressons mains 
ici è la precision des données qu'a l'impor-
tance du changeinent qui a eu lieu. Pour 
certains details et statistiques pertinents, 
voir Married Female Labour Force Participa-
tion: A Micro Study de Byron C. Spencer et 
Dennis C. Featherstone, n 0  71-516 au 
catalogue, hors série, Relevés chronoloqiques 
de la main-d'oeuvre canadienne de Frank T. 
Denton et Sylvia Ostry, 1967, no 99-549 au 
catalogue, Tableaux chronologiques - Popula-
tion active, Canada et provinces, 1911-1971, 
Bulletin du recensement de 1971, no 94-702 au 
catalogue, et Taux d'activité selon l'qe at 
le sexe, et melon l'état matrimonial et le 
sexe, 1971 et 1976, Bulletin du recensement de 
1976, no 94-8fl4 ii, rataloqiie. 
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demaride et Ia production accrue de hiens de 
consommation, l'invention d'économiseurs dp 
travail pour la maison et autres services au 
particuliers, lee meilleures conditions de 
travail, l'accès plus grand A l'instruction supé-
rieur, l'attente d'urie hausse constante du niveau 
de vie, et lee besoins airisi créés, l'ambition 
personnelle, etc. ont tous contribué 'a ces chan-
gements. Les causes de l'accroissement continu du 
nombre de femmes sur le marché du travail ont 
fai'c et font encore l'objet d'études approfon-
dies. Les effets de ces changements comportent 
aussi plusieurs facettes et couvrent pratiquement 
tout l'éventail socio-économique. 

1.1 Objectif 

Le present document vise un objectif très 
étroit et très limité. Ii ne traite pas des 
causes ou des facteurs determinants de l'activité 
des femmes sauf pour signaler certains rapports 
qui ressortent de l'analyse des données. Ii 
n'analyse qu'un seul aspect des consequences de 
l'activité des femmes. Ce document examine les 
repercussions du statut d'activité de l'épouse 
sur la richesse de la famille par une analyse de 
la richesse comparative des families économiques 
composées de couples manes, selon le statut 
d'activité des épouses, analyse fondée cur des 
données rerueillies mrs de l'Finquête stir les 
finances - rorisomrii-it etirs e 1fer I iiie au ru rut rips 
de 1977 2 . 

	

Deux uteri 	ndicateujrr; Irs pins 	iportarrirn 	cur is 
situation économique dun particulier ou dune 
unite familiale sont le revenu courant de cette 
unite et sa richesse, c.-'a-d., la difference 
entre son avoir total et sa dette totaie. Le 
revenu courant donne une idée de la situation 
financière d'une famille su cours d'une péniode 
donnée. Habituellement, on le caicule pour une 
année civile. Lh revenu donné indique la situa-
tion de la famille par rapport A d'autres famil-
ies pendant l'année étudiée et peut aussi donner 
certaines indications cur sa situation future. Ii 

2 Cette enquête recueiiie chaque année des 
données sur les revenus. bus lee deux ans, on 
rassemble des données connexes additionnelies 
pour ajouter 'a l'information de base sur les 
revenue. L'enquête de 1977 a recueilii des 
données cur l'avoir et la dette des families 
canadiennes. Ces données orit été publiées dans 
deux rapports: La repartition du revenu et de 
la richesse au Canada, 1977, no 13-570 au 
catalogue, et Revenu, avoir et dette des 
fanilles au Canada, 1977, no 13-572 au 
catalogue. Un document qui ne figure pas au 
catalogue, evaluation des données stir l'avoir 
et la dette des families, 1977 est aussi 
disponible. 

consumer goods, invention of labour-saving 
devices for domestic and other home ser-
vices, improved working conditions, greater 
access to higher education, expectations 
towards, and the needs of, a constantly 
risinq standard of living, a desire for 
greater personal fulfilment, etc., have all 
contributed to bring about these changes. 
The causes for the continuing increase of 
females in the labour market have been, and 
are being, extensively researched. The 
effects of the changes are equally multi-
dimensional and span practically the entire 
socio-economic spectrum. 

1.1 Ibjective 

The objective of this paper is quite nar-
row and limited. It does not enter the 
domain of the causes or determinants of 
female labour force participation except to 
point out some relationships suggested by 
the data analysed. Only one aspect of the 
consequences of female labour force partici-
pation is analysed. This paper investiqates 
the impact of wife's work status on family 
wealth through an analysis of the compara-
tive wealth position of economic families 
consisting of married couples by the work 
status of wives, using data collected in the 
Survey of Consumer Finances taken in the 
Spring of 1977. 2  

Two of the most important summary indica-
tors of the economic position of an indi-
vidual or a family unit are the current 
income of that unit and its wealth, i.e., 
total assets owned less total debts owed. 
Current income provides a measure of the 
family's financial position during a given 
time. Traditionally, it is calculated for a 
calendar year. A given income shows the 
family's position relative to other families 
in that year and may also provide some 
indication of its future position. There are 

This Survey collects data on incomes 
annually. In alternate years, the basic 
income information is supplemented by 
additional related data. The 1977 Survey 
collected data on assets and debts of 
Canadian families. These data have been 
released in two reports: The Distribution 
of Income and Wealth in Canada, 1977, 
Catalogue No. 13-570, and Incomes, Assets 
and Indebtedness of Families in Canada, 
1977, Catalogue No. 13-572. A non-
catalogued paper on the Evaluation of 
Data on Family Assets and Debts, 1977, is 
also available. 
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minor exceptions to this general statement 

S pl

for example, a family dependent on self-
oyment income might have incurred heavy 

lses in a particular year leading to a 
\ry small income or even a loss in that 
ir-1r. However, such cases are so few that 
they do not affect the overall shape of the 
income size distribution. Wealth or net 
worth, on the other hand, is calculated at a 
particular point in time and, in addition to 
a measure of the current financial strength 
of the family, it also provides an indica-
tion of the family's probable past position 
and its likely prospects in the future. 
Again, a family may have had to liquidate 
and lose most of its assets some time before 
the survey but these exceptions do not 
invalidate the general statement about the 
wealth of a family heinq an important indi-
cator of its financial strength. 

Both income and wealth of a family depend 
on several factors, one of the most impor-
tant of which is the work effort of the 
family. This work effort is undertaken pri-
marily by the husband or by both the husband 
and the wife in a husband-wife family. The 
purpose of this study is not to explain the 
size of wealth per se but to investigate, as 
far as possible, the effect of the work 
effort of the wife on the wealth of the 
family. This is done through a comparison of 
the wealth positions of the two groups of 
fnilies, i.e., those with working wives and 
those with non-working wives. 

1.2 Concepts 

flased on the data collected in the 1977 
Survey of Consumer Finances, this study 
analyses the impact of wife's work status on 
the wealth of husband-wife economic families 
with wives aged 15 to 64 years. 

An economic family, for the purposes of 
this study, consists of a married couple 
along with other persons who lived in the 
same household and were related to them by 
hinod, marriage or adoption at the time of 
the Survey. 

A wife's work status was classified as 
working if (i) she reported some earnings 
and some weeks worked in 1976, or (ii) she 
reported earnings amounting to at least 
$2,0EI0 but no weeks worked in 1976, or (iii) 

Ret 	FP[)O1t 	11' 	e1t11R1e 	n 17 	hut  

existe des exceptions mineures è cet 6nonc6 
general. Par exemple, une famille dépendant du 
revenu dun travail autonome peut avoir enreqis-
tré des pertes considérables mu cours d'une année 
particulière, de sorte qu'il se peut que son 
revenu soit trés faible ou même déficitaire su 
cours de cette année. Toutefois, ces cas sont si 
rares qu'ils n'infiuent pas sur Is structure 
générale de Is repartition des tailles de revenu. 
Par ailleurs, Is richesse, c'est-à-dire l'avoir 
net, est calculée A un moment précis et fournit, 
en plus d'une mesure de Is solidité financière 
actuelle de Is famille, urie indication de is 
situation probable de Is famille dans le passé et 
ses perspectives pour i'avenir. De plus, il se 
peut qu'une famille ait eu b liquider et perdre 
is plus qrande partie de son avoir quelque teinps 
avant l'enquête, mais ces exceptions n'affaihlis-
sent pas i'énoncé qénéral voulant que Is richesse 
d'une famille soit un indicateur important de sa 
solidité financière. 

Le revenu et is richesse d'une famille 
dependent tous deux de plusieurs facteurs, dont 
un des plus importants est le travail que faiL is 
famille. Ce travail est effectué par l'époux sur-
tout, ou par l'époux at l'épouse dans une famille 
époux-épouse. Le but de is présente étude n'est 
pas d'expliguer is taille de Is richesse même, 
mais d'étudier, dans Is mesure du possible, 
l'effet du travail de i'épouse sur Is richesse de 
Is famille. A cette fin is richesse de deux 
groupes de families, celles oi i'épouse tra-
vaille, et celles oii l'épouse ne travaille pas, 
est mise en comparaison. 

1.2 Concepts 

Fondée sur les données de i'Enquete sur les 
finances des consommateurs de 1977, Is présente 
étude analyse les repercussions du statut 
d'activité de l'épouse sur la richesse des 
familles économiques époux-épouse oj les épouses 
sont âgées de 15 a 64 ans. 

Aux fins de is présente étude, Is familie éco-
nomigue comprend un couple mane et les autres 
personnes qui habitaient le mème loqement et qui 
lui étaient unies par fiiiation, manage ou adop-
tion au moment de l'enquête. 

On a considéré comme actif le statut d'activi-
té de i'épouse quand (i) elle déclarait avoir 
gaqné des certains gains et travailié un certain 
nombre de semaines en 1976, ou (ii) elle 
dériarait des gains d'au moms $2,000 mais aucune 
;mmnnl,me tinvui 	1m 	en 1 	-, on 	ill 
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was an unpaid family worker at the time of 
the Survey. 3  

Wealth or net worth is defined as the 
difference between total assets owned and 
total debts owed. 

Total assets consist of deposits and 
savings certificates in chartered banks, 
trust companies and other institutions, cash 
on hand, Canada Savings Bonds, other Covern-
inent of Canada bonds, all other bonds, 
publicly traded stocks and shares, mort-
gages, loans to other persons and busi-
nesses, amounts (including accrued interest) 
in Registered Retirement Savings Plans and 
Registered Home Ownership Savings Plans, 
other financial assets such as trust funds, 
cars, market values of owner-occupied homes 
and vacation homes, and equities in other 
real estate and in business, farm and pro-
fessional practices. 4  

Total debt consists of money owed on 
credit cards issued by banks and other uni-
versal credit cards, charge accounts and 
instalment debts, bank loans secured by 
stocks and bonds and household goods, stu-
dent loans, all other bank loans, loans from 
sales finance and consumer loan companies, 
credit unions and caisses populaires, other 
institutions such as savings banks, life 
insurance companies, other miscellaneous 
debts and mortgage debt on the owner-
occupied homes and vacation homes. 

Income, used as a classifying variable in 
the analysis, consists of money income 
received in 1976 from wages and salaries 
(before deductions for taxes, social secu-
rity contributions, etc.), net income from 
farm or non-farm self-employment including 
income from roomers and boarders, investment 
income (bond and bank interest, dividends, 

For a detailed explanation of the 
criteria used to select the universe and 
to define wifes work status, see 
Appendix A. 
Definitions of various asset and debt 
items are provided in Appendix A. The 
Appendix also provides an explanation for 
the inclusion of business, farm and 
professional equities in total assets. 

déclaré aucun gain en 1976 mais était un tm-
vailleur non rémunéré d'une entreprise familir 
au moment de l'enqu8te 3 . 

La richesse ou Pavoir net est défini comme i 
difference entre l'avoir total et la dette 
totale. 

L'avoir total comprend les dépôts et certifi-
cats d'épargne dans les banques b charte, socié-
tés de fiducie et autres institutions, Uarqent 
liquide, les obligations d'eparqne du Canada, 
dautres obliqations du qouvernement du Canada, 
toutes lea autres obligations, lea actions et 
parts néqociables sur le marché, les hypothèques, 
les prets des particuliers ou b des entre-
prises, les montants (y compris les intérêts 
courus) investis dans les regimes enregistrés 
d'éparqne-retraite et les regimes enreqistrés 
d'épargne-logement, les autres avoirs financiers 
tels que les fonda de fiducie, lea automobiles, 
la valeur marchande des residences occupées par 
le propriétaire et des maiaons de villéqiature, 
les parts dintérêts irnrnobiliers, commerciaux, 
agricoles ou professionnels 4 . 

La dette totale comprend les sommes impayees 
sur les cartes de credit émises par lea banques 
et autres cartes universelles, sur les comptes de 
credit et dachat b temperament, les emprunts 
bancaires qarantis par des actions, des oblig-
tions et des biens menagers, les prets aux étu-
diants, tous les emprunts bancaires, les emprunts 
des sociétés de financement des ventes et dp' 
prëts a la consornmation, des caisses dépargne et 
de credit, d'autres institutions telles que les 
banques d'épargne, les compagnies d'asaurance, 
d'autres dettes diverses, et lea dettes hypothé-
caires sur le logement occupé par son proprié-
taire et lea maisons de villégiature. 

Le revenu, qui sert de variable de classifi-
cation clans cette analyse, comprend Is revenu 
monétaire obtenu en 1976 des salaires et traite-
merits (avant lea retenues pour impôt, les cotisa-
tions b la sécurité sociale, etc.), le revenu net 
provenant dun emploi autonome, agricole ou non 
agricole, y compris le revenu provenant de ihé-
berqement de chambreurs et de pensionnaires, les 

L'explication détaillée des critères utilisés 
pour choisir Punivers et définir le statut 
d'activité de Pepouse para!t A lannexe A. 

L'annexe A donne la definition des divers 
postes d'avoir et de dettes. On y trouve aussi 
une explication de linclusion des parts 
dintérêts commerciaux, agricoles et profes-
sionnels clans Favoir total. 
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• '.), transfer payments (unemployment in- 
:Rncebenefits, old age pensions, family 
towances, etc.), private pensions and 

fher miscellaneous income. 

1.3 Limitations 

The relationships established and the 
conclusions drawn in this study are valid 
insofar as they are derived from the survey 
data analysed and the concepts employed. 
However, it is important to recognize cer-
tain limitations imposed by these concepts 
and the static nature of the Survey inquiry. 

(a) In spite of major chanqes in female 
labour force patterns, there remain 
significant differences between male and 
female labour force behaviour. A survey 
taken in 1973 showed the following work 
patterns for heads and wives in economic 
families: 

revenue de placement (mntérêts sur lee dépôts 
bancaires at les obligations, dividendes, etc.), 
lee transferts (prestations d'assurance-chômaqe, 
pensions de retraite, allocations familiales, 
etc.), pensions privées at autres revenue divers. 

1.3 Limitations 

Les rapports at les conclusions que renferme 
Ia présente étude sont valohies pour autant 
qu'ils découlent des données d'enquete analysées 
at des concepts utilisds. Toutefois, il est 
important de reconnaltre l'existence de certaines 
limitations imposées par ces concepts at par Is 
nature statique de l'enquete. 

a) Malqré les iniportanis chanqements des corn-
portements d'activité des femmes, ii reste 
encore des differences consxdérablpg entre ces 
comportements et ceux des hommes. Une enquête 
menée an 1973 a révélé les comporternents de 
travail suivants pour les chefs at lee épouses 
de families économiques: 

TABLE 1.1. Percentage 	Distribution 	of 	Economic 	Fiiily 	Heads 	and Wives by 	&miber of Year8 in, 	and 
Nature of Attctment to, Labour Forc, Spring 19731 

TA&EALJ 1.1. Repartition an pourcentage des chefs at des épouses de families Cconomiques, selon Is 
nombre d'années d'ectivitd at Ia nature de l'ectivit4, printemps 1973 1  

eads - Chefs Wives - fpouses 

Percentage 	Average 	Percentage Average 
distribution 	aqe distribution age 

Act ivités 
Repartition 	Age Repartition Age 
an pourcentaqe 	moyen 	an pourcentaqe moyen 

Niaber of years - Nothre d' annéea 
4 years and under - ans ou mains 5.4 	25.9 26.2 29.9 

5-9 years - ans 13.5 	28.9 29.6 32.2 10-19 years - ans 25.7 	34.4 28.8 39.8 20 years and over - ans at plus 55.4 	50.6 15.4 50.0 

Nature of attachment - Nature de 
l'activitC 

Continuous - Continue 92.9 	42.1 60.4 34.6 Discontinuous - Discontinue 7.1 	43.3 39.6 39.5 

Total 100.0 	42.2 100.0 36.5 
1 	The statistics relate to economic 	family heads and wives who reported having received earned income 

in 	1972. 	The 	"heads" 	are 	primarily 	husbands 	but 	a 	very 	small proportion 	consistinq 	of females headinq 	non-husband-wife 	economic 	families 	is 	included. 	For 	details, see 	Table 1 	in Earnings and Work Histories of the 1972 Canadian Labour Force, Catalogue No. 13-557. 1 es stat istiques ont 	trait 	aux chefs et aux épouses de families dconomiques gui ont dCclarC avoir 
"chefs" ouché un revenu qaqné an 1972. Les sont surtout des époux rnais comprennent 	aussi une tree 

	

iible 	

proportion 	de 	femmes 	b 	Is 	tête 

	

'pouse. 	Pour 	plus 	de 	details, 	le voir 
de 	families économiques 
tableau 

non composées d'un époux at 	d'une 
1 	dans Gains at antécédenta professionneja de Is population active cki Canada an 1972, no 13-557 au catalogue. 
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These data clearly show the relatively 
high frequency of movement in and out of 
the labour force among wives. The 1977 
Asset and Debt Survey data, which form 
the basis for this study, provide only a 
still picture of families at the time of 
the Survey, i.e., in the Spring of 
1977. It does not tell us of the forces 
which moved families over time to this 
position. This has serious implications 
for the concept of "working-wife'. Under 
the methodology used, a family will be 
classified among "working-wife families' 
even if the wife worked only during 1976 
and never before during her married 
life. The converse is also possible 
where a wife might have worked through-
out her married life except in 1976. 

The Survey data do not provide any 
information about consumption patterns. 
There are indications from other sources 
that families with working wives have 
higher consumption expenditures. This 
would mean that differences between 
average wealth holdings of working-wife 
families and non-working-wife families 
may not estimate the true extent of the 
effect of wife's work status. 

This estimate will be even weaker if we 
assume that the expenditure of working-
wife families on consumer durables, 
which are not included in the concept of 
wealth, are higher. Except for cars, no 
information was collected on the value 
of consumer durables such as colour 
televisions, 	recreational 	equipment, 
household furnishings and eguipment, 
etc. Also excluded from assets is the 
value of jewellery, art, stamps, coins, 
etc. The values of owner-occupied homes 
and 	automobiles 	indicate that 	the 
working-wife families spend, on the 
whole, more on these assets than the 
non-working-wife families. The expen-
diture of the former families on the 
excluded consumer durables and assets 
is, therefore, likely to be higher. 
Moreover, a significant part of the 
income of many working wives may also go 
towards defrayinq the substantial costs 
of higher education of their children. 

It is also possible that some families 
reach a "saturation" or "financial 
security" point once they have accumu-
lated a certain amount of savings or 
wealth. Above this so-called "satura-
tion" or "security" point, they begin to 
"enjoy" life by consuming a major part 

Ces données démontrent clairement la fréqueni 
relativement élevée des modifications dii 

statut d'empioi des épouses. Les données di 
l'Enguête sur i'avoir et les dettes de 1977, 
sur lesguelles est fondée is présente étude, 
ne donnent qu'une image statigue des families 
au moment de l'enguete, c.--d., mu printemps 
de 1977. Elles ne renseignent pas sur les 
forces gui, mu fil des ans, ont conduit les 
families cette situation. Ce fait a des 
implications sérieuses pour ie concept de 
"l'épouse gui travailie". En raison de is 
méthodologie que nous utilisons, une famille 
sera classée parmi les "families oü l'épouse 
travailie" même si celle-ci n'avait jamais 
travaillé depuis son manage, sauf en 1976. 
L'inverse est aussi possible, c.--d., qu'une 
épouse peut avoir travaillé tout mu long de sa 
vie conjugale, sauf en 1976. 

Les données de l'enquete ne fournis5ent aucun 
renseignement sur is structure de is consom-
mation. 	Selon 	des 	indications provenant 
d'autres sources, les familles oj l'épouse 
travaille ont des dépenses de consommation 
plus élevées. Par consequent, ii se peut que 
les differences entre la richesse moyenne des 
families oi l'épouse travaille et celle des 
families oii l'épcuse ne travaille pam n'in-
diguent pas la veritable portée de l'effet du 
ststut d'emploi de l'épouse. 

La validité de cette estimation est encore 
affaiblie Si nous supposons que les dépensi-i 
en biens de consommation durables des famillee 
o'u l'épouse travaille, bien qu'ils ne soient 
pas compris dans ie concept de la richesse, 
mont plus élevés. Sauf pour les automobiles, 
aucun renseignement n'a été recueilli sur la 
valeur des hiens durables tels que les telé-
couleurs, le materiel récréatif, les mneubles 
et l'éguipement de ménaqe, etc. La valeur des 
bijoux, oeuvres d'art, timbres, monnaie, etc. 
est aussi exelue de l'avoir total. La valeur 
des residences occupées par le propriétaire et 
des automobiles indique que dans l'ensemble, 
1mm families oO l'épouse travaille dépensent 
davantage pour ces biens que les families oü 
l'épouse ne travaille pas. Par consequent, ii 
est probable que les dépenses au titre des 
biens durables et des avoirs excius sont plus 
éievées dans le cas des families oZi l'épouse 
travaille. De plus, ii so peut que de nom-
breuses épouses gui travaillent consacrent une 
partie considerable de leur revenu mu paiement 
des frais élevés de l'instruction supérieur de 
leurs enfants. 

Ii se peut aussi que certaines families 
atteignent un point de "saturation" ou de 
"sécurité financière" lorsqu'elles ont accu-
mule un certain montant d'économies ou de 

richesses. Au-delb de ce point, elles corn-
mencent b "profiter" de la vie en utilisant 
une partie importante du dollar marginal de 



- 21 - 

f 	the 	marginal 	dollar 	of 	income 	on revenu 	pour 	la 	consommation 	courante, 	peut- 
ii'rent 	consumption, 	perhaps, 	of 	more être en s'adonnant b des activités culturelles S 	)ensive 	cultural 	and 	recreational et 	a des 	loisirs plus coOteux. 	Si 	cette hypo- 
orsuits. 	If 	this 	hypothesis 	were 	true, these 	était 	vroie, 	elle 	aurait 	pour 	effet 	de 

it 	would 	then 	reduce 	the 	effect 	of réduire 	les 	repercussions 	de 	l'activité 	des 
working 	wives 	measured 	through 	the épouses mesurée 	en 	terrne de 	difference 	entre 
difference 	in 	the 	wealth 	holdings 	of la richesse des 	familles oi i'épouse travaille 
working-wife 	and 	non-working-wife et de celles oLi 	l'épouse ne travaille pam. 
families. 

(e) Finally, 	it 	should 	also 	be 	recognized e) 	Enfin, 	ii 	faut 	aussi 	reconnaltre que 	les don- 
that 	the 	data 	analysed 	relate 	to 	mone- nées analysées ont 	trait 	mu 	revenu monétaire, 
tary 	income, 	assets 	and 	debts 	of 	fam- b 	l'avoir 	et 	a 	la 	dette 	des 	familIes. 	On 
ilies. 	The effect of the 	work 	status of traite 	de 	l'effet 	du 	statut 	d'emploi 	des 
wives 	is 	discussed 	in 	terms 	of 	dif- épouses 	en 	terine 	des 	differences 	dans 	ces 
ferences 	in 	these 	monetary 	variables, variables 	monétaires. 	Toutefois, 	ii 	ne 	faut 
The 	results, 	however, 	should 	not 	be pam 	faire dire 	aux 	résultats que 	l'épouse qui 
interpreted 	to 	mean 	that 	the 	wife 	who ne 	fait 	pas partie de 	la population 	active ne 
does not participate in the labour force "travaille" 	pas 	at 	que 	cette 	épouse 	"qui 	ne 
does 	not 	"work" 	and 	that 	this 	"non- travaille 	pam" 	ne 	contribue 	pam 	mu 	bien-être 
working" wife does not contribute to the de 	sa 	famille 	simplement 	en 	raison 	du 	fait 
welfare of the 	family 	simply because no qu'on ne peut attribuer de valeur monétaire mu 
monetary 	value 	can 	be 	placed 	on 	her travail qu'elle accomplit a Ia maison. 
services or work at home. 

1.4 Organization 1.4 Organisation 

Section 2 describes 	the analytical 	model La partie 2 	décrit 	le modèle 	analytique 	b 	la 
which 	forms 	the 	basis 	for 	most 	of 	the base 	de 	la 	majeure 	partie 	de 	l'analyse 	et 	pré- 
analysis 	and 	presents 	regression 	estimates sente 	des 	estimations 	réalisées 	par 	regression 

the 	impact 	of 	wife's 	work 	status 	on des 	repercussions du 	statut 	d'emploi 	de l'épouse 
f 	, 	debts and wealth of families. sur 	l'avoir, 	la 	dette et 	la 	richesse 	des 	famil- 

les. 

analyses in the remainder of the 
are based on cross-tabulated data from 

the Survey. Section 3 first presents statis-
tics on the incidence of work among wives by 
selected characteristics and then examines 
the total assets, debts and wealth positions 
of working-wife and non-working-wife eco-
nomic families. The impact of wife's work 
status is estimated through standardization 
controlling for the effects of life cycle 
and income differences. Section 4 provides 
an analysis of a few important asset and 
debt items by wife's work status and con-
cludes by a description of the composition 
of assets and debts of working-wife and non-
working-wife families. 

Les analyses contenues dans le reste de ce 
document se fondent sur des données recoupees de 
l'enquete. La partie 3 présente d'abord des don-
nées statistiques sur la frequence de l'activité 
chez les épouses selon certaines caractéristi-
ques, puis examine la situation en avoirs, dettes 
et richesse des familles économiques oij l'épouse 
travaille comparativement b celie des familles oj 
l'épouse ne travaille pas. On évaiue les réper-
cussions du statut d'activité de l'épouse par le 
contrOle de normes visant les effets du cycle 
vital et les écarts de revenus. La partie 4 fait 
l'analyse de quelques postes importants de 
l'avoir et de La dette melon le statut d'activité 
de l'épouse et Se termine par une description de 
la composition des avoirs et des dettes des 
families oü l'épouse travaille et des families oü 
i'épouse ne travaille pas. 

Section 5 divides working-wife families 
into full time and part time working wives 
and compares the Financial position of the 
two groups of working-wife families. Section 
6 presents a brief historical perspective by 
bringing into picture data collected in the 
1970 Survey of Consumer Finances. 

Finally, Sectinn 7 provides a summary of 
the di scuasi on anti the ma in ronr los ions 

La partie 5 répartit les families ob l'épouse 
travaille en deux groupes melon La nature de 
l'activité (plein temps ou temps partiel) et com-
pare la situation financière de ces deux groupes 
de familles. La partie 6 donne un bref aperçu 
historique en introduisant des données réunies 
lors de l'Enquête sur les finances des consom-
mateurs de 1970. 

Enfin, Ia partie 7 resume l'analyse rt en tire 
lea prinnipalts; rondos; aria. 
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2. IMPACT OF WIFE'S WORK STATUS ON FAMILY 
WEALTH - REGRESSION ESTIMATES 

To estimate the effect of work status of 
wives on the wealth of their families, it is 
necessary to establish the existence of some 
functional relationships between wealth and 
other variables. Section 2.1 discusses some 
of these relationships and describes the 
model which forms the basis of the analysis 
in this paper. This is followed, in Section 
2.2, by regression estimates of the impact 
of wife's work status on the assets, debts 
and wealth of families. 

2.1 Analytical Model 

Wealth, at any given time, is the differ-
ence between total assets owned and total 
debts owed. Wealth or net worth at a par-
ticular time is defined as the net savings 
from past income accumulated over a period 
of time. 5  Total savings increase as the 
time over which savings have been accumu-
lated increases. This is true even if the 
rate of savings from current income remains 
static over a period of time. However, it is 
a well established phenomenon that both 
income and expenditure of a family unit vary 
over the life cycle of the family. Accord-
ingly, the rate of savings also varies. 
Furthermore, it is also well established 
that, because of several factors, both the 
current income and the current expenditure 

This statement requires qualification in 
that it assumes that all families hold 
more or less an egual amount of wealth at 
the start of their life cycle. Thus, the 
analytical model ignores the effect of 
inheritances. Studies elsewhere indicate 
that in the very high income/wealth 
groups, a significant proportion of 
wealth is inherited. (See, for example, 
"The Accumulation of Household Wealth 
over the Life-Cycle: A Microdata Analy-
sis" by Edward N. Wolff in The Review of 
Income and Wealth, Series 27, No. 1, 
March 1981, pages 75-96, and "The Distri-
bution of Wealth and the Individual Life-
cycle" by A.B. Atkinson in Oxford 
Economic Papers, Volume 23, No. 2, July 
1971, pages 239-254.) However, since the 
purpose of this paper is to compare 
wealth holdings of working-wife and non-
working-wife families (and not a 
discussion of the inequality of wealth 
distribution as such), the methodology 
adopted provides a measure of the impact 
of wife's work status on family wealth. 

2. REPERCUSSIONS DU STATUT D'ACTIVITE Of L'EPOUSI 
SUR LA RIHESSE DI I A FA11I t F - VAt 111115 
ESTIMEES PAR REGRESSION 

Afin d' évaluer 	1 'efl 1 	iii 	I it 	I iv i I 

des épouses sur la richesse de leuxs fdfrIill.es, il 
faut établir l'existence de certains rapports 
fonctionnels entre la richesse et d'autres vari-
ables. La partie 2.1 traite de quelques-uns de 
ces rapports et décrit le modèle qui sert de base 

l'analyse que renferme le present document. 
Ensuite, a la partie 2.2, on trouve des évalua-
tions obtenues par regression des repercussions 
du statut d'activité de i'épouse sur l'avoir, is 
dette et la richesse des families. 

2.1 ModBle analytigue 

La richesse, b tout moment donné, est la dif-
férence entre l'avoir total et la dette totale. 
La richesse, ou l'avoir net étsbli un moment 
précis, est définie comae étant 1'eparqne nette 
provenant de revenus passes et accurnulée au cours 
d'une certaine p6riode 5 . L'épargne totale auq-
mente de pair avec le temps pendant lequel elle a 
été accumulée. Ce fait demeure même si le taux 
d'épargne du reveriu actuel demeure statique pen-
dant un certain temps. Toutefois, ii est bien 
connu que les revenus et les dépenses d'une unite 
familiale varient tous deux su cours du cycle 
vital de la famille. Le taux d'éparqne vane donr 
lui aussi. De plus, c'est un fait reconnu égale-
ment gu'en raison de plusieurs facteurs le revenu 
courant et les dépenses courantes augmentent 
qénéralement avec l'âge pour atteindre un sommet 

Cet énoncé appelle certaines reserves du fait 
qu'il suppose que toutes les families détien-
nent une richesse plus ou moms égale au debut 
de leur cycle vital. Ainsi, le modèle analy-
tique ne tient pas compte de l'effet des 
heritages. Certaines etudes indiquent que, 
dans les groupes 6 revenu/richesse très élevé, 
une proportion considerable de la richesse 
provient d'héritages. (Voir, par exemple, "The 
Accumulation of Household Wealth over the 
Life-Cycle: A Microdata Analysis" d'Edward N. 
Wolff dans The Review of Income and Wealth, 
série 27, n0  1, mars 1981, pp.  75 è 96, et 
"The Distribution of Wealth and the Individual 
Life-cycle" d'A.B. Atkinson dans Oxford Econo-
mic Papers, vol. 23, no 2, juillet 1971, pp. 

254.) loutefois, puisque le but de cette 
étude est de comparer la richesse des familles 
oü l'épouse travaille et des families oi elle 
ne travaille pas (et non pas de traiLer de 
l'inéqalité de la repartition de la richesse), 
is méthodoloqie adoptée fournit une mesure des 
repercussions du statut d'activité de l'épouse 
sur is richesse de la famille. 



enerally increase with age to a peak in the 
ippermiddle ages. However, the rate of 
increase in the two variables is such that 
the expenditure to income ratio continues to 
tirop over the life cycle. 6  Given this 
tendency, the family wealth is likely to be 
larger as the period over which the accumu-
lation of savings takes place increases. 

The relationship of family assets, debts 
and wealth to family life cycle is clear 
from the data in Table 2.1. The age of wife 
has been used as a proxy for the family life 
cycle throughout the analysis in this 
paper. It should be noted from the data in 
the table that the nature and strength of 
the relationship of assets to age differs 
from that of debts to age. Total assets 
increase as the family moves up the life 
cycle, but reach a peak in 45 to 54 year 
group. The total debt, on the other hand, 
peaks at a very early age and then drops 
continuously. Thus, the effect of life cycle 
on wealth is much more pronounced. Rising 
assets and declining debts over the life 
cycle increase the difference between assets 
and debts as age increases and, thus, lead 
to faster growth in wealth over the life 
cycle. In view of this relationship, it can 
he stated that family assets (A), debts (D) 
nd wealth (W) are related to family life 

'H C'. 

I 
Al D I Wf(LC). 

Family assets, debts and wealth show a 
similar relationship with family income. The 
difference between current income and cur-
rent expenditure amounts to current 
savings. Positive savings take the form of 
an asset (e.g., bank account, equity in 
home, etc.), while negative savings take the 
form of a debt or reduction of assets (e.g., 
bank loan, mortgage on home, etc.). It is 
generally accepted that expenditure to 
income ratio of a family is normally less 
than unity and decreases as income 
increases. Thus, ceteris paribus, the higher 
the income the larger is likely to be the 
amount of assets. While the relationship of 
assets (positive savings) to income is 
direct and clear cut, the relationship of 
debts at any given time is not so precise. 
Firstly, expenditure of a family depends on 
its income insofar as this income acts as a 
budget constraint. In cases of very low 
income, a family's current expenditure may 
exceed its current income leading to nega-
tive savings or debt. However, given the 
fHeiily income, family expenditure will de-
r'nrl on several factors such as family size, 

'e, for example, data in Table 9 in 
Urban Fanily Expenditure, 1976, Catalogue 

62-547. 
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vers Is fin de Page mOr. Toutefois, Is taux 
d'auqmentation de ces deux variables eat tel que 
le rapport dpenses-revenus continue de baisser 
au cours du cycle vita1 6 . Per consquent, Is 
richesse d'une faniille crotra prohablement a 
mesure que s'étendra Is période d'accumulation de 
1 'épargne. 

Le rapport entre l'avoir, Is dette at Is 
richesse dt une  famille, d'une part, et le cycle 
vital de Is famille, d'autre part, ressort 
clairement des données présentes au tableau 
2.1. L'analyse comprise dans ce document utilise 
l'âqe de l'pouse pour indiquer l'étape du cycle 
vital de Is famille. L'étude des données du 
tableau révèle que Is nature et Is force du rap-
port avoir-âqe different de ceux du rapport 
dette-ãge. L'avoir total crolt avec le cycle 
vital de Is faniille, mais atteint son sommet dans 
re groupe des personnes âgées de 45 a 54 ans. Par 
contre, Is dette totale atteint trés tOt son som-
met puis dcline continuellement. Ainsi, l'effet 
du cycle vital sur Is richesse est beaucoup plus 
prononcé. L'accroissement de l'avoir et Is dimi-
nution de Is dette au cours du cycle vital 
creusent l'cart entre l'avoir et Is dette au fur 
et b mesure que l'âqe avance et, par consequent, 
entralne une croissance plus rapide de Is riches-
se au cours du cycle vital. rtant donné ce rap-
port, on peut dire que l'avoir (A), Is dette (D) 
et Is richesse (R) d'une famille sont lies b son 
cycle vital (CV). Du, 

(1) 	A I D I R = f (CV). 

Un rapport semblable existe entre l'avoir, Is 
dette et Is richesse de Is famille et le revenu 
de Is famille. La difference entre Is revenu cou-
rant et Is dépense courante représente l'éparqne 
courante. L'epargne positive prend Is forme d'un 
avoir (par ex., compte en banque, valeur nette du 
loqement, etc.), alors que I'eparqne negative 
prend Is forme d'une dette ou d'une reduction de 
l'avoir (par ex., emprunt bancaire, prêt hypo-
thécaire sur le logement, etc.). On convient 
géneralement que Is rapport entre lea dépenses et 
les revenus d'une famille est normalement infe-
rieur a l'unitë et diminue au fur at a mesure que 
Is revenu auqmente. Ainsi, toutes choses étant 
eqales par ailleurs, plus le revenu eat 4lev6, 
plus grand est probablement I'avoir. F3ien que Is 
rapport entre l'avoir (eparqne positive) et le 
revenu soit direct et clair, Is rapport avec is 
dette a un moment donné n'est pas aussi net. Pre-
mièrement, les dépenses d'une famille sont fonct-
ion de son revenu 51 ce dernier sert de restric-
tion budgetaire. Dana Is cas de revenu trés 
faible, Is dépense courante d'une famille peut 
dépasser son revenu courant, ce qui entralne une 
eparqne negative ou une dette. Toutefois, pour un 
revenu familial donnC, Is d4pense de Is famille 

Voir, par exemple, les données du tableau 9 
dana Dépenses des families urbaines, 1976, no 
62-547 au cataloque. 
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TABLE 2.1. Average Total Assets, Debts and Wealth of Husband-wile Iconomic Families, by Wife's Aqe and 
by 1976 Family Income, Spring 1977 

TABLEAU 2.1. Pyennes de l'avoir total, de Ia dette totale et de Ia richesse den Families ec000miques 
époux-épouse, selon l'âge de l'épouse et le revenu fniliaI en 1976, printemps 1977 

Sample Estimated Average Average Average 
Wife's age/ size ntjuber total total wealth 
family income assets debts 

Age de lépouse! Taille de Nombre Avoir Dette Richesse 
Revenu familial iéchan- estimatif total totale moyerrne 

Lilian moyen moyenne 

'000 $ 

All families - Toutes les families 8,033 4,692 71,144 12,601 58,543 

Wife's age - Age de l'épouse 

15-24 years - ans 1,009 607 29,525 13,284 16,241 
25-34 years - ans 2,442 1,458 60,425 17,361 43,065 
35-44 years - ans 1,839 1,051 85,297 14,424 70,873 
45-54 years - ans 1,580 944 92,720 8,606 84,114 
55-64 years - ans 1,163 633 80,062 3,916 76,146 

Family income - Revenu familial 

Under $5,000 - Mains de $5,000 343 171 60,097 6,626 53,471) 
$ 5,000-$ 6,999 340 172 39,336 4,301 35,03) 

7,000- 10,999 933 491 44,343 6,059 38,284 
11,000- 14,999 1,300 712 45,484 8,859 36,625 
15,000- 19,999 1,770 1,053 52,569 12,053 40,516 
20,000- 24,999 1,343 852 60,608 15,312 45,296 
25,000- 34,999 1,294 836 79,313 15,045 64,267 
35,000 and over - et plus 705 403 221,047 23,877 197,171 

I 

tastes, availability of credit, etc. It 
appears that families with workinq wives 
have generally higher expenditures than 
comparable non-working-wife families. How-
ever, this additional expenditure is less 
than the additional income generated by 
wives. Secondly, most debts are indirectly 
related to income through assets. The short 
term debt, being mostly consisner debt, is a 
function of current income while most long 
term debt is often secured by an existing 
asset and is incurred to be defrayed from 
future income. However, future income is 
related to current income in that, as a 
general rule, future income is expected to 
be higher than current income. Thus, ceteris 
paribus, it may be expected that the higher 
the income the larger is likely to be the 
total debt of a family. 

depend de plusieurs facteurs tels que ma taille, 
ses goCits, is disponibilité du credit, etc. Ii 
semble que les families oi l'épouse travaille ont 
généralement des dépenses pius élevées que ceiles 
des families comparables ob i'épouse ne travaille 
pas. Toutefois, cette dépense supplémentaire est 
moms importante que ie revenu supplémentaire 
gagné par les épouses. Deuxièmement, ia piupart 
des dettes sont liées indirectement aux revenus 
par le biais des avoirs. Comae ia dette b court 
terme est surtout une dette A la consommation, 
elle est fonction du revenu courant, alors que 
ies dettes long terme sont souvent des emprunts 
garantis par un avoir existant et devant être 
remboursés sur le revenu futur. Toutefois, le 
revenu a venir est lie au revenu courant en ce 
sens qu'en general on s'attend a ce que ie pre-
mier soit plus éievé que l'autre. Ainsi, toutes 
chases étant égaies par ailleurs, on peut s't-
tendre b ce que la dette totale dune famille 
soit fonction du niveau de son revenu. I 
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Lea donndes du tableau 2.1 nous montrerit ce 
rapport entre I'avoir, Is dette et Is richesse, 
et le revenu familial. Ce rapport positif entre 
le revenu et Ia richesse n'existe pas dans les 
deux premieres tranches de revenu en raison, 
comme on le verra plus Lard, des differences dans 
les profils d'ãqe, et de l'.importance très grande 
des parts d'intérêts commerciaux, aqricoles et 
professionnels dans ces qroupes 7 . Contrairement 
au rapport avec l'âge, oti l'avoir auqmenle et Ia 
dette diminue au cours du cycle vital, l'avoir et 
Is dette augmenlent ciénéralement de pair avec le 
revenu. En fait, au-delà d'un certain niveau de 
revenu, le rythme d'accroissement de l'avoir 
devient très rapide. De plus, l'accroissement 
(tant absolu qua relatif) des avoirs est plus 
fort que celui de Is dette, de sorte qua Is 
richesse auqmente de pair avec Ia revenu. A la 
lumière de ce rapport, on peut dire que lea 
avoirs (A), les dettes (D) et Is richesse (R) des 
families sont lies au revenu familial (RF). Ou, 

(2) 	A I D I R = f (RF) 

La figure I illustre ce double rapport entre 
la richesse, d'une part, et Ic revenu et le cycle 
vital, d'autre part. Les données indiquent 
clairement l'existence d'un rapport direct entre 
Ia richesse d'une famille at h is fois, le revenu 
familial at le cycle vital. Plus le revenu fami-
lial eat élevé et (ou) plus Is familie est âqée, 
plus grande sera probablement as richesse. 

Enfin, si le statut d'activite de l'épouse 
influe sur le revenu familial, il influera aussi 
sur l'avoir, Is dette et Is richesse de Ia famil-
le. Las données sur les revenus indiquent claire-
ment que le statut d'activité de l'épouse a un 
effet sur le revenu. Les personnes qui contri-
buent au revenu familial dana une famille dpoux-
épouse peuvent être classées en trois groupes: 
l'dpoux, l'épouse et les autres rnembres. Le 
revenu de 1'4poux vane selon son instruction, 
son age, etc. La contribution des "autres 
membres" depend surtout du cycle vital de is 
famiule et ne vane pas beaucoup. Toutefois, Si 
l'on tient compte du revenu de l'époux et des 
autres membres, la taille du revenu familial 
depend alors de l'apport monétaire de l'épouse. 
II vs sans dire que cet apport sera surtout 
fonction du statut d'activité de I'épouse. Lea 
données du tableau 2.2 résument cette situation. 
En moyenne, 75.2 10' du revenu global de toutes las 
familIes économiques époux-épouse oi las dpouses 
étaient âqées de 15 b 64 ans a été gagné en 1976 
par l'dpoux at 17.4% par l'épouse. Cependanl, lea 
épouses qui travaillent ont contribué pour 28.3% 
au revenu de leurs families, alors qua las 
dpouses qui ne travaillent pas n'y ont contribué 
que pour 2.1%. 

Again, this relationship of assets, debts 

i'd 

wealth to family income can he seen from 
the data in Table 2.1. The lowest income 
qroups do not follow the positive relation-
ship between income and wealth because, as 
will be clear in later analysis, of the 
differences in age profiles and of the very 
heavy impact of business/farm/professional 
equities in these groups. 7  Unlike the 
relationship with age where assets increase 
and debts decrease over the life cycle, both 
assets and debts generally increase as 
income rises. In fact, beyond a certain 
level of income, the rate of increase in 
assets becomes very fast. Moreover, the 
increase (both absolute and relative) in the 
assets is higher than in the debts so that 
wealth increases as income increases. In 
view of this relationship, it can be stated 
that family assets (A), debts (D) and wealth 
(W) are related to family income (FY). Or, 

(2) Al DI Wf(FY) 

This dual relationship of wealth with 
income and life cycle is summarized in 
Figure I. The data clearly show that the 
wealth of a family is positively related 
with both family income and family life 
cycle. The higher the family's income and/or 
i. older the family, the larger is likely 

be its wealth. 

Finally, if the work status of wife 
rects family income, then it will also 

fiect the family assets, debts and wealth. 
The income data clearly indicate an income 
effect of wife's work status. The contribu-
tors to family income in husband-wife fami-
lies can he classified into three groups: 
husband, wife and other members. The hus-
band's income varies according to his edu-
cation, age, etc. The contribution of "other 
members" is primarily a function of family 
life cycle and does not vary too much. How-
ever, given the income of the husband and 
other members, family income size will then 
depend on the monetary contribution of the 
wife. This, of course, will depend largely 
on the wife's work status. Data in Table 2.2 
summarize this position. On the average, 
75.2% of the aggregate income of all 
husband-wife economic families with wives 
aqed 15 to 64 years was contributed by hus-
bands in 1976 and 17.4% was contributed by 
wives. However, the working wives contribu-
ted 28.3% while the non-workiriq wives 
contributed only 2.1% of the income of their 
families. 

Sect ions 3.2.? nnrt 4.?.?. 	 Voir les cart ic 3.?.? et A.?.?. 

I 
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Figure I 

Average Wealth of Husband-wile Economic Families by 1976 
Family income and Age of Wife, Spring 1977 I 
Richesse moyenne des families economiques époux-epouse selon le revenu 
familial en 1976 et rage de l'epouse, printemps 1977 
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TABLE 2.2. Contributors and Average Contribution to Family Income, 1976 

I ARL F AU 2.2. Act 1 fi ct ciirit. r ibut ion rmyenne an revenu fiiii 1 ia 1, 1976 

Contributors to family income 

Actifs 

Husband - poux 
Wife - Epouse 
Other members - Autres membres 

Family income - Revenu familial 

The effect of working wives on their ID 

	

	 irnilyincome is graphically illustrated in 
iqure II which shows the distributions of 
irking- and non-working-wife families by 

Lnhily income as well as by husband's income 
in 1976. First, it should be noted that 
nearly two-thirds of the husbands in 
working-wife families are concentrated in 
the $10,000419,999 income range so that 
their income size distribution curve (A) 
peaks in this range well above the distribu-
tion curve of the husbands in non-working-
wife families (B). It should also be noted 
that Curve B intersects Curve A at two 
points and shows that the husbands in non-
working-wife families had siiqhtly higher 
proportions in the lower income groups but 
significantly so in the upper groups. On the 
averaqe, the income of husbands in working-
wife families (15,012) was lower by 8.3% 
than that of the husbands in non-working-
wife families ($16,365). The role of working 
wives becomes quite clear when the shapes of 
these two curves are compared with family 
income distribution curves (C and D). Income 
distribution of non-working-wife families 
(D) is, of course, somewhat higher than that 
of their husbands but the shapes of Curves B 
and D are almost identical lying close to 
each other. However, major shifts underlie 
thp transition from Curve A to Curve C. The 
irirking wives have removed about 37% of 

'  tieir families with husband's income under 
1,000 and placed them in a family income 
tie greater than this amount. The result is 

Average contribution to family income 

Contribution moyenne au revenu familial 

All 	Working-wife 	Non-working- 
families 	families 	wife families 

Toutes les 	Families oü 	Families oü 
families 	l'épouse 	l'épouse ne 

travaille 	travailie pas 

15,645 	75.2 	15,012 	65.8 	16,365 	88.4 

	

3,628 	17.4 	6,472 	28.3 	388 	2.1 

	

1,541 	7.4 	1,346 	5.9 	1,765 	9.5 

20,814 	100.0 	22,830 	100.0 	18,518 	100.0 

L'effet de l'épouse qui travailie sur le 
revenu familial est illustré par Is fiqure II gui 
montre Is r4partition des families oü l'épouse 
travaille at des families oü l'épouse ne tra-
vailie pas, selon le reveriu familial at le revenu 
de l'époux en 1976. Premièrement, ii convient de 
noter que près des deux tiers des dpoux des 
families oü l'épouse travaiile as situent dans Ia 
tranche de revenu de $10,000 a $19,999 de sorte 
que leur courbe de repartition par tranche de 
revenu (A) etteint son sommet dans cette tranche, 
bien au-dessus de Is courbe de repartition des 
époux faisant partie d'une famille oü l'épouse ne 
travaille pas (B). II faut noter aussi que Ia 
courbe B coupe Is courbe A en deux points et 
indique que les époux appartenant aux families oü 
l'épouse ne travailie pas étaient léqèrement plus 
nombreux dans lee tranches de revenu moms élevé 
mais considérablement plus nombreux dana les 
tranches de revenu plus élevé. En moyenne, le 
revenu des epoux des families oj i'épouse tra-
vaille ($15,012) était inférieur de 8.3% h celui 
des epoux des families oCi l'épouse ne travaille 
pas ($16,365). Le rOle des épouses qui travail-
lent devient assez evident lorsque l'on compare 
ces deux courbes aux courbes de Ia repartition du 
revenu familial (C at D). La repartition du 
revenu des families oü l'épouse ne travaille pea 
(D) est évidemment iégerernent plus élevée gue Is 
repartition du revenu des époux de ces families, 
mais les formes des courbes B at 0 sont presque 
identiques et rapprochées l'une de l'autre. 
Toutefois, lea courbes A et C démontrent que 
d'importants chanqements se sorit produits. 
L'activite des ëpouses a fait passer environ 37% 



Figure II 

Percentage Distribution of Husband-wife Economic Families, Wives Aged 
15 to 64 Years, by Husband's and Family's Income Groups 
and Wife's Work Status, 1976 

Repartition en pourcentage des families economiques epoux-epouse, 
oU les epouses sont agees de 15 a 64 ans, selon les tranches de 
revenu de l'epoux et de Ia familie et le statut d'activité de I'epouse, 1976 
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iat 	the 	average 	fanily 	income 	of 
,  urking-wife families ($22,830) was higher 

v 23.3% than that of non-working-wife 
L,milies ($18,518). In the lit of this 
xplariation and in order to segregate the 

elfect of working wives, it is possible to 
expand the relationship in equation (2) 
above in terms of husband's income (HY) and 
wife's work status (WS) as follows: 

(3) A I D I W = f (HY, WS) 

In view of the relationships established 
above, equations (1), (2) and (3) can be 
combined to take into account the effect of 
income, life cycle and work status of wife 
on assets, debts and wealth of economic 
fanilies as follows: 

(4) A I D I W = I (HY, LC, WS) 

The analyses in this paper are conducted 
primarily within the framework of the above 
model. Some additional dimensions, such as 
the effect of business, farm and profes-
sional equities, home-ownership and size of 
area of residence are also brought into 
picture. 

2.2 Empirical Estimates 

This Section presents regression esti-
mates of the impact of wife's work status on 
her family's assets, debts and wealth. 8  The 
regression equations used for this estima-
tion follow the model developed in Section 
2.1 where it was shown that the family life 
cycle and income are related to wealth and 
that the wife's work status influences a 
family's financial position through her 
contribution towards family income. 

2.2.1 Effect of Wife's Work Status on Family 
Assets, Debts and Wealth 

Based on the relationships established in 
the model in equation (4) in Section 2.1, 
the effect of the work status of wife was 

8 The Survey of Consijner Finances uses a 
sampling framework with a stratified 
clustered sampling scheme. The regression 
analyses in this Section ignore this sam-
pling complexity and assune a simple 
random sample. However, the estimates are 
based on weighted data in order to uti-
ize the actual (as opposed to sample) 
strihtjtions of the varinh]os iised in 

des fanilles ob l'épouse travaille et l'époux 
gagne moms de $18,00[) par année b une tranche de 
revenu familial supérieure h ce montant. Par con-
sequent, le revenu familial moyen des families oü 
l'ëpouse travaille ($22,830) eat supérieur de 
23.3% h celui des families o'u l'épouse ne tra-
vailie pas ($18,518). A is lumière de cette 
explication, et aim d'isoler l'effet de l'épouse 
qui travaille, ii est possible de prolonger le 
rapport de l'équation (2) gui precede pour tenir 
compte du revenu de l'époux (RE) et du statut 
d'activité de i'épouse (SA), de sorte que: 

(3) 	A I D I R = f (RE, SA) 

Etant donné les rapports établis ci-haut, lea 
equations (1), (2) et (3) peuvent être combinées 
de is façon suivante pour tenir compte des effets 
du revenu, du cycle vital et du statut d'activité 
de l'épouse sur l'avoir, is dette et Is richesse 
des families économiques: 

(4) 	A I D I R = f (RE, CV, SA) 

L'équation qui précède sert h Is plupart des 
analyses que renferme le present document. On y 
ajoute certaines autres dimensions comme i'effet 
des parts d'iritérêts coinmerciaux, aqricoles et 
professionnels, Is proprieté résidentielle et is 
taille de is region de residence. 

2.2 evaluations empiriques 

La présente partie renferrne des analyses de 
regression de la repercussion du statut d'activi-
té de l'épouse sur l'avoir, la dette et is 
richesse de sa fanille8 . Lea equations de regres-
sion utilisées pour cette evaluation mont 
conformes au modèle éiaboré a la partie 2.1 ob on 
a montré que le cycle vital et le revenu de is 
fanilie sont lies & is richesse et que le statut 
d'activité de l'épouse influe sur Is situation 
financiëre d'une fanille par le biais de l'apport 
de i'épouse au revenu familial. 

2.2.1 Effet du statut d'activité de l'épouse sur 
l'avoir, is dette et la richesse des famil-
ies 

D'apres les rapports établis dans le modèie 
d'équstion (4) de Ia partie 2.1, l'effet du 
statut d'activité de l'épouse a ete évalué par 

L'Enquête sur lea finances des consommateurs 
utilise un plan de sondaqe par grappes stra-
tifiées. Lea analyses de regressions de cette 
partie ignorent cet échantillonnage complexe 
et supposent un simple échantilion eléatoire. 
Toutefois, lea evaluations me fondent sur des 
données pondérées de façon a utiliser lea 
repartitions réeiles (par opposition aux 
r,,rt t innmi do I rhmint ii nn dr'v v-r nh on 
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des regressions distinctes de l'avoir total, d 
la dette totale r' ' I r1'r -  1'< f rri I! pci rIp 
la façon suivant: 

AIDIR=a_1 	-H 

oü A, 0 et R sont, respectivement, les variables 
dépendants - avoir total, dette totale et 
richesse de Ia famille; a est le terme constant; 
RE est le revenu reel de l'époux et CV est l'âqe 
reel en années de l'épouse, représentant le cycle 
vital de la faiiille, alors que bi et b2 mont 
leurs coefficients respectifs; et enfin, SA est 
une variable auxiliaire représentant le statut 
d'activité de l'épouse, oij SAl a une valeur éqale 

1 si l'épouse n'a pas travaillé en 1976 et de 0 
si elle a travaillé, et oLi SA2 a une valeur de 1 
si l'épouse a travaillé en 1976 et de 0 si elle 
n'a pas travaill69 . Le tableau 2.3 donne les 
résultats de ces regressions. 

Les trois variables indépendantes comprises 
dans les regressions ont expliqué h peu près dans 
la inéme mesure Ia variation de l'avoir total et 
de la richesse de la famille, les valeurs de r 2  
étant de 27.4% et de 27.0% respectivement. La 
valeur de r2  pour la dette totale n'était que de 
14%. Toutefois, les trois valeurs de r 2  étaient 
hautement siqnificatives du point de vue 
statistique. La contribution de chacune des trois 
variables indépendantes est indiquée par leurs 
valeurs de l'AUQ1 r 2 . Les statistiques partielles 
F qui paraissent entre parentheses sous les neuf 
valeurs de l'AIJGH r 2  indiquent que chacune des 
trois variables indépendantes a ajouté 
considérablement (au niveau de 99%) a la 
puissance explicative de l'equation pour chacune 
des trois variables dépendantes. 

Les signes des divers coefficients pour les 
variables indépendants ne mont pas inattendus. A 
premiere vue, les valeurs pour la coordonnée a 
l'oriqine, le terme constant a, semblent plutôt 
élevées mais il faut les lire avec les deux 
coefficients beta. On se souviendra alors qu'il 

On a effectué les regressions avec des varia-
bles auxiliaires k - 1 pour chacune des 
variables auxiliaires explicatives, la caté-
gone omise servant de reference pour la 
comparaison des repercussions d'autres varia-
bles auxiliaires sur la variable dépendante. 
Les coefficients et le terme constant ont 
ensuite été ajustés pour denver un coeffi-
cient pour la catéqorie omise de façon a ce 
que la somme pondérée des coefficients soit 
égale a zero. Dans le cam de regressions oi 
toutes les variables indépendantes sont utili-
sees sous forme de variables auxiliaires, 
comrne dans le tableau 2.4, cette procedure 
égale le terme constant a Ia valeur nédiane 
globale de la variable dependante. (Voir 
Economic SUrvey Methods de John R. Iansinq et 
James N. Morqsn, Michiian, 1971, pp. 274 ef 
275.) 

estimated by regressing total faiiily assets, 
debts and wealth separately as follows: 

A I D I W = a + bl(HY) + b2(LC) + WS1 + W52, 

where A, D and N are, respectively, the 
dependent variables total assets, total 
debts and wealth of the family; a is the 
constant term; HY is the actual income of 
husband and LC is the actual age in years of 
wife as a proxy for the family life cycle, 
while bi and b2 are their respective coeffi-
cients; and, finally, WS is a dummy variable 
for wife's work status with WS1 having a 
value of 1 if the wife did not work in 1976 
and 0 if she did, and WS2 having a value of 
1 if the wife worked in 1976 and 0 if she 
did not work. 9  The results of these regres-
sions are presented in Table 2.3. 

The three independent variables included 
in the regressions provided about the same 
measure of explanation of the variation in 
total family assets and wealth, their R SQ 
values being 27.4% and 27.0% respectively. 
The R SQ for total debt was only 14%. How-
ever, all three values of R SQ were statis-
tically highly significant. The contribution 
of each of the three independent variables 
is given by the values of RSQ.INC for them. 
The Partial F statistics shown in brackets 
under the nine RSQ.INC values indicate that 
each of the three independent variables 
added significantly (at 99% level) to the 
explanatory power of the equation for each 
of the three dependent variables. 

The signs with the various coefficients 
for the independent variables are consistent 
with expectations. At first glance, the 
values for the intercept, the constant term 
a, appear rather large but these should be 
read with the two beta coefficients. It 

The regressions were run with k - 1 dum-
mies for each of the explanatory dummy 
variables with the omitted category being 
treated as the reference against which 
the impact of other dummies on the depen-
dent variable could be compared. The 
coefficients and the constant term were 
then adjusted to derive a coefficient for 
the omitted category in a manner that the 
weighted sum of the coefficients equals 
zero. In the case of reqressions where 
all the independent variables are used in 
dummy form, as in Table 2.4, this proce-
dure equates the constant term to the 
overall mean value of the dependent 
variable. (See Economic Survey Methods by 
John B. Lansing and James N. Morgan, 
Michigan, 1971, pp. 274-275.) 



- 31 - 

MPIf ?.. Regression Results for Total Assets, Debts and Wealth of Husband-wife Economic Families, 
' 	Wives Aged 15 to 64 Years, by Husband's Income, Family Life Cycle and Wife's Work Status, 

.prinq 1977 

IABIIAIJ ?.i. Résultats de Ia regression sur l'avoir, la dette et is richesse totale des fni1les 
économiques époux-épouses oü les épouses soot iq6es de 15 a 64 ans, melon le revenu de 
l'poux, le cycle vital de In fanille et le statut d'activité de l'épouse, printens 
1977 

Family 	Family 	Family 
assets 	debts 	wealth 

Avoir de 	Dette de 	Richesse de 
Ia famille 	Ia famifle 	is familie 

R SQ - r 2  .27470 	.14041 	.26990 
F Statistic - Statistique F (1013.63) 	(437.17) 	(974.35) 

RSQ. INC - AUGM r 2  

HY (Husband's income) - RE (revenu de i'époux) .26260 	.09384 	.24796 
(Partial F - Statistique partielle F) (2906.94) 	(876.48) 	(2715.66) 

LC (Family life cycle) - CV (cycle vital de Ia famille) 	.01224 	.03467 	.01941 
(Partial F - Statistique partielle F) (135.44) 	(323.86) 	(212.53) 

(Wife's work status) 	- SA (statut d'activité de 
• flfl,fl n • 117 

5 
a (Constant) - a (constante) - 92,125 	17,029 	- 109,150 
bi 	(Husband's income) - bi 	(revenu de i'époux) 6.67089 	.480203 	6.19068 
b2 (Life cycle) - b2 (cycle vital) 1526.07 	- 309.358 	1835.43 
WS1 	(Non-working wives) - SAl 	(épouses qui ne 

travaillent pas) - 	11,471 	- 	1,830 	- 9,641 
WS2 (Working wives) - SA2 (pouses gui travaillent) 10,071 	1,607 	8,464 

would be recalled that the husband's income est 	rare que le revenu de l'époux soit inférieur 
will 	rarely 	be 	less 	than 	a 	few 	thousand queiques milliers de dollars, 	alors que 	l'âge 
dollars, while the minimum age of wife is 15 minimum de l'épouse est de 15 ans. 	Ainsi, 	ii est 
years. 	Thus, there is unlikely to be a large probable 	qu'il 	y 	sit 	peu 	de 	familIes 	dont 	la 
number 	of 	families 	with 	negative 	wealth. richesse est negative. 	Tel que prévu, 	i'avoir et 
Both assets and debts have, 	as expected, 	a Ia dette ont tous deux un rapport positif avec le 
positive relationship with husband's income, revenu de 	1'poux, 	bien 	que 	l'effet 	sur 	l'avoir 
although 	the 	effect 	on 	assets 	is 	much soit 	beaucoup 	plus 	important. 	Les 	résultats 
stronger. 	The results show that, on average, démontrent 	qu'en moyenne, 	chaque $100 ajouté 	au 
an additional $100 in the income of husband revenu 	de 	i'époux 	entralne 	une 	augmentation 	de 
will 	lead 	to 	an 	addition 	of 	$667 	to 	a $667 	aux 	avoirs 	de 	Ia 	famille 	et 	$48 	è 	ses 
family's 	assets 	and 	$48 	to 	its 	debts, dettes, ce qui représente un accroissement de sa 
resulting 	in 	an 	increase of 	about 	$620 	in richesse 	d'environ 	$620. 	Toutefois, 	le 	cycle 
its 	wealth. 	However, 	the 	life 	cycle 	acts vital 	a une 	influence différente sur 	les avoirs 
differently 	on 	assets 	and 	debts. 	As et 	lesdettes. 	Conne on pouvait s'y atter -idre, 	ii 
expected, 	it 	shows 	a 	very 	strong 	positive indique 	un 	rapport 	positif 	très 	fort 	avec 	les 
relationship 	with 	assets 	but 	a 	negative avoirs, mais un rapport néqatif avec Is dette de 

S relationship 	with 	family 	debt. 	Thus, 	the la famille. 	Ainsi, 	le passage d'un an ajoute, 	en 
r)assaqe 	of 	a 	year 	adds, 	on 	average, 	about moyenne, 	$1,526 	aux 	avoirs 	des 	families 	rnais 
11,526 	to 	a 	family's 	assets 	but 	reduces 	a réduit 	sa 	dette 	d'environ 	$309. 	En 	un 	an, 	ces 
family's 	debt 	by 	about 	$309. 	The 	two deux 	mouvements 	entraineront 	une 	augmentation 
movements will lead to a marginal 	increment marginale 	de 	Ia 	richesse 	familiale 	d'environ 
of about $1,835 to a family's wealth in one $1,835. 
year. 
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Finally, W51 (non-working-wife) has a 
negative impact on the family's financial 
variables while WS2 has a positive impact. 
The t-statistics for the coefficients of WS2 
for assets, debts and wealth indicate that 
the impact of working wives was statisti-
cally significantly different from that of 
non-working wives. The total assets of a 
non-working-wife family will he amaller, 
other things being equal, by $11,471 but the 
family's net worth or wealth will he smaller 
by $9,641. This is because a non-working-
wife family is also likely to have its total 
debt smaller by $1,830. On the other hand, 
both the assets and debts of a working-wife 
family increase by $10,071 and $1,607 
respectively, with the result that its 
wealth will be larger by $8,464. Thus, the 
total assets, debts and wealth holdings of 
two families with identical incomes of hus-
bands and ages of wives but one with a 
working-wife and 'the other with a non-
working-wife are likely to differ, respec-
tively, by $21,542, $3,437 and $18,105 as a 
consequence of the work status of the two 
wives. 

The mean values for the income of hus-
bands in working-wife families (HYw) was 
$15,012 and in non-workinq-wife families 
(HYnw) was $16,366, while the mean values 
for the age of wives in working-wife 
families (LCw) was 36.37 years and in non-
working-wife families (LCnw) was 41.14 
years. Using the regression coefficients in 
Table 2.3, it is possible to estimate the 
impact of the differences in the income and 
life cycle characteristics of working-wife 
and non-working-wife families on their 
wealth holdings as follows: 

Because of the differences in husband's 
incomes, the average wealth holding of 
working-wife families will differ from 
that of non-working-wife families by: 

(bl)(HYw) - (bl)(HYnw) 
(bl)(HYw - HYnw) 
(6.19068) (-1 ,354) 
- $8,382 

Because of the differences in life 
cycles, the average wealth holding of 
working-wife families will differ from 
that of non-working-wife families by: 

(b2)(LCw) - (b2)(LCnw) 
• (b2)(LCw - LCnw) 
• 1835 • 43 ) (-4. 77) 
- $8.75 

Enfin, le coefficient SAl (épouse qui ne tra-
vaille pas) a un impact néqatif sur les variables 
financières de la fanille alors que SA2 a un 
effet positif. Les statistiques t pour les coef-
ficients de 5A2 pour les avoirs, les dettes et l 
richesse indiquent que l'influence des épouses 
gui travaillent était considérablement différente 
du point de vue statistique de celle des épouses 
qui ne travaillent pas. L'avoir total d'une 
famille oi l'épouse ne travaille pas sera infé-
rieur, toutes choses étant égales par ailleurs, 
de $11,471, mais l'avoir net ou la richesse de la 
faiiille sera inférieure de $9,641 en raison du 
fait que 55 dette totale est susceptible d'être 
inférieure de $1,830. Par ailleurs, lea avoirs et 
lea dettes d'une famille o'u l'épouse travaille 
auqmentent de $10,071 et de $1,607 respective-
cent, de sorte que 58 richesse sera plus grande 
de $8,464. Airisi, l'avoir total, la dette totale 
et la richesse de deux familles dont le revenu 
des époux et l'qe des épouses sont identiques, 
mais dont l'épouse tie l'un travaille alors oue 
l'épouse de l'autre ne travaille pas sont suscep-
tibles de différer respectivement tie $21,542, 
$3,437 et $18,105 en raison du statut d'activité 
des deux épouses. 

La valeur niédiane pour le revenu des épnux 
appartenant a des families oü l'épouse travaille 
(REa) était tie $15,012 et celle des familles oii 
l'épouse ne travaille pea (REin) était dn 
$16,366. Les valeurs moyennes pour l'âge d 
l'épouse des families o6 l'épouse travaille (CVa 
étaient de 36.37 années, et de 41.14 annécs dans 
le cas des fanilles o'u l'épouse ne travaille pas 
(CVin). En se servant des coefficients de réqres-
sian du tableau 2.3, on peut évaluer de la faqon 
suivante l'effet sur la richesse des familles des 
differences dans les caractéristiques liées au 
revenu et au cycle vital des familles oii l'épouse 
travaille et des families oZi l'epouse ne 
travaiile pas: 

En raison des differences dens les revenus des 
époux, la richesse moyenne des families oi 
lépouse travaille différera de celle des 
familles o'u l'épouse ne travaille pas de: 

(bl)(REa) - (bl)(REin) 
(bl)(REa - REin) 
(6 . 19068) (-1, 354) 
- $8,382 

En raison des differences dens les cycles 
vitaux, la richesse moyenne des familles oü 
l'épouse travailie différera de celie des 
families oü l'épouse ne travaille pas dans la 
mesure suivante: 

(b2)(CVa) - (b2)(CVin) 
• (b2)(CVa - CVin) 
• (1835.43(-4.77 

- 
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Ihese regression estimates show that the 
'  positive effect of wife's work status on the 

wealth holdings of working-wife economic 
families, W52 - WS1 = $18,105, was neu-
tralized almost entirely by the negative 
effects of lower incomes of husbands and 
younger life cycle of these families 
compared to non-working-wife families. 

2.2.2 Effect of Wife's Work Status on Family 
Wealth Within Family Life Cycle 

The impact of the work status of wife on 
family wealth holdings becomes very impor-
tant when taken in conjunction with dif-
ferent levels of husband's income and at 
different stages of life cycle. To illus-
trate this point, wealth of families was 
regressed using husband's income, wife's age 
and wife's work status as dummy variables. 
The husband's income was divided into ten 
categories with 

HYO = Under $3,000, 
I-fYi = $ 3,000- 4,999, 
HY2 = $ 5,000.. 6,999, 
HY3 = $ 7,000- 9,999, 
HY4 = $10,000-11,999, 
HY5 = 	$12,000-14,999, 
1Y6 = $15,000-19,999, 
l7 = $20,000-24,999, 

' 	Y8 $25,000-34,999, 
Y9 = $35,000 and over, 

tiw live age groups of wife were represented 
by 

LC1 = 15-24 years, 
LC2 = 25-34 years, 
LC3 = 35-44 years, 
LC4 = 45-54 years, 
LCS = 55-64 years, 

while the wife's work status was divided 
into 

WS1 = Non-working wives, and 
W52 = Workinq wives. 

Each of the dummies was given a value of 
1 if a family belonged to it; otherwise, its 
value was zero. The regression was first run 
for all families and then was repeated sep-
arately for the five age groups. The results 
of both "all families" and "within family 
life cycle" regressions are given in Table 
2.4. 

This alternative procedure using all the 
independent variables in dummy form has 

S  certain advantages over the continuous 
form. When income (and age) are used as con-
finuous variables in a linear additive 

Les résultats de ces regressions indiquent que 
les eflets néqatifs des revenus des époux moms 
élevés et des cycles vitaux plus jeunes des 
families économiques o'u l'épouse travaille ant 
presque complétement annulé l'effet positif do 
statut d'activité de l'épouse sur ia richesse de 
ces families, 542 - SAl = $18,105. 

2.2.2 Effet do statut d'activité de l'épouse sur 
Is richesse de ia famille au cours du cycle 
vital de la famille 

L'effet du statut d'activité de l'epouse sur 
la richesse d'une fasilie devient trés important 
lorsqu'on le considére par rapport aux différents 
niveaux de revenu de l'époux et aux différentes 
étapes do cycle vital. Pour illustrer ce point, 
nous avons fait une regression de la richesse des 
families en utilisant ie revenu de l'époux, l'qe 
de l'épouse, et le statut d'activité de l'épouse 
comae variables auxiliaires. Le revenu de l'epoux 
a été divisé en dix categories oi 

REO = Moms de $3,000, 
RH = $ 3,000- 4,999, 
RE2 = $ 5,000- 6,999, 
RE3 = $ 7,000- 9,999, 
RE4 = $10,000-11,999, 
RE5 = $12,000-14,999, 
RE6 = $15,000-19,999, 
RE7 = $20,000-24,999, 
RE8 = $25,000-34,999, 
RE9 = $35,000 et plus, 

les cinq groupes d'âqe de l'épouse ont été 
représentés par 

CV1 = 15-24 ans, 
CV2 = 25-34 ans, 
CV3 = 35-44 ans, 
CV4 = 45-54 ans, 
CVS = 55-64 ans, 

tandis que le statut d'activité de l'épouse a été 
divisé en 

SAl = épouses qui ne travaillent pas, et 
SA2 = épouses qui travaillent. 

On a donné one valeur de 1 a chacune des vari-
ables auxiiiaires si une famille y appartenait; 
dans les autres cas, sa valeur était de zero. On 
a d'abord effectué la réqression qlobalement pour 
toutes les fanilles, puis séparément pour les 
cinq qroupes d'âqe. Le tableau 2.4 donne les ré-
sultats des regressions tenant compte de "toutes 
les familles" et de celles qui tiennent compte 
de "chacune des étapes do cycle vital de la 
famille". 

Cette autre facon de proceder qui utilise 
toutes les variables indépendantes comme vari-
ables auxiliaires offre certains avantaqes par 
rapport a is procedure continue. Lorsque le 
revenu (et l'âqe) sont utilisés conime variables 
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TA&[ 2.4. Regression Results for Wealth of lkisbond-wife Ec000.,ic Fasilies, by Husband's Inco.e Croups and Wife's Age Croupa and Work Status, 
1977 

I#8LEAIJ 2.4. RAsultats de Is regression pour is richesse des filIes Acono.iqons êpouo-Apouse, selon Is tranctie do revenu do l'dpoum, 	Ic groupe d'lqe 
do 1'Apouse at Is statut d'activitA do l'Apouse, printes 1917 

A. All filies - irnites lee filles 

Coefficients RSQ. INC 8 SQ 

Coefficients AUGH r 2  r 2  

Constant (mean) 	Husband's income Wife's age 	Wife's status Husband's 	Wife'e age Wife's .t.tug 

Conetante (moyennm) 	Rvenu do l'Apous Age de l'Apoirne 	Statut d'actiuitA Recenu de 	Age do StatuE d'activitA 
do l'Apouse l'Apoux 	l't'pouoe de i'Apouse 

58,543 	- 	14,924 1410 	- RfO - 33,086 LC1 - Cli 	- 7,845 651 - SM .10539 	.01523 .00208 .12681 
- 	20,081 HYl - Rf1 - 13,673 LC2 - CV? 	.- 6,888 652 - 582 (107.53) 	(34,96) (19.06) (83.18) 
- 	18,748 1492 	- RE2 • 	1,945 IC) - CV) 
- 	22,435 H13 - RE) • 22,487 LC4 - CVI 
- 	17,786 H14 - flEA .. 26,453 LCS - CVS 
- 	15,709 1415 	- RE5 
- 	8.759 H16 - 8E6 
-c 	8,660 117 - RE7 

31,571 H18 - 8(8 
• 257,580 H99 - RrI 

B. Within flly Life cycle - Dana chonune dma Atapes dii cycle vital de Is faeille 

Coefficients 850. 15C 8 SQ 

Coefficients 90CM r2  
life code 

Cycle vital Conatant 	(mean) 

Conat.nte (moyenoe) 

Husband's 

Revenu do 

income 

PApous 

Wife's status 

Statut d'actisitA 
do l'Apouae 

Huaband's 
income 

Remenu de 
l'Apouo 

Wife's statue 

Statut d'actioitA 
de i'Apouae 

15-24 16,241 - 	10,100 1490 	- REO * 	797 W51 - SM .06725 .00015 .06 
- 	5,686 1411 - RE1 - 	334 652 - 5A2 (8.00) (0.16) (7, 
- 	6,928 1412 - RE? 
- 	8,123 1413 - RE) 
- 	1,577 H14 - RE4 
- 	4,862 HIS - RE5 
+ 	14,514 H16 - 8E6 
* 	12.856 1417 - 8(7 
* 	44,493 848 - RE8 
• 	40.449 H19 - RE9 

25-34 43,065 - 	11,284 HIll - RED - 	6,065 WS1 - SAl .07380 .00075 .07384 
- 	3,493 I-ill - REl • 	4,584 W52 - 5A2 (21.52) (1.96) (19.38) 
- 	12.505 H12 - RE2 
- 	15,836 1-113 - RE) 
- 	20.965 114 - REA 
- 	14,224 H05 - RE5 
- 	9,306 1196 - RE6 
* 	6,986 1-117 - RE? 
* 	29,042 1498 - R[8 
* 316,540 H19 - RE9 

35-44 70,873 a 	4,912 1410 - REQ - 	6,224 WS1 - SAl .19240 .00231 .19330 
* 	8,482 HIt - REt + 	5,379 652 - 592 (48.44) (5.27) (43.80) 
- 	23,672 HI? - RE? 
- 	18,197 HI) - RE) 
- 	14,575 1414 - RE4 
- 	29,651 HIS - RE5 
- 	19,156 H16 - RE6 
- 	7,761 1417 - RE7 
. 	22,860 848 - 9(8 
• 196,990 1419 - 8(9 

45-54 84,714 - 	17,032 110 - RIO - 13,384 WS1 - SAl .11197 .00520 .11354 
- 	19,190 1411 - REt • 14,289 WS2 - SA2 (22.02) (9.21) (20.10) 
- 	17,604 112 - R12 
- 	40,255 H13 - RE) 
- 	27.845 4414 - RE4 
- 	21,902 1-415 - RE5 
- 	10,216 H16 - RE6 
* 	11,026 1407 - RE7 
• 	30,874 1418 - RE8 
i 	272,930 1419 - RE9 

55-64 76,146 - 	22,907 HI0 - 	R'J  
- 	31,694 HIl - ' 	H . 	 - •.7 
- 	24,269 H12 - P 
- 	19,425 1113 - 
- 	15,414 HIA - 	FV 
* 	5.342 1415 - 	Pi 
- 	8.786 HY6 - PH 
* 	39.036 1-417 - 	4117 
* 	17,199 1418 - RE8 
• 398,440 1419 - RE9 

I 
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continues dens un modle linéaire additif, leur 
repercussion sur la richesse est une constante 
(bi = 6.19068 et b2 = 1835.43) pour tous lea 
niveaux de revenus et qroupes d'âqes. Toutefois, 
il est peu probable qu'un revenu supplémentaire 
de $1,000 alt des effets identiques sur la 
richesse de deux families ayant des revenus de 
$5,000 et de $50,000. Le tableau 2.4 le démontre 
clairetnent: la plupart des chanqements gui se 
produisent par suite de modifications du revenu 
ou du cycle vital sont dans le sens prévu mais ne 
soot pas identiques h tous les niveaux. Lorsque 
le revenu a atteint un niveau tres élevé, ses 
repercussions stir la richesse sont extrmernent 
élevées. Ii existe une trës forte correlation 
entre un revenu très élevé et tine richesse tres 
élevée. L'effet eat setnblable A une boule de 
neiqe qui dévale une colline car un revenu tres 
élevé permet généralement une éparqne élevée gui 
augmente Ia richesse et qui III son tour produit un 
revenu encore plus élevé. 

Autre avantage de cette méthode, le8 divers 
termes constants dans le tableau sont la richesse 
moyenne réelle des families, évaluée b partir des 
données. Puisque la procedure d'évaluation fait 
éqaler le terme constant a la médiane de la vari-
able dépendante (dens cheque cas, la richesse 
moyenne de l'univers), on peut mesurer l'effet de 
chaque facteur en fonction de la variation de la 
moyenne. De plus, on petit facilement mesurer la 
difference des effets de deux facteurs stir cha-
cune des variables, auxiliaires ou autres 10 . 

Les valeurs des variables auxiliaires indépen-
dantes indiquent la mesure dens laquelle la 
richesse familiale variera de la moyenne glohale 
selon les categories de RE, CV, et SA auxquelles 
la famille appartient. Ainsi, par exemple, la 
richesse d'une fanille oü l'épouse travaille, oü 
l'épouse est egee de 40 ens et oh le revenu de 
ltépoux eat dqal a $25,000 serait, en moyenne, 
$58,543 + $31,571 + $1,945 + $6,888 = $98,947 
alors que la nichesse d'une fanille oh l'épouse 
ne travaille pas, oh l'épouse est âqée de 45 ans 
et oh le revenu de l'époux est égal A $20,000 
serait de $58,543 + $8,660 + $22,487 - $7,845 = 
$81,845. Airisi, la richesse des deux fanilles 
ayant ces caractéristiques diffèrera de $17,102. 

Pour chacune des variables indépendantes, la 
premiere catégorie de variables auxiliaires eat 
considérée comae la catéqorie de référence et le 
reste des estimations de coefficients soot inter-
prétées an comparaison de cette premiere catéqo-
ne. Lea valeurs de Ia statistique t pour les 
divers coefficients indiquer,t si ces derniers 
sont, ou ne sont pea statistiquement différents 
de la catégorie de référence. Dana le present 

10 Toutefois, l'ãge et le revenu n'ont pas été 
répartis en variables auxiliaires dens la 
plupart des regressions effectuées pour le 
hesoin de ces analyses, puisque nous rtous 
mrnféressons principalement aux coefficients du 

ti it 	II' OCt lv 1 t 6 nip I ' 	nn1mnOP. 

model, their impact on wealth is a constant 

S  (bi = 6.19068 and b2 = 1835.43) over all 
income and age levels. However, it is 
unlikely that an additional income of $1,000 
will have identical effect on the wealth 
holdings of two families with existing 
incomes of $5,000 and $50,000. This is 
clearly evident from Table 2.4, where most 
of the changes which occur as a result of 
the changes in income or life cycle are in 
the expected direction but are not identical 
for all levels. Once income has reached a 
very high level, its impact on wealth is 
extremely high. The correlation between very 
large income and very large wealth is very 
strong. The effect is similar to a snowball 
rolled down a hill in that a very large 
income generally results in a large saving 
which increases wealth and which, in turn, 
generates even higher income. 

Another advantage of this procedure is 
that the various constant terms in the table 
are the actual average family wealth hold-
ings estimated from the data. Since the 
estimation procedure equates the constant 
term to the mean of the dependent variable 
(average wealth holding of the universe in 
each case), the impact of each factor can be 
measured in terms of change from the aver-
;ie. In addition, the difference between the 
pact of two factors can be measured easily 

noth across di.snmies and across variables. 10  

The values in the independent dummy van-
h1nn show the amounts by which the family 

w - olth will vary from the overall average 
'pending on the categories of HY, LC and WS 

I which the family belongs. Thus, for exam-
1p, on the average, the wealth holding of a 

working-wife family with wife aged 40 years 
and husband's income equal to $25,000 will 
he $58,543 + $31,571 + $1,945 + $6,888 
$ 98,947, while that of a non-working-wife 
foinily with wife aged 45 years and husband's 
Income equal to $20,000 will be $58,543 + 
$H,660 + $22,487 - $7,845 = $81,845. Thus, 
the wealth holdings of the two families with 
these characteristics will differ by 

7,102. 

or each of the independent variables, 
thr first category of di.snmies is treated as 
the reference category and the remaining 
'uiefficient estimates are interpreted by 
comparison with it. The values of t statis-
ii' for the various coefficients indicate 

whether or not they are statistically dif-
ferent from the reference category. In this 
nise, it was estimated that statistically 

However, age and income have not been 
split into dunmy variables in most of the 
regressions run for these analyses since 
the primary interest lay in the coeffi- 

1 n 	nt 	fe 	we rL 	ii 
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the coefficients for HY1 to I-1Y6 categories 
were not significantly different from HYO in 
most cases. This result is not incommensu-
rate with our expectation that the marginal 
propensity to save at lower income levels is 
very low. It will also be observed that the 
variation between the negative coefficients 
for lower income groups is not as large as 
the variation in the positive coefficients. 
It may be concluded that the impact of 
income in lower ranges is rather weak 
compared to that in higher income ranges. 
However, the differences between W51 and W52 
were statistically significant in all cases 
except for the youngest age group. Further-
more, the coefficients should be considered 
in relation to the constant term. Thus, 
irrespective of the significance of various 
changes in husband's income below $20,000, 
it is in these income ranges that the impact 
of wife's work status on fanily wealth is 
much more important in relative terms. 

For the purposes of this paper, the dis-
aggregated data (i.e., controlled for life 
cycle) in Table 2.4 reveal interesting 
results with respect to the impact of wife's 
work status at different stages of life 
cycle and income. In the youngest stage of 
fnily life cycle, wives aged 15 to 24 
years, the results are consistent with 
expectations and the value of R SO, though 
quite low, is statistically significant at 
99% level. However, the RSU.INC value for 
W5, the share of wife's work status in the 
explanation of the variation, is statisti-
cally insignificant, thus indicating that 
the impact of wife's work status on fanily 
wealth was negligible in this age group. 11  

11 It is interesting to note that the signs 
with WS1 and WS2 coefficients in this age 
group are the opposite of those shown in 
all other cases. This is due to the much 
stronger impact of wife's work status on 
family debt. When total family debt was 
regressed for this age group separately, 
it was found that the impact of wife's 
work status on fanily debt was statisti-
cally significant. It was estimated that, 
other things being equal, the average 
total debt of a working-wife family was 
likely to be larger by $3,256 than that 
of a non-working-wife family in this age 
group. 

cas, on estime que, du point de vue statistique, 
les coefficients pour les categories de RE1 HF 
n'étaient pas, dans la plupart des cas, trés di[ -
férents de REO. Ce résultat est assez conforme 
ce qua nous nous attendions, c'est-b-dire que 1i 
propensité marginale eparqner est trés faihie 
aux niveaux de revenu moms élevé. Nous verrons 
aussi que la variation entre les coefficients né-
gatifs pour les tranches de revenu moms élevé 
n'est pas aussi considerable qua la variation 
dans les coefficients positifs. On peut en con-
clure que l'et'Iet du revenu dans les tranches de 
revenu moms élevé est plutot faihie comparative-
ment b cehui dans les tranches de revenu plus 
élevé. Toutefois, les differences entre SAl et 
SA2 étaient statistiquement significatives dans 
tous les cas, b l'exception du plus jeune groupe 
dage. En outre, H faut considérer les coeffi-
cients par rapport aux terrnes constants. Ainsi, 
quelle que soit la signification des divers chan-
qements de revenu de l'époux dans les tranches de 
revenu inférieur $20,000, c'est b ce niveau que 
l'effet du statut d'activité de l'épouse sur la 
richesse de la farnille a une importance beaucoup 
plus qrande en terrnes relatifs. 

Aux fins du present document, les données 
désagrégées (c.-à-d., contrôiées pour tenir 
compte dii cycle vital) du tableau 2.4 montrent 
des résultats intéressants en ce gui a trait 
l'effet du statut d'activité de l'épouse aux dif-

férentes étapes dii cycle vital et b différen 
niveaux de revenu. A la premiere étape du cycle 
vital de la lamille, oü las épouses sont agees do 

15 a 24 ans, les résultats sont conformes 6 nnc 

attentes et la valeur de r 2 , bien qu'assez basse, 
est statistiquernent significative au niveau de 
99%. Toutefois, la valeur de l'AUf11 de r 2  pour 
SA, la rnesure dans laquelle le statut d'activité 
de l'épouse contribue h expliquer la variation, 
est sans importance du point de vue statistique, 
ce qui indique que les repercussions dii statut 
d'activité de l'épouse sur la richesse de la 
famille étaient peu importantes dans ce qroupe 
d' âge 1 . 

11 Il est intéressant de voir que les siqnes qui 
accompagnent les coefficients SAl et 5A2 dans 
Ce groupe d'âqe sont contraires è ceux qua 
l'on remarque dans tous les autres cas. Ce 
phénoméne est imputable aux repercussions 
heaucoup plus fortes dii statut d'activité de 
l'épouse sur la dette faniliale. Lorsque nous 
avons effectué une regression distincte de la 
dette totale de la fanille pour ce groupe 
d'âge, nous avons découvert que l'effet du 
statut d'activité de l'épouse sur la dette de 
la famille était statistiquement significa-
tif. Toutes chases étant éqales par ailleurs, 
les evaluations indiquent que, dans ce groupe 
d'âge, la dette totale moyenne des fanilles oii 
l'épouse travaille était souvent supérleure do 

$3,256 cell e ii uric i1in  1 1 Ti I pousc 
travaille pas. 
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In the second and third stages, the 

S tfe's work status results in about the same 
lifference, about $11,000, in the fanily 
w"alth holdings. However, it should be noted 
that the negative impact of wives not work-
ing is stronger than the positive impact of 
work. A major change occurs in the fourth 
stage of life cycle, wives aged 45 to 54 
years. Not only the working effect becomes 
larger than the non-working effect, the 
overall impact of wife's work status more 
than doubles over the previous stage of life 
cycle. Almost one-third of the overall 
wealth holding in this stage is accounted 
for by the two work status coefficients. 
Finally, in the last stage of life cycle, 
wives aged 55 to 64 years, the positive 
impact of working wives is about twice as 
large as the negative impact of non-working 
wives. This is not surprising since debts 
become a very snall proportion in the bal-
ance sheet of a family in this stage of life 
cycle. Because of this, the impact of work 
status is primarily on family assets and, 
therefore, on wealth. 

Figure III plots fanilies with husband's 
rlrome equal to $20,000 and shows their 
.,:ilth path over the life cycle based on 
ifficients in Tables 2.3 and 2.4. While 

'

continuous model depicts a uniform 
mge over the life cycle, the dummy model 
ws shifts of varying degrees both for the 

ive stages of life cycle as well as for the 
wife's work status in each life cycle 
stage. Furthermore, both the absolute and 
the relative impact of wife's work status 
increases reaching a maximu'n of $27,672 in 
the 45 to 54 years age group where it ac-
counted for about one-third of the average 
wealth hiildiriq of a1 I faiiilies. 

2.2.3 Effects of Wife's Work Status and 
Business, Farm and Professional Inter-
ests on Family Wealth 

It has been argued elsewhere in this 
paper that the wealth of families with busi-
ness, farm and professional interests was so 
large compared to that of families without 
such interests that an analysis of the two 
groups combined can submerge the effect of 
some of the variables. To make this point 
clear and to investigate if there were major 
differences between the effects of wife's 
work status in the families with these in-
terests and in fanilies without such inter- 

ts, a dummy variable, BE, to represent the 
H esence of business, farm and professional 

S 	'jities was added to the three independent 
'Lables. BE1 had a value of one for fani- 
es without business, farm and professional 

Aux deuxième et troisième étapes du cycle 
vital, le statut d'activité de l'épouse produit 
environ Is même difference, soit environ $11,000, 
dans Is richesse de Is famille. Toutefois, ii 
convient de noter que l'effet néqatif de l'inac-
tivité de l'épouse est plus fort que l'effet 
positif de l'activité. Un chariqement important 
survient h Is quatrième étape du cycle vital, oj 
les épouses sont AgOses do 45 6 54 ans. Non seule-
ment l'effet de l'activité devient-il plus impor-
tant que l'effet de l'inactivité, mais aussi 
l'effet global du statut d'activité de l'épouse 
est plus de deux lois plus important qu'au cours 
de l'étape précédente du cycle vital. Les deux 
coefficients du statut d'activité représentent 
prs du tiers de Is richesse glohale de Is 
lanille a cette étape. Enfin, a Is dernière étape 
du cycle vital, soit celle oj les épouses sont 
âgées de 55 64 ans, l'effet positif des épouses 
qui travaillent est environ deux lois plus 
important que l'effet néqatif des épouses qui no 
travaillent pas. Ceci n'a rien d'étonnant puisque 
Is dette représente une très faible proportion du 
bilan familial b cette étape du cycle vital. Pour 
cette raison, le statut d'activité influe surtout 
sur l'avoir de Is famille, et par consequent, sur 
sa richesse. 

La figure III se fonde sur lea coefficients 
des tableaux 2.3 et 2.4 pour montrer l'évolution 
de Is richesse au cours du cycle vital des fanil-
les dont le revenu do l'époux est éqal 
$20,000. Alors que le modle continu montre un 
chanqement uniforme mu cours du cycle vital, les 
modèles auxiliaires montrent des changements 
d'importarice différente mu cours des cinq étapes 
du cycle vital, de même quo solon le statut 
d'activité de l'épouse au cours de chaque étape 
du cycle vital. De plus, l'effet tant absolu que 
relatif du statut d'activité de l'épouse auqmente 
pour atteindre un sommet de $27,672 dans le qrou-
pe des épouses âqées de 45 h 54 aris, montant qui 
représente environ le tiers dn Is richesse moyen-
ne de toutes les familles. 

2.2.3 Effets sur Is richesse de Is farnille du 
statut d'activité do l'épouse et des parts 
d'intérêts comnierciaux, aqricoles et pro-
fe ssi onn e 1 s 

Nous avons fait valoir ailleurs dans ce docu-
ment que Is richesse des families ayant des parts 
dintéréts commercimux, aqricoles et profession-
nels était si grande conarativement b celle des 
fanilles qui n'en ont pas qu'une analyse des deux 
groupes combines fait disparaltre l'effet de cer-
tames des variables. AIm d'étayer ce point et 
de voir s'il y avait d'importantes differences 
entre les effets du statut d'activité de l'épouse 
sur les families détenant ces intérêts et sur los 
fanilies qui n'en ont pas, nous avons ajouté une 
variable auxiliaire, IC, aux trois variables 
indépendantes afin do représenter Is presence 
d'intérêts commerciaux, aqricoles et profession-
nels. IC1 avait une valour de un pour los fanil-
los sans parts d'intérêts commerciaux, aqricoles 
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Figure III 

Estimated Wealth Holdings of Husband-wife Economic Families, 
Husband's Income in 1976 Equal to $20,000, by Age and 
Work Status of Wife, Spring 1977 

Richesse estimative des families economiques epoux-epouse ou le revenu de 
l'époux en 1976 étalt egal a $20,000, selon rage et le statut 
d'activité de l'épouse, printemps 1977 
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et professionnels et 1C2 avait une valeur de un 
pour les familles syant des intérêts de ce 
genre. Nous avons aussi, en suivant le rnême 
modèle de base, effectué une réqression de is 
richesse pour chacun des deux qroupes. Le tableau 
2.5 donne les résultats de ces regressions. 

terests and BE2 had a value of one for 

S rIfli1ies with a business, farm or prof'es- 
inal activity. Wealth was also regressed, 
ilowing the basic model, for the two 

soups separately - with and without busi-
less, farm and professional interests. The 
results are presented in Table 2.5. 

Comme on peut le voir b is colonne 1 du 
tableau, l'effet de la presence d'intérèts corn-
merciaux est dix fois plus grand que celul de Is 
presence d'une épouse qui travaille. La valeur de 
i'AULI'l de r 2  pour IC, i'éléaent d'explication de 
Ia variation totale de richesse que cette varia-
ble fournit, est plus élevé que celle de CV, le 
cycle vital. Si l'on ne tient pam conte des 
effets du revenu de l'époux et du cycle vital de 
la fanille, la richesse d'une fanille est suscep-
tible de changer comae il suit en raison de is 
presence d'intéréts commercisux, agricoles at 
professionnels et du statut d'activité de 
1' épouse: 

avec intérèts commerciaux et 
épouse qui travaille 	 + $85,191 

avec intérêts comrnerciaux et 
épouse qui ne travaille pam 	+ $68,772 

sans intérêts cornrnerciaux mais 
avec épouse gui travaille 	 - $10,060 

sans intéréts commerciaux ni 
épouse qui travaille 	 - $26,479 

Ainsi, la difference dans Is richesse de deux 
families économiques époux-épouse samblables sauf 
en ce qui a trait a is presence ou a l'absence 
d'intérêts commerciaux et d'épouse gui travaille 
peut atteindre $111,670. - 

Comae le montrent les donriées des colonnes 2 
et 3 du tableau 2.5, non seulernent l'effet des 
activités commerciales, agricoles et profession-
nelies est-il tres marqué, mais ceiui du statut 
d'activité de i'épouse est aussi beaucoup plus 
grand chez les families détenant ce qenre d'inté-
réts que chez les families qui n'en ont p0g. La 
valeur de coefficients representant le revenu et 
le cycle vital est 3.5 et 2.5 fois plus élevée 
dans le cas des faniiles détenant ces intêrêts, 
mais le coefficient pour le statut d'activité de 
l'épouse est environ 12 fois plus éievé. Airisi, 
is richesse d'une famille oU i'épouse travailie 
mais qui ne possède pas de parts d'intérêts corn-
merciaux, agricoles ou professionnels peut être 
superieure de $4,305 a celie d'une fanille san-
blable oü l'épouse ne travaille pas, mais Is dif-
ference entre une fanille oü l'épouse travaille 
et une famille oti l'épouse ne travaille pas, ces 
deux fanilles ayant des parts d'intérts commer-
risux, aqricoies ou professionnels ainsi que des 
revenus de l'époux et des profiis d'âqe sembla-
hies, atteindra $50,663. 

As can be seen from Column 1 of the 
table, the impact of the presence of busi-
ness equities is ten times as strong as that 
of the presence of a working-wife. The 
RSQ.IM value for BE, the contribution of 
this variable towards the explanation of 
total variation in wealth, is higher than 
that for LC, the life cycle. Ignoring the 
effects of husband's income and family's 
life cycle, a fanily's wealth holding is 
likely to change as follows as a consequence 
of the presence of business, farm or profes-
sional interests and wife's work status: 

with business and working-
wife: 	 + $85,191 

with business and non-working-
wife: 	 + $68,772 

without business but working- 
wife: 	 - $10,060 

without business or working- 
wife: 	 - $26,479 

'His, the difference between the wealth 
hi)1dings of two otherwise similar husband-
wi fe economic families but one with business 
lid working-wife and the other without busi-

less or working-wife is likely to be as 
!orqe as $111,670. 

Not only is the impact of business, farm 
irid professional activities on family wealth 
very high, the impact of wife's work status 
is also much higher in the case of families 
with these interests than for families with-
out such interests, as shown by the statis-
tics in Columns 2 and 3 of Table 2.5. The 
a1ue of the coefficients for income and 
life cycle are 3-1/2 and 2-1/2 times larger 
t)r families with business, farm and profes-
ional interests but the coefficient for 

wife's work status is about 12 times 
irger. Thus, the wealth of a working-wife 

tinily without any business, farm or profes-
lonal interests is likely to be larger by 

$4,305 than that of a similar non-working-
wife family, but the difference between a 
w:)rking-Wife and a non-working-wife family, 
toth with business/farm/professional equi- 
I ies and with simi mr incomes of husbands 
irel oqe prof i le5, WIll amount to $51] ,66 5. 
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TABLE 2.5. Regression Results for Wealth of Husband-wife Economic Fnilies, Wives Aged 15 to 64 Years, 
by Husband's Income, Family Life Cycle, Presence of Rusine/Finn/Professinna1 1nterest; 
and Wife's Work Status, Spring 1977 

	

TABLENJ 2.5. Rêsultats tie 	la regression de 	la 	richesse des faiii lies érnnciniques 	poux-potJse oi 	les 
épouses 	sont 	Aq6es 	de 	15 	a 64 	ans, 	selon 	le rev enu 	de 	1' 	poux, 	Ic cycle vi tl 	tie 	1 i 

famille, 	la presence de parts d'intérèts commerciaux, 	aqricoles et professionnels et le 
statut d'activité de l'épouse, printamps 1977 

All Families without Families with 
Families business/farm/ business/farm/ 

professional professional 
interests interests 

Toutes les Families sans Families evec 
fanilles intérêts intérèts 

commerciaux, comrnerciaux, 
aqricoles et agricoles et 
professionnels professionnels 

R SQ - r 2  .32155 .34524 .31720 
(F Statistic - Statistique F) (951.21) (1106.77) (267.58) 

RSQ.INC - AUQI r 2  

BY - RE .21820 .22391 .30328 
(Partial F - statistique partielle F) (2581.92) (2153.37) (767.51 

LC - CV .01655 .12473 .01002 
(Partial F - statistique partielle F) (195.85) (1199.54) (25.3' 

BE - IC .05465 - - 

(Partial F - statistique partielle F) (646.72) - - 

WS - SA .00260 .00215 .00564 
(Partial F - statistique partielle F) (30.74) (20.66) (14.27) 

Coefficients - Coefficients 

a - a - 98,436 - 49,925 - 119,070 
bi 	- bl 5.84764 2.38517 8.26909 
b2 - b2 1696.80 1317.45 3031.26 
BE1 - id - 	17,736 - - 

BE2 - 	1C2 77,515 - - 

WS1 - SAl - 8,743 - 2,285 - 27,376 
WS2 - SA2 7,676 2,020 23,287 

2.2.4 Effects of Wife's Work Status and 
Home-ownership on Family Wealth 

Owner-occupied homes are the most impor-
tant asset item for most families while 
mortgages on these homes are the most impor-
tant debt item. Thus, home-ownership has a 
strong correlation with fanily wealth. 
Accordingly, home-ownership status was added 
to the basic regression in the form of dummy 
variables. 1-101 represented families which 

2.2.4 Effets du statut d'activité de l'pouse et 
de la propriété du logement sur la richesse 
d. 	Fm11no 

Les loqements occupés par le propriétaire mont 
la composante la plus importante de l'avoir de Is 
plupart des faiiilles, alors que 1es hypothéques 
qui les grévent soot la composante la plus impor-
tante de la dette. Ainsi, ii existe une corréla-
tion trés forte entre la propriété d'un loqernent 
et la richesse d'une fanille. Par consequent, 
nous avons ajouté la propriété d'un loqement b la 
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lid not own the homes occupied by thm, H02 

S  for families which owned homes with mort-
lages and H03 represented fanilies which 
owned their homes free of any mortgage. A 
dummy scored 1 if a family belonged to it, 
otherwise it was valued at zero. The regres-
sion produced the following result: 

Wealth = 

- 83,267 	+ 6.17297(RY) + 1171 .94(LC) 
- 18,817(H01) - 	7,655(I-11J2) + 31,897(H03) 
- 10,344(WS1) + 	9,082(WS2) 

The results are quite interesting. First-
ly, non-ownership of home and ownership with 
mortgage had a negative impact on wealth 
holding. In fact, the t-statistics indicate 
that statistically the difference between 
HOl and H02 is insignificant. Secondly, the 
impact of home-ownership without a mortgage 
($31,897) is very substantial. Thirdly, it 
should be noted through a comparison of the 
coefficients of H02 and W52 that the nega-
tive impact of mortgage indebtedness on 
family wealth is neutralized by working 
wives. Fourthly, the wife's work status (WS2 
- WS1) generates a difference of $19,425 in 
wealth holdings of families. Finally, the 
wealth holdings of two otherwise identical 
families but one with working wife and with 
mortgage free home and the other without 
workinq-wi le arid without owner-occupied home 

1, on I no ivrrsnio , di ter b 	$11 , 1 Yi 

ti5 1Ot. \ n ii' of 	LWfOi-fli'iii[i 1 of 	rome'; nod 
mortgage debt were also regressed for all 
home-owning families to see the impact of 
wife's work status on these variables. 
Ilecause of the differences in the incidence 
of home-ownership and in the values of 
owner-occupied homes in different areas, the 
size of area of residence was included in 
the equation, in addition to husband's 
income and wife's age. As expected, the 
impact of working wives was positive and 
that of non-working wives negative on both 
variables. It was estimated that wife's work 
status generated, on the average, a differ-
ence of $4,625 in the market value, i.e., 
other things being equal, a home-owning 
working-wife family was likely to occupy a 
home with its estimated market value larger 
by $4,625 than that of a non-working-wife 
family. Similarly, it was estimated that a 
home-owning working-wife fairily was likely 
to ;;uIr $, cd,f iloin' ii mortqNfjO 1101)1 

regression de base, sous forme de variables auxi-
liaires. LOl représente les families qui ne 
possédaient pas les logements qu'elles hahi-
talent, L02, les families qui possédaient un 
loqement avec hypotheque et [03, les families qui 
possédaient un loqeinent sans hypothbque. r4ous 
avons attribué one valeur de 1 a une variable 
auxiliaire lorsqu'une famille y appartenait, et 
une valeur de zero dans les autres cas. La 
regression a produit les résultats suivants: 

Richesse 

- 83,267 	+ 6.17297(RE) + 1171.94(CV) 
- 18,817(LO1) - 	7,655(L02) + 31,897(L03) 
- 10,344(SA1) + 	9,082(SA2) 

Ces résultats sont trés intéressants. Premié-
rement, Is nori-propriété d'un loqenient et Is 
propriété d'un loqement avec hypothéque avaient 
un effet négatif sur la richesse. De fait, in 
statistique t inrlique que, cki point de vue 
statistique, Is difference entre LOl et L02 est 
insignifiante. Deuxièmement, l'effet de Is pro-
priété d'un loqement sans hypothèque ($31,897) 
est trés considerable. Troisièmement, on note en 
coinparant les coefficients de L02 et SA2 quo 
leffet négatif do la dette hypothécaire sur Is 
richesse de Is fanille est neutralisé par les 
épouses qui travaillent. Quatrièrnernent, le statut 
d'activité de l'épouse (SA2 - SAl) enqendre une 
difference de $19,425 dans Is richesse des famil-
ies. Enfin, Is richesse de deux families en tous 
points identiques sauf quo l'une comprend une 
épouse qui travaille et possède un loqement sans 
hypothéque, et l'autre comprend une épouse gui ne 
travaille pam et ne possède pas le loqement 
qu'elle habite, diffèrera, en moyenne, de 
$71,135. 

Nous avons aussi effectué one regression de in 
valeur marchande des logements occupés par le 
proprietaire et de Is dette hypothécaire pour 
toutes les families propriétaires d'un loqemeni 
afin de determiner l'effet du statut dactivité 
de l'épouse sur ces variables. Etant donné lea 
differences dans Is fréquence do Is propriáté et 
dans Is valeur dos maisons occupées par leur pro-
prietaire entre diverses regions, nous avons 
inclu dans l'équation Is tailie de Is region de 
residence, en plus do revenu de l'époux et de 
l'âge de l'épouse. Comme prévu, l'effet de 
l'épouse gui travaille sur los deux variables 
était positif et celui de l'épouse qui no 
travaille pas, négatif. L'estimation indiqunit 
que le statut de i'activité de l'épouse entral-
nait, en moyenne, une difference de $4,625 dana 
h valeur marchande do loqement. En d'autres 
termes, toutes choses étant éqaies par ailleurs, 
lea families propriétaires do loqement oj 
l'épouse travaille mont plus susceptihies d'oc-
cuper un logement dont Is valeur m8rchande esti-
native eat supérieure de $4,625 a celle d'une 
famille oü l'épouse ne travaille pam. De memo, 
les families proprietaires d'un logement oi 
l''pnuse trivsiilr fl taif , r it susceptibles d'avoir 
' 0 i—'t I pnthécaire. 
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The coefficients for the four rural areas 
in Column 1 of Table 2.6 clearly indicate 
the impact of the values of farms on the 
wealth holdings of families in rural areas. 
When these coefficients are combined with 
those for the wife's work status, the dif-
ferences become very substantial. However, 
it is more interesting to compare the 
results in Columns 2 to 5 for the four areas 
of residence. First, considering the four 
RSU values, the equation explains about 36% 

of the variation in wealth in major metro-
politan areas with a population of at least 
500,000 compared to about 14% in rural 
areas. Secondly, the impact of the husband's 
income moves with the size of area of resi-
dence. On the one hand, the RSU.INC for hus-
band's income is about 97.7% of the total 
RSQ in major metropolitan areas while it is 
only 61.2% for rural areas. On the other 
hand, as shown by the bi coefficients, the 
impact of husband's income on family wealth 
is nearly three times larger in major 
metropolitan areas than it is in the other 
areas. Thirdly, the impact of age behaves in 
an opposite manner than income by size of 
area of residence. Finally, the impact of 
wife's work status in rural areas and major 
metropolitan areas with 8 population of 
500,000 and over is very substantial and is 
more than twice as large as in other urban 
areas. 

2.2.5 Effets du statut d'activitcfe i'épouse e 
de Ia tai ile de la r6qiwt dr 	r1nnp 

la richesse de Ia faniifl 

Ii existe des differences 	 fl. 

les caractéristiques financiërefl des famiifts 

selon la taille de la réqion de residence. D'urie 
part, la Iréquence de travail chez les épouses 
est plus élevé dans les réciions urbaines que dans 
les regions rurales. D'autre part, la presence 
d'avoirs agricoles de valeur dans les regions 
rurales ajoute considérablement b la richesse 
moyenne des faiiiies dans ces regions. Par conse-
quent, nous avons ajouté is taiile de la region 
de residence a l'equation de regression de base 
sous forme de variables auxiliaires. RU1 repré-
sente les fanilles habitant des regions rurales, 
R1J2, les families de regions urbaines dont la 
population eat inférieure 6 100,000 habitants, 
RU3, les families habitant les centres urhains de 
100,000 a 499,999 habitants et RIJ4, les fanilles 
vivant dans de qrandes regions metropolitaines 
d'une population de 500,000 habitants ou plus. 
Nous avons attrihué une valeur de un b la 
variable auxiliaire si la fanille habitait clans 
la region, et de zero dans lea autres cas. Afin 
d'évaluer l'effet du statut d'activité de 
i'épouse sur is richesse de la famille dana les 
différentes regions, nous avons aussi effectué 
des regressions pour chacune des quatre regions. 
Lea résultats paraissent su tableau 2.6. 

Les coefficients pour lea guatre région; 
rurales de is colonne 1 du tableau 2.6 indiquent 
clairement i'effet de la valeur des avoirs aqr-
coles sur ia richesse des families dans les 
réqions ruralea. Lorsque i'on combine ces coeffi-
cients b ceux de i'activité de l'épouse, les dif-
ferences deviennent très considérables. Toute-
fois, ii eat pius intéresaant de comparer les 
résuitats des colonnes 2 a 5 pour lea quatre 
regions de residence. Premièrement, si i'on con-
sidère lea quatre valeurs de r2 , l'équation 
explique environ 36% de is variation de la 
richesse dans les grandes regions métropolitaines 
ayant une population d'au moms 500,000 habi-
tants, comparativement a environ 14% dans les 
réqions rurales. Deuxièmenient, l'effet iii revenu 
de l'époux vane de pair avec la taiiie de ia 
region de residence. D'une part, la valeur de 
l'AIJGM de r 2  pour le revenu de l'époux eat d'en-
viron 97.7% de ia vaieur totale de r 2  dans lea 
grandes regions métrapolitaines, alors qu'elie 
n'est que de 61.2% dans lea regions rurales. Par 
contre, comme l'indique lea coefficients bi, 
l'effet du revenu de l'époux sur la richesse de 
ia fanilie eat près de trois fois plus grand dana 
lea qrandes regions métropolitaines que dana les 
autres regions. Troisthmement, i'effet de l'âqe 
eat contraire b ceiui dii revenu selon la tailie 
de ia region de residence. Enfin, i'effet rlu 
statut d'activité de i'epouse dens les regions 
ruraies et lea qrandes regions rnétropoiitaines 
ayant une population de 500,000 habitants et plus 
eat très important et est plus du double de cehii 
des autres regions urbaines. 

2.2.5 Effects of Wife's Work Status and Size 
of Area of Residence on Family Wealth 

There are significant differences in the 
financial characteristics of families by the 
size of area of residence. On the one hand, 
the incidence of work among wives is higher 
in urban areas than in rural areas. On the 
other hand, the presence of valuable farm 
holdings in rural areas adds substantially 
to the average wealth holdings of families 
in these areas. The size of area of resi-
dence was, therefore, added to the basic 
regression equation in the form of dummy 
variables. RU1 represented families in rural 
areas, RU2 for fanilies in urban areas with 
a population of less than 100,000, RU3 for 
those in urban centres of 100,000-499,999 
persons and RLJ4 represented families in 
major metropolitan areas with a population 
of 500,000 or more. A dwimy scored one if 
the fanily resided in the area, otherwise 
its value was zero. To estimate the impact 
of wife's work status on fanily wealth in 
different areas, the regressions were also 
run for the four areas separately. The 
results are shown in Table 2.6. 
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IA&E 2.6. Regression Results for Wealth of Fkjsband-wife Econmic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, 
' 	by I-kjsband's Income, Family Life Cycle, Size of Area of Residence and Wife's Work Status, 

Sprinq 1977 

fAHLLAU 2.6. Résultats de Is réqression de Is richesse des families économiques poux-épouse oU 
les épouses sont Agdes de 15 h 64 ans, selon le revenu de l'époux, le cycle vital de Is 
fauille, Is taille de la region de residence, et le statut d'activité de l'épouse, 
printaups 1977 

Size of area of residence - Taille de Is réqion de residence 

All Rural Under 100,000 - 500,000 
families areas 100,000 499,999 and over 

Toutes les Regions Moms de 100,000 a 50fl,000 
families rurales 100,000 499,999 habitants 

habitants habitants et plus 

R SU - r 2  .27872 .14425 .23366 .34371 .36238 
F Statistic - Statistique F (516.89) (119.91) (227.86) (298.17) (366.20) 

RSQ.INC - AUQ1 r 2  

HY - RE .25454 .08827 .18716 .28893 .35413 
F'irtial 	F 	- statistique partielle F) (2832.42) (220.12) (547.56) (751.93) (1073.59) 

I 	- 	CV .0185 .fl489 .05914 .04493 .00341 
Fiitial 	I 	- iqup 	qai't ille 	U 21(I.H1 161.83) (173.03) (116.93) (10.34) 

IF) 	- 	RH .rilii:' - - - - 

- HI) ci .1)1 	41 .f I H H H (1 F)) )74 
;tati;t1que 	Fun) 	julie 	F 4.FF i3344' 14.21 Ci • 74 

Fuel I .  Ic i er if 	Hr(- U i 	i crif 

- H - 	 118, 	6)) - 	 (12,8911 - 	70, 184 - 	HI), '45 - 	vo,fiifm 

81 	- bi 6.33493 3.40584 3.50510 3.97515 9.57160 

82 - b2 1816.03 2397.43 1598.54 1718.36 1237.57 

liii - RU1 34,134 - - - - 

811 - RU2 - 	 8,714 - - - - 

184 - RU4 - 	 1,496 - - - - 

- SAl - 	 10,767 - 12,538 5,897 - 	 6,791 - 	 16,085 

- SA2 9,453 14,270 5,717 5,257 11,566 
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2.2.6 Conclusion 

The six independent variables used in the 
various regressions above were incorporated 
into a single dummy model with the following 
results:  

2.2.6 Conclusii 

Nous avons intéqré en un seul modlp nuxili- - 
aire les six variables indépendantes uti1is6r; 
dans les diverses réqressions, ce qui a donné lr; 
résultats suivants: 

TASE 2.7. fteqression Results for Wealth of Hu,is1-sife [con,s,ic filies, Wives Aged iT. to 64 Years, by It.thand's inc., Fa.iiy life Cycle, Presence 
of Business, Far, and Professional Fqolties, lk.meownership, Size of Area of Residence and Wifes Work Status, Sprire) 1977 

TASLAD 2.7. Rdsultals de is regression do Is richesse des fa,i lies Aconneiqoes ,Vpoos_Apouse oU les Apouses sont Bq6es de iT, 8 64 ans, scion Ic reversi 
do I'Apoos, In cycle vital de Ia fiIie, I. prAsence deports dintArfs creerciaun, m1ricales et professlorsiels, to prrlAtA don 
lnqoni., I. laille de Is region do rAodcnceet In statut d'act,n.tr', rio lAporase, pr.nt.pa  1917 

Constant (me,n 	Fk,sI,anl's income 	L ife cycle 	 Business, finn and 	Homo-n.nership 	Size of area 	Wife's icrk status 
professionsl 	 of residence 
equities 

Constants (moyenne) Revenu de l'Cpoux Cycle vital Parts dinlArIta 
nommercious, 
aqrinolev et 
profess i once Is 

PropriClA du 
loqement 

laille de Is 
rAqion de 
rAsidence 

Statut dactivltd 
do 	l'Apouse 

58,543 - 	24,426 HVO - 8(0 - 	14,451 LC1 - Cvi - 	17,486 8(1 	- 	1171 

S 

23,818 	liii 	- 	LU) 

S 

- 	2,875 	8111 

S 

- 6,880 W51 - SAl 
- 	26,156 -01 	- 8(1 - 	10,128 IC? - CV2 • 76,423 Sf1 - 1C2 - 	577 	-8)2 - 102 - 	9,721 RU? • 6,040 WV? - 542 
- 	21,791 HY? - 8(2 - 	4,335 IC) - CV) * 23,469 1-8)3 - 	LU) - 	874 8113 
- 	21,0711 BY) - RD • 	15,128 LC4 - CV4 • 10,352 RIm 
- 	16,523 HY4 - 8(4 • 21,821 LC5 - CV) 
- 	10,369 BY) - 8(5 
- 	4,092 106 - 8(6 

10,812 HI? - RE? 
• 	28,431 HIS - 8(8 
• 216,128 HY9 - 8(9 

SI) 	- 	r 2  .19382 

F Statistic - 
Statistique F 96.31 

RSU.11C - 
AIJ51r2  '- - 

Partial f - 
Stat ist 
partiello -• 

Except for the differences between the 
coefficients of HYO and HY1 to HY5, of [Cl 
and LC2, and of RU1 and RU3, all 
coefficients are statistically significant. 
This model generated an overall difference 
of $12,920 due to wife's work status which 
amounted to 22.1% of the average wealth 
holding of all husband-wife economic 
families with wives aged 15 to 64 years. 

To estimate the impact of wife's work 
status by various characteristics, the above 
regression was run separately for different 
sets of families. The results are suinmarized 
in Table 2.8. In the case of families which 
did not own the homes occupied by them, 
although the impact was very small in abso-
lute terms, it was strongest in relative 
terms as the average wealth holding of these 
families was also very amall. For families 
with owner-occupied homes, especially with 

Exception faite des differences entre les 
coefficients REO et RE1 RE5, Cvi et CV2, et RU1 
et RU3, tous las coefficients sont statistique-
nient significatifs. Ce modële a produit une dif-
férence globale de $12,920 imputable su statut 
d'activité de l'épouse, ce qui représente 22.1% 
de la richesse rnoyenre de toutes les families 
économiques époux-épouse 01J ies épouses sont 
âgées de 15 b 64 ans. 

Afin d'évaluer l'effet du statut d'activité de 
l'épouse selon diverses caractéristiques, is 
regression ci-dessus a été faite séparénient pour 
différents ensembles de families. Nous réstinons 
les résultats au tableau 2.8. Dans le cas des 
families qui ne possédaient pas le loqement 
qu'elies habitaient, l'effet était minima en 
chifires absolus, mais plus fort en chiffres 
relatifs étant donné que is richesse moyenne de 
ces families était éqaieunent très faible. Dans le 
cas des families propriétaires de loqement, 
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ANI I '.8. Iu)act of Wife's Work Status on the Wealth of Ilisband-wife £conanic Families, Wives Aged 15 
ti 64 Years, by Selected characteristics, Spring 1977 

JA19 I Al) ?.. Iffet cjj statut d'activité de l'épouse sur is richesse des families .conoiniques 
époux-épouse oü lea épousea sont &jées de 15 a 64 ans, selon certaines caractéristiques, 
printnps 1977 

Impact of wife's work status 

Effet du statut d'activité de l'ëpouse 

Type of family 	 Non-working- Working- Total Average Relative 
wife fanilies wife impact wealth impact 

Type de famille 	 (WS1) families 
(WSZ) 

Famille oü Famille o'u Effet Richesse Effet 
l'épouse ne l'épouse total moyenne relatif 
travaille travaille 
pam 	(SAl) (SA2) 

All families - Toutes lea families - 	 6,880 6,040 12,920 58,543 22.1 

life cycle - Cycle vital 

1-24 years - ans (1) (1) (1) 16,241 (1) 
25-34 years - ans - 	 7,353 5,557 12,910 43,065 30.0 
5...44 years - ans - 	 3,636 3,142 6,778 70,873 9.6 
5_54 years - ans - 	 9,519 10,162 19,672 84,114 23.4 

55-64 years - ans - 	 4,422 8,224 12,646 76,146 16.6 

Business, 	farm and professional 
equities - Parts d'intérêts 
commerciaux, agricoles et 
professionnels 

Without - Sans parts d'intérêts - 	 1,456 1,287 2,743 36,237 7.6 
With - Avec parts d'intérêts - 25,484 21,678 47,162 156,031 30.2 

Home-ownership - Propriété du 
log ement 

Non-owner - Non-propriétaire - 	 2,019 1,541 3,560 10,688 33.3 
Owners - Propriétaire - 	 7,964 7,320 15,285 74,304 20.6 

With mortgage - Avec 
hypothèque - 10,067 7,654 17,721 63,548 27.9 

Without mortgage - Sans 
hypothèque - 	 5,641 7,360 13,001 94,262 13.8 

Size of area of residence - 
Taille de Is region de residence 

ural - Rurale - 	 7,580 8,627 16,207 74,350 21.8 
hider 100,000 - Moms de 100,000 - 	 4,944 4,791 9,732 43,747 22.5 
100,000-499,999 - 	 4,889 3,784 8,763 52,349 16.6 
00,000 and over - 500,000 et plus - 	10,336 7,925 18,261 65,931 29.0 

1) Not significant - Négligeable. 
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mortgages, and for fanilies in older stages 
of life cycle, wife's work status produced 
substantial differences in wealth holdings. 
The impact of wife t s  work status was larqest 
in absolute terms, as well as quite substan-
tial relative to their wealth holdings, in 
the case of faniiies with business, farm and 
professional interests. 

surtout de celles qui avaient one dette hypoth-
caire, et dans le cas des familles rendues a un 
stade plus avancé du cycle vital, le statu 
d'activité de lépouse a produit une différenc 
considerable dans la richesse. L'effet du statut: 
d'activité de l'épouse était le plus marque en 
chiffres absolus, de même que trës considerable 
par rapport a la richesse dans le cam des 
fanilles ayant des parts d'intérèts comtnerciaux, 
agricoles et professionnels. 
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5. 1 AM! I \ WI AJ III I! WIll 	Wtl1K 	F Al II, 	RICH[SSU 	Df 	L.A 	FAHIL.LE 	SE1ON 	IF 	STATIJT 
I)'ACTlVIT DE L'EPOUSF 

• 	'urnic fanilies with wives aged 15 to 64 
'rs in the Spring of 1977 according to the 
Survey of Consttner Finances taken at that 
time. Wives in over one-half of these farni-
lies worked in 1976. There were 2,498,290 
economic families with working wives and 
2,193,370 economic families with non-working 
wives. This Section discusses the differ-
ences between these two types of husband-
wife faniiiies with respect to their total 
assets, debts and wealth and analyses the 
impact of wife's work status on these 
variables. However, it would be useful to 
precede this discussion with a brief 
description of the incidence of work among 
wives by various characteristics. 

3.1 Incidence of Work Among Wives 12  

Table 3.1 presents data on the incidence 
of work among wives aged 15 to 64 years and 
on the distributions of working-wife and 
non-working-wife families by selected char-
acteristics. On the average, 53.2% of all 
wives, aged 15 to 64 years, in economic 
families worked in 1976. This average par- 
icipation rate was subject to wide varia- 

,  tions by different characteristics. About 
70% of young wives, aged 15 to 24 years, 
worked in 1976. This proportion drops con-
sistently over the four succeeding age 
groups and reduces to 351M in the case of 
wives aged 55 to 64 years. This pattern may 
be due to several factors: birth of children 
and withdrawal from labour force may lead to 
lower participation rates in later aqes; 
also the increasing female participation 
over the last decade or two may have 
resulted in higher proportions in younger 
age groups. Whatever its causes, this 
pattern has serious implications in respect 
of the age distributions of the two family 
groups, as shown in Figure IV. Because of 
the negative relationship between the age of 
wife and the probability that she would be 
working, there were larger concentrations of 
working-wife families, relative to non-
working-wife families, in the younger age 

12 The "incidence of work", discussed here 
and used as the main classifying variable 
in the study, should not be confused with 
the "rate of participation in the labour 
force". The latter denotes the percentage 
of population (15 years and over) which 
is in the labour force (employed and 
unemployed) in a particular week. The 
incidence of work, as defined for the 

S  ourposes of this paper (see Appendix A), 
is a gross rate for work participation 
ver the year and will be, as a rule, 
higher than the average weekly labour 
force participation in that year. 

)'aprs l'Enquête sur les finances des consom-
mateurs menée au printmnps de 1977, ii y avait a 
ce moment-lb 4,691,660 familIes économiques 
époux-épouse oij les épouses étaient âqées de 15 a 
64 ans. En 1976, las épouses de plus de is moitié 
de ces families travaillaient. Ii y avait 
2,498,290 families économiques oü las épouses 
travaillaient et 2,193,370 fanilles dconomiques 
oü lea épouses ne travailisient pas. Cette partie 
du present document traite des differences entre 
ces deux types de families époux-épouse pour ce 
qui eat de leur avoir total, de leur dette totale 
at de ieur richesse, et analyse i'effet du statut 
d'activité de l'épouse sur ces variables. Toute-
fois, avant d'entamer cette discussion, il serait 
utile de décrire brièvement Is fréquence du tra-
vail chez les épouses selon diverses caractéris-
tiques. 

3.1 Fréguence du travail chez les 6pouaes 12  

Le tableau 3.1 présente lea données sur la 
fréquence dii travail chez les épouses âqées de 15 
h 64 ans ainsi que sur Is repartition des famil-
ies oi l'épouse travaille et lea families ot.i 
l'épouse ne travaille pas melon certaines carac-
téristiques. En moyenne, 53.2% de toutes lea 
épouses âqées de 15 b 64 ans travaillaient en 
1976. Ce taux de participation moyen variait 
qrandement salon différentes caractéristiques. 
Environ 70% des jeunes épouses âgées de 15 a 24 
ans travailiaient en 1976. Cette proportion 
baisse progressivement dana les quatre groupes 
d'âge successifs et tombe b 35% dans le cas des 
épouses âqées de 55 h 64 ans. Plusieurs facteurs 
peuvent avoir influé sur cette composition: is 
naissance d'enfants et le retrait de is popula-
tion active pourralent entramner des taux de 
participation plus faibies dane ies groupes d'àge 
supérieurs; et le taux de participation féminin 
croissant au cours de Is dernière décennie ou 
deux peut avoir produit des proportions plus 
élevées dans les groupes d'àge plus jeunes. 
Queues qu'en soient les causes, cette composi-
tion a de graves implications par rapport a is 
repartition par age des deux qroupes de families, 
ccxnme l'indique la figure IV. En raison dii 
rapport négatif entre i'âqe de l'épouse at is 
probabiiité qu'eile travaille, ii y avait davan-
tage de families oi i'êpouse travaille dana lea 

12 ii ne faut pas confondre Is "fréquence du tra-
vail" dont ii est question ici et que l'on 
utilise dans i'étude comme is principale vari-
able de classification, avec le "taux de 
participation dans Is population active". 
Cette derniBre expression iridique le pourcen-
taqe de la population (âqée de 15 ans et plus) 
qui fait partie de la population active (en 
empioi at en chômaqe) au cours d'une semaine 
donnée. La fréquence do travail, telle que 
définie aux fins du present document (voir 
i'Annexe A), eat un taux brut de participation 
au cours de l'année et, en règle qénérale, 
sera plus élevé qua le taux d'activité hebdo-
madaire moyen au cours de i'anriée étudiée. 
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TABL.E 3.1. Percentage Distribution of Husband-wit' 	.,nomi, 	ami I i', Wive; Aqid 15 hi 64 	'al';, ly Wi I.' '; Wi;rk f it ii; is 

Selected Characteristics, Spring 1977 

TPBtE:AJ 	3.1. 	Repartition 	en 	pourcentage des 	faini 11 'ti 	(''orininiqiei; 	I 	iniJ-.pouse 	ot 	lit; 	'i onset; 
le statut d'activitê de l'épouae et certaines caractérist iques, pririteinpo 1977 

snit 	4cj.3et; 	kt 	15 6 14 	ito 	, 	 tnlori 

All Working- Non- Proportion 
families wile working- with 

families wile working 

Characteristics families wives 

Caractéristiques Toutes Families oil Families o'u Proportion 
lea lépouse iépouse ne des épouses 
families travailie travaille qus 

Pea travaillent 

Sample size - Taille de l'échantillon 

Estimated nianbers - Nombre estimatif 	1 000 

Total 

Wealth - Rictiesse 

Negative - Negative 
$ 	0-$ 1,999 

	

2,000- 	4,999 

	

5,000- 	9,999 
10,000- 14,999 
15,000- 24,999 
25,000- 34,999 
35,000- 49,999 
50,000- 74,999 
75,000- 99,999 

100,000- 149,999 
150,000- 249,999 
250,000- 499,999 
500 9 000 and over - at plus 

Average wealth '- Richesse moyenne 	$ 
Median wealth - Richease médiane 	$ 

Family income - (1976) - Revenu de 
is famille 

Under $5,000 - Mains de $5,000 
$ 5,000-$ 6,999 

7,000- 10,999 
11,000- 14,999 
15,000- 19,999 
20,000- 24,999 
25,000- 34,999 
35,000 and over - at plus 

Average income - Revenu moyen 	$ 
Median income - Revenu median 	$ 

8,033 4,148 3,148 - 

4,692 2,498 2,193 - 

per cent - pourcentage 

100.0 100.0 100.0 53.2 

7.5 7.8 7.2 55.3 

5.9 5.3 6.5 48.2 
5.5 6.3 4.6 60.9 
7.0 8.4 5.5 63.4 

6.6 6.8 6.4 547 

9.7 9.8 9•5 5s 	I 

10.3 9.5 11.2 
12.6 12.0 13.3 51.' 

14.6 14.7 14.4 

6.8 6.8 6.9 
6.8 6.0 7.7 47.1 

3.4 3.5 3.2 55.5 

2.4 2.2 2.7 48.0 

0.9 0.9 0.8 55.9 

58,543 58,995 58,029 - 

32,555 30,894 34,161 - 

3.6 1.8 5.7 26.6 

3.7 1.9 5.7 27.4 

10.5 7.2 14.2 36.4 

15.2 11.4 19.5 40.1 

22.4 22.7 22.2 53.8 

18.2 22.2 13.5 65.2 

17.8 22.5 12.5 67.1 

8.6 10.3 6.7 63.8 

20,814 22,830 18,518 - 

18,796 21,127 16,103 - 

C. Husband's income - (1976) - Revenu 
de l'époux 

Under $5,000 - Mains de $5,000 
$ 5,000-$ 9,999 

10,000- 14,999 
15,000- 19,999 
20,000- 24,999 
25,000- 34,999 
35,000 and over - at plus 

Average income - Revenu mayan 	$ 
Median income - Revenu median 	$ 

8.4 7.7 9.2 48.9 

18.0 17.7 18.4 52.4 

29.7 33.3 25.6 59.7 

23.4 24.6 22.1 511 

10.0 8.3 11.9 
6.8 5.5 8.3 
3.6 2.8 4.5 41.1 

15,645 15,012 16,365 

13,963 13,682 14,382 - 

I 
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3.1. Percentage Distribution of Husband-wife Economic Filies, Wives lqed 15 to 64 Years, by Wife's Work Status and 
SelectedCharacteristics, Spring 1977 - Concluded 

AU 3.1. Ropartit ion an pourcentage des families econo.iquea époux-épouse oi lea épouses sont fig6ea de 15 h 64 ans, amlon 
Ic statut d'activité de l'épouse at certaines caractéristiques, printemps 1977 - fin 

AU 	 Working- 	 Non- 	 Proportion 
families 	 wife 	 working- 	 with 

families 	 wife 	 working 
Characteristics 	 families 	 wives 

Caract4ristiquoa 	 Toutes 	 Families o'u 	 Families o'u 	 Proportion 
lea 	 l'Apouse 	 lépouse ne 	 des Apouaes 
families 	 travaille 	 travaille 	 qui 

pam 	 travaillent 

per cent - pourcentage 

Total 100.0 100.0 100.0 53.2 

D. 	Family debt - Dette de is ferriille 

No debt - Aucune dette 20.0 16.2 24.3 43.1 
$ 	1-$ 	999 9.7 7.9 11.6 43.8 

1,000- 	1,999 5.0 5.3 4.7 56.2 
2,000- 	4,999 12.1 13.3 10.7 58.7 
5,000- 	9,999 12.6 12.3 13.0 51.9 

10,000- 	14,999 9.0 8.7 9.3 51,7 
15,000- 	19,999 7.0 6.9 7.0 53.1 
20,000- 24,999 6.2 6.5 5.8 56.1 
25,1)00- 29,999 4.8 4.9 4.6 54.9 
311,000- 	39,999 7.2 9.3 4.9 68.5 
40,000- 49,999 4.0 5.4 2.4 72.4 
50,000 and over - et plus 2.5 

i•, 

3.1 

,...,'p! 

1.9 66.2 

I 
-24 years - aria 12.9 17.1 8.2 70.3 

5-34 years - ens 31.1 33.2 28.6 57.0 
35-44 years - ans 22.4 22.6 22.2 53.6 
45-54 years - aria 20.1 18.3 22.2 48.4 
55-64 years - ens 13.5 8.9 18.8 35.0 

Average age of wife - Age moyen de 
i'épouae 39 36 41 - 

Average age of husband - 	ge moyen 
de lépoux 42 39 44 - 

F. Presence of children under 16 - 
Presence d'enfants de moms de 
16 	aria 

Without children - Sans enfants 38.9 42.9 34.3 58.6 
With children - Avec enfants 61.1 57.1 65.7 49.7 

Under 6 years only - De aoins de 
6 ens seulement 18.2 16.1 18.2 53.1 

6-15 years only - De 6 è 15 ans 
seulement 29.9 29.6 30.1 52.8 

Both under 6 and 6-15 years - Dc 
moms de 6 ans et de 6 h 15 aria 13.1 9.3 17.4 38.0 

1 child - enfant 22.2 23.8 20.5 57.0 
2 children - enfants 25.0 22.8 27,4 48.6 
3 children - errfenta 9.5 7.7 11.5 43.4 
4 or more children - enfants ou plus 4.5 2.8 6.4 33.5 

,'i,.r;i,pi 	riiirihir 	nf 	clii I,! ren 	Norribre 
1.20 1.05 1.38 - 

. 	
. 	 lie 

500,000 and over - at plus 30.5 32.5 28.3 56.6 
100,000 - 499,999 26.0 27.5 24.2 56.4 
Under 100,000 - Moms de 100,000 24.6 23.4 25.9 50.8 
Rural areas - Regions rurales 18.9 16.6 21.5 46.8 
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Figure IV 

Percentage Distribution of Husband-wile Economic Families, by Age of Wife, 
Income of Husband and Income of Family and by Wife's Work Status, Spring 1977 

Repartition en pourcentage des familIes economiques époux-épouse, selon l'age de I'épouse, 
le revenu de I'époux, le revenu de Ia lamille et le statut d'activité de I'épouse, printemps 1977 

Age of wife 	 income of husband 	 Income of family 

Age de lépouse 	 Revenu de lépoux 	 Revenu de Is famlile 

0 0 

0 	 0 	 0 	 0 	 0 	 0 

0 
Working-wife famihes 	 Non-working-wife families 

...................... ....... 
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ups. Compared to 36.8% for non-working 
.. es, there were 50.3% working wives under 

age of 35. The average age of a working 
(36 years) was lower by 5 years than 

'ut of a non-working wife (41 years). 

It appears from the data that the nijnber 
of children, rather than the ages of chil-
dren, are related to the incidence of work 
among wives. Thus, among the families with-
out any child under 16 years of age, 58.8% 
of wives worked. The incidence rate remained 
over 50% if the family had children of 
either pre-school or school age only. How-
ever, the rate dropped to 38% for families 
with both pre-school and school age chil-
dren. 

The incidence of work among wives shows a 
positive relationship with the size of area 
of residence. The opportunity to work 
(larger labour markets, greater variety of 
jobs, higher concentration of service 
industry, vocational and other education and 
training facilities) is present to a greater 
degree in urban areas and increases with the 
size of area of residence. These factors 
p'uduce important differences in the distri- 

lion of working-wife and non-working-wife 
milies by area of residence. Proportion- 
ly,there were more working-wife families 
larger urban centres with a population of 

1 111,000 or more. Thus, 56.6% of wives in 
lunilies resident in areas with a population 
of 500,000 or more worked while the 
proportion dropped to 46.8% in rural areas. 

The incidence of work among wives shows 
considerable variation by income. It has a 
negative relationship with the income of the 
husband. In the lower two income groups, the 
incidence was below average but this was due 
to the concentration of older wives in these 
two groups. The next two income groups 
accounted for nearly two-thirds of all hus-
bands and the incidence of work among wives 
in these groups was above average. If the 
husband's income was $20,000 or more in 
1976, the probability of wife's work partic-
ipation was less than average. 

Unlike its relationship with husband's 
Income, the incidence of work among wives 
shows a strong positive correlation with 
family income. In fact, there is a spread of 
ahout 40 percentage points between the 

west and the highest incidence rates by 
irilyincome. 	The 	proportion 	of 

I rking-wife families in the higher family 
ome groups was sthstantiaiiy larger than 
the lower income groups. However, this 

groupes d'âge plus jeunes quo de families oti 
l'épouse ne travaille pas. Comparativement 
36.8% pour les épouses gui no travaillent pas, ii 
y avait 50.3% d'épouses qui travaillent Ag6es de 
moms de 35 ans. L'àge moyen de l'épouse gui 
travaille (36 ans) était moms éievé do 5 ans que 
celui de l'épouse qui ne travailie pam (41 ans). 

Les données semblent indiquer que c'est le 
nombre d'enfants piutôt quo leur age gui influe 
sur la fréquence du travail pari'ni les épouses. 
Ainsi, parrni les families ne comprenant eucun 
enfant de moms de 16 ens, 58.8% des ëpouses 
travaillaient. La fréquence demeurait supérieure 
a 50% si la famille ne comportait que des enfants 
d'âqe préscolaire ou scolaire. Toutefois, la 
fréquence du travail tombait a 3810 chez les 
families ayant des enfants tent d'aqe préscolaire 
que d'âge scolaire. 

La fréquence du travail parmi les épouses 
accuse un rapport positif avec la tailie de Ia 
region de residence. Les occasions d'emploi 
(marches du travail plus iinportants, variété plus 
grande d'eniplois, concentration plus élevée des 
industries de service et des maisons d'enseiqne-
ment de tous genres) sont plus nombreuses dens 
les regions urbaines et elles augmentent selon la 
taille de Ia region de residence. Ces facteurs 
produisent d'importantes differences dans la 
repartition des families oü l'épouse travaille et 
des families o'u l'épouse ne travaille pam melon 
la region de residence. 11 y avait proportionnel-
lement plus de families oU l'épouse travaillait 
dans los centres urbains ayant une population de 
100,000 habitants ou plus. Ici, 56.6% des épouses 
appartenant a des fanilles habitant dens des 
regions de 500,000 habitants ou pius travail-
laient alors que la proportion est tombée h 46.8% 
dens les regions rurales. 

Le revenu in flue considCrablement sur la fré-
quence du travail chez les épouses. La fréquence 
ci travail accuse un rapport négatif avec le 
revenu de l'époux. Dans les deux trenches de 
revenu inférieures, la fréquence était en-dessous 
de is inoyenne et ce fait est imputable b la con-
centration plus forte d'épouses plus aqées dans 
les deux groupes. Dans les deux tranches de reve-
nu suivarites, on retrouve prs des deux tiers de 
tous ies époux et la fréquence du travail parmi 
les épouses de ces groupes était au-dessus de la 
moyenre. Si le revenu de l'époux était de $20,000 
ou plus on 1976, la probabilite que son épouse 
travaille était inférieure a ia moyenne. 

Contrairement a son rapport avec le revenu de 
l'époux, Ia fréquence du travail chez les épouses 
affiche une forte correlation positive avec le 
revenu familial. Do fait, l'écart est d'environ 
40 points de pourcentaqe entre le taux le plus 
élevé et le moms élevé de fréquence di travail 
selon le revenu familial. La proportion des 
families ob l'épouse travaille dens les trenches 
de revenu familial plus élevé était considerable-
ment plus forte que dens les tranches de revenu 
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should not be interpreted as if a higher 
family income would cause an increase in 
wife's propensity to work. Instead, as was 
shown in Section 2.1, wife's work 
participation leads to higher family income 
and, hence, the relationship shown in Table 
3.1. 

A positive relationship is shown between 
the incidence of work among wives and the 
size of family debt. The incidence rate was 
44% if the family had a total debt of less 
than $1,000, while the rate was between 60% 
and 70% if the family's total debt amounted 
to $30,000 or more. 

There does not appear to be a consistent 
pattern of the incidence of work among wives 
by the size of family's wealth. This is due 
to the compensating effects of various 
factors within each wealth group. For 
example, in the $10,000-$14,999 wealth 
group, the families were relatively young 
suggesting a relatively higher incidence of 
work among wives. At the same time, the 
presence of children was also higher among 
these families suggesting a relatively lower 
incidence of work among wives. The result 
was that the proportion of working wives in 
the group was closer to the overall 
average. In the $75,000-$99,999 wealth 
group, the families were generally in an 
older life cycle with lower expectancy of 
wife's work participation but there were 
very few children present increasing the 
probability of work. Again, the two factors 
brought the participation rate close to the 
overall average of 53.2%. 

3.2 Wealth of Working-wife and Non-working-
wife Families 

The wealth of all husband-wife economic 
families with wives aged 15 to 64 years in 
the Spring of 1977 averaged $58,543. The 
average wealth of the 2,498,290 families 
with working wives was $58,995, while that 
of the 2,193,370 families with non-working 
wives was $58,029. Thus, average wealth 
holdings of the two groups of families 
differed by only $966 or by less than 2%. 
This overall lack of difference is rather 
deceptive since it does not take into ac-
account the differences in the characteris-
tics of the two groups of families. This is 
in contrast with the analysis in Section 2.2 
where the regression equations controlled 
for several variables simultaneously. The 
analyses in this Section and the remainder  

mains élevé. Toutefois, il ne faut pas interpn-
ter ces données comme si le revenu familial plu 
élevé entraine une propension plus forte che 
l'épouse travailler. En réalité, comme nou 
lavons montré dans la partie 2.1, c'est Ii 
participation du travail parmi l'épouse qui 
engendre un revenu familial plus élevé, d'oij le 
rapport indiqué au tableau 3.1. 

Ii existe un rapport positif entre Is fré-
quence du travail chez les épouses et la taille 
de la dette de Ia farnille. La fréquence était de 
44% iorsque la famille avait une dette totale de 
mains de $1,000, alors que Ta fréquence étwit de 
60% 6 70% lorsque Ia dette totale de la famille 
atteignait $30,000 ou plus. 

Ii ne semble pas y avoir de structure uniforme 
pour la fréquence du travail chez les épouses 
selon la taille de la richesse de la famille. 
Ceci est imputable aux effets comperisateurs de 
divers facteurs a l'intérieur de chaque tranche 
de richesse. Par exemple, dans la tranche de 
richesse de $10,000 a $14,999, lea familles 
étaient relativement jeunes, ce qui laisse 
supposer une fréquence plus élevée du travail 
parmi les épouses. En même temps, la presence 
d'enfants était aussi plus fréquente dana ces 
families, ce qui laisse supposer que la fréquence 
du travail parmi ces épouses serait relativement 
plus basse. Ces deux facteurs ant fait en sort 
que Ia proportion des épouses qui travailleni 
dans ce groupe était prés de la moyerrne globaln. 
Dans la tranche de richesse de $75,000 a $99,999, 
les familles étaient généralement a un stade plu 
avancé du cycle vital de sorte que l'on s'atten-
dait 6 ce que la participation du travail parmi 
les épouses soit mains élevés. Par contre, les 
enfants étaient très peu nombreux ce qui augmen-
tait la probabilité que i'épouse travaille. 
Enfin, lea deux facteurs ant produit un taux de 
participation gui se rapprochait de la moyenne 
glohale de 53.2%. 

3.2 Richesse des families oü i'pouse travaille 
et des families oi:i l'épouse me travailie pas 

La richesse de toutes lea families économiques 
époux-épouse oii lea épouses étaient âqées de 15 a 
64 ans au printemps de 1977 atteignait en moyenne 
$58,543. La richesse moyenne des 2,498,290 famil-
lea oi les épouses travailiaient était de 
$58,995, alors que celle des 2,193,370 familles 
oj les épouses ne travaillaient pas était de 
$58,029. Ainsi, la richesse moyenne des deux 
qroupes de families différait de seulement $966, 
ou de mains de 2%. Cette faible difference est 
plutôt trompeuse puisqu'elie ne tient pas compte 
des caractéristiques différentes des deux types 
de families, contrairement a l'analyse présentée 
dans la partie 2.2 üü lea equations de regression 
tenaient compte simuitanément de plusieurs vari-
ables. Les ina]v'u's de la prCsente pnr in et dii 
reste du int 1oii1 
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the paper are based on tabulated data 
, 11 the Survey. The differences between 

king-wife and non-working-wife families 
respect of wealth, assets and debts are 
st presented as shown by the Survey and 
then analysed in the light of the 

differences between the two groups of 
families in respect of other variables, 
usually one variable at a time, e.g., life 
cycle, income, etc. 

The size distributions of wealth of the 
two groups of families in Part A of Table 
3.1 show that the working-wife families had 
a slightly higher concentration in wealth 
size groups below $15,000, while the non-
working-wife families had a somewhat larger 
concentration in the wealth size groups 
between $25,000 and $150,000. The result of 
these differences in the shapes of the two 
distributions was that, aithouqh their 
average wealth was 1.7% higher, the median 
wealth of families with working wives 
($30,094) was lower by $3,267 or 9.6% than 
the median wealth of families with non-
working wives ($34,161). On the whole, the 
wealth data show similarities in both the 
overall averages as well as the size distri-
butions of wealth of working-wife and non- 

I rmq-wife families. 

view of the differences in various 
teristics of working- and non-working- 
families discussed in Section 3.1, it 
necessary to explore whether this 

:;LfnLIarity between the overall wealth 
positions of working-wife and non-working-
wife families also prevails across the two 
groups of families when they are broken down 
by different characteristics. 

3.2.1 Family Wealth and Life Cycle 

Since wealth is the sun of accumulated 
savings over a period of time, the size of 
wealth is expected, ceteris paribus, to be 
positively related to life cycle. The pat-
tern of incidence of work by age of wife, 
discussed earlier, has resulted in the 
working-wife families having much higher 
concentrations in the younger stages of life 
cycle. In these analyses, the age of wife is 
used as a proxy for family life cycle. The 
Survey data show a very close correlation 
between the ages of husbands and wives, with 
the husbands being older by three years on 
the average. 

In view of the positive nature of the 
irical relationship between wealth and 
le cycle, it should be expected that, 
her things being equal, the values of 

	

incial 	variables 	for 	working-wife  

l'enquête qui ont été mises en tableau. Lea dif-
férences entre la richesse, l'avoir et Ia dette 
des families oi lépouse travaille et ceux des 
families oi l'épouse ne travaille pam mont 
d'abord présentées telles que recueillies par 
l'enquête et sont ensuite analysées b Ia lumière 
des differences entre les deux types de families 
en ce gui a trait a d'autres variables, habituel-
lement une variable a Ia fois, c'est-à-dire, le 
cycle vital, le revenu, etc. 

La repartition de la taille de Ia richesse des 
deux groupes de familles dans Ia partie A du 
tableau 3.1 montre que les families oi l'épouse 
travaille étaient léqèrement plus nomhreuses dans 
les tranches de richesse de moms de $15,000 
alors que les families oij l'épouse ne travaillait 
pam étaient legBrement plus nombreuses dana lea 
tranches de richesse comprises entre $25,000 et 
$150,000. Ainsi, même si la richesse moyenne des 
families oh l'épouse travaille était plus élevée 
de 1.7%, Ia richesse médiane de ces families 
($30,894) était inférieure de $3,267 ou 9.6% a la 
richesse médiane des families oh i'épouse ne tra-
vaille pam ($34,161). Dans i'ensemble, les don-
nées sur la richesse sont sembiabies tant en ce 
qul a trait aux moyennes glohales qu'en ce gui a 
trait a Is repartition de la taille de Ia riches-
se des families des deux groupes. 

tant donné les differences que présentent lea 
diverses caractéristiques des families oü 
l'épouse travaille et des families oh l'épouse ne 
travaille pam et dont nous avons pane a la 
partie 3.1, ii faut chercher a savoir si cette 
similitude entre la richesse giobale des familles 
oh l'épouse travaille et de celle des families oh 
l'épouse ne travaille pas persiste lorsque l'on 
divise ces deux groupes de families selon leurs 
différentes caractéristiques. 

3.2.1 Richesse et cycle vital de la famille 

Puisque Is richesse eat Is somme de l'épargne 
accumulée au cours d'une période donnée, on peut 
s'attendre, toutes choses étant égales par au-
leurs, que la richesse soit liée de façon posi-
tive au cycle vital. La tendance a la fréguence 
du travail selon l'ge de l'épouse, dont nous 
avons perle plus tOt, est telle que lea families 
oh l'épouse travaille mont beaucoup plu8 nom-
breuses aux stades moms avancés du cycle vital. 
Dans ces analyses, l'âge de l'épouse représente 
ie stade du cycle vital de Ia famille. Les don-
nées de l'enquête indiquent une correlation très 
forte entre les ages des époux et des épouses, 
ies époux étant, en moyenne, plus âgés de trois 
ans. 

Etant donné Ia nature positive du rapport 
empirique entre is richesse et le cycle vital, on 
peut s'attendre a ce que, toutes choses étant 
égales par ailleurs, lea valeurs des variables 
financières des families oh l'épouse travaille 
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In the youngest age group, 15 to 24 
years, there was a significantly higher 
concentration of working-wife families in 
the lower wealth groups. In spite of the 
fact that there were at least two workers in 
each of these families, their average wealth 
($15,666) was 11% lower than that of the 
non-working-wife families ($17,605) in this 
age group. It is possible that the contribu-
tion of working wives in the younger age 
groups goes more into current family con-
sumption than into savings. In other words, 
the saving-income ratio of working-wife 
families may be so small that it keeps these 
families close to zero weaith or net worth 
without pushing them into negative net 
worth. Thus, on the one hand, over one-half 
of workinq-wife families compared to one-
third of non-working-wife families in this 
age group had wealth holdings of less than 
$15,000. This resulted in non-working-wife 
families having an average wealth larger by 
11%. On the other hand, compared to 19.3 10 of 
working-wife families, total debts exceeded 
total assets in the case of 29.7% of non-
working-wife families in this age group. 
This is reflected in the median wealth of 
working-wife families being higher by 85.6%. 

In the next age group, 25 to 34 years, 
the average wealth of working-wife families 
($44,116) was larger by about 6% than that 
of non-working-wife families ($41,673). How-
ever, the comparative position with respect 
to the size distributions of wealth 
of the two family types was similar to that 
of the youngest age group in that there were 
proportionately more working-wife families 
in the lower wealth groups. 

soient moms 6lev6es comparativement a celles d 
families ob l'épouse ne travaille pas, étant dart-
né que les families oLi i'épouse travaille sont 
plus jeunes que lea autres. Toutefois, lea évalu-
ations de l'enquete indiquent que la richesn 
réelle des families oü i'épouse travailie 
($58,995) était plus élevée de $966 que celle des 
familles oj i'pouse ne travaille pas ($58,029). 
Voici comment on peut démontrer que cette situa-
tion est imputable a leffet des épouses gui 
travaillent. 

Le tableau 3.2 présente des données sur la 
repartition des families o6 lépouse travaille et 
des families ob ltépouse ne travaille pas, selon 
Ia tranche de la richesse et pour cinq groupes 
d'âge de l'épouse. Comme on pouvait my attendre, 
toutes lea categories changent a la hausse et 
vera is droite avec l'Aqe. Toutefois, on rernarque 
aussi des differences considérables lorsque l'on 
compare, è l'intérieur de chacun des cinq groupes 
d'âge, is richesse des families oü l'épouse tra-
vailie et celle des families oi l'épouse ne 
travaille pas. 

Dans le groupe dAge inférieur, soit de 15 
24 ans, ii y avait une concentration considers-
blement plus élevëe de familles o'u i'épouse 
travaillait dans is tranche de Ia richesse moms 
élevée. Même sil y avait su moms deux travail-
leurs dans chacune de ces families, leur richessn 
moyenne ($15,666) était inférieure de 11% a celle 
des families oi l'épouse ne travaillait poe 
($17,605) dans ce même groupe dge. Ii se petit 
qu'une plus grande partie de lapport des épousee 
qui travaillent dana ces groupes d'aqe inférieurs 
aille a la consommation courante de Ia famille 
plutôt quen éparqne. En d'autres termes, il se 
peut que le rapport epargne/revenu des families 
oij l'épouse travaille soit si faible qu'il 
maintienne les families a un niveau se rappro-
chant de Ia richesse ou de i'avoir net zero sans 
toutefois entralner un avoir net déficitaire 
ou négatif. Ainsi, d'une part, plus de la moitié 
des familles de ce groupe d'âge oi l'épouse tra-
vaille avait une richesse de moms de $15,000, 
comparativement au tiers des families oj l'épouse 
ne travaille pas, de sorte que ces dernières 
families avaient une richesse moyenne supérieure 
de 11%. D'autre part, 29.7% des families de ce 
groupe d'age oi l'épouse ne travaille pas avaient 
une dette totale supérieure a l'avoir total, corn-
parativement a 19.3% des familles oü l'épouse 
travaille. Ainsi, la richesse médiane des farnii-
les oi l'épouse travaiile était plus éievée de 
8 5.6%. 

Dans le groupe dage suivant, soit de 25 a 34 
ans, is richesse moyenne des familles oü l'épouse 
travaille ($44,116) etait plus élevée d'environ 
6% que celui des familles oj i'épouse ne travail-
le pam ($41,673). Toutefois, en ce qui a trait ?r 
Is repartition selon is richesse des deux typee 
de families, la position comparative était sem-
blable celle du premier groupe d'ge en ce gene 
quil y avait proportionnellement davantage de 
familles oij l'épouse travaille dans les qroupes 
de families & richesse moms élevée. 

non-working-families would be lower compared 
to non-working-wife families because the 
working-wife families are younger compared 
to wife families. However, the Survey 
estimates show that the actual wealth of the 
working-wife families ($58,995) was larger 
by $966 than that of non-working-wife 
families ($58,029). That this is due to the 
effect of working wives can be shown as 
follows. 

Table 3.2 presents data on the size 
distributions of wealth of working-wife and 
non-working-wife families by five age groups 
of wife. As expected, all the distributions 
shift upwards to the right with age. How-
ever, substantial differences also emerge 
when the wealth positions of working-wife 
and non-working-wife families are compared 
within each of the five age groups. 
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AlIL 	Percentage Distribution of Husbasd-wife Economic Filies by Wife's Work Status and Age and Family Wealth Groups, 
1iring 1977 

W Al i 	AJ 	Répart it ion en pourcentacje dos fami 1 los éconosiques êpoux-épouse, solon Is statut d' act iv ité et 1 • &qe do 
lépouse, et Is trariche do is richesao do Is fusi1le, printemps 1977 

Working-wife families Non-working-wife families 

Families oil l'épouse travaille Families oil l'épouse ne travaille pea 

Wealth group  

Tranche do is richesse Wires age - Age do I'épouse Wifes age - Age ie lépouse 

15-24 25-34 	35-44 45-54 5-64 15-24 25-34 35-44 45-54 55-64 

per cent - pourcentage 

Negative - Negative 19.3 8.6 	4.9 2.0 2.0 29.7 9.4 5.2 2.1 2.4 

Under $5,000 - Moms de $5,000 28.5 11.4 	5.9 5.8 5.6 26.7 13.6 7.4 7.2 9.4 

$ 	5,000-$ 14,999 22.6 22.9 	9.1 5.9 6.8 17.1 15.8 9.8 10.9 7.7 

15,000- 	24,999 11.6 14.1 	7.6 4.6 7.2 8.8 12.9 9.0 7.6 7.7 

25,000- 	34,999 5.1 11.2 	10.3 10.6 6.9 6.0 12.4 12.6 10.4 10.7 

35,000- 	49,999 4.3 11.1 	16.1 15.2 12.9 4.1 12.6 16.5 13.7 14.2 
50,000- 	74,999 6.1 10.9 	16.4 20.9 23.6 2.3 9.8 15.1 19.0 20.7 

75,000- 	99,999 - 3.5 	9.3 13.5 12.2 1.8 4.3 8.8 8.2 9.2 
100,000- 149,999 1.4 2.6 	7.5 10.8 13.9 1.3 5.4 7.8 10.4 10.8 
150,000- 249,999 0.7 2.1 	5.5 5.9 4.0 0.9 2.0 3.4 4.8 3.8 

250,UUQ- 499,999 0.1 1.3 	4.2 2.9 3.0 0.8 1.3 3.7 4.4 2.6 
500,000 and over - et 	plis 0.1 0.3 	1.3 1.9 1.9 0.4 0.7 0.7 1.2 0.8 

intel 100.0 100.0 	100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 

i ,rtl -- 	, 	 I 	i 31 	,il,lJ 0 	 I 	,1II. ,toii ,tJlJ lli , 	, 

Median wealth - Richesse 

methane 	 $ 5,720 20,029 	46,371 57,116 59,042 3,082 23,782 40,333 47,914 47,855 

Average total assets - 
Avoir total moyan 	$ 30,125 63,270 	90,296 101,688 95,625 28,103 56,661 79,513 84,320 71,695 

Average total debt - Dette 
totale moyenne 	$ 14,459 19,154 	16,083 9,817 3,822 10,498 14,989 12,503 7,472 3,966 

Debts:Assets ratio - Rapport 
dettes/avoirs % 	48.0 	30.3 	17.8 9.7 	4.0 	37.4 	26.5 	15.7 	8.9 	5.5 

Sample size - Taille de 
1'6chantillon 665 	1,346 	986 759 	392 	344 	1,096 	853 	821 	771 

Estimated nunbers - Nombre 

eat imatif 1 000 	427 	830 	564 457 	221 	180 	627 	487 	487 	411 

I 
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Les trois prochains groupes d'âge afficherit 
d'importantes differences. La richesse moyenru 
des familles du groupe d'Aqe de 35 44 ans ni 
l'épouse travailie était supérieure de 10.8, 
dens le groupe des épouses Agées de 45 a 54 ann. 
de 19.5% et dans le groupe des épouses Agées de 
55 a 64 ans, de 35.5%. La proportion des families 
oi l'épouse travaille dans les groupes a richesse 
plus élevée était beaucoup plus importante. 

L'analyse gui précède indique clairement que, 
selon le stade du cycle vital, la situation 
financière d'une famille est souvent plus forte 
iorsgue l'épouse travaille. Dans quatre des cinq 
groupes d'ge, la richesse moyenne des families 
o6 l'épouse travaille était, au printemps de 
1977, plus élevée que ceile des familles oü 
l'épouse ne traveille pas. En outre, cette soli-
dité financière s'accrolt avec le temps. Les 
données de l'enguête ne fournissent qu'un aperçu 
momentané de is situation des families un 
moment précis, soit au printemps 1977. Toutefois, 
on peut supposer que les épouses qui travaillent 
dans les groupes d'âge supérieurs travailiaient 
aussi dens les années antérieures 1976 et que 
les effets financiers positifs et cumulatifs de 
l'apport économigue de l'épouse mont, par consé-
guent, plus clairement visibles dans ces groupes 
d'Age. Cette conclusion est loqique puisque hi 
richesse dont nous parlons ici est le résultat 
l'épargne accumuiée sur une certaine période de 
temps. La richesse moyenne des familles oi'i 
l'épouse travaille est passée du faible niveau de 
$15,666 dans le groupe des épouses Aqées de 15 i 
24 ans au niveau élevé de $91,803 dans le groupe 
des épouses âgées de 55 64 ens, comparativement 
a is richesse des families oi i'épouse ne tra-
vaille pam, gui est passée de $17,605 a $67,729. 
Au cours du cycle vital, is richesse moyerine des 
families oi l'épouse travaille a auqmenté de 
presque sept fois, elors que celui des families 
oü i'épouse ne travaille pam n'a augmenté que 
d'un peu plus de trois fois. Ainsi, la richesse 
moyenne des families ob l'épouse travaille et 
dont ies épouses étaient âgées de 55 a 64 ans 
était supérieure de 35.5 10 a ceile des famiiies oü 
l'épouse ne travaille pam. Ii convient aussi de 
noter gue is richesse moyenne des families oü 
l'épouse ne travailie pas atteint un sommet dens 
le groupe des épouses âgées de 45 a 54 ans et 
diminue de 11.2% dens le groupe d'ge suivant, 
mais les families oi i'épouse travaille ne con-
naissent pas de baisse sembiable. Toutefois, 
malgré ces differences considérables entre ies 
deux groupes de families a l'intérieur des divers 
groupes d'âge, ies familles oi l'épouse travaille 
ont une richesse moyenne supérieure de 1.7% 
seulement lorsque l'on tient compte de i'ensembie 
des données pour tous les groupes d'ge. Ceci 
s'expligue, en pertie, par la repartition diffé-
rente selon l'qe des families oi i'épouse tra-
vilip et. celle des families oj lépouse ne tm-
v i lie mm 

There are major shifts in the next three 
age groups. The average wealth of working-
wile families in the age group 35 to 44 
years was higher by 10.8%, in 45 to 54 years 
by 19.5% and by 35.5% in the age group 55 to 
64 years. The proportions of working-wife 
families in the upper wealth groups were 
significantly larger. 

The above analysis clearly shows that, 
given the stage in life cycle, a family is 
likely to be in a stronger financial posi-
tion if the wile is working. In four out of 
the five age groups, the average wealth of 
working-wife families in the Spring of 1977 
was larger than that of non-working-wife 
families. Moreover, this financial strength 
increases over time. The Survey data provide 
only a still picture of the financial posi-
tion of families at a given moment of time, 
i.e., in the Spring of 1977. However, it 
would not be unreasonable to assume that the 
working wives in the older age groups also 
worked in the years prior to 1976 and that 
the cumulative positive financial effects of 
wife's economic contribution are, therefore, 
more clearly visible in these age groups. 
This conclusion is logical since wealth, 
under discussion here, is the result of 
accumulated savings over a period of time. 
The average wealth of working-wife families 
increased from a low of $15,666 in the 
wife's age group 15 to 24 years to a high of 
$91,803 in the age group 55 to 64 years, 
compared to that of non-working-wife fami-
lies which increased from $17,605 to 
$67,729. Over the life cycle, the working-
wife families increased their average wealth 
to nearly seven times while the non-working-
wife families increased it to a little over 
three times. Thus, the average wealth of 
working-wife families with wives aged 55 to 
64 years was higher by 35.5 10 than that of 
non-working-wife families. It should also be 
noted that the average wealth of non-
working-wife families reached a peak in the 
age group 45 to 54 years and dropped by 
11.2% in the next age group but the working-
wife families do not suffer such a decline. 
However, in spite of these substantially 
large differences in favour of working-wife 
families within various age groups, when the 
data are summed over all age groups, the net 
result is a positive difference of only 1.7% 
in average wealth in favour of the working-
wife families. A part of the explanation 
lies in the different age distributions of 
working- and non-working-wife families. 

I 

I 
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For both groups, average wealth holdings 

S high in the two oldest age groups but 
r elative proportions of the working-wife 

imilies in these age groups were substan-
I thy lower. On the other hand, in the two 
youngest age groups, when average wealth was 
low, the proportions of working-wife fami-
lies were very high. In both relative and 
absolute terms, there were more than twice 
as many working-wife families with wives 
aqed 15 to 24 years than there were non-
working-wife families, with the former group 
also having lower average wealth. The impli-
cation of these differences in relative 
weights of various age groups is that the 
higher proportions of working-wife families 
in younger age groups (with lower average 
wealth) exerted a strong downward pressure 
on the overall wealth holding of working-
wife families. In other words, although the 
working wives had generally a positive 
effect on the wealth of their families, this 
effect was neutralized by the negative 
effect of their families being generally in 
a younger stage of life cycle. Based on the 
data in Table 3.2, these effects can be 
approximated as follows: 

portion 	of 	working-wife 	fami- 

5 s 	in 	each 	of 	the 	i 	5 	age 
ups, 

'i Pi, oportion 	of 	non-working-wife 
families 	in each of the 1 	= 5 age 
groups, 

Wi Average 	wealth 	of 	workinq-wife 
families in each of the i = 5 age 
groups, 

W'i Average wealth of non-working-wife 
families 	in each of the i = 5 age 
groups, 

then, given 	their 	average 	wealth 	(Wi) 	in 
each age group, 	the working-wife families 
would have 	had 	a 	much 	higher 	average 
wealth if they had the same age distrihu- 

inn nn 	the 	nnri_wnrkjiln_wI fe 	fomi I 

ni 	z $68,022. 

Thus, 	their relative youth put the 
working-wife families at a considerable dis-
odvantage (estimated at $68,022 - $58,995 
$9,027) with respect to their overall aver-
ge wealth conared to non-working-wife 

f;imi I ten. 

Dens les deux types de familles, la richesse 
moyenne était 6levde dens les deux qroupes d'âge 
supérieurs mais les proportions relatives de 
families oi l'épouse travaille dans ces groupes 
d'Aqe étaient considérabiernent plus faihies. Par 
ailleurs, dens les deux qroupes d'âge inférieurs, 
oj la richesse moyenne était faible, la propor-
tion des families ob l'épouse travaille était 
très élevée. Tant en chiffres relatifa qu'en 
chiffres absolus, ii y eveit plus de deux fois 
plus de families oi l'épouse travaille que de 
faruilles ob i'épouse ne travaille pea dens le 
groupe des épouses âgées de 15 a 24 ens. Les 
families comptant une 6pouse qui travaille 
avaient aussi une richesse moyenne moms élevée. 
Ces differences dans les poids relatifs des 
divers groupes d'Age laissent supposer que lea 
proportions plus élevées de families oti l'épouse 
travalile dana les groupes dAqe inférieurs (o 
la richesse moyenne est moms élevée) a exercé 
une forte pression & is baisse sur l'ensembie de 
Is richesse des families oi l'épouse travaille. 
En d'autres termes, bien que ies épouses gui tra-
vailient avaient généralement un effet positif 
sur la richesse de leur famille, cet effet a été 
neutralisé par i'effet néqatif du stade inférieur 
du cycle vital dans lequel leurs families se 
situaient généraiement. Les données du tableau 
3.2 permettent d'établir l'approximation suivante 
de ces effets: 

Si Pi = Proportion des families oii l'épouse 
travaille dens chacun des i = 5 groupes 
d'âge, 

P'i = Proportion des families oü l'épouse ne 
travaille pas dens chacun des i = 5 
groupes d'âqe, 

	

Ri = Richesse moyenne des 	families oj 
l'épouse travaille dens chacun des i 
5 groupes d'Age, 

	

R'i = Richesse moyenne des 	families o 
i'épouse ne travaille pas dans chacun 
des i = 5 groupes d'âge, 

alors, compte tertu de Is richesse moyenne (Ri) 
dans cheque groupe d'Age, les familIes oi 
l'épouse travaille auraient eu une richesse 
moyenne beaucoup plus élevée si elies avaient 
eu ia même repartition selon l'àge que lea ía-
tithes ott l'épouse ne travaille pas (P'i), 

(P'i)(Ri) = $68,022. 

Ainsi, en ce gui a trait a leur richesse 
moyenne giohale, la jeunesse relative des famil-
ies ott l'épouse travaiile représentait un grand 
désavantage pour elles (évalué ainsi: $68,022 - 
$58,995 = $9,027) comparativement aux families ott 
I 	pn ne ne t r iv i i 1 I p p u-p 
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However, of relevance to our investiga-
tion is whether or not the work status of 
wives made a difference to the wealth of 
their families. This can be estimated by 
assuming that, within each aqe group, the 
working-wife families would have had, if the 
wives in these families had not been work-
ing, the same average wealth as the non-
workinq-wife families (Wi). Then, given the 
age distribution of working-wife families, 
(Pi), their overall average wealth would 
have been: 

(Pi)(W'i) = $52,012. 

Thus, other things being equal, the dif-
fererice between the actual average wealth 
holding of working-wife families and their 
average holding standardized by the wealth 
position of non-working-wife families, 
$58,995 - $52,012 = $5,983, may be ascribed 
to the positive effect of working wives on 
the wealth of their families. 

3.2.2 Family Wealth and Income 

Since wealth equals accumulated savings 
and savings accrue out of income, the larger 
the income, the more is likely to be the 
wealth. As shown in Part B of Table 3.1, the 
income size distributions of the working-
wife and non-working-wife economic families 
are substantially different. On the average, 
the 1976 income of families with working 
wives ($22,830) was 23.3 10 higher than that 
of families with non-working wives 
($18,518). On the one hand, compared to 
22.3% of working-wife families, 45.1% of 
non-working-wife families had an income of 
less than $15,000. On the other hand, 55.0% 
of working-wife families had an income of at 
least $20,000 compared to 32.7% of non-
working-wife families. As a result of this 
very high concentration of working-wife 
families in the higher income groups, their 
median income ($21,127) exceeded the median 
income of non-working-wife families 
($16,103) by 31.2 10. However, these income 
differences do not translate into similar 
differences in the wealth holdings of the 
two family groups. 

The size distributions of wealth by 
family income size are presented in Table 
3.3 for working- and non-working-wife fami-
lies. In the five income size groups begin-
ning with family income size $11,000, there 
is a clear pattern. First, all wealth dis-
tributions shift upwards to the right as 
income increases irrespective of the work 
status of wife. Secondly, within each of 
these five income groups, wealth distribu-
tions of working-wife families, if plotted, 
would lie to the left of those of non-
working-wife families. Thus, the average 

Cependant, Is présente étude cherche b décoii- - 
vrir si le statut d'activité de i'épouse a influ' 
ou non sur la richesse de leurs families. On pet 
arriver lévaluer en supposant qua l'intérieti 
de chaque groupe d'aqe, les families oi l'épouu' 
travaille aursient eu, si les épouses de ces 
families n'avaient pas travaillé, la niême 
richesse moyenne que les families oü l'épouse ne 
travaille pas (Ri). Aiors, compte tenu de Ia 
repartition selon l'âge des families oü l'épouse 
travaille (Pi), leur richesse moyenne globale 
aurait été: 

(Pi)(R'i) = $52,012. 

Ainsi, toutes choses étant egales par au-
leurs, la difference entre la richesse moyenne 
réelle des families oi l'épouse travaille et leur 
richesse moyenne normalisée par la richesse des 
families oCj l'épouse ne travaille pas, ($58,995 - 
$52,012 = $5,983), peut être attribuée a l'effet 
positif des épouses gui travaillent sur la 
richesse de leur famille. 

3.2.2 Richesse et revenu de la famille 

Puisque la richesse équivaut a l'épargne accu-
muiée et que l'épargne provient du revenu, plus 
le revenu est élevé, plus la richesse devrait 
être grande. Comme lindique 1a partie B rltj 

tableau 3.1, les repartitions selon les tranche 
de revenu des families économigues oi l'époue' 
travaille et de celles oi l'épouse ne travaill' 
pas sont très différentes. En moyenne, le revere 
de 1976 des familles oi l'épouse travailla' 
($22,830) était supérieur de 23.3% a celui des 
familles oi l'épouse ne travaiilait pas 
($18,518). D'une part, comparativement h 22.3% 
des families oi l'épouse travailie, 45.1% des 
Families oi l'épouse ne travailie pas avaient un 
revenu de moms de $15,000. D'autre part, 55.0% 
des families oti l'épouse travaille avaient un 
revenu d'au moms $20,000 comparativement a 32.7% 
dans le cas des familles oCi l'épouse ne travaille 
pas. En raison de cette très forte concentration 
de families oi l'épouse travailie dans les tran-
ches de revenu plus élevées, le revenu median 
($21,127) dépassait celui des familles oi 
l'épouse ne travaille pas ($16,103) de 31.2%. 
Toutefois, ces differences de revenu ne corres-
pondent pas a des differences semblables dans is 
richesse des deux groupes de families. 

Las repartitions de Is richesse par tranches 
de revenu familial paraissent au tableau 3.3 pour 
les families ob l'épouse travaille et les famil-
ies oij l'épouse ne travaille pam. Une tendance 
évidente se manifeste dans les cing tranches de 
revenu a partir de $11,000. Premièrement, toutes 
les repartitions de Is richesse changent a Is 
hausse et vers Ia droite au fur et a mesure gee 
le revenu augmente, guel qua soit le stattit 
d'activité de l'épouse. Deuxièmement, a l'int-
rieur de chacune de ces cing tranches de revere, 
les repartitions de la richesse des families 
l'épouse travaille se situeraient a la gauche dr 
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S 	1AIRE 3.3. Perceotaqe Oiatribution of I thw,d-oif,, Econosic F11i55, Wives Aqed 15 to 64 Veara, by Wife's I*,rk Statue, Fily lnco.e (1976) wld Easily 
Wealth Groups, Spring 1977 

AlIt [Mi 3.3. Ipart dine ne pourceotaqo des filles Aconosippea 	pous-*pouee ob lee 6pouses soot &dea dv 15 A 64 ano, seine Is at.tut d'activitd da 
l'Apuuse. Is tr,cf,e dv recenu ralial 	(1976) at 1s trwctie dv richeaae Ei11.ie, printaspe 1977 

Fwuily inco,ae - (1976) 	- Reiersi fasilial 

Wealth group 
l.k,der 	 $35,000 

lranche dv Is richease 	 $5,000 	95,000 	97,0011 	$11,000 	$15,000 	*20,000 	825,000 	and over 

	

-6,999 	-10,999 	-14,999 	-19,999 	-24,999 	-34,999 
Moms dv 	 $35,000 
$5,000 	 vi plus 

per cent - pourcentaqe 

Werkir..-w4fe filtes - FilIes aIm 1'4ouve trsv.ilIe 

Negative - Ndqatave 1.1 21.1 19.9 14.2 9.4 5.5 3.3 1.5 
l4der $5,000 - Moine its 85,000 20.7 19.2 21.5 24.2 17.2 7.8 3.3 1.4 S 	5,000-S 14,999 11.8 10.2 8.1 11.9 18.4 22.7 11.6 5.8 

15,000- 	24,999 4.8 9,5 10.9 11.7 11.4 11.5 9.4 1.8 
25.000- 	34,999 3.2 1,1 6.1 10.2 9.0 10.4 12.0 519 
35,000- 	49,999 10.5 7.7 7.1 6.9 10.3 14.6 16.4 10.6 
10,000- 	74,999 6.3 9.0 8.4 6.4 11.6 13.3 23.9 20.8 
75,000- 	99,999 11.2 6.6 7.2 3.6 4.9 6.2 9.7 10.9 

100,000- 149,999 8.9 0.7 3.0 2.4 5.0 5.1 6.9 19.0 
150,000- 249,999 7.5 3.3 4.5 2.7 1.8 1.7 3.2 11.3 
250,000- 499,999 6.7 5.6 2.5 1.5 1.0 1.1 1.2 8.1 
500,000 and oi.'r 	- et 	plim'i 1.1 - 0.9 0.3 0.1 - 0.4 6.6 

Total 100,0 100.0 101.0 100.)) 100.0 100.0 100.0 100.0 

Average esaitli - Rmclease soyenoe S 74,921 47,859 46,349 52,814 35,293 19,558 56,759 195,056 

M.dm.n esaith - Richesue addinee S 38,529 14,471 15,462 12,066 19.367 21,339 44,736 80,434 

reqe total asset. - Avoir total omyvo S 84,598 54,599 53,528 42,445 47,608 55,997 72,600 220,923 

aqe tote) de9te - 	Dette totele ia,ysnne 5 9,777 6,740 7,179 9,631 12,315 16,439 15,841 25,867 

S 	ir8aseta ratio - Rapport dettes/evotra S 11.5 12.3 13.4 22.7 25.9 29.4 21.8 11.7 

,rt ion of wives aged 45-64 years - Proportion dee 
I,uaes AgAes dv 45 A 64 any 8 42,3 32.8 29.3 21.8 24.0 22.9 29.6 38.5 

Iv vI2e - 	lomIIe dv 	l'Achantil)on 91 93 546 537 939 861 851 476 

I 24 

Nii,i-workinq-wile 	fin) iv, 	- 	I inillea at, 	l'dpouse rio ii I 
I reveille pee 

- Ndqatmve 9.3 16.1 12.0 12.8 5.1 2.4 0.9 0.6 
95,000 - Mama dv 85,000 22.9 22.3 20.5 14.0 8.0 4,8 3.3 - 

1 	0004 14,999 12.9 13,7 19.8 14,5 53,7 8.1 4.2 2.0 
,Il00- 	24,999 8.1 7,0 8.4 10.11 13,3 9.9 6.9 3.3 

".000- 	34,999 8.5 8.6 10.8 11.6 12.4 15.0 10.5 5.3 
1 ,1)913... 	49,999 10.5 13.7 8.8 t1.5 16.2 18.1 15.5 6.9 

.000- 	74,999 52,4 9.0 9.3 11.4 13.8 23,1 19,1 16,6 

.000- 	99,999 5.0 2.2 2.9 5.2 6.7 7.9 15.7 7.7 
1,000- 149,999 4.3 5.7 5.0 4.2 6.9 - 	6.1 13.6 23.4 ''.,fl1lfl- 	249,999 2.8 0.7 1.5 1.8 2.7 2.6 5.7 11,6 III- 	499,999 3.0 0.8 1.0 1.8 1,0 1.8 4.2 15.1 'Ill and over - at 	plus 0.3 0.3 0.5 0,3 0.2 (1,3 0.4 8.0 

It 	1.1 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 

"rage esaith - Rich..e. soyenne $ 45,715 30,199 33,661 39,175 46,611 16,046 79,519 200,895 

tm--Iman ,,ealth - Richvve ,i6dtane $ 21,098 13,511 14,1)90 23,001 32,965 43,109 61,415 117,315 

SvI'raqv total osavtv - Acoir total soyen $ 51,203 33, 580 39,078 47,519 58,358 69,247 93,002 221,267 

Au-toga total debts - 	Dette totals rnye005 $ 5,487 3,381 5,417 9,343 11,747 13,201 13,422 20,371 

Ii,I,tglMeeta ratio - Rapport dettee/avoira 8 10.7 10,1 13.7 17.6 20.1 19.1 14.4 9.2 

portion of ole.. aged 45-6* years - Proportion dee 
6,iou,ses AgAva de 45 A 64 one 8 61.)) 54.1 45.6 35.4 29.7 36.8 41.6 52.7 

''t'° sire - 	Tattle dv 	t'Actiwitjllon 257 247 587 765 831 480 *41 279 

• 	voted nesbar. - Noabre .etimatif '000 125 125 312 427 486 297 257 146 
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wealth holding of working-wife families was 
lower in each case. However, the distribu-
tional differences are better highlighted if 
the median values of wealth for working- and 
non-working-wife families are compared 
within each of these five income groups. The 
relative differences in median values are 
substantially larger than the differences in 
average wealth holdings. 

Other things being equal, the position of 
the two groups of families should have been 
similar to each other within given family 
income groups. One of the most important 
'other things" which was not equal, and 
which is related to wealth, was the family 
life cycle. The proportion of families with 
wives aged 45 to 64 years within each family 
income group is also shown in Table 3.3. 
These proportions were significantly higher 
in respect of non-workinq-wife families and, 
hence, their higher average wealth. 

The lower three family income groups do 
not follow the above pattern. Of the three, 
the lowest income group had the highest 
average wealth holding. Furthermore, in 
spite of the fact that the working-wife 
families in these three income groups were 
at a younger stage of life cycle than the 
non-working-wife families, their wealth was 
substantially higher. The reason for this 
situation appears to be two-fold. First, the 
non-working-wife families in the older 
stages of life cycle in these low income 
groups are, generally, unlikely to have had 
very large incomes in the past; hence, their 
low wealth position. Secondly, the Survey 
data show that the working-wife families in 
these income groups had a relatively high 
incidence of business, farm or professional 
interests and the related large equities 
held by these families raised substantially 
the average wealth of the working-wife fam-
ilies in these income groups. 13  

Unlike their position by age of wife 
where they had a higher average wealth in 
four out of the five age groups, the 
working-wife families had a lower average 
wealth in five out of the eight family in-
come groups. The differences were quite sub-
stantial. In the case of families with 
family income below $11,000, the average 
wealth of working-wife families ($51,387) 
was 44.4% higher than that of non-working-
wife families ($35,578). With family income 

13 See Table 4.6 in Section 4.  

celles des famifle.s oi l'épouse ne travaille p; 
si l'on portait ces données sur un diagramm. 
Ainsi, la richesse moyenne des families n 
l'épouse travaille était dans chaque cas moin 
élevée. Toutefois, ces differences dans l 
repartitions ressortent mieux quand on compare 
les valeurs médianes de la richesse des familIes 
oü l'épouse travaille et de celles des families 
ot'i l'épouse ne travaille pas, a l'intérieur de 
chacune de ces cinq tranches de revenu. Les dif-
férences relatives des valeurs médianes sont con-
sidérahlement plus élevées que les differences 
dans la richesse moyenne. 

Toutes chases ëtant égales par ailleurs, la 
position des deux qroupes de families aurait dO 
être semblable a l'intérieur dune tranche de 
revenu familial donnée. Une des 'autres choses" 
les plus importantes qui n'était pas égale et qui 
eat liée h la richesse était le cycle vital de la 
famille. Le tableau 3.3 montre aussi la propor-
tion des families oO les épouses sont âgées de 45 
a 64 ans h l'intérieur de chaque tranche du reve-
nu familial. Ces proportions étaient considéra-
blement plus élevées dans le cas des families oj 
l'épouse ne travaille pas, ce qul explique leur 
richesse moyenne plus élevée. 

Les trois tranches de revenu familial infé-
rieures ne suivent pas les tendances qui pré-
cèdent. Des trois, la tranche de revenu la moin 
élevée avait Ia richesse moyenne la plus élevée. 
En outre, même si les families oü l'épouse tra-
vaille et qu'on trouve dans ces trois trariches d 
revenu en étaient a un stade mains avancé dti 
cycle vital que lea families ob l'épouse no 
travaille pas, leur richesse était beaucoup plus 
élevée. La raison semble un être double. Premiè-
rement, les families de ces tranches de faible 
revenu, oTi lépouse ne travaille pas et qui en 
sont a un stade plus avancé du cyle vital, n'ont 
généralement pas eu de revenus trés élevés dans 
le passé, ce qul explique leur faible richesse. 
Deuxièmement, lea données de i'enquête indiquent 
que les families o6 l'épouse travaille et qui 
relèvent de ces tranches de revenu ovaient une 
fréquence relativement forte de parts d'intérêts 
commerciaux, agricoles ou professionnels, et les 
actions irnportantes détenues par ces families ant 
relevé considérablement la richesse cayenne des 
familles o6 i'épouse travaille dans ces tranches 
de revenu13 . 

Contrairement a leur position selon l'âge de 
l'épouse oii elles avaient une richesse moyenne 
plus élevée dans quatre des cinq groupes d'Age, 
les families oii l'épouse travaille avaient une 
richesse cayenne plus faible dans cinq des huit 
tranches de revenu familial. Les differences 
étaient très marquees. Dans le cas des families 
oh le revenu était inférieur a $11,000, la 
richesse moyenne des families oh l'épouse tra-
vaille ($51,387) était supérieure de 44.4% i 
celui des families oh l'épouse ne travaille pas 

13 Voir le tableau 4.6 dans la partie 4. 



11,OOO or more, the average wealth of 
, 

	

	•)rking-wife families ($59,922) was 8.9% 
lower than that of non-working-wife families 
65,777). However, when summed over all the 

income groups, the overall average wealth of 
working-wife families turned out to be 
higher by 1.7°c. This is due to the fact that 
there were major differences in the relative 
weights of the two family groups within each 
income group. On the one hand, there were 
smaLler proportions of non-working-wife f am-
ilies in the upper income groups so that the 
positive wealth differences in their favour 
applied to relatively fewer non-working-wife 
families. On the other hand, their higher 
proportions in the three lowest income 
groups in which their average wealth was 
considerably smaller than that of working-
wife families more than removed their advan-
tage gained in the higher income groups. As 
a net result of differences in the income 
distributions of working- and non-working-
wife families, the overall average wealth of 
working-wife Families was higher. However, 
as was pointed out in Section 2.1, the shape 
of the income distribution of working-wife 
families has been changed by the wife's 
participation in work. If the wives in this 
group had not worked, the income distribu-
tion of their families would likely have 
'n o:mi 1rr to ttoit of  nnn-wnrkinq-wj f 

Thus, the working wives have played an 
important role in the wealth position of 
their families through their effect on 
family income distributions. An estimate of 
the effect on wealth can be obtained by 
assuming that, had the wives not been 
working, the proportions of working-wife 
families, (Pi), in each of the i = 8 family 
income groups, would have been the same as 
for non-working wife families, (P'i). Then, 
given their average wealth, (Wi), in each 
income group, the overall average wealth of 
working-wife families would have been: 

(P'i)(Wi) = $53,286. 

The difference between the actual average 
wealth holding of working-wife families and 
their average holding standardized by the 
income distribution of non-working-wife fam-
ilies, $58,995 - $53,286 = $5,709, can be 
attributed to the higher income of working-
wife families which, in turn, was the result 
of the economic contribution of workinq 

- 61 - 

($35,578). Dans le cas d'un revenu familial de 
$11,000 ou plus, la richesse moyenne des families 
oi l'épouse travaille ($59,922) était inférieure 
de 8.9% a celui des families oii l'pouse ne tra-
vaille pas ($65,777). Toutefois, lorsque l'on 
fait Ia somme pour toutes les tranches de revenu, 
la richesse moyenne giohale des families oü 
l'épouse travailie était plus élevée de 1.7%. Ce 
résultat est imputable au fait qu'il existait 
d'importantes differences dans les poids relatifs 
des deux qroupes de families a l'intérieur de 
chaque tranche de revenu. D'une part, il y avait 
des proportions plus laibles de families oi 
].'épouse ne travaiile pas dans les tranches de 
revenu supérieures de sorte que les differences 
de richesse positives en leur faveur s'appli-
quaient au nornbre relativement plus faible de 
families ob i'épouse ne Iravailie pas. Dautre 
part, leurs proportions plus élevées dans les 
trois tranches de revenu inférieures, dons les-
queues leur richesse moyenne ëtait considéra-
blement inférimure b celle des familles o'u 
l'épouse travaille, ont plus que renversé leur 
avantage dans les tranches cle revenu plus éle-
vées. En raison des differences dans is réparti-
tiori du revenu des familles o6 l'épouse travaille 
et des families oü l'épouse ne travaille pas, la 
richesse moyenne qlobaie des families aü l'épouse 
travaille a été plus élevée. Toutefois, comme 
nous l'avons fait remarquer dans Ia partie 2.1, 
is participation des épouses a modifié Ia répar-
ition du revenu des families oi l'épouse tra-
sille. Si les épouses de Ce groupe n'avaient pam 
ravaillé, ii est probable que la repartition du 
evenu de leurs families aurait été semblable 

celie des familles oi i'épouse ne travaille pam. 

Ainsi les épouses qui travaillent ont eu une 
influence importante sur la richesse de leurs 
families en raison de l'effet de leur activité 
sur is repartition do revenu des families. On 
peut évaluer l'effet des épouses qui travaillent 
sur la richesse en supposant que, si les épouses 
n'avaient pas travaillé, les proportions de 
families oii l'épouse travaille, (Pi), dans cha-
cune des i = 8 tranches de revenu familial, 
auraient été les mémes pour les families oü 
l'épouse ne travaille pas, (P'i). Alors, compte 
tenu de leur richesse moyenne, (Ri), dans chaque 
tranche de revenu, la richesse moyenne globale 
des families oti l'épouse travaille aurait été: 

(P'i)(Ri) = $53,286. 

La difference entre la richesse moyenne réelle 
des families o.i l'épouse travaille et leur 
richesse moyenne normalisée par la repartition do 
revenu des families oj .l'épouse ne travaille pas, 
($58,995 - $53,286 = $5,709), peut être attribuée 
au revenu plus élevé des families oi l'épouse 
travaille qui, a son tour, était le résultat de 
l'apport financier des epouses qui travoillent. 
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3.2.3 Age-Income Effect on Family Wealth by 
Wife's Work Status 

The differences between the family wealth 
positions of working-wife and non-working-
wife families have been discussed above in 
terms of the effects of differences in the 
family life cycles and family income distri-
butions of the two groups of families. The 
two effects were discussed independent of 
each other. However, income has a very 
strong correlation with lire cycle which may 
have an impact. It was shown above that the 
effect of working wives within family income 
can only be ascribed in an indirect manner 
since the age profiles of working- and non-
working-wife families within a given family 
income differed. 

Furthermore, the additional income gener-
ated by working wives is reflected in the 
total money income of their families. How-
ever, income taxes and employment costs such 
as transportation, etc. , are likely to be 
higher for working-wife families. These 
families would also have to incur money 
expenditure on the replacement of at least 
some of the services provided "free" by the 
non-working wife. For example, it is esti-
mated that families with working wives spent 
about 21.7% more on current consumption than 
families with non-working wives. 14  Thus, it 
is quite likely that the saving-income rela-
tionship for working-wife families would not 
be the same as that for the non-working-wife 
families. It would provide a better estimate 
of the impact of wife's work status if fami-
lies were standardized by income of the hus-
band. Data on average family wealth by age 
of wife and income of husband are presented 
in Table 3.4. The wealth position by wife's 
age has already been discussed. The position 
by husband's income is such that in five of 
the seven income groups, the working-wife 
families had higher average wealth. 

It is possible to have a clearer perspec-
tive of the effect of working wives on 
family wealth by comparing the wealth posi-
tion simultaneously within given groups of 
husband's income and wife's age. In Table 
3.4, statistics on average family assets, 
debts and wealth are provided for Ni = 33 
"age of wife-income of husband" categories 
of each of working-wife and non-working-wife 
families. The difference between the wealth 

14 Urban Family Expenditure, 1976, Catalogue 
No. 62-547, Table 18. 

3.2.3 FIlet combine de l'âgeetdurevenustirIi 
richesse de la famil1&, €1 un ;t nkuI 

d'activité de l'épouse 

Nous avons par lé précédemmic it di; i ft 

de richesse entre les families oü lépouse tra-
vailie et les families o6 l'épouse ne travaille 
pas selon les effets des differences dans le 
cycle vital des families et des repartitions du 
revenu familial des deux groupes de families. 
Nous avons parlé des deux effets indépendamment 
i'un de l'autre. Toutefois, ii existe une corré-
lation trés étroite entre le revenu et le cycle 
vital, ce qui pourrait aussi avoir un impact. 
Nous avons démontré aussi que i'effet des épouses 
qui travailient sur le revenu Familial ne peut 
être attribué que de façon indirecte étant donné 
que les profils d'âqe des families ob l'épouse 
traveille et ceux des families oj l'épouse ne 
travaiiie pas different A l'intérieur d'une méme 
tranche de revenu familial. 

De plus, le revenu supplémentaire engendré par 
les épouses qui travailient Se reflète dans le 
revenu monétaire global de leurs families. Toute-
fois, ii est probable que les impôts sur le 
revenu et lea frais d'activité (transport, etc.) 
des families oi l'épouse travaille sont plus 
éievés. De plus, ces familIes doivent ausi 
dépenser certaines sommes pour remplacer au moicci 
une partie des services fournis "gratuitemerd 
par i'épouse qui ne travaille pas. Par exempi, 
selon certaines estimations, les families 
l'épouse travaille dépensent environ 21.7% ft 

plus au titre de Ia consommation courante que I 
families oi les épouses ne travaillent pas14 . Par 
consequent, il est probable que le rapport 
épargne-revenu des faniilles oü l'épouse travaille 
n'est pas le même que celui des families oi 
l'épouse ne travaille pas. Nous pourrions mieux 
évaluer l'effet du statut d'activité de l'épouse 
si les familles étaient normalisées selon le 
revenu de i'époux. Le tableau 3.4 présente des 
données sur la richesse familiale moyenne selon 
l'ge de i'épouse et le revenu de l'époux. Nous 
avons déja pane de is richesse selon l'àge de 
i'épouse. En ce gui a trait a la richesse selon 
le revenu de l'époux, les families oO l'épouse 
travaille avaient une richesse moyenne plus 
élevée dans cinq des sept tranches de revenu. 

Nous pouvons obtenir une perspective plus 
claire de l'effet des épouses qui travailient sur 
Ia nichesse familiale en comparant simuitanément 
la richesse a l'inténieur de groupes donnés de 
revenu de l'époux et d'âge de l'épouse. Le 
tableau 3.4 donne des statistiques sur l'avoir, 
ia dette et la richesse moyenne des familles pour 
Ni = 33 categories "age de l'épouse-revenu de 
l'époux" de families oi i'épouse travaille et de 
families oJ l'épouse ne travaille pas. Nous 

14 Dépenses des fnilles urbaines, 1976, n 
62-547 au catalogue, tableau 18. 



- 6) - 

, 5181 3.4. Average Total A.asta, Total Debts and Wesith of lkbasd-wife Eco.ic las!!!.. by Itiab..d', Income (1976) and Wife'. A.e and Work Statue, 
Spring 1977 

IAhajAJJ 3.4. Ptiyanne de l'esoir total, de is dette totals at de is rlct,.saa des rash!.. 6conaftiques Apoua-Aponi.e, asIan I. reve.sj  de i'Apoue (1916) at 
at 1s st.tut d'.ctivitA de l'6povme, printe.pa 1977 

Working-wife 	faviIie Non-corking-wife fasilies 

fa,.illes vi, 	i'Apovse travailie Fssilles vii l'épouve ne travevile pee 
I6iaband'. income  

Raveno di l'p000 Wife's age - Age de l'êpouse Wife'. age - Age de !'Apouse 

15-24 25-34 35-44 45-54 55-64 Total 15-24 25-34 35-44 45-54 55-64 Iota! 

iWider $5,000 - I6in. de $9,000 
Average tots! 	assets - Avoir 

t,,tai eoyen $ 13,881 41,996 94,588 98,556 65,716 58.631 19,984 63,369 89,998 45,862 41,104 47,439 
Average tote! debt. - Dotte 

totale moyenna $ 8,148 10,387 17,993 6,845 1,615 8,256 4,544 7,710 12,467 3,641 2,092 4,329 
Average wealth - Richeese 

moya,,oe $ 5,732 31,609 76,595 91,711 64,101 50,375 15,440 55,659 77,532 42,221 39,012 43,111 
tatisated nisebera - Nombre 

eatimatif '000 38 54 22 38 41 193 20 is 22 43 98 202 

$5 ,(X)O-S9 .999 
Average Into! 	assets - Avo!r 

tots! soyeo $ 18,788 38,511 72,014 61,623 56,610 45,594 9,486 36,513 43,130 47,785 59,058 42,912 
Average tots! debt. - Dette 

totals moysnn. $ 7,618 10,449 9,742 6,581 3.267 8,043 7,233 7,844 6,184 4,023 4,260 5,599 
Average weaith - Rich..., 

.oyenne $ 11,130 28,062 62,273 55,042 53,344 37,551 2,253 28,669 36,946 43.762 54,798 37,313 
Estimated ntjaberC - Nombre 

estimatif '000 119 112 83 77 52 443 50 83 62 105 103 403 

SIO,OM-614.999  
Average tote! assets - Avoir 

tote! s05en $ 24,287 42,198 64,106 70,779 86,203 51,418 23,885 44,075 49,283 66,380 69,518 51,802 
Average total debts - Dette 

total, aoyenvse $ 12,142 17,701 14,025 7,650 3,974 13,016 9,219 12,392 6,626 5,419 2,870 7,840 
• 	rage wealth - Riches.. 

- ,yenne 5 12,146 24,498 50,081 63,129 82,229 38,402 14,665 31,684 42,657 60,962 66,648 43,962 
isetad nuebere - Noebre 

, •3tisatif '000 168 289 167 141 68 832 63 177 108 116 97 961 

$15 ,IIJ0-$19,999 
rage total asset. - Avoir 
'ta! 	eoyen 5 59,313 55,847 69,471 90,044 82,652 66,838 40,275 51,252 60,200 76,066 66,698 59,199 
rage total debts - Dette 

totele eoyenne 5 27,052 22,238 35,521 8,484 6,494 18,086 14,008 17,283 11,113 7,747 3,610 12,198 
Average wealth - Atchesse 

soyenn. $ 32,261 33,609 53,950 81,560 76,157 48,752 26,266 33,969 49,087 68,320 63,087 47,001 
1st Listed rv,asbera - Nombre 

eatimatif '000 83 249 142 105 35 614 29 188 124 89 56 486 

$20 ,000-$24 ,999 
Average tots! assets - Avoir 

tote! moyen $ 71,168 84,021 110,068 90,384 94,079 68,851 74,499 100,493 131,959 82,990 
Average total debt. - Dette 

totale cayenne $ 23,157 15,780 10,120 4,155 16,968 19,201 17,404 10,991 7,649 15,379 
Average wealth - Riches.. 

moyenne $ 48,011 68,240 99,948 86,229 67,112 49,650 57,095 89,502 124,310 67,613 
Estimated ,vsebera - Noisbre 

estimatif 1 013) 77 60 50 30 208 90 73 62 25 261 

$25,000-$34,999 
Averagetote! assets - Avoir 

total eoyen $ 59,931 98,167 131,625 145,700 115,271 323,673 85,004 89,388 97,737 114,632 114,261 102,102 
Average total debts - Dette 

totale moyenrm $ 36,835 27,453 24,805 16,449 4,786 21,923 25,349 19,024 16,557 13,005 6,13.83 15,877 
Average wealth - Rich..,. 

aoyeone $ 23,096 70,714 106,820 129,251 110,485 101,751 59,655 10,361 80,780 101,626 308,261 86,225 
Eat imated nusbers - Nodere 

estin,etlf '000 18 35 57 34 9 138 18 49 66 40 23 183 

S35,000 and over - at plus 
Average total assets - Asoir 

total mayan $ 752,459 301,262 710,158 737,070 487,092 153,143 293,572 266,314 316,851 252,706 
Averag, total debts - Dette 

totals moyenne 1 53,103 29,415 68,025 4,228 413,317 23,202 30,349 16,453 18,890 23,279 
Average wealth - Riches.. 

.oyennm $ 699,350 271,848 650,134 732,84? 446,775 129,942 265.023 249,861 297,961 229,428 
Eat isated rwara - Nc,sbre 

eatasatif '000 15 32 11 7 70 22 32 33 30 99 

Total 1  
Average total assets - Avoir 

total moyset $ 30,125 63,270 90,296 101,688 95,625 73,590 28,103 56,661 79,513 84,320 71,695 68,359 
'"rage total debts - Dette 
1,,tal. anyone. $ 14,459 19,154 16,083 9,817 3,822 14,595 10,498 14,989 32,503 7,472 3,966 10,330 

• 	iaqe wealth - Richeaee 
,yonne $ 15,666 44,116 74,213 91,870 91,803 58,995 17,605 41,673 67,009 76,849 67,729 58,029 
imated nu.b.rs - Nomt,re S •'itie,tif 1 000 427 830 564 457 221 2,498 180 627 487 487 411 2,193 

Iv 	nov 	el 	041 	d ,,, 
61 	•, , ,,r 	,,,,"' r..gn 1 p4 
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holdings of working-wife and non-working-
wife families in each of the 33 categories 
can be assumed to be primarily due to 
changes caused by the work status of wives. 
Thus: 

Given the number (Ni) of working-wife 
families in each of the 33 'age of wife-
income of husband' categories and the 
average wealth of non-working-wife fami-
lies (W'i) in the comparable category, 
had the wives not been working, the over-
all average wealth of working-wife fami-
lies would have been: 

= $48,345. 

The difference between the actual and the 
above-standardized average wealth holdings 
of working-wife families, $58,995 - $48,345 

$10,650, may be ascribed to the average 
effect of working wives on the wealth of 
their families. 

3.3 Total Assets and Debts of Working-wife 
and Non-working-wife Families 

The above discussion showed that the 
wealth of a family has a strong relationship 
with the family's income and life cycle. 
However, the wealth of a family also depends 
on its assets-debts patterns. The wealth 
holdings of two groups would be similar if, 
on the average, they had similar values for 
total assets and total debts. A difference 
in the va1ue of either portfolio would lead 
to a difference in their respective asset-
debt ratios and will produce a change in the 
wealth or net worth position of the two 
groups. The role played by working wives in 
this respect is discussed in the following 
paragraphs. 

3.3.1 Total Family Assets by Wife's Work 
Status 

Total 	assets 	size distributions of 
husband-wife economic families by the work 
status of wife are presented in Table 3.5. 
Compared to about 19% of non-working-wife 
families, about 24 10' of all working-wife 
families were located in the $50,000-$74,999 
total assets group. This five percentage 
point difference was compensated mostly by 
lower proportions of working-wife families 
in total assets groups between $10,000 and 
$49,999. The average total asset holding of 
working-wife families ($73,590) was higher 
by $15,231 or 7.7% than that of non-working-
wife families ($68,359). 

The arguments in Section 3.2, relating 
family wealth to family life cycle and in-
come, apply equally to family assets and  

pouvons supposer que la difference entre in 

richesse des families ou l'épouse travaille cit 
des families oi Pépouse ne travaille pas dan 
chacune des 33 categories est surtout imputabli 
aux changements produits par ie statut d'activit 
de l'épouse. Ainsi: 

compte tenu du nombre (Ni) de families o 
l'épouse travaille dans chacune des 33 catego-
ries "age de l'épouse-revenu de l'époux" et la 
richesse moyenne des families oi l'épouse ne 
travaille pas (R'i) dans la catégorie compa-
rable, is richesse moyenne globale aurait été, 
si les épouses n'avaient pam travaillé, La 
suivante: 

= $48,345. 

On peut irnputer la difference entre la riches-
se moyenne réelle et is richesse moyenne norms-
lisée ci-dessus, ($58,995 - $48,345 = $10,650) a 
l'effet moyen des épouses qui travaillent sur la 
richesse de leurs families. 

3.3 Avoirs et dettes totaux des families oi 
l'ópouse travaille et des famiiies oü 
l'épouse ne travaille pas 

Nous venons de voir qu'il existe un rapport 
étroit entre la richesse d'une famille, et I 
revenu et le cycle vital de la famille. Toutci-
fois, la structure de l'avoir et de la detti 
d'une famille influe aussi sur sa richesse. I. 
richesse des deux groupes serait semblable si ciii 
moyenne, us avaient des valeurs semblables su 
titre de l'avoir total et de is dette totale. Une 
difference dans is valeur de l'un ou l'autre 
portefeuiile produirait une difference dans leur 
rapport avoir-dette respectif et entralnerait un 
changement dans Ia richesse ou la valeur nette 
des deux groupes. La discussion des paragraphes 
suivarits porte sur l'influence des épouses qui 
travaillent sur l'avoir et Ia dette. 

3.3.1 Avoir total de is familie selon le statut 
d'activité de l'épouse 

Les repartitions de l'avoir total des families 
économiques époux-épouse, selon ie statut d'ac-
tivité de Pépouse paraissent au tableau 3.5. 
Comparativement h 19% dans le cas des families oti 
i'épouse ne travaille pas, environ 24 90' de toutes 
les familles oi l'épouse travaille se situaient 
dans la tranche d'avoir total allant de $50,000 
$74,999. Cette difference de cinq points de pour-
centage a eté compensée en grande partie par les 
proportions plus faibles de families oü i'épouse 
travailie dans les tranches d'avoir total entre 
$10,000 et $49,999. L'avoir total moyen des 
families oi l'épouse travailie ($73,590) était 
supérieur de $15,231 ou 7.7% a ceiui dci- fnm:ticin 

oi i'épouse ne travaille pas ($68,359'). 

Lee arguments présentés b la partie 	of qiti 

établissaient un rapport entre is richesse farni-- 
lisle, le cycle vital et le revenu de la familici 
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F 	.. Percentage Distribution of Husband-wife Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by 

P Wife's Work Status and Total Assets, Spring 1977 

I AII 	rII 	Repartition en pourcentage des fni1les économiques epoux-epouse oü lea épouses sont 
gées de 15 a 64 ans, selon le statut d'activité de l'épouse et l'avoir total, 
printeus 1977 

Working-wife Non-working- 
families wife families 

Total asset group 
Families oü Families oj 

Tranche de l'avoir total l'épouse i'épouse ne 
travaille travaille pas 

per cent - pourcentage 

None - Nuile 0.2 0.5 
Under $2,000 - 'loins de $2,000 5.6 8.4 
$ 	2,000-$ 	4,999 7.0 5.0 

5,000- 	9,999 7.1 4.7 
10,000- 	24,999 8.2 10.7 
25,000- 	49,999 20.8 24.0 
50,000- 	74,999 23.9 19.1 
75,000- 	99,999 10.6 10.6 
100,000- 149,999 9.0 8.8 
150,000- 249,999 4.1 4.1 
250,000- 499,999 2.6 2.9 
S00,000 and over - et plus 1.1 1.0 

It 100.0 100.0 

P 
73,590 68,359 

Median holding - Avoir median 	$ 51,244 46,657 

Average holding, holders only - Avoir moyen, 
détenteurs seulement 	$ 73,720 68,719 

Sample size - Taille de l'échantillon 4,148 3,885 

Estimated numbers - Nombre estimatif 	1 000 2,498 2,193 

will, therefore, not be repeated in detail. 
The Survey data show a positive relationship 
between family assets and life cycle and in- 
come. First, it should be recalled that, on 
average, the working-wife families were much 
younger. The average ages of wives and hus- 
bands in working-wife families were, respec- 
tively, 36 and 39 years compared to 41 and 
44 years in non-working-wife families. Thus, 
ceteris paribus, the overall average total 
asset holding of working-wife families 
should be lower. However, as Table 3.4 shows 
the average asset holdings of working-wife 
families within each of the five age groups 
)f wives were also larger. Secondly, it 
,hould also be recalled that the incomes of 

S usbands in working-wife families were lower 
than their counterparts in non-working-wife 
lamilies. Again, therefore, the asset hold- 
ings of working-wife families should be 

s'appliquent egalement è l'avoir de la famille; 
us ne seront donc pas repris de facon detail-
lee. Les données de l'enquete indiquent l'exis-
tence d'un rapport positif entre l'avoir, et le 
cycle vital et le revenu d'une famille. Premiere-
ment, ii convient de rappeler qu'en moyenne, lea 
familles oi l'epouse travaille sont beaucoup plus 
jeunes. Lea ages moyens des épouses et des époux 
dans les families oi l'épouse travaille étaient 
respectivement de 36 et de 39 ans, comparative-
ment a 41 et 44 ans dana le cas des families oj 
l'épouse ne travaille pas. Ainsi, toutes choses 
étant égales par ailleurs, l'avoir total moyen 
global des families oi l'epouse travaille devrait 
être moms élevé. Toutefois, comae l'indique le 
tableau 3.4, l'avoir moyen des families oj 
l'epouse travaille était aussi plus eleve b i'm-
térieur de chacun des cinq groupes d'ge de 
l'épouse. Deuxièmement, ii convient aussi de rap-
peler que lea reverius des époux des families oi 
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expected to be even lower. In fact, however, 
Table 3.4 shows that the average asset hold-
ings of working-wife families were higher in 
six of the seven income size groups of hus-
bands. These differences in the asset hold-
ings of otherwise comparable families were 
most likely the result of the economic con-
tribution of working wives. 

Furthermore, the relative difference in 
asset holdings of working-wife and non-
working-wife families increases with life 
cycle. Thus, the average asset holding of 
working-wife families with wives aged 15 to 
24 years was higher by 7.2% but that of the 
families with wives aged 55 to 64 years was 
higher by 33.4%. Not only the difference 
within each age group but also, and more 
important, the progressively larger differ-
ences by age groups are most likely due to 
the contribution of these wives over the 
life cycle. This conclusion appears reason-
able. The existing data on incomes show that 
the average incomes of wives do not vary 
much by their age or by the income of hus-
band. Thus, their contribution towards 
asset-building is not likely to vary sub-
stantially by age. However, since the size 
of total assets is, among other things, a 
function of time, and if the wife's contri-
bution is continuous, its cumulative effect 
over the life cycle wouid be significant. 
This is clearly borne out by data in Table 
3.4. The relatively smaller differences in 
total asset holdings in the lower age groups 
might also be due to the working wife's con-
tributions going more to current consumption 
than to current savings as suggested ear-
lier. 

A measure of the effect of wife's work 
status on the total assets of their families 
could be obtained through standardization 
based on the data in Table 3.4. Each of the 
two groups of families have a given life 
cycle (approximated by wife's age) and a 
given income size distribution of husbands 
as discussed earlier. Given the estimated 
number (Ni) of working-wife families in each 
of the 33 "age of the wife-income of the 
husband" categories and the average total 
assets of non-working-wife families, (A'i), 
in the comparable category, if we assume 
that, had the wives not been working, the 
average asset accumulation of working-wife 
families would have been similar to that of 
non-working-wife families in each age-income 
category, then the overall average total 
asset holding of the working-wife families 
would have been: 

$58,911. 

l'épouse travaille étaient plus faibles que ceu 
de leurs homologues des families oj l'épouse ri 
travailie pas. Par consequent, on pourrait ii 
encore s'attendre b ce que l'avoir des famille 
oi l'épouse travaille salt encore plus faible. 
Toutefois, le tableau 3.4 montre qu'en réalitd, 
l'avoir moyen des families oü l'épouse travaille 
était plus élevé dans six des sept tranches de 
revenu de l'époux. Ces differences dans lee 
avoirs de families comparables a d'autres points 
de vue étaient probabiement le résultat de l'ap-
port financier des épouses gui travaillent. 

En outre, Ia difference relative entre l'avoir 
des families oij l'épouse travaille et celui des 
families oü i'épouse ne travaille pas augmente de 
pair avec le stade du cycle vital. Ainsi, i'avoir 
moyen des families o6 i'épouse travaille et oi 
les épouses sont âgées de 15 A 24 ans était 
supérieur de 7.2% mais celui des families oi lee 
épouses étaient âgées de 55 64 ans était supé-
rieur de 33.4%. Ii est fort probable que la dif-
férence a l'intérieur de chaque groupe d'Age et 
aussi, ce qui eeL plus important encore, les dif-
férences progressivement plus grandes d'un groupe 
d'age a un autre, soient imputabies b i'apport de 
ces épouses au cours du cycle vital. Cette con-
clusion nous semble raisonable. Les données exis-
tantes cur les revenue montrent que le revenu 
rnoyen des épouses ne vane pas beaucoup selon 
l'âge ou selon le revenu de l'époux. Par consé-
quent, leur apport h l'accumulation de l'avoir n 
varierait pas beaucoup selon l'âge. Toutefoin, 
puisque la taille de l'avoir total est, entr 
autres, fonction du temps, et ci ia contributirici 
de l'épouse est continue, son effet cumulatif an 
cours du cycle vital serait considerable. Lee 
données du tableau 3.4 appuient clairement ce 
point. Comme ii a été établi précédemment, lee 
differences relativement mains grandes dans 
l'avoir total des groupes d'Age inférieurs pou-
vaient aussi être imputables au fait que l'apport 
de l'épouse gui travaille va davantage a is con-
sommation courante qu'a l'épargne courante. 

On peut mesurer l'effet du statut d'activité 
de l'épouse sur l'avoir total de leurs familles 
par ie biais d'une normalisation se fondant sur 
lee données du tableau 3.4. Chacun des deux 
groupes de families a un cycle vital donné (fixé 
de façon approximative selon i'âge de l'épouse) 
et une repartition donnee des époux selon le 
revenu, tel qu'il a été mentionné plus tot. 
Compte tenu du nombre estimatif (Ni) de families 
oi l'épouse travailie dans chacune des 33 catégo-
ries "Oge de l'épouse-revenu de l'époux" et de 
l'avoir total moyen des families o6 l'épouse ne 
travailie pas, (A'i), dane ia catégorie compara-
ble, et si nous supposons que l'avoir moyen des 
families oa i'épouse travaiile aurait été, ci ces 
épouses n'avaient pas travaiilé, semblabie a 
celui des families oii l'épouse ne travaille pan 
et de mBme catéqorie d'qe et de revenu, alum 
1 'avoir total moven des Fnni I 1 en oi I epnjne t r u-
vaille aurait éte: 

$5,911. 



In other words, the working wives added, 
' 

	

	 the average, a sum of $73,590 - $58,911 
4,679 or 19.9% to the total assets of 
'ir families. Had the wives not been work-
], the average total assets of working- 

wile families would have been lower by 13.8% 
instead of being higher by 7.7% compared to 
non-working-wife families. 

3.3.2 Total Family Debts by Wife's Work 
St at us 

The distributions of working-wife and 
non-working-wife economic families by total 
debt size groups are presented in Table 
3.6. Unlike wealth and total assets, the 
distributions of the two family types by 
total debt differ markedly. First, irrespec-
tive of the wife's work status, there were 
hardly any families without assets or 
wealth. However, there were 24.3% of non-
working-wife families without any debt com-
pared to 16.2% of the working-wife 
families. Secondly, there were more working-
wife than non-working-wife families in all 
the upper groups of debt. When families 
without debt are excluded and only families 
with debt are distributed by debt groups, a 
different distribution emerges, with the 
rnportion of working-wife families with a 
it al debt of $30,000 or more being subsian- 
;lly higher. The result of these differ- 
ns is reflected in the median values of 
ii debt. The median total debt of 
king-wife families ($7,970) was larger by 

71.5% than that of non-working-wife families 
($4,646). 
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Autrement dit, les épouses qui travaillent ont 
ajouté, en moyenne, une somme de $73,590 - 
$58,911 = $14,679, ou 19.9%, b l'avoir total de 
leurs families. Si les épouses n'avaient pas 
travaillé, l'avoir total moyen des families oü 
l'épouse travailie aurmit été inférieur de 13.8% 
au lieu d'être supérieur de 7.7% 6 celui des 
families oi l'épouse ne travaille pas. 

3.3.2 Dette totale de la familie selon le statut 
d'activité de l'épouse 

Le tableau 3.6 montre les repartitions des 
families économiques oi l'épouse travaille et o 
i'êpouse ne travailie pas selon Ia dette totale. 
Contrairement b celles de Ia richesse at de 
l'avoir total, lea repartitions des deux types de 
families seion Ia dette totale different de facon 
marquee. Premierement, quei que soit le statut 
d'activité de l'épouse, presque aucune famille 
n'avait ni avoir ni richesse. Toutefois, 24.3% 

des families oj l'épouse ne travaille pas 
n'avaient aucune dette, coinparativement a 16.2% 
dans le cas des families oi l'épouse travaille. 
Deuxièmement, lea families oü l'épouse travailie 
étaient plus nombreuses que les families oi 
l'épouse ne travaille pas dans toutes lea 
tranches de dette superieures. Lorsque I'on 
exclut lea families sans dette et que l'on 
répartit par tranche de dette uniquement lea 
families aver dette, une repartition différente 
apparalt, la proportion des families ob l'épouse 
travaille et qui ont une dette totale de $30,000 
ou plus étant considerabiement plus élevée. Les 
valeurs médianes de Ia dette totale reflètent le 
résultat de ces differences. La dette totaie 
médiane des familles o.i l'épouse travaille 
($7,970) était supérieure de 71.5% h celle des 
families oi l'épouse ne travaille pas ($4,646). 

La dette totale moyenne de toutes les families 
cii l'épouse travailie ($14,595) était supérieure 
de $4,265 h ceiie de toutes les familIes oii 
l'épouse ne travaille pas ($10,330). Bien que is 
difference globale de l'endetteinent rnoyen des 
deux types de families etait de 41.3%, ce pour-
centage variait énormément selon la tranche de 
revenu de la famille et celle de l'époux, conse 
l'indiquent lea statistiques sur l'avoir total 
moyen et la dette totale moyenne des tableaux 3.3 

et 3.4. Dans les deux groupes de families, is 
dette totale moyenne augmente avec le revenu mais 

un rythme different. Ce qu'il importe de remar-
quer, c'est que les families oii l'épouse travail-
le et qui font partie des tranches inférieures de 
revenu de i'époux et de Ia famille avaient une 
dette de beaucoup supérieure a relies des famil-
lea oii l'épouse ne travaille pas. Il se peut que 
lea families oii i'épouse travaille contractent 
une dette plus élevée parce qu'elles estiment 
rinilvoir s'en acquitter pius facilement dana 

vpnir en raisnn du revenu supplCmentnire pm- 
Iii 	 I' 

The average total debt of all working-
wife families ($14,595) was larger by $4,265 
than that of all non-working-wife families 
($10,330). Although the overall difference 
in the average indebtedness of the two 
family types was 41.3%, there was a very 
wide range around it by both family as well 
as husband's income groups, as shown by the 
statistics on average total assets and debts 
in Tables 3.3 and 3.4. In both family 
groups, the average total debt increases 
with income but not at the same rate. What 
j5 important to note is that the working-
wife families in the lower family/husband 
income groups had a much higher indebtedness 
compared to that of non-working-wife fami-
lies. It is possible that the working-wife 
families incur higher debts in expectation 
of their easier discharge in the future in 
view of the additional income generated by 
I 	w i - k i ni 	w j fl' - 
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TABLE 3.6. Percentage Distribution of Husband-wife Economu FomiN";, Wives Aij,,d Vi to 614 Yior, by 
Wife's Work Status and Total Debt, Spring 1971 

TABLEAU 3.6. Repartition en pourcentage des fnilles écononiiques epouXepouse ou leo 6pou000 ourit 
âqées de 15 b 64 ans, melon le statut d'activité de l'épouse et la dette totale, 
printens 1977 

Working-wife families Non-working-wife families 

Families oü l'épouse Families ob l'ëpouse ne 
travailie travaille pas 

Total debt group  

Tranche de la dette totale All Families All Families 
families with debt families with debt 

Toutes lee Families mutes ies Families 
families avec dettes families avec dettes 

per cent - pourcentage 

None - Nulie 16.2 - 24.3 - 
Under $1,000 - Moms de $1,000 7.9 9.5 11.6 15.3 
$ 	1,000-$ 1 1 999 5.3 6.3 4.7 6.2 

2,000- 	4,999 13.3 15.9 10.7 14.1 
5,000- 	9,999 12.3 14.7 13.0 17.2 

10,000- 14,999 8.7 10.4 9.3 12.3 
15,000- 	19,999 6.9 8.3 7.0 
20,000- 24,999 6.5 7.7 5.8 
25,000- 29,999 4.9 5.9 4.6 
30,000- 39,999 9.3 11.1 4.9 
40,000- 49,999 5.4 6.5 2.4 5.1 
50,000- 59,999 1.5 1.8 0.8 1.0 
60,000- 74,999 0.9 1.1 0.6 0.8 
75,000- 99,999 0.2 0.3 0.2 0.2 
100,000 and over - et plus 0.5 0.6 0.3 0.3 

Total 100.0 100.0 100.0 100.0 

Average total debt - Dette 
totale moyenne 	$ 14,595 17,409 10,330 13,648 

Median total debt - Dette 
totale médiane 	$ 7,970 11,761 4,646 9,192 

Sample size - Taille de 
i'échantillon 4,148 3,438 3,885 2,935 

Estimated numbers - Nombre 
estimatif 	1 000 2,498 2,095 2,193 1,660 

In both family types, average total debt, 
unlike assets (and wealth), peaks very early 
in the life cycle. Both working-wife and 
non-working-wife families had the highest 
average total debt in wife's age group 25 to 
34 years, after which it fell sharply. The 
average indebtedness of working-wife fami-
lies was higher in all age groups of wife 
except in the 55 to 64 years. In relative 

Dans les deux types de families, la dette to-
tale moyerine, contrairement a l'avoir (et a la 
richesse), atteint on sommet très tOt dane le 
cycle vital. Les families des deux types oi l; 
dette totaie moyenne était la plus élevée étaient 
celles qui se situaient dans le groupe de famil-
lee oü l'pouse était âgée de 25 N 34 ans. Daiu 
le groupe d'8ge suivant, lendettement diminue de 

façon marquee. L'endettement moyen des familieo 

I 
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II,1,11' 	 lHItP 	fluffiHi' 	Ni 	ft 

• 	q-wf'e families in each of the 33 'age 
H wife-income of husband" categories in 
Table 3.4 and the average total debt (D'i) 
of non-working-wife families in the compara-
ble category, the effect of working wives on 
the total debt of their families may be 
estimated by assuming that, had the wives 
not been working, the working-wife families 
within each age-income category would have 
had a similar average total debt as the non-
working-wife families in that age-income 
category, i.e., 

o.j l'épouse travaille était plus 6lev6 dans tous 
les groupes d'âge de l'épouse, sauf dans celui 
des épouses agées de 55 a 64 ans. Lea families 
les plus jeunes affichaient Is difference rela-
tive la plus importante, soit 37.7%, alors que la 
difference absolue était is plus grande, soit 
$4,165, dans le cas des families oé l'épouse 
était âgée de 25 N 34 ans. Ces differences sont 
importantes é deux points de vue. Premièreinent, 
si l'épouse dans une ,jeune famille travaille, 
abcs is famille semble Jouir non seulement d'une 
source additionneile de revenu, mais aussi d'un 
credit additionnel queue que soit la raison de 
l'endettement plus élevé (qui a Pu être contracté 
par des emprunts aux fins de Ia consommation cou-
rante, pour lea boisirs ou les placements). 
Deuxièmement, l'endettement plus élevé de ces 
jeunes families o'u i'épouse travaille a des 
repercussions importantes sur l'endettemerit de 
i'ensembie des families ob l'épouse travailie. 
Bien que la difference entre l'endettement moyen 
des deux groupes de families selon l'âge de 
l'épouse sit vane de -3.6% h 37.7%, is dette 
totale moyenne des families ob i'épouse travaille 
était supérieure de 41.3 10' é is somme pour tous 
ies groupes d'àge. Ce resultat est imputable au 
fait que ies trés jeunes families oü l'épouse 
travaille (épouses agees de 15 a 24 ans) accusent 
une dette totale moyenne supénieure de 37.7%, 
mais aussi au fait que be nombre et is proportion 
cle ces families étaient deux fois plus élevés que 
ceux des familles oj l'épouse ne travaille pas. 

Ici encore, compte teriu du nombre estimatif 
(Ni) de families oi i'épouse travailie dana cha-
cune des 33 categories "age de l'épouse-revenu de 
l'époux" du tableau 3.4, et is dette totale 
moyenne (D'i) des families de Is catégorie cor-
respondante oi l'épouse ne travaille pas, on peut 
évaluer l'effet des épouses qui travaillent sur 
la dette totale de leurs familles en supposant 
que Si les épouses n'avaient pas travaillé, les 
families oi l'épouse travaiile comprises dans 
chacune des categories d'âge et de revenu 
aursient eu une dette totale moyenne semblable 
celle des families de cette même catéqorie d'âge 
et de revenu oi i'épouse ne travailie pas, 
c.-à-d., que 

{Ni)(D'i ± (Ni)}$10,566. 

En d'autres termes, les épouses qui travail-
lent ont ajouté, en moyenne, une somme de $14,595 
- $10,566 = $4,029 ou 27.6% a Ia dette totale de 
leurs families. Ainsi, si ce n'était des épouses 
qui travaillent, la dette totale moyenne des deux 
groupes aurait eu un écart de $10,566 - $10,330 
$236 seulement. Cette conclusion n'est pas dérai-
sonnable étant donné les deux facteurs opposes en 
cause. Les revenus généralement plus bas des 
époux faisant partie de families oi l'épouse tra-
vaille laissent penser que l'endettement de la 
familie serait moirus élevé, mais Ia concentration 
relative beaucoup plus élevée des families plus 
jeunes dans ce groupe exercerait une plus forte 
pression a la hausse. 

¶ irns, the youngest families had the largest 

f 

 ference at 37.7% while the absolute dif- 
nce was largest at $4,165 in respect of 

iitiies in wife's age group 25 to 34 
These differences are important from 

wu aspects. First, if the wife is working 
in a young family, then the family appears 
to enjoy not only an extra source of income 
but also extra credit regardless of the 
reason for larger debt (which might have 
been incurred for current consumption or 
leisure or investment). Secondly, the higher 
indebtedness of these young working-wife 
families has a major impact on the overall 
indebtedness of all working-wife families. 
Although the difference in the average 
indebtedness of the two groups of families 
by age of wife ranged between -3.6% to 
37.7%, average total debt of working-wife 
families was higher by 41.3%, when summed 
over all age groups. This is the result of 
the fact that the very young working-wife 
families (wives aged 15 to 24 years) not 
only had 37.7% higher average total debt but 
the number as well as the proportion of 
these families was more than double of the 
non-working-wife families. 

$10,566. 

in other words, the working wives added, 
on the average, a sum of $14,595 - $10,566 
$4,029 or 27.6% to the total debt of their 
families. Thus, but For the working wives, 
the average total debt of the two groups 
would have differed by $10,566 - $10,330 
$236 only. This conclusion is not unreason-
able in view of the two opposing factors 
involved. The generally lower incomes of 
husbands in working-wife families point 

wards lower family indebtedness but the 
[atively much higher concentration of 

I 	' niger families in the group would exert a 
onger upward pressure. 
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3.4 Family Asset-Debt Patterns and Wealth by 
Wife's Work Status 

It is now possible to summarize the com-
parative financial position of husband-wife 
economic families by wife's work status. It 
was concluded from the analysis in the pre-
vious pages that the working wives exert a 
strong upward pressure on the accumulation 
of both assets and debts by their families. 
Although the impact is relatively much 
stronger on debts than on assets, the abso-
lute value added to assets is larger so that 
the net effect on wealth is positive. Fur-
thermore, the effect of wife's work status 
is neutralized by the effect of age and 
income. These aspects are illustrated in 
Figure V, which presents data on total 
average assets and debts of working-wife and 
non-working-wife families by wife's age and 
by husband's income. The horizontal axis, 
which represents all families, is divided 
neither equally among age/income groups nor 
identically for the two family types. In-
stead, the space occupied by an age/income 
group on the horizontal scale equals the 
proportion of working-wife/non-working-wife 
families in that group. The additional 
assets and debts of workinq-wife families in 
each age/income group, when combined with 
the relative weights, net out to a very 
small overall addition in their average 
wealth. 

As the summary data in Table 3.7 show, 
the average holdings of total assets, debts 
and wealth were higher for working-wife fam-
ilies compared to non-working-wife fami-
lies. The average total assets of working-. 
wife families were higher by 7.7%. Taking 
account of their age and income, it was 
estimated (Section 0 of Table 3.7) that, if 
the wives were not working in these fami-
lies, their average total assets would have 
been lower by 13.8%. It was also estimated 
that the contribution of working wives 
towards the total assets of their families 
increased over the life cycle. Thus, begin-
ning with 16.1% in the age group 15 to 24 
years, the share of working wives in the 
total assets in the age group 55 to 64 years 
was estimated at 23.4%. As a result of their 
rising contributions over the life cycle, 
the total assets of working-wife families 
were higher by 7.2% in the age group 15 to 
24 years but by 33.4% in the highest age 
group. On the whole, about one-fifth of the 
total assets of working-wife families were 
due to the presence of working wives. 

Although the average total assets of 
working-wife families were higher by 7.7 10' 

than those of the non-working-wife families, 
when the wealth positions of the two family 

3.4 Structure de l'avoir et de la dette, t't 
richesse de Ia famille selon Ic statut 
d'activité de l'épouse 

Ii est maintenant possible de résurner la situ-
ation financière comparative des families écuno-
miques époux-épouse selon le statut d'activité de 
l'épouse. L'analyse des pages précédentes nous a 
permis de conciure que les épouses qui travail-
lent exercent une forte pression a la hausse sur 
l'accumulation des avoirs et des dettes de leurs 
families. Bien que la repercussion relative soiL 
beaucoup plus forte sur la dette que sur l'avoir, 
la valeur absolue ajoutée aux avoirs eat plus irn-
portante de sorte que l'effet net sur la richesse 
est positif. En outre, l'effet du statut d'acti-
vité de i'épouse eat annulé par celui de l'ge et 
du revenu, comme lindique clairenient la figure V 
qui présente des données sur l'avoir total moyen 
et la dette totale moyenne des families oii 
l'épouse travaiile et des families oi l'èpouse ne 
travailie pas, selon l'âge de i'épouse. et le re-
venu de i'époux. L'axe horizontal, qui représente 
toutes 1cm families, n'est pas divisé également 
entre les groupes d'âge et de revenu, pas plus 
qu'il n'est divisé de façon identique pour 
les deux types de families. Plutôt, l'espace 
occupé par un groupe d'âge et de revenu sur 
l'écheile horizontale eat égai b la proportion 
des families de ce groupe ou i'épouse travaille 
et de ceiles oü i'épouse ne travailie pas. I 
combinaison des poids relatifs aux avoirs et 
dettes additionnels des families oi l'épouse tra-
vaiiie comprises dana chaque groupe d'ge et de 
revenu ne se traduit que par une très petite aug-
mentation giobale de leur richesse moyenne. 

Comae l'indiquent les données récapitulatives 
du tableau 3.7, la moyenne de l'avoir total, de 
Ia dette totale et de ia richesse des families o 
l'épouse travaille était plus élevée que celle 
des familles oj l'épouse ne traveiiie pas. 
L'avoir total moyen des families oi i'épouse tra-
vaiile était supérieur de 7.7%. En tenant conipte 
de leur age et de leur revenu, on a estimé 
(partie D du tableau 3.7) que, si lea épouses de 
ces families n'avaient pas travaillé, leur avoir 
total moyen aurait été inférieur de 13.8%. On a 
aussi estimé que la contribution des épouses qui 
travaiilent a l'avoir total de ieurs families 
augmentait au cours du cycle vital. Ainsi, l'ap-
port des épouses qui travaillent a l'avoir total 
de leurs familles, évaiué A 16.1% dans le groupe 
des épouses âgées de is a 24 ans,_passe a 23.4% 
dans ie groupe des épouses âgées de 55 a 64 ans. 
En raison de leur apport croissant au cours du 
cycle vital, l'avoir total des families oij 
l'épouse travaiile était plus élevë de 7.2% dana 
ie groupe des épouses âgées de is a 24 ans, mais 
de 33.4% dans le groupe d'âge supérieur. Dans 
i'ensemble, environ un rinquième de Iavciir tntal 
des famillee oi I ' € pnhJsP I ravoille lui 6tnt iii-
putable. 

Bien que.1 'aver tat al moyen dee fami I lee 
i'épouse travaille était supérieur de 7.7% 
celui des families oi i'épouse ne travailie pas, 
ii existait une difference de 1.7% seulement dana 
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Figure V 

Average Total Assets and Debts of Husband-wife Economic Families by Age Groups of Wife 
and 1976 Income Groups of Husband and by Wife's Work Status, Spring 1977 

Moyenne de i'avoir total et de Ia dette totale des families economiques époux-épouse, seion 
le groupe d'âge de l'épouse et Ia tranche de revenu de I'époux en 1976 et selon 
ie statut d'activité de i'épouse, printemps 1977 
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TABLE 3.7. Average Total Assets, Debts and Wealth of I Iti;borid-wtfe fcol!omIc I sal I LI!; by WI to. A110 aid Work 	it ii!; aiuf 
Contribution of Working Wives, Spring 1911 

TABLEAU 3.7. I4yerule de i'avoir total, de Is dette tot ;il 	do Is r inho. 	1 	1 ;unl I Leo 	lIIIULOI 11 1 1 1 0 il)( 1 iIX - pl 1 il 0 l 

l'âqe et Ic statut d'activité de l'épouse et lapport des épouses qul travai!Ieiit, priiiterrm 1911 

Age of wife - Age de Iépouse 
Wifes work status 

Statut dactivité de lépouse 	 15-24 	 25-34 	35-44 	45-54 	 55-64 	Total 

A. Working-wife families - Families oi l'épouse 
travaille 

Average total assets - Avoir total moyen $ 30,125 63,270 90,296 101,688 95,625 73,590 
Average total debts - Dette totale moyenne $ 14,459 19,154 16,083 9,817 3,822 14,595 
Average wealth - Richesse moyenne $ 15,666 44,116 74,213 91,870 91,803 58,995 
Debts to assets ratio - Rapport avoir-dette 5 48.0 30.3 17.8 9.7 4.0 19.8 

B. Non-working-wife families - Families oü l'pouse 
ne travaille pas 

Average total assets - Avoir total moyen $ 	213,103 56,661 79,513 84,320 71,695 68,359 
Average total debts - Dette totale moyenne $ 	10,498 14,989 12,503 7,472 3,966 10,330 
Average wealth - Richesse moyenne $ 	17,605 41,673 67,009 76,849 67,729 58,029 
Debts to assets ratio - Rapport avoir-dette % 	37.4 26.5 15.7 8.9 5.5 15.1 

Di 1 ft , 101)11 	 Is1 00111 	w1)ikil)q- 	and 	loll 	w;iik 	1111-wi 	 0 

families - Diftérence entre lea deux types do 
families 

Average total assets - Avoir total moyen 5 	2,022 6,609 10,783 17,368 23,930 5,231 
% 	7.2 11.7 13.6 20.6 33.4 7.7 

Average total debts - Dette totale moyenne $ 	3,961 4,165 3,580 2,345 - 144 4,265 
5 	37.7 27.8 28.6 31.4 - 3.6 41.3 

Average wealth - Richesse moyenne $ - 1,939 2,443 7,204 15,021 24,074 966 
S - 	11.0 5.9 10.13 19.5 35.5 1.7 

D. Working-wiFe Families, standardized by holdings 
of non-working-wife families1 - Families oj 
lépouse travaille, normaliséem melon l'avoir, 
Is dette et Is richesse des families oi 16pouse 
ne travaille pea1  

Average total assets - Avoir total moyen $ 	25,261 52,599 74,175 76,083 73,204 58,911 
Average total debt - Dette totale moyenne $ 	9,853 14,049 11,429 7,028 3,977 10,566 
Average wealth - Richesse moyenne S 	15,408 38,550 62,746 69,055 69,226 48,345 

E. Average contribution of working wives - Apport 
moyen des épouses gui trsvaillent 

Total assets - Avoir total $ 	4,864 10,671 16,121 25,605 22,421 14,679 
5 	16.1 16.9 17.9 25.2 23.4 19.9 

Total debts - Dette totale $ 	4,606 5,105 4,654 2,789 - 155 4,02° 
5 	31.9 26.7 28.9 28.4 - 4.1 27. 

Wealth - Richeaae $ 	258 5,566 11,467 22,816 22,577 10,6°i1 
% 	1.6 12.6 15.5 24.8 24.6 18. 

1 Based on data in Table 3.4. 
1 Dapres les donnéea du tableau 3.4. 

I 
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es were compared, 	there was a difference Is 	richesse rnoyenne 	des deux 	types 	de 	families. 

only1.7% 
	in 	their 	average wealth hold- De 	toute 	évidence, 	ii 	y 	avait 	des 	differences 

Obviously, 	there were significant 	dif- significatives 	dans 	l'endettement 	des 	deux 
:ences 	in 	the 	debt 	positions of 	the 	two groupes de families. 	Si 	le 	revenu 	gagné par 	les 
ups of families. While the income contri- épouses 	gui 	travaillent 	aidait 	leurs 	families 	a 

ution 	of 	working 	wives 	was 	helping 	their accumuler 	un 	avoir 	plus 	élevé, 	ii 	permettait 
families 	to 	accumulate 	larger 	assets, 	it aussi 	a 	ces 	families 	de 	contracter 	des 	dettes 
also enabled them to 	incur 	larger 	debts 	as plus 	importantes 	car 	la 	dette 	totale 	moyenne 
the average total debt of working-wife fad- d'une 	famiiie 	oj 	l'épouse 	travaille 	est 	plus 
lies was higher 	by 41.3%. 	II 	was estimated élevée de 41.3%. 	On a estimé que Si 	lea épouses 
that, if the wives were not working in these de 	ces 	families 	n'avaient 	pas 	travaillé, 	leur 
families, 	their 	average 	total 	debt 	would dette 	totale 	moyenne 	aurait 	été 	supérieure 	de 
have been higher by only 2.3%. 	The group Of 2.3% 	seulement. 	Si 	les 	épouses 	n'avaient 	pas 
families 	in 	which 	the 	wives 	worked 	would travaillé, 	le 	groupe 	des 	families 	oii 	l'épouse 
have had a lower average total debt than the travailie aurait eu, dans quatre des cinq groupes 
families with non-working wives in 	four out d'âqe, une dette totale moyenne moms éievée que 
of 	the 	five 	age 	groups 	had 	the 	wives 	not celle des 	families oi lea épouses ne travaillent 
worked. Except for the oldest age group, the pas. 	Saul 	dans 	le 	groupe 	d'âge 	le 	plus 	élevé, 
effect 	of working wives accounted for more plus du quart de Ia dette des familles de chacun 
than a quarter 	of 	the 	total 	debt 	of 	their des quatre autres groupes d'âge était imputable 
families in each of the 	remaining four age l'eflet des épouses qui travaillent. Ce n'est que 
groups. 	Only 	in 	the 	age 	group 	55 	to 	64 dans le groupe des épouses Ag6es de 55 a 64 ans 
years, 	the 	working 	wives 	helped 	reduce que 	lea 	épouses 	qui 	travaillent 	aidaient 	a 
family 	debt 	by 	about 	4%. 	The 	younger réduire Is dette de Is 	famille et 	ce, 	d'environ 
working-wife 	families 	incurred 	close 	to 4%. 	Les 	families 	plus 	Jeunes 	ob 	l'épouse 	tra- 
$5,000 more debt than the otherwise compara- value ont contracté près de $5,000 de dettes de 
bie non-working-wife 	families. 	On the aver- pius 	que 	lea 	families 	analogues 	o'u 	l'épouse 	ne 
age, 27.6% of the total debt of working-wile travaille 	pas. 	En 	moyenne, 	on 	peut 	attribuer 
families can be ascribed to the work status 27.6% de Ia dette totale des families oii l'épouse 

wipn 	ri 	tF,ri;ri . rnvaille au statut d'activité des épouses qui en 
it. 	partie. 

IIt 	 ti Ces differences dans l'effet du statut d'acti- 
.: 	ri 	w 	t 	on 	k 	iI.uri 	on; 	I 	tJie r i té 	de 	1 'épouse 	font 	que 	le 	rapport 	dette 
;1 	debts 	to 	total 	assets 	ratios 	were totale/avoir total eat plus éievé pour les famil- 

higher for working-wife 	families in all 	age lea 	de 	tous 	lea 	groupes 	d'ge 	oti 	l'épouse 	tra- 
groups 	except 	for 	the 	age 	group 	55 	to 	64 value, 	sauf ceiui des épouses âqées de 55 	64 
years. 	In 	this 	last 	age group, 	the working ans. 	Dans 	ce 	dernier 	groupe, 	les 	épouses 	qui 
wives (perhaps over the life cycle) not only travaillent 	(peut-être 	sur 	l'ensemble 	du 	cycle 
substantially augmented the total assets of vital) 	avaient 	non 	seulement 	considérablement 
their 	families but also helped reduce their accru 	l'avoir 	total 	de 	leurs 	families 	mais 
total debt with 	the 	result 	that 	this 	group avaient aussi aide b réduire leur dette totale de 
had 	the 	lowest 	debts to 	assets 	ratio. 	Fur- sorte gue le groupe affichait le plus faible rap- 
thermore, average wealth holding of this age port dette-avoir. De pius, 	la richesse moyenne de 
group was also higher by 35.5% than that of ce groupe d'âge était supérieure aussi de 35.5% a 
non-working-wife 	families 	in 	that 	age celui 	des 	families 	du 	même 	groupe 	d'âge 	oi 
group. Of greater significance, however, are l'épouse 	ne 	travaille 	pas. 	Toutefois, 	lea 	rap- 
the 	very 	high 	total 	debts 	to 	total 	assets ports 	dette 	totale-avoir 	total 	très 	élevés 	des 
ratios for working-wife families in the two families oi l'épouse travailie et appartenant aux 
youngest age groups. 	Almost one-half of all deux 	groupes 	d'âge 	inférieur 	sont 	d'une 	impor- 
assets 	of working-wife 	families 	with wives tance 	plus 	grande 	encore. 	Près 	de 	Ia moitié de 
aged 	15 	to 	24 	years 	were 	offset 	by 	their tous les avoirs des familles oi l'épouse travail- 
debts, 	with the result that it was the only ie et appartenant au groupe des épouses âgées de 
group 	among 	working-wife 	families 	whose 15 a 24 ans étaient annulés par leurs dettes, 	de 
average 	wealth 	was 	lower, 	by 	11.0%, 	than sorte que 	c'était 	le seul groupe de 	families o'u 
that 	of 	the 	non-working-wife 	families. 	In i'épouse 	travaille oi Ia 	richesse 	mayenne 	était 
view of the substantially higher weight of plus 	faible 	de 	11.0% 	que 	celui 	des 	families oi 
working-wife 	families 	in 	this and 	the 	next i'épouse ne 	travailie pas. 	ttant 	donné 	le poids 
age 	group 	- 	the 	two 	together 	represented beaucoup 	plus 	élevé 	des 	families 	de 	ce 	groupe 
over one-half of all working-wife families - d'âge et du groupe d'age suivant oi l'épouse tra- 
it 	is not 	surprising 	that 	the overall 	dif- vaille, 	(ensemble, elles cornptent pour plus de la 
ference between the wealth of working- 	and moitié 	de 	toutes 	les 	families 	oi 	l'épouse 	tra- 
non-working-wife families was only 1.7%. The vaille), 	ii 	n'est 	pas 	surprenant 	que 	Ia 	diffé- S riverage wealth of working-wife 	families was rence qiobale entre 	la 	richesse des 	familles oj 
larger 	by 	$966 	as 	a 	result 	of their 	total lépouse 	travaille 	et 	celie 	des 	families 
:issets 	being 	larger 	by 	$5,231 	and 	total l'épouse ne travaille pas n'était que de 1.7%. La 
debts 	by 	$4,265. 	However, 	controlling 	for richesse 	moyenne 	des 	families 	oi 	l'épouse 	tra- 
the 	age 	and 	income 	differences, 	it 	was vaille était plus élevée de $966 du fait que leur 
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the age and income differences, it was 
estimated that, if the wives were not 
working in these families, their average 
wealth holding would have been lower by 
16.7% than that of non-working-wife fami-
lies. Furthermore, their average holdings 
would have been lower in four out of five 
age groups. On the whole, nearly one-fifth 
of the wealth of working-wife families can 
be ascribed to the work status of wives in 
them. 

avoir total était suprieur de $5,231 et letir 
dette totale, de $4,265. Toutefois, en tenant 
compte des differences d'âge et de revenu, Oft  

estinie que si les épouses de ces famil1p' 
n'avaient pas travaillé, leur richesse moyenni' 
aurait été inférieure de 16.7% a celle des famil-
ies oti l'épouse ne travaille pas. De plus, leur 
richesse moyenne aurait été moms élevée dans 
quatre des cinq groupes d'âge. Dans l'ensemble, 
on peut attribuer près du cinquième de la 
richesse des families au fait que l'épouse 
travaille. 
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4. COMPOSITION DE L'AVOIR ET DE LA DETTE 

La partie 3 décrit les differences entre lea 
familles au l'épouse travaille et les families oui 
l'épouse ne travaille pam en Ce qui a trait 
l'avoir total, is dette totale et Ia richesse. 
Dans la présente partie, nous parlerons de cer-
tames importantes composantes de l'avoir et de 
is dette selon le statut d'activité de l'épouse. 
L'étude se termine a la partie 4.4 par la présen-
tation et la mime en lumière des differences 
entre les bilans des fami1les oü l'épouse 
travaille et ceux des families oti lépouse ne 
travaille pam. 

4.1 La propriété du loqellEnt melon le statut 
d'activité de l'épouse 

Au printenips 1977, les trois quarts (75.206) de 
toutes les families éconorniques époux-épouse ou 
les épouses sont âgées de 15 64 ans étaient 
propriétaires des logements qu'ils occupaient. La 
valeur de ces logements occupés par is proprié-
taire représentait 49% de l'avoir global de 
toutes les families; les dettes hypothécaires sur 
ces logements représentaient 72.7% de is dette 
globaie et la valeur nette de ces loqements équi-
vaiait a 43.8% de Ia richesse qlobaie de toutes 
les families. Par consequent, ii est important de 
voir quel role le statut d'activité des épouses 
aurait Pu ,jouer en ce qui a trait & la propriété 
du loqement. Afin de comparer is richesse des 
families oi i'épouse travaille et de celles oj 
l'épouse ne travaille pam, ii convient de 
préciser les quatres rapports de base suivants 
qui, toutes choses étant égales par ailleurs, 
prédomineront: 

'UMPOSITION OF ASSETS AND DEBTS 

difference between working-wife and 
.3rkir1g-wife families with respect to 

Hiir total assets, debts and wealth posi- 
inns have been described in Section 3. It 

is proposed to discuss in this Section a few 
important asset and debt items by wife's 
work status. The discussion is concluded in 
Section 4.4 by presenting and highlighting 
the differences between the balance sheets 
of working- and non-working-wife families. 

4.1 IIme-ownership by Wife's Work Stalus 

Three-quarters (75.2 00') of all husband-
wife economic families with wives aged 15 to 
64 years owned the homes occupied by them in 
the Spring of 1977. The value of these 
owner-occupied homes accounted for 49% of 
the aggregate assets of all families, mort-
gage debt on these homes accounted for 72.7% 
of the aggregate debt and the equity in 
these homes equalled 43.8% of the aggregate 
wealth of all families. Accordingly, it is 
important to look at the role which might 
have been played by the work status of wives 
;tth regard to home-ownership. From the 

mt of view of a comparison of wealth of 
rking-wife and non-working-wife families, 

following four basic relationships, 
ch will prevail ceteris paribus, should 

Lit ,  noted: 

(a) The 	higher 	the 	incidence 	of 	home- a) plus is fréquence de is propriété de lagernent 
ownership 	in 	a 	group, 	the 	larger 	are dans un groupe est élevée, plus l'avoir et la 
likely to be the asset 	and wealth hold- richesse 	du 	groupe 	sont 	susceptibles 	d'être 
ings of the group, and vice versa. élevés, et inversement. 

(b) The 	higher 	the 	average 	value 	of 	homes b) plus la valeur moyenne des loqements apparte- 
owned by a group, the larger are likely nant 	N un groupe est 	élevée, 	plus 	i'avoir 	et 
to be the 	asset 	and wealth holdings of is richesse du groupe sont susceptibles d'être 
the group, and vice versa. élevés, et inversement. 

(c) 	The 	higher 	the 	incidence 	of 	mortgage c) plus 	is 	fréquence 	de 	l'endetternent 	hypothé- 
indebtedness 	in 	a 	qroup, 	it 	is 	more caire dans un groupe est élevé, plus ce groupe 
likely 	to 	have 	larger 	debts 	and 	lower est susceptible d'avoir une dette plus éievée 
wealth, and vice versa. et une richesse plus faible, et inversement. 

(d) The higher the average mortgage debt per d) plus 	la 	dette hypothécaire moyenne par 	débi- 
debtor in a group, 	it is more likely to teur dans un groups est élevée, pius ce qroupe 
have 	larger debts and lower wealth, 	and est 	susceptible 	d'avoir 	tine 	dette 	élevée 	et 
vice versa. richesse moms faible, et inversement. 

Data on these four aspects are presented On trouvera au tableau 4.1 des données sur ces 
in 	Table 4.1. 	Because 	of the 	importance of quatre 	rapports 	de 	base. 	En 	raison 	de 	l'impor- 
home-ownership 	in 	the 	asset-debt 	portfolios tance de 	Is proprimt 	dii 	loqemont 	ihins 	port 

iii 	j 	 i 	I 	i f 	I 	.I 	1 	1 , 	, 	. 
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TA&1 4.1. Incidence of Home-ownership and I4rtqage Indebtedness and Average Market Value of, and Hortgage Debt on, Owner-
occupied Homes of Husband-wife Iconomic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Wife's Work Status and Selected 
Characteristics, Sprinq 1977 

TABLEAU 4.1. Fréquence de Is propriAtA dun loqoment et de Is dette hypothAcaire, at valeur marchande moyenne du loqement et 
dette hypothAcaire mayera -le sur lea loqements occupAs par leur proprietaire, faiilles Aconoinquea Apoux_épouse nij 
los Apouses sent 13g6es de 15 4 64 ans, selon le statut d'aetivitA de l'Apouse et certaines caractAristiques, 
printeqs 1977 

Home-ownership 	 Mortgage debt 

Propriété 	 Dette hypothécaire 

Incidence 	Amerage 	 Incidence 	 Average 
market 	 (owners 	 debt 

Characteristics 	 value 	 only) 	 (debtors 
Total 	 (owners 	 only) 

CarartAristiques 	 only) 

frdqueoce 	Valeur 	 frdquence 	 Ilette 
marchande 	 (propriA- 	 nloyenne 

mayenne 	 taires 	 (débiteurs 
(praprié- 	 seulement) 	 seulement) 

taires 
seulement) 

Working-wife fmailies - FamilIes oh l'épouse 
travaille 

Total 100.0 73.6 413,022 70.8 20,819 

Husband's income - Rovenu do 1 'époux 

Under $5,000 - Hoins do $5,000 7.7 60.3 36,706 13.6 17,329 

$ 5,000-$ 9,999 17.7 58.6 35,820 54.5 15,547 

10,000- 	14,999 33.3 70.5 43,314 72.5 19.663 

15,000- 	19,999  24.6 83.5 49,297 78.1 23,310 

20,000- 	74,91)' 9.7 9.3 77, 

25,000-  
35,000 and  

Wife's 	a)e 	- 	/4 

15-24 years - ans 17.1 11. 19,229 99,1) 26. 

25-34 years - ans 33.2 71.9 47,617 86.2 

35-44 years - are 22.6 85.2 51,296 73.3 113,51 

45-54 years - sos 18.3 86.1 50,879 54.4 13,11' 

55-64 years - ans 8.9 80.8 43,656 29.9 10,lAe 

Size of area of residence - laille de Is rAqion 
de residence 

500,000 or over - habitants et plus 32.5 64.1 61,142 77.6 21,569 

100,000-499,999 27.5 77.8 51,337 84.2 24,086 

Under 100,000 - Mains de 100,000 habitants 23.4 72.4 37,975 63.8 16,901 

Rural areas - Rdqions rurales 16.6 87.2 36,062 49.6 16,856 

Non-working-wife fomilies - familIes oh l'dpouse 
no travaille pas 

Total 100.0 77.1 44,438 58.6 16,071 

Husband's income - Revenu de l'Apuux 

Under $5,000 - Mains de $5,000 9.2 66.6 30,818 22.7 14,183 

$ 5,000-$ 9,999 18.4 61.7 29,319 40.0 11,294 

10,000- 14,999 25.6 73.4 36,559 53.6 13,0139 

15,000- 	19,999 22.1 33.0 44,511 70.1 16,485 

20,000- 24,999 11.9 90.2 51,591 75.5 17,153 

25,000- 34,999 8.3 89.0 62,345 74.2 19,580 

35,000 and over - et plus 4.5 96.5 88,656 62.7 23,755 

Wife's age - Age do l'épouse 

15-24 years - ens 8.2 44.2 31,672 76.5 19,863 

25-34 years - ens 28.6 74.7 43,682 80.1 19,110 

35-44 years - are 22.2 83.0 49,968 69.5 15,656 

45-54 years - ans 22.2 1)1.7 47,1)91 47.4 12.649 

55-64 years - ans 16.9 77,"  

Size of area of remidence - Taille de Is region 
de residence 

500,000 or over - habitants at plus 2.3 70.9 59,182 71.4 17,72)) 

100,000-499,999 24.2 73.4 51,824 66.1 17,74" 

Under 100,000 - Mains de 100,000 habitants 25.9 78.8 35,272 53.9 14,505 

Rural areas - Regions ruralem 21.5 87.3 31,640 42.6 12,775 

I 

I 

I 
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is discussed separately by the work status 

P wife in the following paragraphs. These 
Fiables jointly determine the equity which 
ors wealth estimates. Thus, the discus- 
ii is rounded off in Section 4.1.5 by 

t'Iilsiderinq these four aspects at the same 
time. 

4.1.1 Incidence of Home-ownership 

The Survey data show that the incidence 
of home-ownership was lower amonq Families 
with workinq wives (73.6%) than among fami-
lies with non-working wives (77.1%). The 
incidence was also lower within almost all 
the size groups of both husband's income and 
total family income. However, an interpreta-
tion of these statistics to the effect that 
families with working wives are less likely 
to own a home would be misleading since the 
characteristics of these families are quite 
different from those of non-working-wife 
families. 15 

There is a well-established relationship 
between family life cycle and home-
ownership. A family is more likely to own a 
home in older rather than younger stages of 
life cycle. This relationship can easily be 
seen from the statistics in Part B of Table 
4.1. As the data show, a larger proportion 
of working-wife families owned their own 
homes in three of the five age groups. It 
lay also be pointed out that, while the 
home-ownership rate for non-working-wife 
families peaked at 83.0% in the age group 
35-44 years, the workinq-wife families 
reached a peak at 86.1% in the age group 
45-54 years. However, the relative weight of 
each age group was different for the two 
family types. For example, the incidence of 
home-ownership among working-wife families 
was higher by 4.4 percentage points in the 
age group 45-54 years but their relative 
weight in this age group was 3.9 percentage 
points lower when compared to non-working-
wife families. Again, the relative weight of 
working-wife families in the age group 15-24 
years was more than twice as large as 

15 Economic 	considerations, 	especially 
income which acts as a budget constraint, 
are important with respect to home-
ownership. However, macjo-demographic 
variables such as desire For privacy, 
presence of children, etc., are equally 
important but are not taken into account 
in this discussion. 

rapports énumérém sera étudié séparément dans les 
paragraphes qui suivent, melon le statut d'acti-
vité de l'épouse. Ces variables réunies deter-
minent is valeur nette de propriéte de is 
richesse estimative. Une discussion a is section 
4.1.5 me termine par une étude globale de ces 
quatre rapports. 

4.1.1 Fréguence de la propriété du logement 

Les données de i'enquête indiquent que la fré-
quence de la propriété du logement était moms 
élevée parmi les families oj l'épouse travaille 
(73.6%) que parmi les familles oi l'épouse ne 
travaille pas (77.1 10'). La fréquence était aussi 
mains élevée a l'intérieur de presque tautes lea 
trenches tant de revenu de l'époux que de revenu 
total de Ia familie. Toutefois, ii serait tram-
peur de faire dire a ces données que les families 
oii l'épouse travaille sont mains susceptibles de 
posméder un logement, étant donnée que lea carac-
téristiques de ces families different beaucoup de 
celles des familles oü l'épouse ne travaiile 

Ii y a un rapport bien étabii entre le cycle 
.tal de Ia famille et is propriété du iogement. 

Les families sont mains susceptibles de posséder 
une maison au cours des premiers stades de leur 
cycle vital et lea statistiques de la partie B du 
tabieau 4.1 illustrent bien ce rapport. Comme 
l'indiquent les données, is proportion des famil-
ies oü l'épouse travaiile et qui possèdent leur 
propre logement était pius élevée dana trois des 
cinq groupes d'âqe. A signaler également qu'alors 
que le taux de propriété du ioqement des families 
oil l'épouse ne travailie pam atteignait son 
sommet, molt 83.0%, dana le groupe des épouses 
§gées de 35 A 44 ans, celui des families oil 
l'épouse travailie atteignait le mien, 86.1%, 
dans le groupe des épouses âgées de 45 a 54 ans. 
Toutefois, le poids relatif de chaque graupe 
d'âge était different dans ies deux types de 
famille. Par exemple, is fréquence de Ia pro-
priété du logement parmi les familIes oil l'épouse 
travaille était plum éievée de 4.4 points de 
pourcentage dans le groupe des épouses âqées de 
45 ti 54 ans, maim leur poidm relatif dans ce 
groupe d'âge était inférieur de 3.9 points de 
paurcentage a celui des familles oij i'épouse ne 

15 Certaines considerations d'ordre économique, 
surtout le revenu qui aqit comme restriction 
budqétaire, mont importantes en ce qui a trait 

la propriéte du loqement. Toutefois, cer-
tames variables socio-démographiques telies 
que le désir de vie privée, Ia presence d'en-
fants, etc., sont d'importance éqale, maim on 
n'en tient pam compte dana is présente ana-
lyse. 

P 
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that of non-working-wife families but the 
incidence of home-ownership among working-
wife families was higher by only 3/10ths of 
a percentage point. On the other hand, the 
non-working-wife families with wives aged 55 
to 64 years had not only a hiqher (by 1.7 
percentage points) home-ownership rate but 
also a much larger (by 9.9 percentage 
points) relative weight. These differences 
resulted in the overall incidence of home-
ownership among working-wife families being 
lower by 3.5 percentage points. Given the 
incidence rates of home-ownership among 
working-wife families in the five stages of 
life cycle, their overall incidence would 
have been close to 80% if they had the same 
life cycle profile as the non-working-wife 
families. 

Furthermore, when we analyse the Survey 
data by the size of area of residence, we 
find the incidence of home-ownership among 
families and the incidence of work among 
wives being influenced in opposite direc-
tions as shown in Figure VI. The size of 
area has a negative relationship with the 
incidence of home-ownership but it has a 
positive relationship with the incidence of 
work among wives.  

travaille pas. Ici encore, le poids relatif th 
familles oü i'épouse travaille dans le groupe d; 
épouses âgées de 15 a 24 ans était plus de deti 
fois plus grand que celui des families oCj 
l'épouse ne travaille pas, mais la fréquence de 
la propriété du logement parmi les families oi 
i'épouse travaille était plus élevëe de 3/10 de 
point de pourcentage seulement. Par contre, les 
families oü lpouse ne travaille pas et oü 
l'épouse est âgée de 55 b 64 ans avaient non 
seulement un taux de propriété plus élevé (de 1.7 
point de pourcentaqe), maim aussi on poids rela-
tif beaucoup plus grand (de 9.9 points de pour-
centage). A cause de ces differences, is 
frequence qlobale de Ia propriété parmi ies 
families oii l'épouse travaille était moms élevée 
de 3.5 points de pourcentage. Compte tenu du taux 
de fréquence de la propriété parmi les families 
oi i'épouse travaille dans les cinq stades du 
cycle vital, la fréquence globale de propriété 
dans ce groupe de families aurait frâlé les 80% 
si elles avaient eu le même profil de cycle vital 
que les families oi l'épouse ne travaille pas. 

De plus, lorsque nous analysons les données de 
l'enquête selon la taille de la region de rési-
dence, nous constatons que la fréquence de la 
propriété parmi les families et Ia fréquence du 
travail parmi les épouses subissent des tendances 
contraires, comme lindique la figure Vi. Lo 
taille de la region a un rapport negatif avec 
fréquence de la propriété, mais elle a un rapport 
positif avec la fréquence du travail parmi in; 

épouseS. 

Figure VI 

incidence of Home-ownership and of Work Among Wives in Husband-wife 
Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Size of 
Area of Residence, SprIng 1977 

Frequence de Ia proprlété du logement et du travail chez les epouses, 
families économiques époux-épouse oü les épouses sont âgees de 15 a 64 ans, 
selon Ia taille de Ia region de residence, printemps 1977 

90— 	—90 

80— 	 I 	—80 

70 - I 	Incidence of home-ownership 
- 70 

Frequence de Is propriété 
- 60 

30 Incidence of work 

Frequence du travail 
20 20 

(n  jij 	 I 	011ar nbai areas 	I 	IrrrI 1 

and over 	 499,999 	 Autres regions 	Regions rurales 
et plus 	 urbaines 

Size of area of residence 
Taille de Is region de residence 
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In major metropolitan areas with a popu- Dana 	lea 	grandes 	regions 	métropolitaines 

P IOn of at least half a million, the mci- comptant au moms un demi-million d'habitants, 	Ia 
'ice of home-ownership was lowest averaqing fréquence de 	Is propriété 	était 	is plus 	faible, 
67.0% 	and 	the 	incidence 	of 	work 	among atteiqnant une moyenne de 67.0%, 	et 	la fréquence 
es was highest 	averaging at 56.6%, while du 	travail 	parmi 	les 	épouses 	était 	Ia 	plus 

the 	former went 	up to 	87.2% and 	the 	latter éievée, 	atteignant 	une 	moyenne 	de 	56.6%, 	alors 
went 	down 	to 	46.8% 	in 	rural 	areas. 	These que dana les regions rurales, 	is fréquence de Ia 
variations are understandable in view of the propriéte 	passait 	h 	87.2% 	et 	Ia 	fréquence 	du 
fact, 	apparent 	from the statistics in Table travail 	tombait 	a 	46.8%. 	Ces 	variations 	rs'ont 
4.2, 	that 	in 	large 	metropolitan 	areas, 	on rien 	d'étonnant 	étant 	donné, 	comme 	l'indique 
the one hand, 	homes are much more expensive clairement le tableau 4.2, que les logements sont 
to acquire than in rural 	areas and, 	on 	the beaucoup 	plus 	chers 	dans 	les 	grandes 	regions 
other, 	there 	is 	a 	direct 	relationship métropolitaines 	que 	dans 	les regions 	rurales at 
between 	home-ownership 	and 	income. 	Unpub.- qu'il existe un rapport direct entre Is propriété 
lished data show that, 	in major metropolitan du 	logement 	et 	le 	revenu. 	Certaines données non 
areas, the rate of home-ownership moved from publiées 	indiquent 	que dans 	les 	qrandes 	regions 
37.7% among families with income of husbands métropolitaines, 	le 	taux 	de propriété 	eat 	passé 
less 	than 	$5,000 	to 	95.5% 	among 	families de 	37.7% 	chez 	les 	families 	dont 	le 	revenu 	de 
with husbands with an 	income of $35,000 or l'époux 	était 	inférieur 	a 	$5,000, 	a 	95.5 10 	chez 
over. 	In rural areas, not only are the homes les 	families 	oij 	le 	revenu 	de 	l'époux 	était 	de 
less 	expensive, 	the 	relationship 	of 	home- $35,000 	ou 	plus. 	Dons 	les 	regions 	ruralea, 	non 
ownership 	with 	income 	is 	also 	far 	less seulement 	lea 	logements 	sont-ils 	moms 	chers 
pronounced. 	This may be due to the fact that mais, 	aussi, 	le 	rapport 	entre 	Ia 	propriété 	du 
a very high proportion of 	rural 	population logement at le revenu est beaucoup moms fort. 	Il 
is farm population and the home is part and se peut 	que ce phénomène soit 	imputable au fait 
parcel of the farm. qu'une 	proportion 	très 	élevée 	de 	is 	population 

rurale 	eat 	agricole 	at 	que 	le 	loqement 	fait 
partie intéqrante de l'exploitation agricole. 

V.2. Porcent.e Diatrihut,iai of *-,wiinq HuobM,d-wire Ecoowimic F411e0. Wive. Peril IS to 64 Year., by Wife's Work Status, Size of Are• of 
R..kd.nce and Wmrkot Value of (6.., Sprinq 1971 

' ni 	I Vi 4,2. F16partition or, pmrcmtaqe cs fillre Penuiqoes Ppooa-Ppooee propriL.iree 
allan 1s etatut d'.ctiv,tP do l'Ppouee, In taille do In r6qinn do 

do loqo..nt, oü lee 69ouse. ait lqdms do 15 6 64 arm, 
raIdence 	Is at 	valour morchande do toqe.ent, prints 1971 

Workino-sito fault.. Non-. rkin-aifa t.,,ilios 

Fa,ill.a ou l'4pouse traoaillo Fam,IIes oti l6pouoe no travaillo p.s 

Size of area of residence Size of 	ea or reeidence 
 hose Market value or 

lathe do In rdqioo dv r6aidence Tattle do Is r4qion do r8atdence 
Valour marchande du loqesont 

Total 	500,000 lAnder Rural 	Total 	500,000 	 lAuder 	Rural 
and over 100,000 	areas 	 and over 	 100,000 	areas 

100,000- 100.000- 
5011,000 	499,999 Moms do 	RPqio,i. 	 500,000 	499,999 	Moms de 	RPqione 
habitants 100,000 	ruralms 	 hahitauts 	 100,000 	ruralou 
at plus habitant, 	 at plue 	 habitants 

per cent - pourcontago 

(hider 42,500 - MoAn, do $2,500 	 1.4 	 - 	 0.1 0.7 6.1 	 1.3 	 - 	 0.2 	 0.7 	 4.6 
4 	2,5004 	7,499 	 2.0 	0.7 	 1.3 2.1 4.8 	 3.4 	0.6 	 1.7 	 4.6 	 6.6 

	

7,500- 	32,499 	 3.0 	0.1 	1.0 

	

12,500.. 	22,499 	 9.2 	4.7 	 3.4 
4.2 

16.3 

	

7.9 	 5.6 	1.2 	 2.0 	 6.5 	 32 1 6 

	

18.0 	 (1.3 	4.9 	 5.4 	 13.7 	 21.3 

	

22,500- 	32,499 	 13.2 	11.0 	 6.9 

	

32,500- 	42,499 	 16.7 	11.8 	 15.8 
18.5 
25.5 

	

19.6 	 15.7 	12.3 	 11.6 	 21.2 	 17.3 

	

14.9 	 18.2 	16.2 	 15.8 	 23.8 	 16.4 

	

42,500- 	57,499 	 26.3 	21.8 	 44.2 

	

57,500- 	77,499 	 18.8 	30.3 	 20.1 
21.9 
10.0 

	

¶1.5 	 18.2 	18.2 	 26.7 	 18.6 	 9.7 

	

10,5 	 16.6 	27.7 	 25.7 	 8.0 	 6.2 

	

77,500- 	97,499 	 4.8 	9.9 	 4.3 

	

97,500- 	127,499 	 2.8 	5.4 	 1.1 
1.8 
(1.6 

	

1.1 	5.2 	11.1 	 7.0 	 1.6 	 1.3 

	

3.1 	 2.6 	5.3 	 2.5 	 0.9 	 2.1 127,500 and over 	at plus 	 1.6 	3.6 	 1.2 ().4 1.8 	 1.7 	3.0 	 1.6 	 0.4 	 1.9 

Total 	 100 10 	100.0 	100.0 101 100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 

Averaqe market value - 

Valour marcbw,de mayenne 	1 	48,022 	61,142 	51,337 37.975 36,062 	44,438 	59,182 	51,824 	35,272 	31,642 

Modmas market value - 

Valour a.rchende e,6d4ae 	6 	 45,053 	56,918 	49,823 36,506 29,184 	39,483 	54,884 	50,007 	33,880 	25,295 

la size - lath, do 
'u(chantillon 	 3,052 	670 	 685 822 875 	3.070 	582 	 587 	 898 	1,007 

'noted number. - (timbre 
'tisatif 	 '000 	1,839 	519 	 534 424 362 	1,690 	441 	 390 	 447 	 412 
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Not only the home-ownership rate and the 
incidence of work among wives move in the 
opposite direction by area of residence, the 
range of variation in the former is twice as 
large as that in the latter. The net result 
of these opposing factors - lower home-
ownership in urban centres and higher con-
centration of working-wife families in these 
centres - was that in spite of their higher 
incomes the working-wife families had a 
lower overall incidence of home-ownership. 

4.1.2 Value of Owner-occupied Homes 

Table 4.2 presents the distribution of 
home-owning husband-wife economic families 
by wife's work status, size of area of resi-
dence and market value of homes. The average 
value of a home occupied by a working-wife 
family ($48,022) was higher by $3,584 or 
8.1% than that of a non-workinq-wife family 
($44,438). Of the homes owned and occupied 
by workinq-wife families, 26.3% fell in the 
$42,500-$57,499 home value group as against 
18.2% of the homes owned and occupied by 
non-working-wife families in this qroup. 
Below this value group, there were 45.5% of 
the homes owned by the former group of fami-
lies compared to 55.5% for the latter. This 
trend towards a higher concentration of 
non-working-wife families in the lower home 
value groups was present irrespective of the 
size of area of residence except in urban 
centres of 100,000-499,999 where a rela-
tively larger proportion of non-working-wife 
families owned more expensive homes so that 
in these centres the average value of homes 
of working-wife families was somewhat 
lower. However, this negative difference was 
much smaller than the positive differences 
in other areas leading to an overall average 
of 8.1% higher market value of homes owned 
and occupied by working-wife families. 

The role played by working wives with 
respect to the market value of homes owned 
and occupied by their families can easily be 
appreciated through an analysis of the sta-
tistics in Table 4.1, which shows the dis-
tributions of the two family groups and 
average market values of their homes by the 
husband's income. In all seven income 
groups, working-wife families owned and 
occupied higher-valued homes. The wife's 
working status appears to be important in 
the three lowest income groups. In these 
three income groups, the market value of 

Non seulement le taux de propriété et I 
fréquence du travail chez les épouses affichent - 
its des tendances contraires selon la region d 
residence, mais aussi l'importance de I 
variation dans le taux de propriété est deux fri" 
plus grands que dans Ia fréguence du travail. Ces 
deux tendances opposées - taux de propriété moms 
éievé dans les centres urbains et concentration 
plus forte de families oü l'épouse travaille dans 
ces centres, - ies families oi l'épouse travaille 
affichaient une Fréquence globais de propriété 
plus basse malgré ieur revenu plus élevé. 

4.1.2 Valeur des maisons occupées par leur pro-
pridtaire 

Le tableau 4.2 donne la repartition des famil-
ies économiques époux-épouse propriétaires de 
logement, selon le statut d'activité de l'épouse, 
Ia taille de la region de residence et la valeur 
marchande des iogenients. La va]eur moyenne du 
logement occupé par une famille oii i'épouse tra-
vaiile ($48,022) était plus élevée de $3,584, ou 
8.1%, gus celle d'une familie oi l'épouse ne tra-
vaille pam ($44,438). Parmi les loqements que 
possédaient et occupaient les families au 
l'épouse travaille, 26.3% appartenmient au groupe 
des logements ayant une vateur de $42,500 
$57,499, comparativement b 18.2% dans le cas des 
maisons occupées par des families propriétairr' 
au l'épouse ne travailie pas dans ce groupe. Dr' 
maisons de vaieur inférieure, 45.5% appartenaieri 
aux families øü l'épouse travaille comparativr-
cent 55.5% dans le cas des families oui i'épourr 
ne travailie pas. Cette tendance vers une concrii-
tratian plus forte de families ou l'épouse ne 
travaiile pas dans les groupes de logernents de 
valeur inférieure existait indépendamment de ia 
tailie de la region de residence, sauf dans les 
centres urbains de 100,000 a 499,999 habitants oü 
une proportion relativement plus élevée de 
families oii l'épouse ne travaiiie pas possédait 
des logements pius chers, Ce qui faisait que, 
dans ces centres, la valeur moyenne des loqements 
des families au i'épouse travaille était un peu 
coins élevée. Toutefois, cette difference néga-
tive étaient beaucoup plus petite gue les diffé-
rences positives marquees dans d'autres regions; 
ainsi la vaieur rnarchande des rnaisons occupées 
par des families propriétaires cii l'épouse 
travailie était dans i'ensemble plus éievée en 
moyenne de 8.1%. 

On peut facilement se rendre compte de Pin-
fluence des épouses qui travaillent sur la valeur 
marchande des logernents gus leurs families posse-
dent et occupent en analysant les statistiques du 
tableau 4.1 gui dame les repartitions des deux 
groupes de familles et la vaieur marchande moyen-
ne de leurs logements seion le revenu de 
i'époux. Dams toutes les sept tranches de revenu, 
lea families o'u l'épouse travaille possédaient et 
occupalent des logements de valeur supérieure. Le 
statut d'activité de l'épouse semble avoir son 
importance dans les trois tranches de revenu ir'i-
férieur. Dans ces trois groupes, la valeijr 
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lomes owned and occupied by working-wife 

I 	u 	i 	 I qn I 	rn 1 	'iF''r than 	hi 
I 	 I 	I 	 I 
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wife families occupied higher valued hoiiies 
than the non-working-wife families in each 
of the five age groups of wife. In fact, the 
difference is largest in the case of young 
families. The average value of owner-
occupied homes of working-wife families with 
wives aged 15 to 24 years was higher by 
23.8% than that of similar non-working-wife 
families. Finally, except for urban areas 
with a population of 100,000 to 499,999, 
working-wife families owned, on the average, 
higher valued homes in all other areas. 

Thus, it can be concluded from these data 
that the work status of wife has an impact 
on the value of home owned by the family. It 
will be recalled that, controlling for hus-
band's income, wife's age and size of area 
of residence, the regression estimates in 
Section 2.2.4 had ascribed an average dif-
ference of $4,625 in the values of owner-
nnrupied homes to wife's work status. 

I . . 3 Incidence of Mortgage on Owner-
occupied Homes 

Sixty five per cent of all home-owning 
husband-wife economic families, with wives 
aged 15 to 64 years, had a mortgage debt on 
their homes. This percentage was 70.8 for 
working-wife families compared to 58.6 for 
non-working-wife families. As will be shown 
shortly, this difference of over 12 percent-
age points in mortgage indebtedness added 
significantly to the average total debt of 
all working-wife families. In the meantime, 
several points need to be brought out with 
respect to the incidence of mortgage on 
owner-occupied homes among the two family 
groups. 

Mortgage indebtedness was higher among 
working-wife families within comparable age, 
income or size of area of residence. As 
would be expected, the incidence of mortgage 
indebtedness among families decreases as 
they move into older stages of the life 
cycle. Even if the rate of mortgage indebt- 
edness had been identical within each age 
group for the working- and non-working-wife 

iinilies, the overall incidence would have 
t:,Ifl higher among working-wife families than 

I 'Ing non-working-wife families because 
re was a larger proportion of the former 

uiilies in the younger age groups - both 

marchande des logeinents occupés par lea families 
propriétaires oti l'épouse travailie était consi-
iérablement plus éievée que lea loqements des 
families oii i'épouse ne travailie pas. 

De même, le tableau 4.1 indique que les famil-
ies ot, l'épouse travaille occupaient des loge-
ments d'une valeur supérieure b celle des loge-
ments de families oti l'épouse ne travaille pas, 
et ce, dana chacun des cinq groupes d'qe de 
i'épouse. De fait, l'écart eat le plus grand dans 
ie cas des jeunes families. La vaieur moyenne des 
logements occupés par les families propriétaires 
oti i'épouse travaille et eat àgée de 15 et 24 ans 
était supérieure de 23.8% a celle de families 
semblables oti l'épouse ne travaille pas. Enfin, 
sauf dans les regions urbairies de 100,000 
499,999 habitants, les families oti i'épouse tra-
value possédaient, en moyenne, des maisons de 
valeur supérieure dans toutes lea autres regions. 

Ces données nous permettent de conclure que le 
statut d'activité de l'épouse a un effet sur Is 
valeur du loqenient appartenant h sa famille. On 
se souviendra que lea evaluations par regression 
effectuées dana is partie 2.2.4 et gui tenaient 
compte du reveriu de l'époux, de l'Aqe de l'épouse 
et de Ia taille de Ia réqion de residence avaient 
attribué su statut d'activité de l'épouse une 
difference moyenne de $4,625 dana la valeur des 
maisons occupées par leur propriétaire. 

4.1.3 Fréguence des prêts hypothécaires des 
logements occupés par leurs propriétaires 

Soixante-cinq pour cent de toutes lea families 
économiques époux-.épouse propriétaires oti les 
épouses sont âqées de 15 b 64 ans avaient une 
clette hypothécaire sur leur loqement. Ce pourcen-
taqe s'étahiissait a 70.8 pour lea famiiles oti 
l'épouse travailie comparativenient a 58.6 pour 
lea families oti i'épouse ne travaille pea. Comme 
nous le verrons sous peu, cette difference de 
plus de 12 points de pourcentage dans l'endette-
sent hypothécaire a ajouté considérabiement is 
dette totale moyenne de toutes les families oti 
i'épouse travailie. Entretemps, ii convient de 
faire ressortir plusieurs points au sujet de la 
fréquence des prêts hypothécaires grevant lea 
logements occupéa par leurs propriétaires dans 
lea deux groupes de families. 

La fréquence de l'enidettement hypothécaire 
était plus élevée chez les farnilles oii l'épouse 
travailie et de groupe d'âge, de tranches de 
revenu ou de taille de la region de residence 
comparables a ceux de families oti l'épouse ne 
travailie pas. Comme nous pouvions le supposer, 
la fréquence de i'endettement hypothécaire chez 
lea families diminue au fur et A rnesure qu'ils 
avancent dans le cycle vital. Mênie si le taux de 
l'endettement hypothécaire avait été identique a 
l'inténieur de cheque groupe d'âge des deux types 
de families, la fréquence générale aurait été 
plus éievée chez les families oti l'épouse tra-
vaille parce qu'il y avait dana lea groupes d'ge 
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total as well as home-owners. F-1owever, the 
Survey data in Table 4.1 show that the inci- 
dence 	of 	mortgage 	indebtedness 	among 
working-wife families was consistently 
higher in all age groups. The difference was 
largest in the youngest age group - wives 
aged 15 to 24 years - where 89% of all 
working-wife home-owning families owed a 
mortgage debt compared to 76.5% of non-
working-wife home-owning families in this 
age group. 

Again, the position is similar with re-
spect to the size of area of residence. 
There is a higher incidence of mortgage 
indebtedness in larger urban areas. Since, 
proportionately, there were more home-owning 
families among workinq-wife families in 
these areas, the overall incidence would 
have been somewhat higher in these families 
even if the incidence of mortgage indebted-
ness had been the same by area of residence 
for the two family groups. However, the data 
show that mortqaqe indebtedness was more 
prevalent among working-wife families within 
each area of residence. The difference was 
particularly large (84.2% compared to 66.1%) 
in the case of urban areas with a population 
of 100,000 to 499,999 persons. 

The incidence of mortgage indebtedness 
was also higher among the working-wife home-
owning families within each family income 
group. It would, therefore, seem that, even 
if the family income size is similar, the 
working wife as a second earner increases 
the ability, and therefore the probability, 
of the family to incur this liability (and 
own its own home). 16  

The amount of mortgage indebtedness may 
depend on several factors but the single 
most important criterion for eligibility to 
obtain a mortgage is the ability to pay. In 
addition to the value of the mortgaged 
property, the mortgager takes into account 
the capacity of the mortgagee to discharge 
the debt. The higher the current and ex-
pected income, the lower is the risk of 
default. The role which the work status of 
wife plays in this respect becomes very 
clear when the incidence of mortgage indebt-
edness is analysed by the income of hus-
band. The Survey data in Table 4.1 show 
that, within each of the seven income groups 

16 It is conceivable that a small portion of 
mortgages are taken out for purposes of 
other than financing the home. 

inférieurs une proportion plus qrande de ci; 
families, tant pour l'ensembie que pour les pro-
priétaires de logements. Toutefois, les donnée; 
de l'enquête qui paraissent au tableau 4.1 
montrent que la fréquence de l'endettement hypo-
thécaire chez les families oi l'épouse travailie 
était toujours plus élevée dans tous les groupes 
d'ge. La difference is plus marquee apparaissait 
dans le groupe d'âge inférisur - épouses âgées de 
15 a 24 ans - oii 89% de toutes les families pro-
priétaires oi lépouse travaille avaient une 
dette hypothécaire, coniparativement a 76.5% des 
familIes propriétaires de même groupe d'Age oü 
l'épouse ne travaille pas. 

La situation est semblabie pour ce qui est de 
la taille de is region de residence. La fréquence 
de l'endettement hypothécaire est plus élevée 
dans ies grandes regions urbaines. Puisque dans 
ces regions ii y a une plus forte proportion de 
families propriétaires chez les families o'u 
i'épouse travaiile, Is fréquence globale aurait 
été iégèrement plus élevée chez ces families même 
si is fréquence de l'endettement hypothécaire 
avait été Ia même selon is taille de Ia region de 
residence pour les deux groupes de families. 
Toutefois, les données montrent que l'endettemerit 
hypothécaire était plus frequent chez les famil-
ies oi l'épouse travailie i'intérieur de chaque 
region de residence. La difference était particu-
iièrement importante (84.2% comparer .1i 
dans le cas des regions urbaines ayant line pop'.; -
lation de 100,000 499,999 habitants. 

La fréquence de l'endettement hputPécnirc 
était aussi plus élevée chez les families prupri-
étaires oi l'épouse travaille et de chaque 
tranche de revenu familial. Ii semble done que, 
même si le revenu familial est de mêcne taille, 
l'épouse qui travailie, en sa qualité de deuxiènie 
soutien, augmente l'aptitude de la famille a con-
tracter cette dette (et a posséder son propre 
logement), et rend plus probable cette situa-
tion 16 . 

Le montant de l'endettement hypothécaire peut 
dépendre de plusieurs facteurs mais le critère le 
plus important pour l'obtention d'un prêt hypo-
thécaire est l'aptitude a payer. Outre Ia valeur 
de is propriété hypothéquée, le débiteur hypothé-
caire tient compte de l'aptitude du créancier 
hypothécaire a acquitter sa dette. Plus le revenu 
courant et prévu est éievé, moms est le risque 
de défaut de paiement. Le role que joue le statut 
d'activité de l'épouse cet égard ressort nette-
sent de l'analyse de la fréquence de i'endette-
ment hypothécaire selion le revenu de i'époux. Les 
données de l'enquête présentées au tableau 4.1 
indiquent qu'à l'intérieur de chacune des sept 
tranches de revenu de ltépoux,  l'endettement 

16 Il se peut qu'une petite partie des hypothè-
ques soit contractée a des fins nutres pus is 
financement dun logemetit 
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ronsidering that in the case of working- 
wifp families the market value of their 
times was higher, their incomes were higher, 
they had a higher concentration in larger 
urban centres and they were generally 
younger families, it would be expected that 
their overall mortgage indebtedness would 
almo be higher. However, these variables 
piteract and reinforce each other so that, 
thin a given home value or income or urban 
e or age group, average indebtedness of 

rking-wife families was always higher. 
is difference is specially noticeable in 

case of young families. Working-wife 
,rnjlies with mortgaged homes and wives aged 
-24 years owed an average of $26,997, 
ich was 35.9% higher than that of similar 
in-working-wife families ($19,863). Again, 

Itit average mortgage debt of working-wife 
imilies with mortgaged homes and wives aged 
-34 years was $24,654, which was 29% more 

ttnar that of similar non-working-wife fami- 
has ($19,110). Since more than one-half of 
ti working-wife families belonged to these 
wu age groups, their high indebtedness 
mild add substantially to the aggregate 

if 	.nrknni-.nt! 	'1r1 

1 	if 	Liii t I iii 	ft 	IH1Iif 	rift 	Of 

I rf qniqe 	mniiIehtedniessU. 	was 	asonq 

time-owning workinq-wife families living in 
rhan areas with a population of 100,000 to 

. 1 9,999 persons. These families also had the 
irgest average mortgage debt at $24,086 
mparpd to $17,74 for non-workirmq-wife 

• 	wit -- a 	 I wi 	I if 	 i I 	 trw 1 

hypothécaire était plus 61ev6, et de beaucoup, 
dans les trois tranches de revenu inférieures. 
Lorsque le revenu de l'époux était inférieur a 
$5,000 en 1976, seulement une sur cinq environ 
des families propriétaires oi l'épouse ne 
travailie pam avaient une dette hypothcaire, 
comparativement h deux sur cinq dans le cam des 
families oü l'épouse travailie. 

4.1.4 Dette hypothécaire 

Non seulement la fréquence de l'endettement 
hypothécaire était-elle plus élevée chez les 
families ou l'épouse travaille, mais is dette 
hypothécaire moyenne par débiteur était aussi 
plus élevée. Les families oi l'épouse travaille 
et ayant une dette hypothécaire devaient, en 
moyenne, $20,819, comparativement b $16,071 dans 
le cas des families o'u l'épouse ne travaille pam, 
soit une difference de $4,748 ou 29.5%. 

tant donné que les families oi l'épouse 
travaiiie possédaient des logements dont la 
valeur marchande était plus eievee, avaient des 
revenus pius élevés, étaient plus nombreuses dans 
les grands centres urbains et étaient qénéraie-
ment plus jeunes, on pouvait s'attendre a ce que 
leur endettement hypothécaire global soit aussi 
plus éievé. Toutefois, ces variables agissent les 
unes sur les autres at se renforcent de sorte 
qu'a l'intérieur d'un qroupe défini selon is 
valeur marchande du logement ou le revenu ou ia 
taille de region de residence ou i'Age, l'endet-
tement moyen des famiiles oti l'épouse travaille 
était toujours pius élevé. Cette difference est 
particulièrement évidente dans le cam des jeunes 
families. Les families oü l'épouse travaille, 
dont le logement était grevé d'une dette hypothé-
caire et oti les épouses mont §gées de 15 a 24 ans 
devaient, en mayenne, $26,997, soit 35.9% de plus 
que les families analogues o'u l'épouse ne tra-
vaille pam ($19,863). Dans le groupe des families 
ob ies épouses sont âgées de 25 b 34 ans, la 
dette hypothécaire moyenne des families oi 
l'épouse travaille était de $24,654, soit 29% de 
plus que ceile des families semblables oü 
l'épouse ne travaille pam ($19,110). Puisque plus 
Op is moitié de toutes les families oü i'êpouse 
I ravaille appartenait a ces deux groupes d'âqe, 

ar endettement élevé augmente d'importante 
-Icon is dette globaie de toutes les families ob 
épouse travaille. 

Pour ce qui est de is tailie de Ia region de 
rrsidence, ce sont les families propriétaires ob 
i'épouse travaille et gui habitent des regions 
urbaines de 100,000 a 499,999 habitants qui ont 
affiché le taux le pius éievé d'endettement hypo-
thécaire (84.2%). Cea families avaient aussi is 
dette hypothécaire moyenne is plus élevée, soit 

24,086 comparativement a $17,749 pour ies famil-
ies propriétaires oi i'épouse ne travaille pas et 
tui habitent dans ces regions. 

the husbands, mortgage indebtedness was 

S her, and significantly so in the three 
est groups. If husband's income was less 

110 $5,000 in 1976, then only about one in 
five home-owning families without working 
wives had a mortgage debt compared to two in 
five for working-wife families. 

4.1.4 Mortgage Debt 

Not only was the incidence of mortgage 
indebtedness higher among working-wife fami-
lies, the average mortgage debt per debtor 
was also higher. Working-wife families with 
mortqage debt owed an average of $20,819 
compared to $16,071 for non-working-wife 
families, a difference of $4,748 or 29.5 90'. 
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TABLE 4.3. Percentage Distribution of Hose-oing Husbd-wife Economic jrn,1ieo, Wiv' Apt 1 	hl 	 y w  Ih 	Wrk 
Status, Morket Value of Hose and Mortgage Debt, Spring 1977 

Market value group 

Tranche de lv valeur narchande 
Mortgage debt group  

Tranche de is dette hypothécaire 	Under 	 $97,500 
$12,500 	 and over 

$12,500- 	$22,500- $32,500- 	$42,500- 	$57,500- 	$77,500- 
Moms de $22,499 	$32,499 	$42,499 	$57,499 	$77,499 	$97,499 	$97,500 
$12,500 	 et plus 

No. 
per cent - pourceatage 

1 Working-wife families 

2 	None 62.6 45.8 36.2 24.8 18.7 23.6 26.0 31.1 
3 	Under $2,500 13.5 4.3 3.1 2.6 2.8 1.2 0.8 2.4 
4 	$ 	2,500-$ 4,999 7.1 9.1 6.0 5.9 3.9 3.1 0.8 1.9 
5 	5,000- 	7,499 4.5 13.6 6.0 6.3 3.9 7.3 2.0 1.5 
6 	7,500- 	9,999 3.4 8.7 6.0 5.8 4.8 4.5 10.8 2.4 
7 	10,000- 	14,999 4.5 13.4 14.6 13.2 7.1 12.8 6.7 5.1 
8 	15,000- 24,999 1.6 4.7 24.6 21.5 15.2 18.4 17.8 13.5 
9 	25,000- 34,999 2.7 - 2.6 18.1 19.1 11.3 11.2 14.9 

10 	35,000 and over - 0.3 0.9 1.8 24.5 17.8 23.8 27.1 

11 	Total 	(colijnn) 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 
12 	Total 	(row) 6.4 9.2 13.2 16.7 26.3 18.8 4.8 4.6 

13 	Average mortgage debt $ 2,557 4,778 8,827 12,943 20,665 17,319 19 9 733 25,679 
14 	Median mortgage debt $ 0 2,415 6,975 11,758 20,810 14,021 16,624 19 9 142 
15 	Average mortgage debt (debtors $ 6,837 8,819 13,827 17,205 26,422 22,666 26,667 37,2117 

only) 
16 	Average market value $ 6,443 17,535 28,046 37,741 48,817 65,665 84,924 146,91i 
17 	Average family income $ 16 9 596 19,504 19,399 22,699 24,605 28,471 31,130 43,1U 
113 	Sample size 201 389 453 514 626 501 121 14 

19 Non-working-wife families 

20 None 68.2 57.2 44.8 36.1 36.7 26.5 28.4 39.5 
21 Under $2,500 11.2 3.9 3.4 2.9 3.5 2.0 0.8 - 
22 $ 	2,500-$ 4,999 6.8 8.1 4.1 4.1 4.4 5.5 3.8 1.1 
23 5,000- 	7,499 7.8 8.7 10.0 5.6 5.8 7.5 3.3 1.0 
24 7,500- 	9,999 3.6 8.8 4.7 8.3 4.7 6.7 4.4 1.3 
25 10,000- 14,999 0.6 9.6 16.4 11.1 11.7 16.0 10.5 5.9 
26 15,000- 24,999 0.9 3.5 15.0 21.0 15.8 17.1 21.3 15.7 
27 25,000- 34,999 0.4 0.1 1.5 10.1 11.0 9.7 11.1 13.7 
28 35,000 and over 0.5 0.1 - 0.8 6.5 9.0 16.5 21.9 

29 Total 	(colijen) 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 
30 Total 	(row) 10.3 11.3 15.7 18.2 18.2 16.8 5.2 4.3 

31 Average mortgage debt $ 1,013 3,413 6,557 9,897 11,409 13,115 16,759 20,425 
32 Median mortgage debt $ 0 0 3,592 7,889 7,348 10,581 14,417 15,810 
33 Average mortgage debt (debtors $ 5,217 7,983 11,872 15,481 18,029 17,838 23,399 33,737 

only) 
34 Average market value $ 7,093 17,538 27,902 37,517 49,090 65,865 84,476 141,893 
35 Average family income $ 13,544 14,743 16,532 17,299 19,856 24,902 29,245 45,694 
36 Sample size 443 437 501 526 482 414 123 144 



I 

I 

- 85 - 

kpartitirxi mo pourcantaqe des families économiquea poux-épouse propriétairem de loqement et oü lea êpoumee mont 

.iqées cia 15 h 64 mom, melon le statut d'activité de l'épouae, Is valeur marchande du loqement at Is dette 

rypothécaire, printespe 1977 

Average Methon Average Average Sample 

market market mortgage family size 

value value debt income Mortgage debt group 

Total 
Valeur Valeur Dette hy- Revenu Taille de 	Tranche de is dette hypothécaire 

marchande marchende pothécare familial léchan- 

moyenne médiane moyenne mayan tillon 

No 

dollars 

Femillem th i'épouse t.ravaille 1 

29.2 41,851 36,341 0 22,639 1,090 Nulle 2 

3.2 32,106 31,166 1,449 22,147 112 Moms de $2,500 3 

4.8 36,736 35,675 3,583 23,967 149 $ 2,500-$ 4,999 4 

5.9 40,437 38,682 6,038 23,272 193 5,000- 	7 9 499 5 

5.5 45,649 42,154 8,509 24,985 174 7,500- 	9,999 6 

10.5 46,478 40,584 11,868 25,353 325 10,000- 	14,999 7 

16.3 50,959 45,398 19,486 25,361 452 15,000- 24,999 8 

11.9 54,113 49,677 29,699 25,404 301 25,000- 34,999 9 

12.6 66,978 56,151 45,427 27,309 256 35,000 at plus 10 

100.0 48 9 022 45,053 14,478 24,502 3,052 Total 	(colonne) 11 

100,0 Total 	(ligne) 12 

14,478 $ Dette hypothécaire moyenne 13 

10,644 $ Dette hypothécsire médiane 14 

2!J,819 $ Dette hypothécaire moyenne 15 

(débiteurs seulement) 

.()22 $ Valeur marchande moyenne 16 

• 	45132 $ Revenu familial moyen 17 

052 Toille cia 	l'échantillon 18 

Femille oi l'épouse ne travaille 
pam 19 

41.4 38,672 32,749 0 18,496 1,475 Nulle 20 

3.7 28,429 26,919 1,239 18,360 112 Moms de $2,500 21 

5.0 37,394 35,459 3,538 19,163 141 $ 2,500-5 4,999 22 

6.9 37,724 33,447 6,082 19,574 195 5,000- 	7,499 23 

5.9 41,168 38,058 8,696 20,090 169 7,500- 	9,999 24 

11.3 46,196 42,185 11,975 21,077 307 10,000- 	14,999 25 

14.2 52,226 44,810 19,273 21,948 373 15,000- 24,999 26 

6.9 57,760 52,465 28,846 21,841 181 25,000- 34,999 27 

4.7 81,702 70,320 36,446 26,753 117 35,000 et plus 28 

100.0 44,438 39,483 9,418 20,095 3,070 Total 	(colonne) 29 

100.0 Total 	(ligne) 30 

9,418 $ Dette hypothécaire moyenne 31 

4,985 $ Dette hypothecaire médiane 32 

16,071 $ Dette hypothécaire mayenne 33 

(débiteurs seulement) 

44,438 $ Valeur marchande moyenne 34 

20,095 $ Revenu familial moyen 35 

3,070 Teille de léchantillon 36 

10 
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Again, the role played by the working 
wives can easily be observed from the sta-
tistics in Table 4.1 on average mortgage 
indebtedness by income. In all seven size 
groups of husband's income, the average debt 
of working-wife families was hiqher. For 
example, families with husband's income in 
$10,000-$14,999 bracket incurred, on the 
average, 50% more debt if the wife was work-
ing. Although the relative differences were 
not as large in the lower income groups, the 
fact that they were higher indicates the 
effect of the wife's work status on the 
mortgage debt of their families. In Section 
2.2.4, the impact of wife's work status on 
mortgage indebtedness was estimated at 
$3,342. Although the regression equation 
took into account the husband's income, the 
wife's age and the size of area of resi-
dence, it also took as given the incidence 
of home-ownership and market values of 
homes. It should be noted that there is a 
high probability that both the incidence of 
home-ownership and the average market value 
of homes owned would have been lower among 
the working-wife families if the wives had 
not been working. 

Table 4.3 presents the distributions of 
home-owning husband-wife economic famiiies 
with wives aged 15 to 64 years by wife's 
work status, and size groups of market value 
of homes and of mortgage debt. It bears out 
several aspects which were discussed above 
and can be summarized as follows. First, 
about 54.3% of the homes owned and occupied 
by working-wife families had a market value 
of at least $42,500 compared to 44.5% of the 
homes owned and occupied by non-working-wife 
families. Secondiy, 41.3% of working-wife 
families with homes had a mortgage debt of 
at least $15,000 compared to 25.8% of non-
working-wife families. Thirdiy, within each 
group of market value of home, a higher pro-
portion of working-wife families carried 
mortgage debt. Fourthly, in addition to 
higher incidence, the average mortgage debt 
within each home value group was also higher 
for working-wife families. Finally, all 
average and median mortgage values - the 
overall mortgage debt as well as within each 
home market value group - were higher for 
working-wife families. 

4.1.5 Home-ownership and Wealth by Wife's 
Work Status 

Wealth size distributions of working-wife 
and non-working-wife families are presented 

Ici encore, lea données du tableau 4.1 stir 
i'endettement hypothécaire moyen selon le reveril 
iliustrent clairement le rOle que jouent ins 
épouses qui travaillent. Dans les sept tranches 
de revenu de l'époux, la dette moyenne des famil-
les oi l'épouse travailie était plus éievée. Par 
exemple, les families dont le revenu de l'époux 
se situait dans is tranche de $10,000 a $14,999 
coritractaient, en moyenne, 50% de dettes de plus 
lorsque l'épouse travaillait. Bien que lea diffé-
rences relatives ne soient pas aussi éievées dana 
les tranches de revenu inférieures, le fait 
quelies aient été plus élevées démontre 
l'effet du statut d'activité de l'épouse sur ia 
dette hypothécaire de ieurs families. Dans is 
partie 2.2.4, on évaivait b $3,342 l'effet du 
statut d'activité de l'épouse sur l'endettement 
hypothécaii-e. Bien que i'équation de regression 
tenait compte du revenu de i'époux, de l'Oge de 
i'épouse et de is taille de is region de rési-
dence, elie ne tenait pas compte de is fréquence 
de is propriété et de is valeur marchande des 
logements. A remarquer qu'ii eat fort probable 
gun la fréquence de propriété du ioqement et la 
valeur marchande moyenne des logements auraient 
tous deux été moms élevées chez lea families oi 
l'épouse travaille si lea épouses n'avaient pas 
travaiilé. 

Le tabieau 4.3 donne ies repartitions des 
families économiques époux-épouse oi lea épouse 
sont 4g4es de 15 6 64 ens, selon le statut 
d'activité de l'épouse et selon les trenches di 
valeur marchande des logements et d'endettemenl 
hypothécaire. Le tableau appuie piusieurs de 
points étudiés précédemment qu'on peut résumer 
comme ii suit. Premièrement, environ 54.3% des 
loqements que possédaient et occupaient lea 
families oi l'épouse travaille avaient une valeur 
marchande d'au moms $42,500, comparativement a 
44.5% des logements gus possédsient et occupaient 
lea families oi l'épouse ne travaiile pas. Deux-
ièmement, 41.3% des families propriétaires oj 
i'épouse travaille avaient une dette hypothécaire 
d'au moms $15,000, comparativement a 25.8% dans 
le cas des families oi l'épouse ne travaille pas. 
Troisièmement, a l'intérieur de cheque tranche de 
valeur marchande du loqement, une proportion plus 
élevée de families oi l'épouse travaille avait 
une dette hypothécaire. Quatrièmement, en plus de 
cette fréquence plus élevée, la dette hypothé-
caire moyenne & l'intérieur de chaque tranche de 
valeur du logement était aussi plus élevée dens 
le cas des families oi l'épouse travaille. Fina-
lement, toutes lea valeurs hypothécaires moyennes 
et methanes - is dette hypothécaire giobale ainsi 
que celie de chaque tranche de valeur marchande 
du logement - étaient plus élevées pour les 
families oi l'épouse travailie. 

4.1.5 La propriété et Ia richesse selon le statut 
d'activité de l'épouse 

Le tableau 4.4 donne lea repartitions de is 
tailie de is richesse des families oi l'épousn 
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travaille et des families oi l'épouse me travail-
le pas selon la propriété et l'endettement hypo-
tMcaire. De toutes ies familIes économiques 
époux-épouse, 24.8% n'étaient pam propriétaires 
de leurs loqements. Ce groupe comprenait surtout 
de jeunes families b très faible revenu. Sans 
tenir compte du statut d'activité de l'épouse, 
environ le quart de toutes les families gui 
n'habitaient pam un logement dont elles étaient 
propriétaires avait une richesse negative, et 
moms du quart avait tine richesse de plus de 
$10,000. La richesse des familles de ce groupe et 
oi l'épouse travailie n'était que légèrement 
supérieure b celle des families oi l'épouse ne 
travaille pas. 

Table 4.4 by home-ownership and mortgage 

S i'btedness. Of all husband-wife economic 
tilies, 24.8% did not own their homes. 
'e were primarily young families with 
ry small incomes. Irrespective of the work 
itus of wife, about one-quarter of all 

families who did not live in owner-occupied 
homes had negative wealth and less than a 
quarter had a wealth of over $10,000. The 
wealth position of working-wife families in 
this group was only marginally better than 
that of non-working-wife families. 

ABLE 4.4. Percentage Distribution of Husband-wife Economic Fmiilies, Wives ?qed 15 to 64 Years, by (bmo-owrmrllp, WiEm's Work Status mid Iminly 
Wealth 0ro,,a, 5iririg 1977 

I 4131 I All 4.4. IMpart ti on on ea,rie,,l my. des fusi I le'i écono.iques 6paus4yo.e Ok lee 4pouses amit Sq6es do 15 It 64 mm, milan 1. PCOyF*6t6 4i 
• I. t..tt Itt nité dm l'6pouse at to (sills de I. richoese filiale, printee 1977 

-.rkinq.wlfm feetlns 	 3on-working-wlfe familIes 

o,illes Ok 1'8youse travaille 	 Fa,o,lle, Ok I 2 6pouae tie travaille pea 

a-owners - PropriAtaires 	 Home-owners - Propri6talree 

With Without Others mci- With Without Othera 
ce mortgage mortgage dance mortgage mortgage 

Total Autrms Total Autres 
P- Avmc Sons ErA- Aver Saris 
rice hypo- hypo- qence (typo- hypo 

theque thbque thbque thkque 

cent - pourcentoqe 

36,1 1.7 2.3 0,7 24.8 16.0 1.5 2,1 0.7 26.4 
7.8 0.6 0.7 0.3 38.5 9.5 0.8 1.0 0.5 25.6 

18.6 1.6 1.7 1.3 19.3 29.4 1,7 2.0 1.4 14.1 
55.9 6.4 8.3 1.6 14.0 56.4 4.1) 4.8 3.0 30.5 
75.3 7.0 8.8 2.7 6.4 1,4.7 5.4 6.3 4.2 9.9 
83.6 11.2 13.1 6.5 6.1 87.1 10.8 12.6 8.1 5.4 
89.6 11.5 12.9 8.1 3.7 92.9 13.5 14.7 31.6 3.5 
94,5 15.4 16.3 13.2 2.5 96.5 16.7 16.7 36.6 2.0 
96.7 19.3 17.4 24.0 1.8 98.6 18.5 16.9 20.7 0.9 
97.4 9.0 7.2 13.4 0.7 99.4 8.9 812 9.7 0.2 
94.7 7.7 6.9 14.5 1.2 98.4 9.8 8.7 11.4 0.6 
95.3 4.5 3.5 7.0 0.6 97.0 4.0 2.8 5.8 0.4 
97.8 2.9 2.0 5.1 0.2 96.1 3.4 2.4 4.8 0.5 
95.9 1.2 10 7.7 0.1 94.7 1.0 0.7 1.4 0.2 

73.6 1(12.1) 100.0 100.0 100.0 77.3 3083.0 100.0 100.0 100.0 

- N6gative 
61.000 - Hums de $2,000 

• 00-$ 4,999 
• I0- 9,999 
• 30- (4,999 
• lU- 24,999 
• Jl)CJ. 34,999 
• Ii)- 69,999 
• IdI- 74,999 
• iKJ- 99,999 
,00- 149,999 

100- 249,999 
,dI1CI- 499,999 

((II and over - et p1w; 

Mus 

maltS - Richeace 
nfl. 	 8 

11 ,.ealth - Rich.see 
$ 

market value of 
- Velmur marchande 

rflS di logmatent 	 S 

mortgage debt - 
to hypothócaire 
• ne 	 $ 

pt fasily income 
vu fatolliul moymn 	S 

ti' a aneraqe income - 
ru mayan de 1' êpous 	$ 

mAle - laille de 
('ant illon 

led nere - No.brm 
'000 

- 	76,117 65,395 102.164 11.236 

44,839 37,159 66,368 3,041 

- 	48,022 50,562 43,651 0 

- 	14,748 20,819 I) 0 

- 	24,502 25,269 22,639 18,167 

- 	16,251 17,071 34,259 13,557 

- 	3,052 1,962 1,090 1,096 

- 	1,839 3,303 516 659 

72,332 61,119 88,207 9,969 

- 	46,033 40,835 54,597 1,753 

- 	44,438 48,511 38,672 0 

- 	9,418 16,071 0 0 

20,095 21,224 18,496 13,221 

- 	17,675 19,173 15,553 11,965 

3,070 1,595 1,475 835 

- 	3,690 993 700 503 



fr 	weu Ith 	dist. 	fujI ions 	of 	icujiuinjic 
fnrniilies living in owner-occupied homes can 
he divided in two groups as in Table 4.4 - 
those with a mortgage on home and those 
without such a mortgage. There are major 
differences in their wealth positions by 
wife's work status. Compared to non-working-
wife families with mortgages on their homes, 
there were higher proportions of such 
working-wife families both in lower as well 
as higher wealth groups. This is reflected 
in the average and median values of the 
wealth holdings of the two groups. On the 
one hand, the higher proportion of working-
wife families in the upper wealth groups 
resulted in their overall average wealth 
($65,395) being larger by 7% than that of 
non-working-wife families ($61,119). On the 
other hand, the higher concentration of 
working-wife families in the lower wealth 
groups resulted in their overall median 
wealth ($37,159) being smaller by 9% than 
that of non-working-wire families. 

From the point of view of wife's work 
status, the pair of distributions of 
working- and non-working-wife families with 
homes without mortgage are most inter-
esting. The age composition of these two 
groups was least different so that each 
group had roughly about the same time to 
accumulate wealth. There is a clear dividing 
line in their wealth distributions at 
$50,000. There were relatively fewer 
working-wife families than non-working-wife 
families below this level of wealth, and 
vice versa. The average wealth of 
working-wife families ($102,164) was 15.8% 
higher than that of non-working-wife fami-
lies ($85,207), while the median wealth of 
the former group ($66,368) was higher by 
21.6% than that of the latter group 
($54,597). 

The average value of the mortgaged homes 
of working-wife families ($50,562) was 
higher by 4.2% but their average mortgage 
debt ($20,819) was higher by 29.5% with the 
result that equities of working-wife fami-
lies ($29,743) in their homes added a lower 
amount to their wealth than to that of non-
working-wife families ($32,440). The average 
equity in homes of working-wife families in 
this group was, thus, lower by 8.3 10. In the 
case of families without a mortgage on their 
homes, the home equities generated average 
additions of $41,851 and $38,672 to the 
wealth of working- and non-working-wife 
families respectively. The average equity in 
homes of working-wife families in this group 
was, thus, higher by 15.8%. Since the family 
life cycle profile was least dissimilar in 

On peut diviser en deux groupes, comme on I 
fait au tableau 4.4, les repartitions de H 
richesse des families économiques habitant ii 
loqement dont elles sont proprietaires: celif; 
gui ont une dette hypothécaire sur leurs loqi-
ments et celies gui n'en ont pam. Ii existe 
d'importantes differences dans la richesse selon 
le statut d'activité de l'épouse. Comparativement 
aux families oü l'épouse ne travaille pas et gui 
avaient une hypothèque sur leur logement, ii y 
avait des proportions plus éievées de familles oi 
l'épouse travaille dans les tranches de richesse 
inférieures et supérleures. Ceci se refiète dane 
les valeurs moyennes et médianes de Ia richesse 
des deux groupes. D'une part, Is proportion plus 
éievée de families ou l'épouse travaille dans les 
tranches supérieures de richesse a fait en sorte 
que leur richesse moyenne globale ($65,395) était 
plus élevée de 7% que celle des families oü 
.l'épouse ne travaille pas ($61,119). D'autre 
part, leur concentration plus élevée dans les 
tranches iriférieures de richesse a fait que la 
richesse médiane giobale (37,159) des families 
oj l'épouse travaille était inférieure de 9% 
celle des families oi i'épouse ne travaille pas. 

Du point de vue du statut d'activité de 
l'épouse, les deux repartitions des families oj 
l'épouse travailie et des families oi l'épouse ne 
travaille pam et ayant toutes deux des logement 
sans dette hypothécaire sont des pius intéressann-
tes. La composition des deux groupes selon l'?uic 
était ia moms différente de sorte gue chaque 
groupe avait eu b peu près le même temps pour 
accumuler sa richesse. Les repartitions de is 
richesse de ces deux qroupes me divisaient 
ciairenient $50,000. Sous ce niveau de richesse, 
ii y avait relativement moms de families oi 
l'épouse travaille gue de families oü i'épouse ne 
travaille pas, et inversement. La richesse nloyen-
ne des families o6 l'épouse travaille ($102,164) 
était supérieure de 15.8% celie des famiiies oi 
i'épouse ne travaille pas ($85,207), aiors que la 
richesse médiane du premier qroupe ($66,368) 
était supérieure de 21.6 10' a celle du dernier 
groupe ($54,597). 

La valeur moyenne des loqements hypothéqués 
des families oi l'épouse travaille ($50,562) 
était supérleure de 4.2%, mais leur dette hypo-
thécaire moyenne ($20,819) était supérieure de 
29.5%, de sorte que Ia valeur nette ($29,743) des 
logements ajoutait moms a leur richesse qua 
celie des families oii i'épouse ne travaiiie pas 
($32,440). Ainsi, Is valeur nette moyenne du 
ioqement des famiiles de Ce groupe oü l'épouse 
travaille était iriférieure de 8.3%. Dans ie cam 
des families sans dette hypothécaire sur ieur 
logement, la valeur nette du logement ajoutait en 
moyenne $41,851 a la richesse des families oi 
i'épouse travailie et $38,672 a ceile des famil-
ies oi l'épouse ne travaiile pas. Par consequent, 
la valeur nette moyenne du logement des families 
de Ce groupe oi l'épouse travaille était sup-
rieure de 15.8 10'. Puisque le profil du cycle vital 
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case of the last group, it would not be 
asonable to ascribe most of this dif-

'nce to the role played by working wives 
this group. 

When all families are combined, the equi-
ties in owner-occupied homes contributed an 
average amount of $24,493 to the wealth of 
all working-wife families and $26,988 to 
that of all non-working-wife families. Thus, 
the difference in home equities reduced the 
overall wealth holding of working-wife fami-
lies by $2,495 when compared to non-working-
wife families. However, this difference 
would have been probably larger in the 
absence of the contributions made by working 
wives.  

de Ia Famille était le mains dissemblable dans le 
cas du dernier groupe, ii ne sermit pas déraison-
nahie d'attribuer la plus qrande partie de cette 
difference au role que jouerit les épouses gui 
travaillent de ce groupe. 

Pour l'ensemble des families, la valeur nette 
du loqement occupé par le propriétaire ajoutait, 
en moyenne, $24,493 6 Ia richesse de toutes les 
families oi l'épouse travaille et $26,988 celle 
de toutes les families oi l'épouse ne travaille 
pas. Ainsi, Ia difference dans la valeur nette du 
logement a fait diminuer de $2,495 Ia richesse 
globale des familles ob i'épouse travailie par 
rapport b celle des families oi l'épouse ne tra-
vaille pas. Toutefois, cette difference aurait 
probablement été plus grande en l'absence de 
l'apport des épouses qui travaillent. 

p 

In 	the 	light 	of 	the 	discussion 	in 	this A 	Ia lumière de ce qui précède 	dens 	is 	pré- 
Section, 	it may be stated that 	if the wives sente partie, on peut affirmer que si les épouses 
in the working-wife families had not worked, des familles oj 	l'épouse travaille n'avaient pas 
then: travaillé: 

(a) On the one hand, 	both the 	incidence of a) d'une part, la fréquence de Ia propriété et Ia 
home-ownership 	and 	the 	average 	market valeur 	marchande 	moyenne 	des 	propriétés 
value 	of 	homes 	owned 	would 	have 	been auraient été encore mains élevées dens le cas 
even 	lower 	for 	working-wife 	families. des 	families oi 	l'épouse travaille. 	Ainsi, 	il 
Thus, 	it 	is quite 	likely that, 	compared est probable que, comparativement aux families 

non-working-wife families, this asset oü 	l'épouse ne 	travaille pas, 	cet 	élément 	de 
Hm would have decreased, 	rather 	than l'avoir 	aurait 	réduit 	au 	lieu 	d'auqmenter, 

reased, 	as it in 	fact 	did, 	the over- comme 	ii 	l'a 	fait 	effectivement, 	la 	moyenne 
average total assets of working-wife glohale 	de 	l'avoir 	total 	des 	families 	o 

irritlies if the wives were not working. l'épouse 	travaille 	si 	l'épouse 	n'avait 	pas 
travaillé. 

(b) On the other hand, both the incidence of b) par 	contre, 	Ia 	fréquence 	de 	l'endettement 
mortgage 	indebtedness 	and 	the 	average hypothécaire et 	Ia dette hypothécaire rnoyenne 
mortgage debt per debtor would have been par 	débiteur 	auraient 	toutes 	deux 	été 	moms 
lower. 	However, considering the age corn- éievées. 	Toutefois, si ion tient compte de la 
position 	of 	these 	families, 	both 	these composition 	selon 	l'âge 	de 	ces 	families, 	ii 
factors 	would 	probably 	still 	have 	been est 	probable 	que 	ces 	deux 	facteurs 	auraient 
higher 	for 	working-wife 	than 	for 	non- tout de même été plus élevés pour les Familles 
working-wife families. 	Thus, 	it is quite oi 	l'épouse 	travaille 	que 	pour 	celles 	o 
likely 	that, 	compared 	to 	non-working- l'épouse ne travaille pas. 	Ainsi, 	ii est pro- 
wife families, this debt item would have babie 	que, 	comparativement 	aux 	familles 	oü 
increased, 	though by an amount somewhat l'épouse ne 	travaille pas, 	cet 	élément 	de Ia 
smaller than 	it 	actually did, 	the over- dette 	aurait 	accru, 	quoique 	dens 	une 	mesure 
all 	average 	total 	debt 	of working-wife mains importante qu'elle ne Pa 	fait en réa- 
families if the wives were not working. lité, 	la 	dette 	totale 	moyenne 	globale 	des 

families oj 	l'épouse travaille Si les épouses 
n'avaient pas travaillé. 

(c) As a consequence, therefore, compared to c) par 	consequent, 	comparativemerit 	aux 	families 
non-working-wife 	families, 	home- oi 	l'épouse ne travaille pas, 	la propriété et 
ownership 	and 	mortgage 	indebtedness l'endettement 	hypothécaire 	réunis 	auraient 
together 	would 	have 	resulted 	in 	a donné 	une 	moyenne 	globale 	de 	richesse 	infé- 
smaller, 	rather 	than 	larger, 	overall rieure plutOt 	gue 	supérieure 	aux 	families 	oij 
average 	wealth holding 	by 	the working- l'épouse 	travaille 	si 	les 	épouses 	n'avaient 
wife 	families 	if 	the 	wives 	were 	not pas travaillé. 
wrrrk 1 	1f. 

0 
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4.2 Parts d'intérêts conunerciaux, agricoles et 
profess i onne is st'l on Ic st PIt ut (1 'act lvi t t 
1 'épouse 

Il exist 	ttH' t 
presence de parts d'intérèis commerelaux, aqrl-
coles et professionnels dans urue famille et la 
taille de la richesse familiale. Daris les para-
graphes suivants, nous tenterons de découvrir 
s'il y a une difference dans is fréquence de ces 
intérêts chez les families oü l'épouse travaille 
et chez les families oij l'épouse ne travaille 
pas, si l'importance des actions détenues par les 
deux groupes différait, et enfin, quel est 
i'effet des parts d'intérêts commerciaux, agri-
coles et professionnels sur la richesse tie is 
famille selon le statut d'activité de l'épouse. 
Les tableaux 4.5 et 4.6 donnent les repartitions 
de Is richesse et du revenu, et certaines données 
corunexes, pour les families oij l'épouse travaille 
et pour celles oü l'épouse ne travaille pas, 
selon la presence de parts d'intérêts coinmer-
ciaux, aqricoles et professionnels. 

4.2 Business, Farm and Professional Inter-
ests by Wife's Work Status 

There is a very high correlation between 
the presence of business, farm and profes-
sional interests in a family and the size of 
family's wealth. The following paragraphs 
investigate whether there was a difference 
in the incidence of these interests among 
working-wife and non-working-wife families, 
whether amounts of equities held by the two 
groups differred and, finally, the effect of 
business, farm and professsional interests 
on family wealth by wife's work status. 
Tables 4.5 and 4.6 present wealth and income 
size distributions and related data for the 
working- and non-working-wife families by 
the presence of business, farm and profes-
sional interests. 

TA8LC 4.5. Percentage Distribution of Husband-wife fcono.eic Families, Wives 1ed 15 to 64 Years, by Wife's Work Status, Presence of Husinesa [quity end 

Size Groups of Wealth, Spring 19711 

TP,8L(AU 8.5. 86partit ion on auorcentaqe doe families éconalques 8pou*-poie at ob lee éponsea sont flgées do 15 6 64 ens, solon is statut d'acttelté 

do l'pouss. Is presence d'int6r8ts co...er,riau* at is trencho do Is rict,esae, printo,s 1917 1  

Working-wife Families - Families uj 	l'épouse travaille Non-working-wife families - Families &j l'pousr 
trovaille pea 

Total Total 

Incidence 	With Without  Incidence 	With Without  

Wealth group 	 of 	 business 
business equity 

business 
equity 	Escluding including 

of 	 business 
business 	equity 

business 
equity 	(ocluding lni 

business 	business interests business 	bust 
Trenche do Is richesse 	 interests 

equity 	equity equity 	eqoit5 

F réquence 	Avec 
d'int8r8ts 	intCrAts 

Sons 
intérAts 	Int6r8ts 	lnt6r8ta 

Fréquence 	Aesc 
dintér6ts 	int6r8ts 

Sans 
intérCts 	IntérOts 	lnt6r8ts 

coiseer- 	coissor- coim,er- 	001511cr- 	00150Cr- cisaser- 	coelser- cO.w,er- 	cisalar- 	rammer- 

claus 	 claus Cimuo 	clau,i 	cimuo ciaux 	 li8UO CIOUO 	CiOUX 	CiOUX 
inclim esclus eoclus 	inclus 

s c d e f q 4 1 j 6 

per cent - percentage 

Negative - Negative 5.8 2.4 9.1 8.8 7.8 3.4 1.3 
0.5 

8.5 
7.0 

8.3 
6.8 

7.2 
6.5 

Under $2,000 - Holes do 12,000 2.6 0.7 6.4 5.6 
6.5 

5.3 
6.3 

1.5 
6.5 1.6 5.2 4.9 4.6 

$ 	2,000-1 	4,999 3.7 1.2 
1.8 

7.4 
9.9 9.4 8.4 7.1 2.1 6.3 6.1 5.5 

	

5,000- 	9,999 

	

10,000- 	14,999 
4.1 
6.1 2.2 7.9 7.4 6.8 6.9 2.4 7.3 

10.2 
7.2 

10.7 
6.4 
9.5 

15,000- 	24,999 11.8 6.1 10.7 
9.9 

10.8 
9.7 

9.8 
9.5 

12.9 
14.5 

6.7 
8.8 11.7 11.4 11.2 

25,000- 	34,999 14.9 7.5 
9.2 12.6 12.7 12.0 16.1 11.7 13.7 13.2 13.3 

35,000- 	49,999 14.6 
17.1 13.4 15.0 15.4 14.7 14.0 11.1 15.2 15.1 14.4 

	

50,000- 	74,999 

	

75,520- 	99,999 30.1 10.8 5.9 6.0 6.8 24.3 9.1 6.4 
5.6 

6.7 
6.0 

6.9 
7.7 

100,000- 149,999 45.3 13.8 4.2 
0.8 

4.9 
1.8 

6.0 
3.5 

40.7 
64.9 

17.1 
11.1 1.4 2.2 3.2 

150,000- 249,999 81.2 15.0 
11.0 0.1 0.7 2.2 79.9 11.8 0.7 1.1 2.7 

250,000- 499,999 94.5 
4.8 - 0.3 0.9 93.3 4.2 1.1 0.3 0.8 

500,000 and over - et plus 99.8 

Total 18.9 100.0 100.0 100.0 100.0 18.1 152.0 152.0 100.0 151.0 

Sample sue - Taille 
927 3,221 4,148 4,148 - 	 805 3,080 3,885 3,885 

do l'êchwntillon - 
tot imated numbers - 

472 2,026 2,498 2,498 - 	 402 1,792 2,193 2,193 
Non,bre estiriatir 1000 - 

Anerage - Hoywnnet 
53,534 42,735 58,995 - 	141.629 39,294 43,978 58,029 

Wealth - Richasse $ 	 - 168,281 

Business equity - 
lot Cr8ts 
co,,serciauo S 	 - 86,052 - - 16,257 - 	76,750 . - 14,051 

Wealth esciuding 
business equity - 
Richesse, 	intCrOta 

S 	 - 82,229 33,534 42,735 42,735 - 	64,879 39,294 43,978 45, 
co,seerci800 esclus 

22,317 22,830 22,830 - 	22,789 17,561 18,518 18, 
Income - Ilevanu S 	- 25,032 

The term "Iluwiness Equity" in this table denotes "Business, Fans and professional equities". 
1 Dana cc tableau, 'lntCrOts cceanerciaux" aignifie "lnt6r6ts cois,Ierciaus, agnicoles at profeasionnels". 



- 91 - 

1111 t 4.6. Percentage Distributton or Ikisbend-wife Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Wife's Work Statue, Preseice of 	jminrvms 
Epjity amd 1976 Family licome Size (roqus, Sprinq 1977 1  P 	21111611 4.6. Ipartttion an pourcent.qe des families Aconomiiyuee Wpoux-époose, ob lea Apoueea Sent $qAea de 15 664 ama, amlon Is atmiut d'tivitA de 

l'pouee, I. prA.ence d'intAr86m cosmwrckaux at lee Lreita de revenu familial an 1976, printe.pa 19711 

Working-wife families flonworkingwife faj,.y 

Families olj 1 1 4pouse trsvsille Famillea oi l'6pouse ne travaille pea 

Incidence 	With business equity incidence 	With business equity 
or or 
business 	Avnc lntêrAte cuamereimuu Without 	business 	Avac lnt6rAte coamercj.jx 	Without 

1976 Family Incese 	 interest  business 	interact 	 business 
equity 	 equity 

Revenu Fiilial an 1976 	Frêquence 	Aneraqe 	Distri- Fréquence 	Average 	Diatri- 
d'intdr8ts 	busineSS 	bution 5ena 	 d'int6r8ts 	business 	butlan 	5ens 
coamercisus 	equity intárAts 	Comsorcisus 	equity 	 int6rlta 

COamerciaus 	 co.u,erc tails 
IntArAts 	RApar- IntArAts 	Rp.r- 
cercj.us 	titim coamerciau., 	titlon 
.rlsyens mayene 

5 	 b 	 C 	 d e 	 F 	 9 	 h 	 I 

Wider $5,000 - Pkilnm de $5,000 47.9 95,244 4.6 1.2 24.1 76,875 7.6 5.1 
$ 5,000-S 6,999 50.1 62,690 5.0 1.2 16.7 58,669 5.2 5.7 

7,000- 	10,999 29.4 87,518 11.1 6.2 17.4 60,705 13.5 14.4 
11,000- 14,999 18.0 75,363 10.9 11.5 15.8 59,061 16.8 20.1 
15,000- 19,999 16.4 44,165 19.7 23.4 15.5 56,571 18.1 22,9 
20,000- 24,999 11.6 52,384 16.0 23.7 12.7 68,195 9.4 14.5 
25,000- 34,999 12,4 63,494 14.8 24.3 18.7 80,253 12.8 12.5 
35,000 andover - at plum 32.8 190,490 17.9 8.5 43.7 140,840 15.9 4.6 

Total 18.9 86,052 100.0 100.0 18.3 76,150 100.0 100.0 

Sample size - Imlile de 
i'chantliion 	 - - 	 927 3,221 	 - - 	 805 3,080 

• 	,nated liusbere - Woe6,re 
•'tieatif 	 '000 	- - 	 472 2,026 	 - - 	 402 1,792 

age incoso - Revenu 
yen 	 5 	- - 	25,032 22,317 	 - - 	22,789 17,561 

an income - Resenu 
"liOn 	 S 	- - 	19,662 21,369 	 - - 	16,836 15,970 

the tare, "Ousinese Equity" in this table denotes "Business, Fare and proFessional equities". 
1 Dana ce tableau, "Int8r9ts coamerclaux" miqnifis "IntArAts coissercisos, aijricoles at profeasionnels" 

I 

I 

4,2.1 Fréguence des parts d'iritérêts conwnerciaux, 
agricoles et professionnels 

En moyenne, mains d'une famille économigue 
époux-épouse sur cinq a déclaré avoir des parts 
d'intérêts commerciaux, agricoles ou profession-
nels au printemps 1977. La difference dans is 
fréquence giobale de teis intérêts parmi les deux 
types de families était inférieure a un point de 
pourcentaqe: 18.9% des families oj l'épouse 
travaille avaient des parts d'intérêts commer-
ciaux, agricoles ou professionneis, comparative-
ment b 18.3% dans le cam des families oi l'épouse 
ne travailie pam. Comme i'indiquent clairement 
les données des tableaux 4,5 et 4.6, ces taux de 
fréguence varient énorrnément selon les tranches 
de revenu et la taille de is richesse. Toutefois, 

part de souligner im rapport entre une richesse 
élevée et is fréguence élevée de parts d'intérêts 
commerciaux, agricoles et professiorinels, ii est 
impossible d'établir un rapport entre Ia presence 
de tels intérêts et le statut d'activité de 
I ',niip 	flu' far , 	ant ihurir 	in 	iii 'it a de res- 

tii'ts ert_r, 

4.2.1 Incidence of Business. Farm and Pro-
fessional Interests 

On the average, less than one in every 
five husband-wife economic families reported 
some business, farm or professional inter-
ests in the Spring of 1977. The difference 
in the overall incidence of such interests 
among the two family types was less than a 
percentage point: 18.9% of working-wife 
families held an interest in a business, 
farm or profession compared to 18.3% of 
non-working-wife families. As is clear from 
the data in Tables 4.5 and 4.6, these inci-
dence rates varied over a wide range by in-
come and wealth size groups. However, other 
than taking note of the association between 
large wealth size and high incidence of 
business, farm and professional interests, 
it is not possible to establish a relation-
ship between the presence of such interests 
nH wife's work status. In fact, considering 

I 	a 11311 iir j 	I en 
 

of th e inc dpnre n r 	hear-' 
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les deux groupes de families, ii sembie que I 
statut d'activité de l'épouse n'a pas eu d'efft 
marqué sur la participation globale de is famil 
dana des activités commerciales, aqricoles 
professionnel les. 

4.2.2 Les valeurs nettes comrnerciales, aqricoles 
et professionneiles 

Bien gue Ia fréquence moyenne des deux groupes 
de families dilférait de moms d'un point de 
pourcentage, les valeurs nettes moyennes commer-
cialms, agricoles et professionnelles des famil-
ies oti i'épouse travaille ($86,052) étaient 
supérieures de $9,302, ou 12.1 00', a ceiles de 
families semblables oi i'épouse ne travailie pam 
($76,750). C'est là une difference importante, 
tant en chiffres absolus gu'en chiffres relatifs. 
Elle devient encore plus significative lorsque 
i'on considère aussi gue la "richesse moyenne ex-
cluant les valeurs nettes commerciales, agri-
coies, et professionnelles" des families oi 
i'épouse travaiile (et ayant de tels intérAts) 
était supérieure de 26.7% a celle des families 
semblabies o 'u i'épouse ne travaiiie pam. Les 
colonnes c et h du tableau 4.5 donnent les répar-
titions des deux groupes de families ayant des 
intérêts commercisux, selon la tranche de riches-
me. Les families économiques üü l'épouse tra-
vaille avaient non seuiement $9,302 de plus ati 
titre de is vaieur nette moyenne d'intérêts 
commerciaux, agricoles et professionnels, maim 
elles avaient aussi une somme supplémentaire 
moyenne de $17,350 a d'autres composantes de leur 
richesse. Lorsque ces sommes supplémentaires sont 
réparties sur toutes les families oi ies épouses 
travaiiient, ii se produit des chanqenients impor-
tants dans is richesse globale des families oii 
i'épouse travaille. Comme le montre les réparti-
tions des colonnes d et i du tableau 4.5, qui 
exciuent les families ayant des parts d'intérAts 
comnierciaux, agricoles et professionnels, Ia 
richesse moyenne ($33,534) des families o 'u 
l'épouse travaille et n'ayant pam d'intërêts de 
ce genre était inférieure de près de 15% a is 
richesse moyenne ($39,294) des families sem-
biables o6 l'épouse ne travaille pas. Toutefois, 
ii convient de noter que Ce résultat est en 
grande partie imputable aux differences dans la 
structure par Age des deux groupes de families. 
Comme on peut ie voir au tableau 4.7, is richesse 
moyenne des families oij l'épouse travaille et 
n'ayant pas d'intérAts commerciaux, agricoles et 
professionnels était dans quatre des cing groupes 
d'age des épouses pius éievée que celle des 
families oii i'épouse ne travaille pas. Dans 
l'ensemble, ii y avait une fréquence supérieure a 
Ia moyeone d'intérêts conimerciaux, aqricoies et 
professionnels parmi les families ob l'épouse 
travaille dans les groupes d'Age moyens et supé-
rieurs, de sorte que les famiiles de ce type 
n'ayant pas d'intrAts de ce genre étaient encorp 
plus jeunes que les families sembiables oJ 
l'épouse ne travailie pas. Si ies famulles oh 
l'épouse travaille avaient eu la même repartition 
seion l'Age que ies families ohi l'épouse ne tra-
vaille pas, leur richesse rnoyenne globaie aurait 
aussi été pius élevée que celie de ces derrrières. 

would seem that the wife's work status does 
not have any marked effect on the overall 
involvement of the family in business or 
farm or professional activity. 

4.2.2 Business, Farm and Professional Equi-
ties 

Although the average incidence among the 
two family groups differed by less than a 
percentage point, the average business, farm 
and professional equity of working-wife 
families ($86,052) was greater by $9,302 or 
12.1% than that of similar non-working-wife 
families ($76,750). This is a large differ-
ence, both in absolute and relative terms. 
It becomes even more significant when taken 
together with the fact that the "average 
wealth excluding business/farm/professional 
equities" of the working-wife families (with 
such interests) was 26.7% higher than that 
of similar non-working-wife families. 
Columns c and h of Table 4.5 give the dis-
tributions of the two family groups with 
business interests by wealth size groups. 
Economic families with working wives had not 
only an additional $9,302 in their average 
business/farm/professional equities but they 
also had an additional average amount of 
$17,350 in other components of wealth. These 
additions when distributed over all working-
wife families lead to some significant 
chanqes in the overall wealth position of 
working-wife families. As can be seen from 
the distributions in columns d and i of 
Table 4.5, which exclude families with 
business/farm/professional interests, the 
average wealth ($33,534) of working-wife 
families without such interests was nearly 
15 10' lower than the average wealth ($39,294) 
of similar non-working-wife families. How-
ever, it should be noted that this result 
sterns largely from the differences in the 
age composition of the two family groups. As 
shown by Table 4.7, the average wealth of 
working-wife families without business/farm/ 
professional interests was larger than that 
of non-working-wife families in four out of 
five age groups of wife. On the whole, there 
was a higher than average incidence of 
business/farm/professional interests among 
working-wife families in the middle and 
upper age groups. This resulted in the 
working-wife families without such interests 
being even younger than similar non-working-
wife families. If the former families had 
the same age distribution as the latter, 
their overall average wealth would also have 
been higher than that of the latter group. 
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4.7. Percentage Distribution of Ikmbend-wiEe Icixeosic F1li05 by Preaence of tkiness/FsrWProfeas*ona1 Interests ael Wife's Work Statue as] 
' 	 Age, Spring 19771 

II 4.7. R6psrt it ion on pourcenteqe the fo.i I lee 8conoelqueo 8poux-dpouso, amlon is pr8sence d' intérSta cierciene, agricoles at a-ofomsiomejs 
at Page at Is etatut d'ontnitê do I6pouse, prints.pe 19771 

Working-wife feet! IeB 	 'Ion-working-wife fenji tee 

Characteristics 	
fenillea oi 1'pouse travaille 	 f,jIIes ,oj lépoiee no travaille ps 

Csract6rtattquas 	 Age of wife - Age de L'épouse 	 Age of wife - Age do l'6pouee 
Total 	lotal 

15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 	 15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 

per cent - pourcentage 

A. Percentage distribution - Rápsrtition on 
pourcentaqe 

Total 	 300.0 	17.1 	33.2 	22.6 	18.3 	8.9 	100.0 	8.2 	28.6 	22.2 	22.2 	18.8 

With buoine$5 interests - Avec intrbts 
comerexam 	 1110.0 	9.6 	28.0 	32.1 	21.6 	9.7 	100.0 	7.1 	30.7 	25.8 	23.5 	12.9 

Without business interest. - S.ns lnt8-
r8ts co..erciauw 	 100.0 	19.1 	34.4 	20.3 	11.5 	8.7 	100.0 	8.4 	29.1 	21.4 	21.9 	20.1 

Incidence or business Interest. - 
frAquence des int6r8ts cerciauo 	 18.9 	9.5 	15 1 9 	26.9 	22.4 	20.7 	18.3 	15.9 	19.6 	21.2 	19.4 	12.6 

dollars - dollar 

B. Aoerage net onrth - Vwleut rette xeyenne 

Total 	 58,995 	15,666 	44,116 	74,213 	91,870 	91,803 58,029 17,605 	41,673 	67,009 	16,849 	67,729 

With buSiness interests - Avec int6r8ta 
coosercisue 	 168,281 	54,069 150,354 155,539 225,571 229,978 141,629 74,074 106,859 160,021 118,394 157,888 

'. Without business interest. - Sons intd- 
rAts colulercisus 	 53,534 	11,639 	24,000 	45,218 	53,954 	55,681 39,294 	6,930 	25,145 	41,938 	52,460 	54,708 

.ge business equity - I'k,yenne 

'

I., int6r8ts c000iercilus 

tel 	 16,259 	3.352 	8,585 	23,092 	31,372 	21,364 14,051 	8,912 	12,428 	17,216 	17,946 	10,412 

'.h business interests - Acee tntrAts 
coisnerclaue 	 84,052 	35,316 	53,925 	85,916 140,338 103,087 76,750 56,054 	63,293 	81,089 	92,668 	82,508 

1 The tore "Business Equity" in this table denotes "Elusiness, farm and professional equities". 
1 Dana co tableau, "lntdr6ts coonerciwun" signifie "IntArAts colmlerciaue, agricolos at profeselonnele". 

Finally, attention may be focussed on the 
lower end of the income distributions in 
Table 4.6. Both the incidence of business/ 
farm/professional interests and the average 
equities were substantially higher among 
working-wife families. This would explain 
the larger wealth holdings of working-wife 
families in these income groups, as dis-
cussed earlier in 1 iert ion 3.2.2. 

Enfin, 11 convient d'accorder une attention 
particulière è la partie inférieure des réparti-
tions du revenu présentées au tableau 4.6. La 
fréquence et Ia valeur nette moyenne des parts 
d'intérêts commerciaux, aqricoles et profession-
nels étaient toutes deux considérablement plus 
élevées chez les familles oü l'épouse travaille. 
Comme nous l'avons indiqué plus haut dans Ia 
partie 3.2.2, ceci expliquerait la richesse plus 
élevée des familles de ces tranches de revenu oü 
l'épouse travaille. 

4.2.3 Parts d'intérêts commerciaux, agricoles et 
professionnels et richesse, selon le statut 
d'activité de l'épouse 

Les colonnes b et g du tableau 4.6 montrent 
que les familIes économiques ayant une richesse 
très élevée êtaient, indépendamment du statut 
d'activité de l'épouse, en grande partie des 
families ayant des parts d'intérêts commerciaux, 
nrr rn I rn 	"I 	p rn I 'i'H. 	P 	que 	1 B.6% 

'nt eu des 

4.2.3 Business, Farm and Professional Inter-
ests and Wealth by Wife's Work Status 

Columns b and g of Table 4.6 show that 
economic families with very large wealth 
holdings were, irrespective of the wife's 
work status, primarily families with busi-
'ess, farm and professional interests. 

intiqh 	n1 v 	1B.° 	ni 	ii 1 	fnrnj 1 	1 )1 , 1(1 
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wealth of all families amounted to 49.6%. 
Thus, the 873,600 families with business/ 
farm/professional interests had an aggregate 
wealth equal to that of the remaining 
3,818,060 families. In other words, the 
average wealth of a family with business/ 
farm/professional interests ($156,031) was 
more than four times the average wealth of a 
family without such interests ($36,237). 

Another way to appreciate the dispropor-
tionately large effect of business, Farm and 
professional equities on the overall finan-
cial position of all families can be 
obtained by a study of the various distribu-
tions in Tables 4.5 and 4.6. It has been 
shown previously that working wives make a 
very substantial contribution to the family 
income. This contribution is highlighted by 
distributions e and i in Table 4.6, which 
exclude families with business interests. 
Nearly one-third of all working-wife fami-
lies (without business/farm/pro fessional 
interests) had a family income of at least 
$25,000 compared to only one sixth of non-
working-wife families. On the other hand, 
while over one-fourth of non-working-wife 
families had an income of less than $11,000, 
there were only one-twelfth of such working-
wife families. However, the influence of 
wife's work status on the income distribu-
tions of families with business/farm/ 
professional interests (columns d and h in 
Table 4.6) appears to have been submerged 
into the much stronger influence of busi-
ness, farm and professional interests on 
income, while the combined effect of wife's 
work status and business/farm/professional 
activity is highlighted by a comparison 
between distributions d and e. The presence 
of business/farm/professional practices, and 
the concomitant large equities, have a much 
stronger effect on family wealth than the 
wife's work status as shown by the data in 
Table 4.6. 

The indices of concordance between vari-
ous wealth and income distributions in 
Tables 4.5 and 4.6 are presented in Table 
4.8. The index of concordance between two 
percentage distributions is calculated as 
the sum of absolute differences between the 
proportions in each income/wealth size 
group. Two identical distributions will have 
a zero index value while total lack of 
agreement will lead to an index value of 
200.0.  

intérêts de ce genre, leur part de la richesr,  
globale de toutes lea familles atteignait 49.6?,. 
Ainsi, les 873,600 familles ayant des intérêt 
commercimux, agricoles et professionnels ddti-
naient une richesse globale égale a ceile dc 
autres 3,818,060 familles. En d'autres termes, is 
richesse moyenne d'une familie détenant des parts 
d'intéréts commercisux, agricoles et profession-
nels ($156,031) était près de quatre fois supé-
rieure h is richesse moyenne d'une famille ne 
détenant pas d'intérêts de ce genre ($36,237). 

L'étude des diverses repartitions des tableaux 
4.5 et 4.6 nous permet d'évaluer dune autre 
facon l'effet disproportionnellement grand des 
parts d'intérêts commerciaux, agricoles et pro-
fessionnels sur is situation financire giobale 
de toutes lea familles. Nous avons vu antéri-
eurement que lea épouses qui travaillent contri-
buent dans une mesure importante mu revenu de is 
famille. Cet apport ressort clairement des 
repartitions e et i du tableau 4.6, qui exciuent 
les families ayant des intérêts commerciaux. Près 
du tiers de toutes lea families oi l'épouse 
travaille (mais n'ayant pas de parts d'intérêts 
commerciaux, agricoles et professionnels) avaient 
un revenu familial d'au moms $25,000, compara-
tivement 4 seulement un sixième des families oi 
i'épouse ne travaille pas. Par contre, bien que 
plus du quart des families oi l'épouse ne tm-
vaille pas avaient un revenu de nioins de $11,000, 
ii y avait seuiement un douzième de ces fami11 
oi l'épouse travaiile. Toutefois, i'influence ilu 

statut d'activité de l'épouse sum is repartition 
du revenu des familles ayant des intérêts commur-
ciaux, aqricoles et professionnels (colonnes d et 
h du tableau 4.6) semble disparaltre face 
i'influence beaucoup plus forte des parts 
d'intérêts commerciaux, agricoies et profession-
nels sur ie revenu, alors que i'effet combine du 
statut d'activité de i'épouse et des intéréts 
commerciaux, agricoles et professionnels ressort 
de la comparaison des repartitions d et e. Comme 
l'indiquent les données du tableau 4.6, la 
participation aux activités commerciales, agri-
coles et professionnelles et les parts d'intérêts 
éievées gui en découlent ont un effet beaucoup 
pius rnarqué sur la richesse de ia famille que le 
statut d'activité de l'épouse. 

Les indices de concordance entre les diverses 
repartitions de la richesse et du revenu conte-
nues dane lea tableaux 4.5 et 4.6 paraissent mu 
tableau 4.8. L'indice de concordance entre deux 
repartitions en pourcentaqe est ia somme des dif-
férences absolues entre les proportions dana 
chaque tranche de revenu/richesse. La valeur de 
l'indice sera de zero loraque deux repartitions 
sont identiques, et de 200.0 lorsqu'il y a 
absence totaie de concordance. 
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(lices of Concordance Between Income and Wealth Size Distributions of Husband-wife 
, 

	

	 onomic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Presence of Business/Farm/Professional 
Interests and by Wife's Work Status, Spring 1977 

1AI4IF All AH. Indices do concordance entre les repartitions du revenu et de is richesse des fi1ies 
économiques époux-épouse, oi:i los épouses sont fig6es de 15 a 64 ans, se1on la presence 
d'intérts conunerciaux, agricoles et professionneis et le statut d'activité de l'épouse, 
printeus 1977 

Index of concordance 

Characteristics 	 Indice de concordance 

Caractéristiques 

Wealth 	 Income 

Richesse 	 Revenu 

A. By presence of business/farm/professional interests - Selon is presence 
d'intérêts commerciaux, agricoles et professionnels 

Families with working wives - Families ob l'épouse travaille 	 88.8 	 43.0 
Families without working wives - Families oü l'épouse ne travailie pas 	79.0 	 28.1 
All families - Toutes les families 	 82.4 	 34.2 

H. fl wife's work status - Solon le statut d'activité de l'épouse 

'nilies with business/farm/professional interests - Families ayant des 

P mntérêts comnierciaux, agricoles et professionnels 	 18.0 	 23.1 
ilies without business/farm/professional interests - Families sans 

intérêts commerciaux, agricoles et professiorinels 	 15.0 	 50.1 
All families - Toutes les families 	 13.1 	 45.6 

The indices in group A of Table 4.8 show 
the effect of the presence of business/farm/ 
professional interests. As may be expected 
from the earlier discussion in this Section, 
the large business/farm/professional equi-
ties obviously lead to very major shifts in 
the wealth distributions of families with 
business/farm/professional interests regard-
less of the wife's work statu5. However, 
working-wife families would seem to gain 
more since their index of concordance is 
larger by about 10 points than that of non-
working-wife families. Presence of business 
interests also causes shifts in income dis-
tributions, especially in the case of 
working-wife families where the proportions 
in both high and low income groups increase. 

The indices in group B provide summary 
asures of differences between the wealth 

' 	1 income distributions by wife's work sta- 
The index of concordance has the lowest 

due for wealth distributions regardless of 

Les indices du groupe A du tableau 4.8 mon-
trent leffet do is presence d'intérêts cominer-
cisux, agricoles et professionnels. Comme on 
pouvait s'y attendre suite aux observations 
fortnulées plus tot dans la présente partie, lea 
parts d'intérêts commerciaux, agricoles et pro-
fessionnels élevées entraIrient d'importants chan-
gements dans les repartitions de is richesse des 
families qui an détiennent, quei que soit ie sta-
tut d'activite de l'épouse. Toutefois, ii semble 
que les families oj l'épouse travaiiie enre-
gistrent des gains pius considérables puisque 
ieur indice de concordance est plus éievé d'envi-
ron 10 points de pourcentage que celui des famil-
ies oü l'épouse ne travaiile pas. La presence 
d'intérêts commercioux entralne aussi des change-
ments dans les repartitions du revenu, surtout 
dans le cas des families oj l'épouse travailie, 
dont les proportions augmentent tant dans los 
tranches de revenu éievé que dans les tranches de 
faible revenu. 

Les indices du groupe B donnent des mesures 
récapituletjves des differences entre los répar-
titions de la richesse et du revenu, selon le 
statut d'activité do i'épouse. La valeur de 
l'indice de concordance est la pius basse pour 
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the presence of business/farm/professional 
interests. However, it should be pointed out 
that a major part of the analysis in Section 
3 argued that the wealth positions of 
working-wife and non-working-wife families 
were similar primarily because of the work 
status of wife and that the working-wife 
families would have had a lower wealth posi-
tion had the wives not been working. The 
effect on income is substantial, especially 
in the case of families without any busi-
ness, farm or professional interests which 
have the highest index value at 50.1. 

les repartitions de la richesse, indépendaniment 
de is presence d'intérêts cominerciaux, aqricolr; 
et professionnels. Toutefois, ii convient 1r 
noter qu'une partie importante de i'analyse de 
partie 3 soutenait que la richesse des famill 
oü l'épouse travaille et de ceile des families ciü 
l'épouse ne travaille pas étaient semblables 
surtout en raison du statut dactivité de 
l'épouse et que les families oii l'épouse tra-
vaille aursient eu une richesse moms élevée si 
les épouses n'avaient pas travaillé. L'effet sur 
le revenu est considerable, surtout dans le cas 
des families n'ayant aucun intérêt commercial, 
agricole ou professionnel et dont la vaieur de 
l'indice, soit 50.1, est la pius éievée. 

Finally, it may be useful to have a brief Enfin, 	il pourrait être utile d'examiner brie- 

look at the 874,000 families with these in- vement, par type d'intérêts, us 874,000 families 
terests 	by 	type 	of 	interest. 	Table 	4.9 détenant ce genre d'intérêts. Le tableau 4.9 ren- 
presents distribution and financial data for ferme la repartition et certaines données finan- 
these 	families 	by 	type 	of 	activity 	and ciëres 	relatives 	a 	ces 	families, 	melon 	le 	type 

wife's work status. d'activité et le statut d'activité de l'épouse. 

About 	31% of these 	families 	held 	farms, Environ 	31% de 	ces 	families 	avaient 	des 	ex- 

about 	7% 	had 	professional 	interests 	while ploitations agricoles, 	environ 7% détenaient des 

the 	remaining 	62% 	reported 	other 	business intérêts 	professionnels 	et 	les 	autres 	62% 	ont 

equities. 	Each 	of 	the 	three 	groups 	shows déclaré 	avoir 	d'autres 	intérêts 	commerciaux. 

certain distinctive features: Chacun de ces trois groupes affiche des caracté- 
ristiques qui lui sont propres: 

(a) The 	average 	total 	wealth 	of 	families a) c'est 	sur 	la 	richesse 	totale 	moyenne 	des 

with 	farm 	equities 	showed 	the 	least families ayant 	des 	intérêts aqricoles 	que 	Ia 

difference by wife's work status. 	These difference 	selon 	le 	statut 	d'activité 	de 

equities 	accounted 	for 	a 	major 	part l'épouse 	était 	la 	moms 	grancie. 	Ces 	intérêts 

(around 	70%) 	of 	the 	total 	wealth 	of représentent 	une 	forte 	proportion 	(environ 

these families. 	The equities of working- 70%) 	de 	is 	richesse 	totale 	de 	ces 	families. 

wife 	families 	were 	larger 	by only 	2.2% Les 	intérêts 	des 	families 	oi 	l'épouse 	tra- 

than those of non-working-wife families. vaille étaient supérieurs de 	2.2% seulement 	a 
ceux 	des 	families 	oii 	l'épouse 	ne 	travaille 
pas. 

(b) Although 	the 	group 	of 	families 	with b) bien que le groupe des families ayant des in- 

professional 	interests was quite small, téréts 	professionnels 	était 	très 	petit, 	sa 

its 	average 	wealth 	holding 	was 	very richesse 	moyenne 	était 	trés 	élevée 	si 	on 	la 

large 	compared 	to 	all 	other 	groups. compare b tous les autres groupes. De plus, is 

Furthermore, 	the 	average 	wealth 	of richesse moyenne des families de ce groupe oü 

working-wife 	families in this group was l'épouse 	travaille 	était 	supérieure de 	62% a 
62% larger than that of non-working-wife celie 	des 	families 	oi 	l'épouse 	ne 	travaille 

families. 	For 	both 	working- 	and 	non- pas, mais les intérêts professionnels des deux 

working-wife 	families, 	the 	professional types 	de 	families 	représentaient 	moms 	d'un 

equities 	accounted 	for 	less 	than 	one- cinquième de leur richesse totale. 

fifth of their total wealth. 

(c) The wealth of both the working-wife and c) la richesse des families des deux types ayant 

non-working-wife 	families 	with 	other d'autres 	intérêts 	commerciaux 	était 	divisée 

business 	interests 	was 	almost 	equally presque 	également 	(49:51) 	entre 	les 	intérêts 

split 	(49:51) 	between business equities commerciaux 	et 	d'autre 	intérêts 	(libres 	de 

and other 	assets 	(net 	of debts). 	More- toute 	dette). 	En 	outre, 	les 	intéréts 	com- 

over, 	both 	the 	business 	equities 	and merciaux et autres éléments d'avoir des famil- 
other assets of working-wife families in les 	oii 	i'épouse 	travaille 	étaient 	tous 	deux 

this group were larger by about 24% than plus 	éI.evés denviron 	24% 	ceux des 	families 

those of non-working-wife familieu. ru'j 	I '€poune 	ne 	travaille 	pan. 
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IF1 4.9. Percentage Distribution and Average Wealth and Business/Farm/Professional Equity of 
lusband-wife Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Type of ktivity and Wife's 
Work Status, Spring 1977 

!AIIIAU !.). Repartition en pourcentaqe, rictiesse nuyenne et valeur moyenne des intéréts counerciaux, 
agricoles et professionnels des families économiques époux-épouse, ob les épouses sont 
qées de 15 a 64 ans, selon le type d'activité et le statut d'activité de l'épouse, 
printeaps 1977 

Distri- Average Average Average 
but ion total equity wealth 

wealth less 
Type of activity and wife's work status equity 

Type d'activité et statut d'activité de Répar- Richesse Intérêts Richesse 
l'épouse titian totale moyens moyenne 

rnoyenne moms les 
intérêt8 

Total 	 100.0 	156,031 	81,776 	74,255 

Working wife - pouse qui travaille 	54.0 	168,281 	86,052 	82,229 
Non-working wife - Epouse qui ne travaille 

pas 	 46.0 	141,629 	76,750 	64,879 
Percentae difference - Difference 

arm - Airiu'ole 	 50_9 	1H6,19 5 	12,409 	 55,7Uf 

king wife - 	 pouse qui travaille 16.4 192,273 133,7601 58,513 
Non-working wife - 	pouse qui ne travaille 

85 14.5 179,321 130,883 1  48,438 
Percentage difference - Difference 

en pourcentage - 7.2 2.2 20.8 

Profession - Profession 6.9 337,875 60,417 277,458 

Working wife - 	pouse qui travaille 3.3 421,513 73,0922  348,421 
Non-working wife - Epouse qui ne travaille 

pas 3.6 260,172 48,6412 211,531 
Percentage difference - Difference 
en pourcentage - 62.0 3  50.3 3  64.7 

Business - Convuerciale 62.2 120,974 59,011 61,963 

Working wife - 	pouse qui travaille 34.3 132,407 64,532 67,875 
Non-working wife - spouse qui ne travaille 

pas 27.9 106,906 52,218 54,688 
Percentage difference - Difference 
en pourcentage - 23.9 23.6 24.1 

Includes a very small amount for professional/business interests. 
1 Comprend un trbs faible rnontant pour intérêts professionnels et 	commerciau\. 
2 	Includes a very small amount 	for business interests. 

c)mprend un trës faible montant pour intéréts commerciaux. 
liased on small sample, 	to be interpreted with caution. 
'hiffre 	fondé sur petit échantillon; 	h interpreter avec prudence. 
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It may be concluded, therefore, that the 
presence of business, farm or professional 
interests in a family indicates a possibil-
ity of large wealth holding. Although the 
incidence of such interests does not differ 
significantly by wife's work status, 
business/farm/professional equities as well 
as other assets of working-wife families 
were substantially larger than those of non-
working-wife families. 

On peut donc conclure que is presence de part 
d'intérêts commerciaux, agricolea ou profession-
nels dans une famille indique is possibi1iti 
d'une richesse élevée. Bien que Ia fréquence rl 
tels intéréts ne diffère pas beaucoup selon 
statut d'activité de l'épouse, la valeur nette 
des intérêts commerciaux, agricolea et profes-
sionnels, ainsi que d'autres avoirs des families 
oi l'épouse travaille, était considérablement 
plus élevée que cel.le des families oi l'épouse ne 
travaille pas. 

As 	cautions 	to 	the 	above 	analysis, 	it Ii convient d'ajouter certaines mimes en qarde 
must be added that: au sujet de l'analyse ci-haut: 

(a) no distinction was made between working a) nulle 	distinction 	n'a 	été 	faite 	entre 	les 
wives who may have contributed directly épouses 	gui 	contribuent 	directement, 	A 	titre 
to family-owned businesses and farms as de 	travailleur 	familial, 	b 	des 	exploitations 
unpaid family workers and those who may aqricoies 	ou 	6 	des 	entreprises 	commerciales 
have 	worked 	as 	paid 	workers 	in 	other appartenant b la famille, et lea épouses occu- 
jobs 	or 	in 	incorporated 	closely 	held pant un emploi rémunéré h l'extérieur du foyer 
family businesses; ou dana des entreprises familiales constituées 

en corporations fermées; 

(b) although 	the 	influence 	of 	business, b) bien que l'accent ait été mis sur le fait que 
farm 	and 	professional 	equities 	in les intérêts commerciaux, agricolea et profes- 
raising 	average 	income 	and 	average sionnela 	augmentent 	le 	revenu 	moyen 	et 	is 
wealth has been emphasized, 	there 	is 	a richesse moyenne, 	ii existe un groupe de tra- 
group of self-employed at the lower end vailleurs autonomes dans lea tranches inféri- 
of the distributions where working wives eures de la repartition ob ii me peut que 	ins 
may 	be 	directly 	or 	indirectly 	(working épouses 	qui 	travaillent 	soutiennent 	directe- 
outside 	as 	paid 	workers) 	supporting sent ou indirectement 	(en travaillant 	a 	l'ex- 
marginal 	self-employment 	of 	the 	hus- térieur du foyer comme travailleurs rémunérés 
bands. This aspect of the phenomenon has le 	travail 	autonome marginal 	de 	leurs 	époux. 
not been analysed. Cette facette du phénoméne n'a pas été anain- 

see. 

4.3 Misceliieous 	Coonemts 	of 	Family 4.3 Iléments 	divers 	de 	l'avoir 	et 	de 	Ia 	dette 
Assets and Debts by Wife's Work Status des 	families, 	selon le statut d'activité de 

1 'épouse 

The equities in the two asset items dis-
cussed in Sections 4.1 and 4.2 - owner-
occupied homes and business, farm and 
professional interests - accounted for about 
70% of the aggregate wealth of all husband-
wife economic families in the Spring of 
1977. There are other asset items which do 
not carry as heavy a weight in the total 
assets portfolio as buainess/farm/ 
professional equities or market value of 
homes. Similarly, there are debt items which 
do not form as important a component of 
total debt as mortgages on owner-occupied 
homes. However, these items play an 
important role in the day-to-day life of 
families either in the short term or in the 
long run. This Section examines the Survey 
data to see if there were any major 
differences between working-wife and 
non-working-wife families in respect of some 
of these items. 

Au printemps de 1977, lea intéréts compris 
dana les deux éléments de l'avoir dont nous avons 
pane dana lea parties 4.1 et 4.2 - logements 
occupés par leurs propriétaires et parts d'inté-
rêts commerciaux, agricoles et professionnels - 
représentaient environ 70% de la richesse globale 
de toutes lea families économiques époux-épouse. 
Ii existe d'autres éléments de l'avoir qui ne 
représente pas une part aussi importante de 
l'avoir total que les intérêts commerciaux, agri-
coles et professionnels ou la valeur marchande 
des logements. De même, il existe des éléments de 
Ia dette qui ne constituent pam une partie auasi 
importante de la dette totale que lea hypothèques 
sur les logements occupéa par leurs proprié-
taires. Toutefois, ces élérnents jouent un role 
important dana la vie quotidienne des families, 
soit & court ou long terse. La partie auivante 
de l'étude scrute lea données de l'enquête pour 
voir s'il y avait des differences importantes 
entre les families oü l'épouse travaille et inn 
families oi l'épouse ne travaille pan nn rn gui a 
trait a quelquea-uns de ces éléments. 
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liquid Assets 4.3.1 Avoirs liquides 

, the 	average, 	husband-wife 	economic En 	moyenne, 	les 	families 	économiques époux- 
s kept 	one out of every ten dollars êpouse 	gardalent, 	au 	printemps 	1977, 	un doflar 

of 	their 	total 	assets in the Spring of 1977 sur 	dix 	dollars 	de 	leur 	avoir 	total 	SOUS forme 
in liquid form, 	i.e., 	in cash, bank deposits liquide, 	c.-à-d., 	en 	argent 	liquide, 	en depOts 
and bonds. 	Table 4.10 presents distributions bancaires 	et 	en 	obligations. 	Le 	tableau 	4.10 
of workinq- and non-working-wife families by dnnrse 	les 	repartitions 	des 	families 	oi 	l'epouse 
size 	qroups 	of 	liquid 	assets 	and 	age 	of travaille et des families oi l'épouse ne travail- 
wife. le pas selon Ia tranche d'avoir liquide at Page 

de l'épouse. 

TA&( 4.10. Percentage Distribution or H 	band-aofe fcono.ic Fili.. by Wale'., Work Statue and Age and liquid Aaset Group., Spring 1977 

TA&(AIJ 4.10. Rpartition en pourcentaqe dee riIles 6cormuniques 4pous-6poue., malon Is Utetut d'activitifi at l'Ige de I'pou.e at I. trIie de i.voir 
liquide, printeaps 1977 

Working_wife fem,iiee Non.woriclflg.wlfe 	fecilie, 

Favallea o4 lApo.rne travaille Vanilla., oi 1'6pou.,a "a traveilie pae 
liquid aewat group  

iranch,, 6,, levoir liquide 	 Age of wife - Age de i'épouse 	 Age of wife - Age de 18poose 
Total  Total  

15.24 	25.34 35.44 	45-54 	55-64 	15.24 	25.34 	35..44 	45.54 	55.44 

per cent - pourcentage 

None . fiulle 	 1.7 	2.1 	1.6 l.A 	7.4 	1,2 	1.5 	5.5 	5.9 	4.2 	7,4 2.0 
$ 	1-S 	99 	 4.4 	5.5 	5.7 3.2 	2.9 	3.9 	8.3 	16.4 	9.9 	7.4 	5.9 6.2 

100- 	249 	 5.0 	8.6 	5.4 5.8 	1.6 	1.2 	6.4 	18.6 	7.0 	5.9 	3.8 3.6 
250- 	499 	 6.6 	8.7 	8.9 5.0 	3.8 	3.2 	7.5 	15.4 	9.8 	7.6 	4.3 4.2 
500- 	999 	 12.0 	19.6 	12.6 21.1 	6.3 	6.9 	9.7 	13.7 	11.8 	11.8 	6.0 6.7 

1 ,flflfl- 	1 .999 	 17.4 	21.4 	22.8 14.6 	10.8 	9.9 	13.4 	12.6 	18.7 	13.0 	11.6 8.2 
4,999 	 22.9 	20.9 	22.8 25.6 	24.9 	16.4 	19.9 	9.0 	21.7 	22.9 	18.9 19.4 
9.999 	 17.1 	5.7 	11.2 15.6 	19.3 	14.8 	12.7 	6.13 	9.3 	12.2 	17.4 15.8 

14,999 	 6.1 	1.9 	3.7 6.8 	10.7 	11.9 	7.5 	2.1 	7.6 	6.4 	11.8 11.8 
and over - at plus 	 10.9 	5.6 	5.4 9.9 	17.4 	30.8 	11.3 	1.2 	4.3 	8.5 	17,6 22.2 

1 	 100.0 	100.0 	100.0 100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 100.0 

rage liquid assets - Avoil 	liquid. 
.0yen $ 6,803 4,634 4,111 6,524 9,008 17,245 7.143 1,564 3,316 5,400 10,521 13,482 

W.diw liquid assets - Avoir liquids 
median $ 2,381 1,254 1,695 2,923 4,686 7,504 2,195 406 1,403 2,000 4,491 4,964 

Average liquid assets (Holders only) 
Avair liquid. moyan (detenteura 
euloment) $ 6,922 4,732 4,176 6,615 9,229 17,450 7,401 1,651 3,450 5,09 10,828 37,753 

Ratio of liquid asset., to total 
asset., - Rapport de lavoir liqulde 

l'avoir total 9.2 15.4 6.5 7.2 8.9 18.0 10.4 5.6 5.9 6.8 12.5 18.8 

Ratio of liquid asset., to moose - 
Rapport de i'avoii 	liquide a.. revanu A 29.8 25.6 18.6 25.1 35,8 79.8 58.6 12.2 18.8 25.7 69.2 86.3 

Eat taiLed ners - Nombre eata.at,f 2,498 427 830 564 457 221 2,193 180 627 481 487 411 

S,1e size - hills de léchantillon 4,148 665 1,746 986 759 392 7,885 344 1,096 853 821 771 

The overall average holding of liquid 
assets by working-wife families ($6,803) was 
about 5% lower than that held by non-
working-wife families ($7,143). However, the 
average liquid assets of working-wife fami-
lies were considerably higher in four of the 
five age groups. In the three younger age 
groups, where the differences in average 
holdings were substantial in favour of 
working-wife families, the differences in 
relntive wejhts were a iro 'uhstantial. 

L'avoir liquide moyen global détenu par les 
families oj l'épouse travaille ($6,803) était 
inférieur d'environ 5% a celui des familles oi 
l'épouse rse travaille pee ($7,143). Toutefois, 
l'avoir iiquide moyen des families oj l'êpouse 
travaille était considérablement plus élevé dana 
quatre des cinq groupes d'âge. Dens lea trois 
groupes d'Oge inférieur, oi lea families oi 
l'épouse travaille avaient un avoir liquide con-
sidérablement plus eleve, les differences dens 
es pnjds rehitifr itrir"nt ;iu'i nnnsir16r1h1e'. 
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were smaller than in older age groups, the 
overall holding of liquid assets by working-
wife families was depressed below that of 
non-working-wife families. 

The position with respect to liquid 
assets by family income was the reverse of 
that by age groups. Columns b and q of Table 
4.11 give the average liquid assets of the 
two family groups in each of the eight Fami-
ly income groups. In each case, the average 
liquid assets held by non-working-wife fami-
lies were higher. It is possible that fami-
lies with working wives may feel more confi-
dent about their ability to meet short term 
and urgent needs and, thus, keep a higher 
proportion of their assets in non-liquid 
forms. This is supported by the data in 
columns e and i which show that the ratio of 
liquid assets to current family income was 
lower for the working-wife families both on 
the whole as well as within the various 
family income groups. 

que dans les groupes d'aqe supérieurs a exerri 
une pression a la baisse sur l'avoir liquide qIo-
bal détenu par l'ensemhle des familles ri 
l'épouse travaille de sorte que cet avoir étnrt 
inférieur a celui des familles oh l'épouse 
travaille pam. 

La situation relative & l'avoir liquide scion 
le revenu familial était l'inverse de la situa-
tion selon les groupes d'âge. Les colonnes b et g 
du tableau 4.11 donnent i'avoir liquide des deux 
groupes de familles dans chacune des huit tran-
ches de revenu familial. Dans chaque cas, l'avoir 
liquide moyen détenu par les famille oh i'épouse 
ne travaille pas était supérieur. Ii est possible 
que les families o'u lépouse travaiile se sentent 
plus sOres de leur aptitude 6 faire face aux 
besoins court terme et urgents et par consé-
quent, qardent une plus forte proportion de leur 
avoir sous forrne non liquide. Les données des 
colonnes e et i appuient cette hypothèse. Elles 
montrent que le rapport de i'avoir liquide au 
revenu familial courant était moms élevé dans 
le cam des families oü i'épouse travaille, tant 
pour l'ensemble de ces families qu'A l'intérieur 
des diverses trariches de revenu familial. 

TABLE 4.11. Average Liquid Asset.. and Conoier Debt of Husband-wife Econoele Iseilies, Wives Aged 15 to 64 Years. by Wit'e's Work Status and 1976 
family lrieoee Groups, Spring 1977 

TABLEAU 4.11. Avoir liquide anyen at dette 6 is cunsoseation .uyerine des families Aconoiviques Apouo-6pooae, odi Tea Apovons omnt flqAes do 15 7, 64 'v., 
scion Is stetut d'sctivitA de I'Apouse at Is reveno familial an 1916, printamps 1977 

Work'q-oifo families 
	 \on-aorbinq-wife famil 

faniiLes 40 lRpoose tranaille 
	

families 40 lépoase ri 

Average - Yoyenne 	 Ratio - Rapport ,Te 	 Average - 14uyenne 	 Ratio - Rapport dv 
1976 Family income 

Revenu familial en 1976 Liquid 	Consumer 	Net 	 Liquid 	Consumer 
assets 	debt 	 liquidity 	essets 	debt to 

to 	 income 
income 

Avoir 	Dette 7, 	Avoic 	Lavoir 	La dmtte 
liquide 	Is con- 	liquide 	liquide 	7, is con- 

sonnet ion 	net 	 vu 	 sonnation 
ieoenu 	Sri revenu  

Liquid 	Consumer 	Net 	 Liquid 	Consamer 
assets 	debt 	 liquidity 	assets 	debt 

to 	 to 
income 	income 

Avoir 	Dette 7, 	Avolr 	 L'avoir 	Ls dette 
liquide 	Is con- 	liquids 	liquide 	7, Is con- 

sonnet ton 	net 	 au 	 sonnat ton 
revenu 	au renerlu 

a 	 b 	 c 	 dub-c 	 e 	 f 	 9 	 h 	 iug-h 	 i 	 6 

Under $5,000 - Iloins de $5,000 3,488 1,322 2,166 268.9 101.9 3,522 2,060 1,462 111.1 65.0 

$ 5,000-$ 6,999 2,865 3,051 - 186 48.0 51.1 3,699 1,147 2,552 62.0 19.2 
7,000- 10,999 3,185 2,507 678 35.3 27.8 4,913 1,767 3,146 53.5 19.2 

11,000- 14,999 3,077 2,352 725 23.5 18.0 5,417 2,694 2,723 41.4 20.6 
15,000- 19,999 4,149 2,610 1,539 23.8 15.0 5,447 2,279 3,168 31.4 13.1 
20,000- 24,999 4,665 2,505 2,160 20.8 11.2 6,461 2,512 3,949 29.0 11.3 
25,000- 34,999 9,372 2,542 6,830 32.3 8.8 10,172 2,236 7,936 35.2 7.7 
35,000 arid over - et 	plin 19,609 6,269 17,340 39.6 12.7 24,723 4,363 19,960 44.3 7.9 

Total 6,803 2,897 3,906 29.8 12.7 7,145 2,375 4,768 38.6 12.8 

4.3.2 Consumer Debt 

On the average, one out of every five 
dollars of total family debt in the Spring 
of 1977 was held in the form of consumer 
debt, i.e., charge accounts, instalment debt  

4.3.2 Dette a Is consommation 

En moyenne, un dollar sur chaque cinq dollars 
de dette familiale totale était détenu, au prin-
temps 1977, sous forme de dette a la consomrn:i-
t ion, c.-'a-d. , comptes de credit, dete stir arhr-it 
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selected bank loans. The distihutions of 
' 	 king- and non-working-wife families are 

;ented in Table 4.12 by consumer debt; 
nips and aqe of wife.  

a temperament et divers emprunts bancaires. Le 
tableau 4.12 donne les repartitions des families 
oü lpouse travaille et des families oj ltépo use 
ne travailie pas selon les tranches de dette a Ia 
consomrnation et 1'ge de l'épouse. 

IAOLE 4.12. Percentage Distribution of Noabend-ife [cozwaic F11t.s by Wife's Work Status arid Age s Consuser Debt 0ro.s, Spring 1911 

IA&EAU 4.12. RApartition on pourcentuge dew iiIIee Rconoeigues 49oua-6pouee, selon Is st.tut d'tivit6 et 1 1 8ge de l'pouse at Is dette It Is 
ccx,ao.ation, w4nte.pa 1977 

Working-wile lavili,., 	 Non-workinq-eife faeiliew 

tenillas iii !'4pouae traoa,lIe 	 Fenilles 'i tApouse on trasaille pas 

Coneumer debt groii 

Tranche da 1w dette 8 Is conwoenet Ion Age of wife . Age de 1'pouae 
Total 

Age of wife - ?ujr de 1'6pouae 
lot at 

15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 	 15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 

per cent - pourcentage 

None - Nulls 31.1 25.4 24.2 29.1 39.7 55.4 38.4 213.4 27.1 30.8 47.9 61.1 

$ 	1-S 	99 4.6 2.3 5.1 3.8 5.4 7.1 5.5 2.4 5.4 5.4 5.7 7.1 

100- 	249 6.0 4.9 5.3 6.5 7.9 5.6 6.0 3.2 6.2 7.1 5.7 5.8 

250- 	499 4.9 3.1 5.3 6.1 4.7 4.2 5.1 5.6 5.9 6.2 3.9 4.0 

SIlO- 	999 8.4 11.9 7.9 7.5 7.0 4.7 6.9 8.5 7.4 7.9 6.8 4.3 

1,1810- 	1,999 8.5 9.9 8.6 8.8 7.5 6.3 9.2 14.0 9.9 8.9 6.6 4.1 

2,UlJ0- 	4,999 20.1 23.2 24.6 18.7 14.8 11.4 16.0 25.1 19.4 18.4 12.8 7.9 

5,000- 	9,999 10.8 12.5 12.4 11.2 8.7 4.2 8.6 15.1 12.3 9.0 6.0 2.8 

10,000- 14,999 2.9 2.3 3.8 4.0 1.8 0.3 2.6 2.6 3.5 3.7 2.0 0.8 

15,000 and over - at plus 2,8 2.6 2.7 4.2 2.4 11.9 2.6 3.1 3.0 2.5 2.4 2.1 

Iota! 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 *00.0 100.0 100.0 100.0 

Average consumer debt - Dette It Is 

	

,ueawation moyenon 	 $ 	 2,897 	2,758 	3,020 	3,327 	3,171 	1,040 2,375 	3,039 	2,956 	2,561 	1,938 	1.495 

onaueer debt - Dette h 18 

	

.ci,at ton eédiane 	 S 	 668 	1,683 	1,450 	772 	296 	 0 	349 	3,190 	8511 	482 	123 	 0 

	

' 	

consumer debt 	(debtors only) - 
• 8 1w conao.meat ton moyanne 

	

•l.n,tteurs seulemerit) 	 $ 	4,205 	3,695 	5,986 	4,693 	5,257 	2,333 3,854 	3,818 	4,054 	3,703 	3,720 	3,846 

list io of consumer debt to total debt - 

Rapport de Is dette It is conaos- 
cation It Is dette totale 	 5 19.8 19.2 15.8 20.7 32.4 27.2 73.0 28.9 19.7 20.5 25.9 37.7 

Ratio of consumer debt to tocone - 
Rapport de 1w dette 4 Is 
cor,aa,nation au rosenu 	 5 12.7 15.2 15.6 12.8 12.6 4.8 12.8 23.6 16.8 12.2 9.1 9.3 

EstImated numbera - Noiebre eatimatif 	1 000 2,498 427 830 564 457 221 2,193 100 627 487 487 411 

Sample size - 	Teille lie 	l'Achnr,tlllon 4,148 665 1,346 986 759 392 3,885 344 1,096 853 821 773 

On the average, a working-wife family 
carried about $500 more in consumer debt 
than a non-working wife family. The average 
consumer debt of working-wife families 
($2,897) was about 22% higher than that of 
non-working-wife families ($2,375). Both the 
incidence and the size of consumer debt are 
generally higher in younger stages of life 
cycle as shown by Table 4.12. The working-
wife families were not only younger than the 
non-working-wife families, both the inci-
dence of debt and average consumer debt 
among the former families were also higher 
within most of the age groups. Thus, their 
higher overall consumer indebtedness is 

En moyenne, une farnille oü l'épouse travaille 
avait environ $500 de dette N la consommation de 
plus qu'une famille oj l'épouse ne travailie pas. 
La dette a la consommation rnoyenne des families 
oi ].'épouse travaille ($2,897) était supérieure 
d'environ 22% a ceiie des families oij i'épouse ne 
travaille pas ($2,375). La fréquence et ia tailie 
de la dette a la consommation sont toutes deux 
généralement superieures dans les stades moms 
avancés du cycle vital, comme l'indique le 
tableau 4.12. Les families oi i'épouse travaiiie 
étaient non seuiement plus jeunes que les famii-
les oij l'épouse ne travaille pam, rnais ia fré-
quence de Ia dette et Ia dette a Ia consommation 
moyenne parmi ies premieres étaient aussi plus 

r'vées a l'intérieur de la plupart des groupes 
qe. On pPIJt 	donr rsn3prpridre nourqiini 	irtir 
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The role of the work status of wife with 
respect to consumer debt can be seen by com-
paring columns c and f with columns h and k 
in Table 4.11. Although, on the average, 
both family types carried consumer debt at 
about 13% of their current family income, 
working-wife families within most of the 
family income groups had higher consumer 
debt both in absolute terms and as a propor-
tion of their current income. It is possible 
that the presence of more than one earner in 
these families provides them with an easier 
access to credit, especially in the lower 
income groups and, at the same time, encour-
ages them to carry a heavier consumer debt. 

The position of working- and non-working-
wife families with respect to their liquid 
assets and consumer debt shows that, within 
a given family total income, net liquid 
holdings of working-wife families were 
lower. As columns d and i of Table 4.10 
show, the working-wife families carried much 
smaller amounts of liquid assets in excess 
of their consumer debt than did the non-
working-wife families. This was especially 
true in the case of families in the lower 
income groups since the consumer debt of 
these families as a proportion of their 
total income was much larger compared to 
similar non-working-wife families. 

4.3.3 Registered Savings 

Under the existing legislation, indi-
viduals can accumulate, tax free, their 
savings in certain plans registered with 
the government. At the time of the Survey, 
such plans could be grouped in two types: 
Registered Retirement Saving Plans (RRSP) 
and Registered Home Ownership Savings Plan 
(RHOSP). There were over a million husband-
wife economic families with wives aged 15 to 
64 years which reported savings under these 
two plans in the Spring of 1977. The distri-
butions of working- and non-working-wife 
families by size of savings and by age of 
wife are presented in Tables 4.13 and 4.14. 
Because of small numbers involved, these 
distributions as well as the various related 
average statistics are restricted to fami-
lies with registered savings. 

About one in every five husband-wife 
economic families reported a Registered 
Retirement Savings Plan. The incidence of 
these plans was somewhat higher among 
working-wife families (20.0%) than among 
non-working-wife families (18.2%). There 
were proportionately more working- than non- 

On peut voir quel rOle le statut d'activité d' 
l'épouse joue en ce qui a trait ô Ia dette a ii 
consornmat ion en comparant les colonnes C et 
aver h et k du tableau 4.11. Bien qu'en moyenri 
les deux types de families avalent une dette a I 
consommation égale 6 environ 13% de leur revenu 
familial courant, les families o6 l'épouse tra-
vaille a l'intérieur de is plupart des tranches 
de revenu familial avaient une dette a Ia consoin-
mation plus élevée, tant en chiffres absolus 
qu'en proportion de leur revenu courant. Il est 
possible que is presence de plus d'une personne 
qaqnant un revenu dans ces families leur permette 
un credit plus facile, surtout dans les tranches 
de revenu inférieures, et que ceci les encourage 
en même temps supporter une dette a is consom-
mation plus élevée. 

En ce qui a trait a leur avoir liquide et a la 
dette a la consommation, is situation des famil-
ies oi lépouse travailie et des families oi 
l'épouse ne travaille pas indique qu'a l'inté-
rieur d'une tranche de revenu familial donnée, 
l'avoir liquide net détenu par les families oii 
l'épouse travaille était inférieur. Comme le 
montrent les colonnes d et i du tableau 4.10, 
l'excédent de l'avoir liquide sur la dette a la 
consommation détenu par les families oi l'épouse 
travaille était de beaucoup inférieur a celui des 
families ob l'épouse ne travaille pam. Ceri 
valait particulièrernent dans le cas des famill 
des tranches inférieures de revenu, puisque 
dette a la consonimation de ces families en pr-
portion de leur revenu total était beaucoup plun 
élevée que dans le cas de families semblables ni 
lépouse ne travaille pas. 

4.3.3 Epargne enregistrée 

En vertu des lois existantes, les particuliers 
peuvent accumuler sans imposition leur épargne 
dans certains regimes enreqistrés auprès du gou-
vernement. Au moment de l'enquete, ces regimes me 
divisaient en deux groupes: 1mm regimes enregis-
trés d'épargne-retraite (REER) et les regimes 
enregistrés d'épargne-logement (REEL). Plus d'un 
million de families économiques époux-épouse oi 
lea épouses sont Agdes de is a 64 ans ont déclaré 
avoir des depOts dans ces deux regimes au prin-
temps 1977. Les repartitions des families oi 
l'épouse travaille et des families oü l'épouse ne 
travaille pas melon is taille de l'épargne et 
POge de l'épouse, paraissent aux tableaux 4.13 
et 4.14. En raison du faible nombre de partici-
pants a ces regimes, ces repartitions et les 
diverses statistiques moyennes connexes me 
limitent aux families ayant des épargnes enregis-

t r ées. 

Environ une famille économique époux-épouse 
sur cinq a déclaré participer a un régime enre-
gistré d'épargne-retraite. La fréquence de cen 
regimes était légerement plus élevée chez len 
families oi l'épouse travaille (20.0%) que che, 
les families oj l'épouse ne travaille pan 
(18.2%). Une proportion plus grande de famillen 
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IU L 4.13. Percentage Distribution of Husband-wife Economic Filies, Wives Aged 15 to 64 Years, by Wife's Work Status and 

Registered

Hose Ownership and Retirement Savings Plans, Spring 1977 

lAUt IAU 4.13. Repartition on pourcentage des families économiquea êpoux-épouse, oij lea épouses ennt Ag6es de 15 a 64 sos, 
80100 Is etatut d'activité de l'epouae et lea regimes enregistres d'ópargne-loqeuient et d'epargne-retraite, 
printemps 1917 

Working-wife families Non-working-wife families 

Families oT 	l'épouse travaille Families oil lCpouse tie trevailie pss 

Savings group 	 Registered 	Registered Registered Registered 
retirement 	home retirement home 

Tranche d'epergne 	 saving 	 ownership saving ownership 
plans 	 plans plans plans 

Total Total 
Regimes 	 Regimes Req ices Regimes 
enregistrés 	enregistrés enreqistrCs enreqistres 
d'eparqne- 	d'épargne- d'épargno- depargne- 
retraite 	 logement retraite logement 

per cent - pourcentage 

$ 	1-$ 	499 9.0 4.4 7.4 7.4 5.9 7.1 
SOD- 	999 10.4 5.5 9.1 6.6 2.5 6,3 

1,000- 	1,999 16.8 35.3 20.4 14.3 40.8 16.3 
2,000- 	2,999 15.2 27.7 16.9 14.5 23.9 15.4 
3,000- 	4,999 18.2 19.2 18.8 17.9 24.0 17.1 
5,000- 	6,999 8.6 6.7 8.8 11.4 2.3 11.5 
7,000- 	9,999 6.3 0.7 5.3 7.6 - 7.6 

10,000- 14,999 6.6 0.5 5.8 7.4 0.5 6.8 
15,000- 24,999 4.5 - 3.9 6.9 - 6.3 
25,000 and over - et 	pius 4.4 - 3.6 6.0 - 5.6 

I,tui ltt(t,tt liSt_it 1110.11 1110_11 1110_11 1011_11 

urn saving - 1psrqne médiane 	$ 2,794 2,17Z ,777 3,796 2,0I3 3,575 

incidence of saving - Frequence 
de i'epsrgne 20.0 6.4 24.5 18.2 3.0 20.0 

Estimated nunbers - Niombre esti- 
matif 	 1 000 499 161 611 399 67 439 

Sample size - Taille de l'échsn- 
tillon 826 279 1,016 680 123 760 

working-wife families with RRSP below 
$5,000. On the whole, the average savings of 
non-working-wife families ($7,758) were 
higher by $2,058 or by 36.1% than those of 
working-wife families ($5,700). This is 
somewhat surprising. Since it is possible 
that at least some of the working-wife fami-
lies must have been contributing to more 
than one retirement plan, their overall 
average savings in retirement plans were 
expected to be higher. However, it is recog-
nized that such savings, like others and 
perhaps more so, are likely to increase with 
age. Since the non-working-wife families are 
relatively older, their average savings in 
rP(. i rr'mriit 	plans mnv he expected to he 

oü i'épouse travaille que de familles oil l'épouse 
ne travaille pas avait mains de $5,000 dana un 
REER. Dans l'ensemble, l'épargne moyenne des 
families oij Pépouse ne travaille pas ($7,758) 
était plus élevée de $2,058, ou de 36.1%, que 
celle des families oil l'épouse travaille 
($5,700). Ce fait est assez surprenant. Comme ii 
est probable qu'au moms certaines families ol 
l'épouse travaille contribuaient h plus d'un 
régime de retraite, on s'attendait a ce que 
l'épargne moyenne qiobale de ces families déposée 
dans les réqimes de retraite soit plus élevée. 
Toutef'ois, nous reconnaissons que Ce genre 
d'épargne, comme d'autres et peut-être encore 
plus que les autres, s'accrolt prohablement avec 
T'qe. rtant dnnnue qtir Ii's fomillos flu I iprntse 

I 
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larger, other things being equal. However, 
there appear to be important differences 
within each age group as shown by the data 
in Table 4.14. 

ne travaille pas sont relativelnent plus âgée;. 
nous pouvons nous attendre a ce que leur éparqr 
moyenne clans les regimes de retraite soit pli 
élevée, toutes chose étant égales par ailleur. 
Toutefois, comme le montrent les données iii 
tableau 4.14, ii semble exister des differences 
importantes a l'intérieur de chaque groupe d'âge. 

T8&[ 4.18. Huaband-wire [eonoOic Fa.ilies with Reqistered Savirqa Piano by Wife's Work Status and Aqe, Sçrinq 1977 

IABL[Aii 4.14. Ia.ilias écono.iques époux-épouse participant 4 des regimes onreqistrés d'Cparqne, eeion Is statut d'activitC et i'8qe do lépouso, 
pr.nte.rpn 1977 

Registered wavieg plan 

Régime enregistrC dCparqne 

Working-wife familves 

Families o4 l'Cpojse travailie 

Age of wife - Age de lCpouse 
Total 

No,,-oorklmq-aife families 

families oh l'Cpoese ne travaille pam 

Aqe of wife - Age do l'dpause 
Total 

15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 	15-24 	25-34 	35-44 	45-54 	55-64 

5 	20.0 	9.5 	17.3 	23.9 	25.7 	28.1 	18.2 	4.9 	14.6 	22.1 	21.8 	20.6 

000 	499 	41 	144 	135 	117 	62 	399 	9 	92 	108 	106 	85 
$ 	5,700 	2,035 	4,255 	6,079 	6.199 	9,675 	7,758 	1,404 	4,887 	8,209 	10,649 	7,559 

6.4 	12.2 	7.8 	3.3 	3.8 	3.6 	3.0 	3.4 	2.9 	2.6 	4.0 	2.5 

1100 	161 	52 	65 	19 	113 	8 	67 	6 	18 	13 	20 	10 
9 	'ii. 	 '14 	,'9P 	1P7 	1fl 	1'1 	1.74 

RRSP - AfER 

Incidence - FrCquence 
Eat in,ated nnberm - Nomhre 

cot mat if 
Average RRSP - Hoyenne REER 

RHOSP - REEL 

Incidence - FrCquence 
Eat iweted numbers - Nombre 

cvi imat i r 

irridone of savn 
plaITs among working-wife families is higher 
in all age groups. The difference is quite 
large between the two family types in the 
55-64 year age group. On the other hand, the 
non-working-wife families in the middle 
three age groups had higher average 
savings. Thus, the effect of working wives 
is positive on the incidence of retirement 
savings. Given their age distribution and 
the presence of more than one earner in fam-
ily, the overall incidence of retirement 
savings among working-wife families would 
probably have been lower, while it is quite 
likely that their average retirement savings 
would have been even lower, if the wives in 
these families were not working. 

The incidence of savings under RHOSP was 
very low among both family types. This is 
not unexpected. At the time of the survey in 
1977, RHUSP was a relatively new measure. 
The Survey data show that, in the Spring of 
1977, the incidence of RHOSP was twice as 
high among families with working wives 
(6.4%) than among non-working-wife families 
(3.0%). Furthermore, as shown in Table 4.14, 
wives in over 70% of working-wife families 

I I 	0111 	• 	0 t F If  0' ,o 	Ins r 	I 	si 
pariril les families oü lépouse travaille cot plus 
élevée clans tous ies groupes d'ge. La difference 
entre les deux types de familles du groupe des 
épouses Aq6es de 55 b 64 ans est considerable. 
Par contre, les families oi l'épouse ne travaille 
pas et se situant dans les trois groupes d'âge 
moyen avaient une épargne moyenne plus élevée. 
Par consequent, leffet des épouses qui travail-
lent est positif sur la fréquence de l'éparqne-
retraite. rtant donnée leur repartition selon 
Page et la presence de plus d'une personne 
gaqnant un revenu dans Ia faniiiie, Ia fréquence 
glohale de i'épargne-retraite parmi les families 
oi l'épouse travaille aurait probabiement été 
plus basse et il est possible que leur épargne-
retraite moyenne aurait été encore moms élevée 
Si les épouses de ces families n'avaient pas 
travailié. 

La fréquence de 1'épargne déposée dans des 
REEL était très faibie dans ies deux types de 
families. Ce résuitat nest pas inattendu. Au 
moment de i'enquete de 1977, les REEL étaient une 
mesure assez récente. Les données de i'enquéte 
indiquent qu'au printemps 1977, ia fréquence des 
REEL était deux fois plus élevée chez ies famil-
ies oi i'épouse travaille (6.4%) que chez les 
familles oii l'épouse ne travailie pas (3.0%). De 
plus, comme l'indique le tableau 4.14, 1cm 
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I 	RHOSP 	were 	less 	than 35 	years of age. épouses 	dans plus de 	70% des 	families ayant un 
averageamount accumulated by different REEL 	et 	o'u 	l'épouse 	travailie 	étaient 	Ag6es 	de 
groups was also hiqher for working-wife moms de 35 ans. 	Les sommes moyennes accumulées 

'lies. selon les diflérents groupes d'àge étaient 	aussi 
plus élevées pour 	lea 	families oi 	l'épouse tra- 
vaille. 

1W&E 4.15. Distribution of 	wd-wiIo Econonic Families, Wives Aged 15 to 64 Tears, With Registered Savings Plwis by Type of Plan and Wife's Work 
Status, Spring 1917 

IAFAU 4.15. RApartitlon Mn rilles 6co,iquss 6poos_4povn.e, isv lee Apooaeo s,a,L AqAea de IS b 64 sos, participant B des r6gimee enrrqlstr4e 
dpargse, salon le type de rAqi.e at Is statt. d'activitA de i'8pauae, printel,e 1977 

Working_wife f..11ies Non-working-wIfe famii• 

Families oi 1'pouse trevaille Families oi l'dpouee ae traveille pea 

Savings plan 	 mci- 	Distribution Average - Noyerwie 	 lad- 	Distribution 	Average - Mayenne 
dance dance 

Regime d'perqne 
FcC- 	RApartition tBSP 	RI6ISP 	Roth 	fr4- 	RCpertition 	RASP 	RICSP 	Both 
qoence quance 

REER 	REEL 	REER 	 BEER 	BElL 	BElt 
et 	 et 

REEL 	 REEL 

1 000 	5 

RRSP only - BEER seulement 	 18.0 	450 	73.6 

5 	5 	5 	 1 000 	5 	S 	$ 	$ 

5.612 	- 	5,612 	17.0 	372 	64.8 	7,636 	 7,836 

R*TSP only - REEL seulemeot 	 4.5 	112 	18.4 - 	1,981 	1,981 	1.8 	40 	9.0 	- 	1,867 	1,867 

Both - BEER et REEL 	 2.0 	49 	8.0 6,509 	2.420 	8,929 	1.2 	27 	6.2 	6,605 	1,966 	8,661 

total 	 24.5 	611 	100.0 5,700 	2,114 	5,210 	20.0 	439 	100.0 	1,158 	1,907 	7,349 

statistics 	in 	Table 	4.15 	provide 	a Le 	tableau 	4.15 	decompose 	Ia 	fréquence 	des 
H 	lown of the incidence of the two types deux types d'éparqne dont nous venons de parler. 

ivings discussed above. The incidence of Non 	seulement 	la 	fréquence des regimes enreqis- 
stered 	Rome Ownership 	Savings 	Plan was trés 	d'épargne-logement 	était-elle 	plus 	élevée 

iut only higher among working-wife families, chez 	les 	families 	oi 	l'épouse 	travaille, 	mais 
the 	average 	savings 	of 	plan 	holders 	were l'épargne 	moyenne 	des 	participants 	au 	régime 
also 	larger. 	Furthermore, 	the 	joint 	mci- était 	aussi 	plus 	élevée. 	De 	plus, 	la 	fréquence 
dence 	of RRSP 	and 	RHOSP was 	also 	somewhat combinée des REER et des REEL était aussi Un peu 
higher 	among 	working-wife 	families. 	On 	the plus 	élevée 	chez 	les 	families 	oi 	l'épouse 	tra- 
other hand, although the incidence was some- vaille. 	Par contre, 	bien que 	Ia 	fréquence 	était 
what lower, 	the average amount in retirement léqèrement 	inférieure, 	le 	montant 	moyen 	de 
savings 	was 	higher 	for 	non-workinq-wife l'épargne-retraite 	était 	plus 	élevé 	dans 	le 	cas 
families, des families oi l'épouse ne travailie pas. 

4.3.4 Automobiles 4.3.4 Automobiles 

Although the incidence of car ownership 
WWi very high in both family types, there 
were considerable differences between 
working- and non-working-wife families when 
these families are distributed by the nuliber 
of cars owned as shown by Table 4.16. 

On the average, 90.7% of workinq-wife 
families owned at least one car compared to 
87.6% of non-working-wife families. The 
iverage value of cars owned by working-wife 
fimi1ies was $3,364 per family and $2,598 

r car compared to $2,821 and $2,392, 
pectively, for non-working-wife fami- 

Roth the incidence of car ownership 

Si Ia fréquence de Ia propriété dune automo-
bile était très élevée pour les deux types de 
families, ii y avait des differences considé-
rabies entre les families oü l'épouse travaille 
et ies families oi l'épouse ne travailie pas dans 
les cas oi ces families étaient réparties selon 
le nombre d'automobiles leur appartenant, come 
on peut le voir au tableau 4.16. 

En moyenne, 90.7% des families oii i'épouse 
travaiiie possédaient au moms une automobile, 
contre 87.6% des families oj l'épouse ne tra-
vaiile pas. La valeur moyenne des automobiles 
appartenant aux families oô l'épouse travaille 
était de $3,364 par famille et de $2,598 par 
automobile, comparativement b $2,821 et $2,392 
respectivement, pour les families oh l'épouse ne 
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TABLE 4.16. Distribution of Husband-wife Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Number of Cars and Wife's Work 
Status, Spring 1977 

TABLEAU 4.16. Repartition des fmiiilles éconouiiques époux-épouse, oi les épouses sont Aq6es de 15 a 64 ens, selon le nomhr 
d'autoaiobilea et le statut d'activité de l'pouse, printes 1977 

Wife's work status 

Statut dactivité de lépouse 

With cars - Avec automobiles 

Without 
1 car 2 cars 3 or more car 

cars Total 
Total Sans 

1 auto- 2 auto- 3 auto- automobile 
mobile mobiles mobiles 

ou plus 

2,337 1,180 207 3,724 424 4,148 

1 000 	1,438 704 123 2,265 234 2,498 

5 	57.6 28.2 4.9 90.7 9.3 100.0 

1.00 2.00 3.17 1.43 - 1.29 

$ 	2,739 4,975 7,834 3,710 	- 3,364 

$ 	2,739 2,483 2,471 2,597 	- 2,598 

$ 	21,233 26,225 30,738 23,300 	18,272 22,830 

$ 	49,198 73,391 97,787 59,353 	55,519 58,995 

1 3,3 1 

000 1,359 477 86 1,922 271 2.1 

5 62.0 21.7 3.7 87.6 12.4 1l1il.H 

1.00 2.00 3.19 1.35 - 1.18 

$ 2,331 4,796 8,544 3,220 - 2,821 

$ 2,331 2,398 2,678 2,393 - 2,392 

$ 16,607 24,733 34,495 19,421 12,122 18,518 

$ 47,417 89,302 140,526 61,962 30,163 58,029 

Working-wife families - Families oü 
l'épouse travaille 

Distribution - Repartition: 
Sample size - Taille de léchantillon 
Estimated numbers - Nombre estimatif 
Per cent - Pourcentage 

Average number of cars - Nombre moyen 
d ' automobi lea 

Average value of cars - Valeur moyenne 
des automobiles: 
Per family - Par famille 
Per car - Par automobile 

Average family income - (1976) - Revenu 
familial moyen 

Average family wealth - Richesse 
familiale moyenne 

Non-working-wife families - Fomifles oh 
l'Cpouse ne trovaille pas 

Distribution - Repartition: 
Sample size - Taille de l6charit1I1or 
Eat imated numbers - Nombre estimatif 
Per cent - Pourcentaqe 

Average number of cars - Nombre moyen 
dautomobiles 

Average value of cars - Valeur moyenne 
des automobiles: 
Per family - Par famille 
Per car - Par automobile 

Average family income - (1976) - Revenu 
familial moyen 

Average family wealth - Richesse 
familiale moyenne 

and the value of the automobiles as a pro-
portion of total assets were higher for 
working-wife families. Although total assets 
of working-wife families were higher by over 
7%, the value of cars accounted for a higher 
proportion of their tota1 assets for two 
reasons: on the one hand, these families 
owned relatively more cars than the non-
working-wife families and, on the other, 
they also owned more expensive cars. The 
proportion of working-wife families with two 
or more cars (33.1%) was significantly 
higher than that of non-working-wife fami-
lies (25.4%). 

travaille pBs. La fréquence de la possession 
dune automobile et la proportion de l'avoir 
total représenté par la valeur des automobiles 
étaierit plus élevées pour les familles oi 
l'épouse travaille. Bien que l'avoir total des 
familles oJ i'épouse travaille était supérieur de 
plus de 7%, Ia valeur des automobiles représen-
tait une proportion plus élevée de leur avoir 
total pour deux raisons: premièrement, ces 
families possédaient relativement plus 
d'automobiles que les families o6 i'épouse ne 
travailie pas et, deuxièmement, elles possédaient 
aussi des automobiles plus chères. La proportion 
de families oi i'épouse travaille et ayant detix 
automobiles ou plus (33.1 10) était consid6rah1-
ment pius tleve que celle den fsmilles 
l'épouse ne t riv;n 11' 13S 
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It also appears from the data that, in 

' 	
ease of working-wife families, the 

.iership of an automobile, and especially 
two or more cars, is related to their 

• cls rather than to their income. The non-
v.kinq-wife families, on the other hand, 
were likely to own more than one automobile 
if their income and wealth were well above 
average. 

4.4 Co,iosition of Balamce 9ieets by Wife's 
Work Status 

Table 4.17 presents relevant data on the 
balance sheets of working-wife and non-
working-wife families. The various asset and 
debt items are listed in order of their 
importance in the balance sheet. The table 
shows the following three aspects of each 
item by wife's work status: 

the incidence of each asset/debt item 
among families; 

the average value of each asset/debt 
item for families with the asset/debt; 
and 

the relative position of each asset/debt 
item in the family balance sheet. This 

determined as a percentage of the 
igreqate value of assets. 

asset item will enlarge the overall 
w;[th of all working-wife families compared 
to non-working-wife families if either the 
incidence or the average value per holder of 
the asset is higher among the former fami-
lies. The converse is true for debt items. 
The differences in the relative position of 
various items in the balance sheets of the 
two family types indicate if the wife's work 
status influences the composition of asset/ 
debt portfolios of the family. 17  

Although the differences in the incidence 
of various items were not large, 11 of the 
14 asset items were more prevalent among 
working-wife families, while every debt item 
had a higher incidence among working-wife 
families. In most cases, the average value 
of assets/debts per family with asset/debt 
was also larger for working-wife families. 
In some cases, these differences in average 
v]ues were quite significant. 

Owner-occupied homes were the most impor-
tant asset item for both family types. The 
incidence of home-ownership among working-
wife families was lower by 3-1/2 percentage 
points but the average value of owner-
occupied homes of working-wife families was 

Lee données semblent aussi indiquer que dens 
le cas des families ob l'épouse travaille, Is 
possession d'une automobile, et particulièrement 
de deux automobiles ou plus, est liée a leurs 
besoins plutôt qua leur revenu. Par contre, les 
familles ob l'épouse ne travailie pas étaient 
plus susceptibles de posséder plus d'une automo-
bile si leur revenu et leur richesse étaient bien 
au-dessus de la inoyenne. 

4.4 Composition du bilan melon le statut d'acti-
vit de i'épouse 

Le tableau 4.17 renferme des données perti-
nente sur les bilans des families oi i'pouse 
travaille et des families oi l'épouse ne travail-
le pas. Lee divers éléments de l'avoir et de Is 
dette y fiqurent par ordre de leur importance 
dans le bilan. Le tableau présente les trois 
aspects suivants de cheque élément melon le sta-
tut d'activité de l'épouse: 

Ia fréquence de chaque élément d'avoir et de 
dette chez les families; 

la valeur moyenne de chaque éiément d'avoir et 
de dette pour lee families ayant cet avoir et 
cette dette; et 

i'importance relative de cheque élément 
d'avoir et de dette dans ie biian de Is famil-
ie. Cette position est exprimée en pourcentaqe 
de i'avoir total. 

(in élément de l'avoir augmentera Is richesse 
globale de toutes les families oü i'épouse tra-
vaiiie, comparativement a ceiui des families oj 
l'pouse ne travaiiie pas, si Is fréquence ou Is 
vaieur moyenne par détenteur de i'avoir est plus 
élevée chez les premieres. L'inverse me produit 
dens ie cam des éléments de Is dette. Lee diffé-
rences dans l'importance relative des divers ëlé-
ments des bilans des deux types de families nous 
indiquent si ie statut d'activité de i'épouse 
infiue sur la composition des portefeuiiies 
d'avoir et de dette de la famiile 17 . 

Bien que lee differences dens Is fréquence de 
divers éléments n'étaient pas qrandes, 11 des 14 
éléments d'avoir étaient pius prédominants chez 
ies families oti i'épouse travailie, aiors que 
cheque élément de Is dette avait une fréquence 
pius Clevée parmi ces families. Dans ia plupart 
des cam, Is vaieur moyenne de i'avoir et de Is 
dette per familie ayant cet avoir et cette dette 
êtait aussi pius élevée pour les families oü 
i'épouse travaille. Dens certains cam, ces diffé-
rences de Is valeur moyenne étaient assez signi-
ficatives. 

Les logements occupés par leur propriétaire 
étaient i'élément d'avoir le plus important pour 
lee deux types de families. La fréquence de Is 
propriëté chez les families oi l'épouse travaiile 
était inférieure de 3.5 points de pourcentage 
mais Ia vaieur moyenne des loqements habités par 

See footnote(s) 17 on page 108. 	Voir renvol(s) 17 A la page 1118. 
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higher by $3,584. The market value of these 
homes accounted for 48.0% and 50.1% of the 
aggregate value of all assets of workinq-
and non-working-wife families respectively. 

17 It is possible to segreqate the contribu-
tion of these two factors, incidence and 
average per asset/debt, on the family 
wealth as follows: 

If Pi = Proportion 	of 	working-wife 
families 	with 	the 	ith 
asset/debt item, 

P'i = Proportion 	of 	non-working- 
wife 	families 	with 	the 	ith 
asset/debt item, 

Ai/Di = Average 	value 	of 	the 	ith 
asset/debt item per working- 
wife family with 	the asset/ 
debt, 

A'i/D'i = Average 	value 	of 	the 	ith 
asset/debt 	item 	per 	non- 
working-wife family with the 
asset/debt, 

p1 = 	Pi 	- 	P'i, 
ai = Ai - A'i, 	and 
di = 	Di - D'i, 

then 	(i) the differences in the inci- 
dence rates of various asset 
items and in the average hold-
ings per holder will change 
average total assets of all 
working-wife families by: 

2(pi)(A'i) + 

the differences in the inci-
dence rates of various debt 
items and in the average debts 
per debtor will change average 
total debts of all working-
wife families by: 

(pi)(D'i) + 

the various differences in 
incidence rates and averages 
per holder/debtor will result 
in the average wealth of all 
workinq-wife families being 
larger or smaller than that of 
non-working-wife families by 
an amount equalling the dif-
ferences between (i) and (ii) 
above. 

lea families propriétaires oi l'épouse travaill 
était plus élevée de $3,584. La valeur marchanil 
de ces logements représentait 48.0% de is valpijc 
globale de tous les avoirs des families nc 

l'épouse travailie, contre 50.1% dans le rag cl 

families oCi lépouse ne travaille pas. 

17 Il est possible disoler la part de chacun de 
ces deux facteurs, soit Ta fréquence et la 
moyenne par avoir et dette, sur la richesse de 
is famille, de la facon suivante: 

Si Pi 	= Proportion 	des 	families 	oii 
l'ëpouse travaille ayant tel élé- 
ment d'avoir ou de dette, 

P'i = Proportion 	des 	families 	oCi 
l'épouse 	ne 	travaille 	pas 	ayant 
tel éiément d'avoir ou de dette, 

AuDi = Valeur 	moyenne 	de 	tel 	élément 
d'avoir 	ou 	de 	dette 	par 	famille 
oü 	lépouse 	travaille 	et 	ayant 
cet avoir ou dette, 

A'i/D'i = Valeur 	moyenne 	de 	tel 	élément 
d'avoir 	ou 	de 	dette 	par 	familie 
oCi 	i'épouse 	ne 	travaille 	pas 	et 
ayant cet avoir ou dette, 

pi = 	Pi 	- 	P'i, 
ai = Ai - Ai, et 
di = Di - D'i, 

alors 	(i) les differences clans les taux 
fréquence des divers éléments di 
l'avoir et dans i'avoir moyen par 
détenteur chanqeront l'avoir total 
moyen de toutes les families oCi 
l'épouse travaille de: 

(pi)(A'i) + 	(ai)(Pi) 

les differences dans les taux de 
fréquence des divers éléments de 
dette et clans ia dette moyenne par 
débiteur 	changeront 	is 	dette 
totale moyenne de toutes les 
families oü lépouse travaille de: 

(pi)(D'i) + 	(di)(Pi); 

les diverses differences dans les 
taux de fréquence et les moyennes 
par détenteur-débiteur feront en 
sorte que Ia richesse moyenne de 
toutes les familles oCi i'epouse 
travaille sera plus élevée ou 
moms élevée que ceile des famil-
ies OCi i'épouse ne travaille pas 
dun montant égal aux differences 
entre (i) et (ii) ci-haut. 
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ABtE 4.17. Balance Sheet of Husband-wife I:conomic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by Wife's Work Status, Spring 1971 

) 	LAHI I.AU 4.17. Bilan des Ia.illss économiques époux-épouse oü lea épouses mont AqAea de 15 a 64 aria, amlon Is statut d'activité 
de l'épouse, printempa 1977 

Composition 	Incidence 	Average per 
holder/debtor 

Composition 	Fréquence 	Moyenne par dtenteur/ 
débiteur 

Asset/Debt items 
Work ing 	Non-work- 

Ll6menta cie lavoir et de Ia dette 	wife 	ing-wife 
families 	families 

Families 	Families 
oi l'épouse 00 l'épouse 
travailie 	ne tra- 

vaille pas 

per cent - pourcentage 

Working- 	Non-work- 
wife 	ing-wife 
families 	families 

Families 	Fasilles 
oO i'épouse cii l'épouse 
travaille 	re tra- 

vaille pea 

Assets - Avoira 

Market value of home - Valeur marchende 
du logement 48.0 50.1 73.6 77.1 48,022 44,438 

Equity in business/farm/professional 
interests - Intérêts comerciaux, 
agricoles at professionnels 22.1 20.6 18.9 18.3 86,052 76,750 

Equity in real estate - Valeur nette des 
biens inanobiliers 6.2 6.2 15.2 15.0 29,774 28,296 

Bank deposits - Dépôts bancairea 5.0 5.3 83.9 76.7 4,378 4,698 
Automobiles 4.6 4.1 90.7 87.6 3,710 3,220 
iscellaneous financial assets - 
Avoirs financiers divers 4.9 2.7 7.9 7.6 46,216 24,043 

tither (than bank) deposits - Autrea 
depOts (non bancairea) , 2.4 2.8 39.2 38.5 4,559 4,932 
ication home - Maison de villégiature 1.7 2.3 7.1 8.5 17,588 18,657 

oSP - BEER 1.5 2.1 20.0 18.2 5,700 7,758 
ii. 	Canada savings bonds - Obligations 

d'épargne du Canada 1.5 1.8 27.9 23.8 3,836 5,199 
Total stocks - Total des actions 1.5 1.4 10.5 9.8 10,672 9,842 
Bonds (other than CSB) - Obligations 

(autrea que lea OEC) 0.2 0.4 3.3 4.2 4,138 6,874 
Cash - Argent liquids 0.2 0.2 90.0 87.7 147 135 
RHOSP - REEL 0.2 0.1 6.4 3.0 2,114 1,907 
Total liquid assets - Avoir liquide 
total 	(4+7+10+12+13) 9.2 10.4 98.3 96.5 6,922 7,401 

Total 	financial assets - Avojr 	financier 
total (15+6+9+11+14) 17.4 16.7 98.3 96.8 13,048 11,781 

Total assets (Sue of 1 to 14) - Avoir 
total (Some de 1 h 14) 100.0 100.0 99.8 99.5 73,720 68,719 

Debts - Dettes 

Mortgage debt on home - Dette 
hypothCcaire sur Is logement 14.8 10.6 52.1 45.2 20,819 16,071 

Selected bank loans - Certains 
emprunts bancairea 2.4 1.9 31.8 25.6 5,546 5,154 

All other loans - Tous lea autres emprunts 1.2 1.2 21.3 20.5 4,007 4,049 
Other personal debt - Autre dette 
personnelle 1.0 0.9 13.6 10.2 5,452 5,927 

Charge accounts and instalment debt - 
Comptes de credit et dette sur achata 

temperament 0.4 0.3 49.6 43.5 558 519 
Mortgage debt on vacation home - Dette 
hypothécaire our lea maisons da 
villCgiature 0.1 0.1 1.0 0.9 10,302 9,579 

Total conairer debt - Dette h Is 
consoeieation totale (19+20+22) 3.9 3.5 68.9 61.6 4,205 3,854 

Total personal debt - Dette personnelle 
totale (24+21) 4.9 4.4 72.7 64.7 5,006 4,607 

:o. 	Total debt 	(Sun of 18 to 23) 	- Dette 
19.8 15.1 83.8 75.7 17,409 13,648 totale (Soewne de 18 h 23) 

:7. 	Wealth - Richease 80.2 84.9 99.8 99.7 59,104 58,200 
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The second most important asset item, 
accounting for about one-fifth of the aggre-
gate assets, consisted of business, farm and 
professional equities. Their incidence among 
working-wife and non-working-wife families 
differed by an insignificant 6/10ths of a 
percentage point but the average equity of 
working-wife families with such interests 
was higher by $9,302. These differences, 
when spread over all families, increased the 
average total assets of all working-wife 
families by $1,758. Thus, the working-wife 
families, by virtue of slightly higher inci-
dence of business/farm/professional inter-
ests but siqnificantly larger equities, 
added to their total assets as much as their 
aggregate holdings of Canada Saving Bonds 
and corporate stocks. The value of these 
equities amounted to 22.1 10' of the aggregate 
assets for working-wife families and 20.6% 
for non-working-wife families. 

The above two items made up about 70% of 
the balance sheets of both family types and 
have been discussed in greater detail in 
Sections 4.1 and 4.2 respectively. Of the 
remaining asset items, bank deposits and 
Canada Saving Bonds were somewhat more com-
mon among working-wife families. However, 
the average holdings of non-working-wife 
families were substantially higher, although 
the two items accounted for about the same 
proportion of total assets of the two family 
groups. Another item, which deserves atten-
tion, is the "miscellaneous financial 
assets". The incidence of such assets was 
relatively low and about the same for the 
two family types but the average per holder 
was higher by $22,173 or 79.7% for working-
wife families. The effect of this difference 
on the average total assets of all working-
wife families was as large as that of busi-
ness equities. The miscellaneous financial 
assets accounted for 4.9% of total assets of 
working-wife families and 2.7% for non-
working-wife families. 

The single most important debt item was 
mortgages on owner-occupied homes. It ac-
counted for about 74.4% of the total debt of 
working-wife families and 70.3% of the total 
debt of non-working-wife families. Of all 
the debt items, the incidence of mortgage 
indebtedness was highest for both working-
wife families (52.1%) and for non-working-
wife families (45.2 0"). Not only the inci-
dence of mortgage debt was higher by 7 per-
centage points among working-wife families, 
their average mortgage debt for debtors 
($20,819) was also higher by 29.5% than that 
of non-working-wife families ($16,071). 

Le deuxième éiément de l'avoir en importanci:, 
gui représentait environ le cinquième de l'avoii 
total, était ceiui des intérêts comrnerciau', 
agricoles at professionnels. Leur fréquence ch 
les families oi l'épouse travaille et chez celir 
oi l'épouse ne travaille pam différait d'un né-
gligeabie 6/10 de point de pourcentage, mais la 
valeur nette moyenne des familles oi l'épouse 
travaille et ayant de teis intérêts était plus 
élevée de $9,302. Appliquées a l'ensemble des 
families, ces differences accusent une augmenta-
tion de $1,758 de l'avoir total moyen de toutes 
lea families oj i'épouse travailie. Ainsi, dans 
le cas des familles oü l'épouse travaille, Ia 
fréquence légèrement plus élevée d'intérêts corn-
merciaux, agricoles et professionnels et les 
parts d'intérêts considérablement plus éleves 
ont augmenté leur avoir total autant que l'a fait 
l'ensemble de leurs obligations d'épargne du 
Canada et de leurs actions. La valeur de ces 
intérêts représentait 22.1% de l'avoir total des 
families oi l'épouse travaille et 20.6% de celui 
des families oh i'épouse ne travaille pam. 

Les deux éléments dont ii a été question dans 
les paragraphes précédents représentent environ 
70% des bilans des deux types de families et ont 
fait l'objet d'un examen plus détaillé dans les 
parties 4.1 et 4.2 respectivement. Parmi ies 
autres éléments d'avoir, les depOts bmncaires c 
las obligations d'épargne du Canada étaient p1ii' 
frequents chez les familles oh l'épouse tm-
vailie. Toutefois, la moyenne de ces élément 
détenus par lea families oh l'épouse ne travaille 
pas était considérablement plus élevée, bien 
qu'ensembie, les deux élérnents représentaient 
environ la rnême proportion de l'avoir total dana 
las deux groupes de families. Un autre élément, 
les tiavoirs financiers divers", retient l'atten-
tion. La fréquence de tels avoirs était relative-
ment faible et presque Ia rnOme pour las deux 
types de families, mais la moyenne par détenteur 
était plum élevée de $22,173, ou 79.7%, pour les 
families o6 l'épouse travaille. L'effet de cette 
difference sur l'avoir total rnoyen de toutes las 
familles oh l'épouse travaille était aussi impor-
tant que celui des intérêts commerciaux. Lea 
avoirs financiers divers représentaient 4.9% de 
l'avoir total des families oi l'épouse travaille 
et 2.7% de ceiui des families oti l'épouse ne tra-
vaille pas. 

L'éiément de dette le pius important était 
ceiui des hypothèques sur les logements occupés 
par leur propriétaire. Ii représentait environ 
74.4% de Ia dette total des families oh i'épouse 
travaille et 70.3% de la dette totale des famil-
ies oi l'épouse ne travaille pas. La fréquence de 
l'endettement hypothécaire était, de tous lea 
éléments de dette, celle qui était ia plus élevée 
tant pour lea families üü l'épouse travaille 
(52.1%) que pour lea families oh l'épouse ne tr;i-
vaille pas (45.2%). Non seulement la fréquence dr 
Ia dette hypothécaire était-elie plus élevée de 7 
points de pourcentage chez les families oh 
l'épouse travaille, mais leur dette hypothécair 
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These differences in one item alone ac- 
,  rounted for 84.4% of the entire difference 

of $4,265 between the average total debt of 
working-wife and non-working-wife faini1ies. 
As a proportion of total assets in the 
balance sheet, mortgage debt of working-wife 
families amounted to 14.8% and that of non-
working-wife families to 10.6%. 

Although the incidence of the remaining 
debt items was higher among working-wife 
families, their relative share in the 
balance sheets of working- and non-working-
wife families was about the same. Thus, but 
for the differences in mortgage indebted-
ness, both working- and non-working-wife 
families would have carried about the same 
proportion of their total assets in the form 
of net worth or wealth. 

The above analysis indicates that the 
impact of wife's work status was relatively 
small on the incidence rates for most of the 
asset and debt items in the family balance 
sheets. However, on the average, the 
working-wife families held larger assets as 
well as larger debts, so that the net dif-
1rence as shown by their averaqP wealth 

I 

moyenne pour les débiteurs ($20,819) était aussi 
plus élevée de 29.5% que celle des families oi 
l'épouse ne travaille pas ($16,071). Les diffé-
rences a ce seui poste représentaient 84.4% de la 
difference globale de $4,265 entre la dette total 
moyenne des families oi l'épouse travaille et 
celle des families ob i'épouse ne travaille pas. 
En proportion de l'avoir total dans le bilan, 
l'endettement hypothécaire des families oi 
l'épouse travaille atteignait 14.8% et celul des 
families oi l'épouse ne travaille pas, 10.6%. 

Bien que is fréquence des autres éléments de 
dette était plus élevée pour lea families oi 
l'épouse travaille, leur part relative du hilan 
des deux types de families était 6 peu près Ia 
méme. Ainsi, sans ces differences au titre de 
i'endettement hypothécaire, ies families oj 
l'épouse travaille et ceiles oj l'épouse ne tra-
vaille pas auraient toutes deux détenu environ Is 
méme proportion de leur avoir total sous forme de 
valeur nette ou de richesse. 

L'anaiyse gui précède indique gue l'effet du 
statut d'activité de l'pouse sur lea taux de 
fréguence de is piupart des éiéments d'avoir et 
de dette du bilan des families êtait reiatjvement 
faible. Toutefois, en moyenne, les families oj 
i'pouse travaille détensient a la fois un avoir 
at une dette plus élevés, de sorte que Is diffé-
renc'e nett r, to] lo quo le mont ro Tour r 
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WEALTH OF FAMILIES WITH WIVES WORKINC 
Fill I I IMI AND IARI T IMI 

5. RICHESSE DES FAMILLES Oti LFS tP0USES TRA-
VAILLENT A PIFTN TFMPS oil A TEMI'S ['AlIt III 

parer lavoir, la dette et. Ia richesse des famil-
ies économiques oü i'épouse travaille et de ceux 
des families oü l'épouse ne travaille pas. Toute-
fois, ii convient de noter que le groupe de 
families oh l'épouse travaille n'est pas eritière-
ment homogène, puisque l'intensité du travail 
chez ces épouses vane considérablement. Dans 
cette partie, nous divisons les lamilles conomi-
ques époux-épouse en deux groupes - las families 
oh l'épouse avait travaiilé a plein temps en 1976 
et les families oh l'épouse avait travaillé 
temps partiel en 1976 - et nous comparons la 
situation financière. 

Le tableau 5.1 donrie les critères utilisés 
pour classer les épouses gui travaillent dans le 
groupe des travailleurs b pleiri temps ou dans 
celui des travailleurs A temps partiel, ainsi que 
leur repartition et is richesse moyenne de leurs 
families. Le tableau 5.2 montre le taux de fré-
quence du travail a plein temps chez las épouses 
qui travailient ainsi que les repartitions des 
familles ohi l'épouse travaille a plein temps et 
des families oh l'épouse travaille a temps 
partiel, selon diverses caracténistiques. I r 
tableau 5.3 donne diverses statistiques récapitu-
latives pour ces deux t ypes be families oii 
l'épouse travaille. 

parison of the assets, debts and wealth 
holdings of working-wife and non-working-
wife economic families. However, it should 
be noted that the group of families with 
working wives is not entirely homogeneous 
since the intensity of work among working 
wives varies considerably. This Section 
divides the husband-wife economic families 
with working wives into two groups - those 
in which the wives worked full time and 
those in which the wives worked part time in 
1976 - and compares their financial posi-
tions. 

Table 5.1 provides the criteria for the 
categorization of working wives into full 
time and part time workers along with their 
distribution and the average wealth of their 
families. Table 5.2 shows the rates of inci-
dence of full time work among working wives 
as well as the distributions of full time 
and part time working-wife families by 
various characteristics. Table 5.3 provides 
selected summary statistics for these two 
types of working-wife families. 

5.1 Incidence of Full Time Work 
	

5.1 Fréguence du travail h plein teups 

Of all working wives, 43.8% worked full 
time in 1976. There were wide variations 
around this average by various characteris-
tics, as shown by the data in Table 5.2. The 
variation was least pronounced by size of 
wealth. Except for negative or very small 
wealth holdings, the proportion of full time 
working wives was around the average of 
44%. The relationship of family income in 
this respect shows that only in working-wife 
families with an income of $20,000 or more 
was the wife's participation in full time 
work above average. Below the family income 
level of $20,000, about 70% of working wives 
were doing only part time work. The opposite 
was the case by the income of husband. 
Although the proportion of full time working 
wives ranged from 33.4% to 46.7%, the above 
average participation in full time work 
occurred in the lower four income groups. It 

De toutes les épouses qui travailient, 43.8% 
travaillaient a plein temps en 1976. Comme 
l'indiquent les données du tableau 5.2, cette 
moyenne vanialt beaucoup selon diverses 
caractéristiques. Elle variait le moms melon la 
tranche de la richesse. Sauf dans le cas d'une 
richesse negative ou très faihie, la proportion 
des épouses travaillant a plein temps se situait 
autour de la moyenne de 44%. Le rapport entre le 
revenu familial et l'intensité du travail de 
l'épouse indique que ce n'est que dana les famil-
las oh l'épouse travaille et ayant un revenu de 
$20,000 ou plus que le pourcentage d'épouses 
travaillant a plein temps se situait au-dessus de 
is moyenne. Dans le cas des families ayant un 
revenu inférieur a $20,000, environ 70% des 
épouses qui travaillent n'occupaient qu'un emploi 

temps partial. L'inverse était vrai dans le cam 
du revenu de l'époux. Bien que Ia proportion des 
épouses travaillant plein temps variait de 

4 
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ELF 3.1. Ntinber and Average Wealth of Working-wife Economic Families, Wives Aged 15 to 64 Years, by 
till/Part Time Work, Spring 1977 

A H  I  I All 5.1. Nombre at richesse moyenne des families économiques oi l'êpouse travaille et oU les 
épouses sont ag6es de 15 A 64 ans, selon l'intensité du travail (plein temps ou temps 
partiel), printes 1977 

Estimated 	 Average 	With business/ 
numbers 1 	 wealth 	farm/pro fessior,nal 

interests 
Status of working wife 

Nombre Richesse Avec intérêts 
Intensité du travail de l'épouse estimatif1  inoyenne comerciaux, 

agricoles et 
professionnels 

'000 	% 

1. Full time if worked in 50-52 weeks, mostly 
full 	time, 	in 1976, 	and - Travail a plein 
temps si elle a travaillé de 50 	52 sernaines, 
surtout b plein temps, en 1976, 	at 	si el.le 

reported non-zero earnings for 1976: or - 
declare un gain autre que nul en 1976; ou 1,047 	41.9 52,075 15.3 
reported zero earnings for 1976 but was 
unpaid family worker 	in Spring 1977 - si 
elle declare un gain nul en 1976 mais 
était une travailleuse familiale non 
rémunérée au printemps de 1977 46 	1.8 139,640 96.1 

TIME WORKING-WIFE FAMILIES - FAMILLES oU 
rPouSE TRAVAILLE A PLEIN TEMPS 1,093 	43.8 55,758 18.7 

. hiti time if worked in 50-52 weeks, mostly 
part time, or in 1-49 weeks, whether full 
time or part time, in 1976, and - Travail 

temnps partiel si elle a travaillé de 
50 h 52 sernaines, surtout 	temps partiel, 
ou de 1 h 49 semaines (plein ternps ou temps 
partiel) en 1976, et si elle 

reported non-zero earnings for 1976; or - 
declare un gain autre que nul en 1976: ou 	1,331 	53.3 	48,585 	15.9 
reported zero earnings for 1976 but was 
unpaid family worker in Spring 1977 - si 
elle declare un gain nul en 1976 mais 
était une travailleuse fainiliale non 
réniunérée au printetnps de 1977 	 41 	1.7 	148,062 	94.1 

3. Part time if did not work in 1976 but reported 
earnings for at least $2,000 for 1976 - 
Travail b temps partiel si elle n'a pas 
travaillée an 1976 mais a déclarée is-i revenu 
d'au moms $2,000 en 1976 	 32 	1.3 	481,899 	51.0 

PART TIME WORKING-WIFE FAMILIES - FAMILLES 00 
L'P0USE TRAVAILLE A TEMPS PARTIEL 	 1,405 	56.2 	61,513 	19.0 

ALL WORKING-WIFE FAMILIES - TOUTES LES FAMILLES 
OO L'POUSE TRAVAILLE 	 2,498 	100.0 	58,995 	18.9 

' 	1 Totals may not add due to rounding. 	 - 
Lea chiffres ayant été arrondis, leur some peut ne pas correspondre aux totaux indiqués. 
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TABLE 5.2. Distrlbutiom of Full Time and Part Time *irkinq-wife Economic Familiea, Wives Aged 15 to 64 Years, by Selected Characteristica, Spri''. 

TAEL[AlJ 5.2. RApartition des fasilles Acor,oaiques 40 l'époome travaille 8 plain tes ou 8 te.pa partiel, 40 lea Apouses amnt 8g6es de 15 4 64 
ucla, certainee caractAristiqoes, printemps 1977 

Distribution - Repartition Average wealth - Richesse .oyenne P;.. 
of 	loll 	time 
working 

Wife Wile Wife Wife alvea 
Characterist ice 	 working working working working 

full tune part 	time full 	time part time Proportim, 
CaractArlatiquea 	 Totel d'dpouaew 

pouse gui rpouse qui 3poose qui lpouse gui trauaillant 
travaille 8 travaille S travaille S traoaille S 8 p1mm 
plein tampa temps part iel plein tampa tampa partiel tampa 

Sample sire - laille de léchantillov 	 4,141 	1,789 	 2,359 	 - 

Estimated nimbera - Sombre estimatif 	IUUO 	2,498 	1,093 	 1,405 	 - 	 - 	 43.8 

A. 	Wealth 	lSpricl4 	1977) 	- Richeaae 
(privtev)v 	1977) 

Negative - Ndgatioe 7.8 6.0 9.3 - 6,622 - 4,240 33.4 
$ 	0-5 	1,999 5.3 4.0 6.3 953 754 33.2 

2,400- 	4,999 6.3 6.3 6.2 3,387 3,271 43.9 
5,000- 	9,999 8.4 9.8 7.3 7,865 7,201 50.9 

10,000- 	14,999 6.8 6.2 7.0 32,620 12,671 39.9 
15,000- 	24,999 9.8 10.2 9.5 19,904 19,514 45.5 
25,000- 	34,999 9.5 10.6 8.6 29,823 29,768 48.9 
35,000- 	49,999 12.0 12.9 11.2 42,424 42,131 47.3 
50,400- 	74,999 14.7 14.8 14.7 61,398 63,006 43.9 
75,000- 	99,999 6.8 6.8 6.8 86,536 86,112 44.0 

100,000- 149,999 6.0 5.9 6.1 119,960 120,371 42.9 
150,000- 249,999 3.5 3.6 3.4 189,105 186,608 44.7 
250,000 and over - at plus 3.1 2.9 3.3 507,665 681,495 41.1 

Average wealth - Richesae eoyenne 	$ 58,995 55,758 61,515 - - - 
lodiw wealth - Richeaae eddiame 	$ 30,894 32,108 29,732 - - - 

8. 	family income - (1976) - Revenu 
(antI ial 

Under $5,00() - f8iins de 55,000 1.8 1.2 2.3 106,826 61,997 24. 

S 5,000-5 6,999 1.9 1.2 2.4 76,890 36,101 27. 
7,000- 10,999 7.2 4.4 9.3 65,264 39,319 27. 

11,3110- 	14,999 11.4 7.5 14.5 31,643 33,283 24. 
15,0310- 	19,999 22.7 19.3 25.4 30,443 38,159 37. 
20,000- 24,999 22.2 24.1 20.8 35,380 43,326  
25,000 	34,999 22.5 29.1 17,3 53,150 61,487 5,,. 
35,000 and over - at plus 10.3 13.2 8.0 139,434 266,267 56.1 

Average income - Revenu sayen 	9 22,830 24,899 21,220 - - - 
RAdian Income - Renenu eddiam 	$ 21,127 23,409 19,236 - - - 

Husband's income - (1976) 	- Ravenu de 
1'6 ouo 

Un er M.000 - Rome de $5,000 7.1 810 7.6 48,573 51,858 45.1 

$ 50Ul-S 9,999 17.7 17.8 17.7 39,899 35,709 43.9 
10,000- 	14,999 33.3 34.2 32.6 37,767 38,920 45.0 
15,000- 19,999 24.6 26.2 23.3 49,886 47,759 46.7 
20,000- 24,999 8.3 7.4 9.1 82,842 57,185 38.7 
25,400- 34,999 5.5 4.2 6.5 113,730 95,766 33.4 
35,000 and over - at plus 2.8 2.2 3.2 358,521 493,348 34.6 

Average Income - Recenu moyan 	$ 15,012 14,287 15,577 - - - 
Radian income - Revenu mddlan 	$ 13,682 13,609 13,881 - - - 

Wife's age (Spring 1977) - Age de 
l'Cpouae (printeispa 3977) 

15-24 years - aria 17.1 14.9 18.8 14,369 16,468 38.2 
25-34 years - aria 33.2 32.1 34.1 31,540 53,318 42.3 
35-44 years - aria 22.6 22.8 22.4 74,071 74,326 44.3 
45-54 years - ans 18.3 20.6 16.5 89,314 94,364 49.4 
55-64 years - one 8.9 9.6 8.3 85,450 97,509 47.3 

Average age of aife - Age .myen de 
1 1 6pouae 36 37 36 - - - 

Average age of husband - Age amyen 
de l'Apous 39 40 79 - - - 

Presence of children irider 16 years 
(Spring 1977) - Presence d'eofante 
de moms de 16 ans (printeimps 
1977) 

No'Aurun 23.8 56.1 32.6 52,315 64,505 57.2 
Under 6 years only - Rains de 6 one 

seulement 22.8 9.6 24.8 32,203 34,101 21.' 

6-15 years only - De 6 4 15 we 
seulement 7.1 28.9 70.2 70,186 83,657 42.1 

Both under 6 and 6-15 years - 	loins 
de 6 at 6 5 15 ane 2.8 5.4 12.4 56,702 54,478 25. 

Average ,imr,ber of children - Nombre 
mayan d'enfants 1.05 0.77 1.28 - - - 
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elected Starsary Statistics for Full Time and Part Time Working-wire Econo.ic Fiiiea, Wives kjed 15 to 64 
Years, Spring 1977 

- 	Données statistiques r6capitulatve8 choisies pour lea fa.illes Aconosiques ob l'épouae travaille a plein tempe 
ou h ta.ps pertiel, oi les 4pouses aunt figdes de 15 4 64 as, piinte.ps 1977 

All Full time Part time Percentage 
working-wife working-wife working-wife difference 
families families families between full time 

Characteristics and pert time 

Carectérietiques Toutes lea FamilIes oh Families o'u Difference an 
families oh lepouse l'Cpouse pourcentage 
lCpouse travaille 4 travaille 8 entre lee deux 
travailie plein temps temps partiel types de familles 

Sample size - Taille de l'Cchantillon 4,148 1,789 2,359 - 
Estimated number - Nombre estimatif 1 000 2,498 1,093 1,405 - 
Distribution - Repartition % 100.0 43.8 56.2 - 
Average age of wife - Age moyen de lépouse 36 37 36 - 
Average age of husband - Age moyen de 

lépoux 39 40 39 - 
Average number of persons - Nombre moyen de 

personnes 3.51 3.25 3.71 - 
Average number of children under 16 - Nombre 

moyen denfants de ricing de 16 ans 1.05 0.77 1,28 - 
Average wealth - Richesse moyerrne $ 58,995 55,758 61,513 - 	9.4 
Average total assets - Avoir total moyen S 73,590 69,877 76,479 - 	8.6 
Average total debt - Dette totale moyenne $ 14,595 14,119 14,966 - 	5.7 
Average family income - Revenu familial enyen $ 22,830 24,899 21,220 17.3 
Average income of husband - Revenu mayen de 

lêpoux $ 15,012 14,287 15,577 - 	8.3 
Average income of wife - Revenu moyen de 

lepouse $ 6,472 9,130 4,404 107.3 
asionsl/business interests - IntCrêta 
feasionnela, coniuerciaux: 

P 
-Ldence - FrCquence 

• 'rage equity (holders) - Ysleur nette 
18.9 18.7 19.0 - 

moyanne (détenteurs) $ 86,052 79,398 91,140 - 	12.9 
-ownership - Propriete du logement: 
idence - Fréquence 73.6 73.8 73.4 - 

verage market value (owners) - Valeur 
marchande moyenne (proprietaires) $ 48,022 47,218 48,652 - 	2.9 

Mortgage on txme - Dette hypothécsire sur Is 
logement: 
Incidence (home-owners) - Frequence (proprié- 

taires) 70.8 71.7 70.2 - 
Average debt (debtors) - Dette enyenne 

(debiteurs) $ 20,619 20,603 20,992 - 	1.9 
Liquid assets - Avoir liquide: 

Incidence - Frequence 98.3 98.6 98.0 - 
Average (holders) - Moyanne (dêtentsurs) $ 6,922 7,329 6,603 11.0 

Consumer debt - Dette 4 is conaomstion: 
Incidence - Fréquence 68.9 66.5 70.8 - 
Average (debtors) - P4oyenne (débiteurs) $ 4,205 3,826 4,482 - 	14.6 

Automobiles - Automobiles: 
Incidence of 1 car - Fréquence de is 

propriété d'une voiture 90.7 91.3 90.3 - 
Incidence of 2+ cars - Fréquence de Is 

propriétC de 2 voitures ou plus 33.1 36.4 30.5 - 
Average value - Valeur moyenne $ 3,710 3,901 3,561 9.5 

Registered Retirement Savings - Regimes 
enregiatrCs d'epargne-retrsite: 
Incidence - Frequence 20.0 20.9 19.3 - 
Average savings - 	pergne moyenne (épsrgnants) $ 5,700 5,799 5,616 3.3 

Ratios (all fasiliea) - Repporta (toutee lea 
fasillea): 
Liquid asseta to income - Avoir liquide/ 

revenu 29.8 29.0 30.5 - 
Liquid sasete to wealth - Avoir liqulde/ 

richesse S 11.5 13.0 10.5 - 
suner debt to income - Dette 8 is consoin- 

' ation/revenu 5 12.7 10.2 14.9 - 
•sisner debt to wealth - Dette 8 is coneom- 
nation/richesse S 4.9 4.6 5.2 - 
sumer debt to liquid assets - Dette 4 In 

- oneommation/avoir liquids S 42.6 55.2 49.0 - 
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would seem that the higher the husband's in-
come, the less likely is the wife to work 
full time. 18  

By the age of wife, the proportion of 
full time working wives began at 38.2% for 
the 15-24-year group and increased to 49.4% 
for the 45-54-year group. In the 55-64-year 
group, the incidence of full time work 
dropped by two percentage points. 19  It is 
assumed that this pattern may be due to 
several factors. Firstly, wives with full 
time jobs at a very young age are likely to 
become career oriented and, thus, develop a 
permanent attachment with the labour force. 
As the years pass, the benefits accumulated 
by them in terms of training, superannu-
ation, retirement funds, etc. , are likely to 
become further inducements to stay in the 
labour force. Thus, the rate of full time 
work participation in the 15-24-year group 
is likely to become the floor. Secondly, 
once the child-bearing stage is over, many 
married women may enter or return to the 
labour force on a full time basis. Finally, 
the general trend towards increasing female 
participation in the labour force is likely 
to add fresh entrants at various stages of 
life cycle. The entries appear to be large 
enough to more than compensate for short 
term exits of some wives for child care or 
other reasons. 

33.4% a 46.7%, Ia proportion des épouses travafl-
lant a plein temps était supérieure a la moyennr,  
dans les quatre tranches de revenu inférieurr. 
Ii semble donc que plus le revenu de l'époux ent 
élevé, moms l'épouse est susceptible de travail-
ler plein temps18 . 

	

En ce qui a trait 	l'àge de l'épouse, la pro- 
portion des épouses travaillant 6 plein temps 
était de 38.2% dane Ia groupe des épouses Agdes 
de 15 	24 ans et passait 6 49.4% dans celui des 
épouses âgées de 45 	54 ans. Dans le grnupe des 
épouses âgées de 55 	64 ans, is fréquence du 
travail a plein temps tombait de 2 points de 
pourcentage' 9 . On suppose que ces tendances 
peuvent être imputables a pl[usieurs facteurs. 
Premièrement, lee épouses syant trés jeunes un 
emplol a temps plein sont susceptibles de s'inté-
resser davantage a faire carrière et, ainsi, 
demeurer en permanence dans is population acti-
ve. Avec le temps, les avantages qu'eiles accu-
mulent du point de vue de Ia formation, des pen-
sions, des fonds de retraite, etc., peuvent les 
encourager a demeurer actives. Ainsi, le taux de 
fréquence du travail h plein tenips dane le groupe 
des épouses bg6es de 15 h 24 ans est probablemnent 
mains élevé. Deuxièmement, il est possible qu'une 
fois qu'elles ont dépassé l'ge de procréer, un 
grand nomnbre de femmes mariées entrent dans is 
vie active ou y  retournent a plein temps. Enfin, 
il est probable que la tendance générale yam 
l'activité accrue des femrnes ajoute de nouveiim-'n 
arrivées sur le marché du travail diverses eta-
pee du cycle vital. Ces entrées semblent êtmm' 
suffisamment nombreuses pour plus que compensm-'i' 
les sorties a court terme de certaines épouses 
devant quitter is population active pour s'occu-
per de leurs enfants ou pour d'autres raisons. 

La presence d'enfants semble avoir l'influence 
la plus importante cet égard. En l'absence 
d'enfants âgés de mains de 16 ans, 57.2% des 
épouses gui travaillaient N plain temps, alors 
gue seulement 33.6% des épouses travaillaient 
lorsqu'elles avaient des enfants Ages de moms de 

18 Par rapport aux observations de Ia partie 3.1, 
ii semble que plus le revenu de l'époux est 
faible, plus ]'épouse est susceptible non 
seulement de travailler mais aussi de travail-
ler a plein temps. Aussi, lee families écono-
miques ob ltépouse  travaille ant plus souvent 
un revenu familial supérieur, mais les famil-
lee oi I.'épouse travailie a plein temps ant 
probablement un revenu familial encore plus 
élevé. 

19 Cette situation est & l'inverse de celle 
qu'indique la partie 3.1 6 l'égard de Ia fré-
quence globale de travail. Ii y a proportion-
nellernent plus d'épouses qui travaillent dans 
les groupes inférieurs d'Age que dane lea 
groupes supérieurs, reals la fréguence iii 
travail a plein tampa chez lea 6pouses qtn 
travaillent augmente avec l'Age. 

The presence of children seems to have 
the most important influence in this re-
spect. In the absence of any child under 16 
years of age, 57.2 10' of working wives worked 
full time, while only 33.6% of working wives 
did so if they had children under 16 years 

18 Recalling the discussion in Section 3.1, 
it would seem that the lower the income 
of the husband, the more likely is the 
wife not only to work but also to work 
full time. Again, working-wife economic 
families are likely to have higher family 
income but families with full time work-
ing wives are likely to have even higher 
family income. 

19 This pattern is the opposite of that 
shown in Section 3.1 for the overall 
incidence of work. There are proportion-
ately more working wives in lower than in 
upper age groups but the incidence of 
full time work among working wives in-
creases with age. 
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16 ans. La presence d'un enfant de moms de 6 ans 
était ce gui dissuadait le plus les épouses de 
travailier 6 plein temps. Mains d'une épouse qui 
travaille sur quatre avait un empioi b plein 
temps en 1976 si mile avait des enfants âgés de 
mains de 6 ans. 

5.2 Richesse des families oü l'épouse travaille a 
plein temps et des families oü l'épouse tra-
vaille h teiçs partiel 

Nous avons fait valoir antrieurement que le 
cycle vital et le revenu de Ia farnilie soot lea 
deux facteurs qui influent le plus sur le patri-
moine d'une famille. Lorsque nous avons compare 
les familles oj I.'ëpouse travailie & plein temps 
et celles oj i'épouse travailie h temps partiei 
selon ces caractéristiques, nous avons trouve que 
les differences d'âge entre les épouses travail-
lant a plein temps et a ternps partiel étaient 
trés petites comparativernent a celles qui axis-
taient entre les épouses gui travaillent et les 
épouses qui ne travailient pas, comme le montrent 
les repartitions des tableaux 3.1 et 5.2. La ré-
partition selon l'âge des families oi l'épouse 
travaille a plein temps était iégerement plus 
élevée: ii y avait 30.2 0% de ces families oi lee 
épouses étaient âgées de 45 ans et plus, 
comparativement a 24.8% dans ie cas des families 
oi i'épouse travaillait & temps partiel. 

Toutefois, ii y avail des differences consi-
dérables dans les revenus familisux des famiiles 
ob i'épouse travaiiie a temps plein et de celles 
oj l'épouse travaille b temps partial. L'apport 
au revenu de la famille des épouses travailiant 
piein temps était plus de deux fois plus élevé 
que ceiui des épouses travaillant h temps par-
tiei. En 1976, le revenu moyen des époux des 
épouses travailiant piein temps était de 
$14,287, comparativernent a $15,577 pour les époux 
des épouses travailiant b temps partiel. Lea 
épouses travaillant N plein temps ajoutaient une 
moyenne de $9,130 au revenu de leurs families, 
comparativement b une mayenne de $4,404 dans le 
cas des épouses travaillant a temps partiel. Ce 
supplement, ajouté aux montants des $1,482 at 
$1,236 qui constituent dans chaque cam l'apport 
des autres membres de ia famille, a fait passer 
le revenu familial moyen des families oi l'épouse 
travailie b plein temps 5 $24,899 comparativement 

$21,220 dans le cas des families oi l'épouse 
travaille a temps partiei. Ainsi, même si le 
revenu moyen des époux était inférieur de 8.3%, 
le revenu familial moyen des families oj i'épouse 
travailie a plein temps était supérieur de pius 
de 17%. Comme l'iliustre Ia figure VII, ies 
repartitions des families ob l'épouse travaiile a 
plein temps et des families oi l'épouse travaille 
a temps partiel selon le revenu de l'époux mont 
nssez sernbiables mais melon ie revenu familial, 
"irs concentrations sont différentes, même si 

ir forme est semblabie. Cette difference eat 
'utable a l'écart entre lea revenus moyens des 
uses travaillant a plein temps at des épouses 
ivaillant a temps partiel. 

age. The presence of an infant under 6 
irsof aqe was the strongest deterrent 
iLnst full time work. Less than one in 
jr working wives had a full time job in 

176 if they had children under 6 years of 

5.2 Wealth of Full and Part Time Working-
wife Families 

It was argued earlier that family life 
cycle and income are the two most important 
determinants of the wealth of a family. When 
full time and part time working-wife fami-
lies are compared by these characteristics, 
it is found that the age differences between 
full time and part time working wives were 
very small compared to those that existed 
between all working and non-working wives as 
shown by the distributions in Tables 3.1 and 
5.2. The full time working-wife families had 
a slightly higher age distribution in that 
there were 30.2 10' of these families with 
wives aged 45 years and over compared to 
24.8% of part time working wives. 

However, there were substantial differ- 
"esin the family incomes of full time and 
it time working-wife families. The contri- 
ion of full time working wives to the 

tiiniiy income was more than twice as larqe 
as that of part time working wives. The 1976 
average income of the husbands of full time 
working wives was $14,287 compared to 
$15,577 for the husbands of part time 
working wives. The full time working wives 
added an average of $9,130 compared to 
$4,404 by part time working wives to the 
incomes of their families. This addition, 
along with $1,482 and $1,236, respectively, 
by other members of family, increased the 
average family income of full time working-
wife families to $24,899 compared to $21,220 
for part time working-wife families. Thus, 
in spite of their husbands' average income 
being lower by 8.3 0%, the average family 
income of full time working-wife families 
was higher by over 17%. As Figure VII shows, 
the distributions of full time and part time 
working-wife families by husband's income 
are quite similar but by their family 
incomes, though similar in shape, have dif-
ferent concentrations. This difference is 
the result of the difference between the 
average incomes of full time and part time 
working wives. 
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Figure VII 

Percentage Distribution of Working-wife Economic Families, Wives 
Aged 15 to 64 Years, by Husband's and Family's income Groups, 1976 

Repartition en pourcentage des families economiques ou i'épouse travaiile, ou ies épouses 
sont ãgees de 15 a 64 ans, selon ie revenu de l'époux et de Ia familie, 1976 
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It should be pointed out that not only 
wives move in and out of labour force more 
often than other qroups, as was pointed out 
in Section 1.3, it is possible that they 
also experience greater mobility between 
full time and part time work. In such a 
case, this classification is subject to the 
limitations imposed by the static nature of 
the work data collected by the Survey and 
the homogeneity within the two groups - full 
time and part time working-wife families - 
may be more apparent than real. When family 
wealth was regressed by dividing wife's work 
status into three dummies - did not work, 
worked part time and worked full time - it 
was found that the split between full time 
and part time work did not add anything to 
the R SQ value and the difference between 
the coefficients of full time work and part 
time work was statistically zero. 

tant donné le profil d'âge plus avancé et lea 
revenus généraiement plus élevés des families oô 
l'épouse travaille a plein temps, on pourrait 
s'attendre b cc que i'avoir et Is richesse de ces 
familles soient plus élevés que ceux des familles 
oi l'épouse travaiile b temps partiel. Toutefois, 
les données montrent qu'au printemps de 1977, Is 
richesse moyenne des families oi l'épouse tra-
vaille a plein temps était de $55,758, contre 
$61,513 pour les families oj 1'6pouse travaille a 
temps partiel. Bien que is richesse moyenne des 
families ob l'épouse travaille h plein tempa 
était moms élevée de 9.4%, leur richesse médiane 
était supérieure de 8%. Les differences sont 
surtout imputables aux differences entre les 
tranches inférieures et supérieures de richesse. 
D'une part, comparativement 2.9% des families 
oij l'épouse travaille h plein temps, 3.3% des 
familIes oi i'épouse travaille 6 temps partial 
avaient une richesse de $250,000 et plus. Toute-
fois, ces 2.9% des families oi I'épouse travaille 

plein temps possédaient 26.6% de Ia richesse 
totale, alors que ies 3.3% des families oü 
i'épouse travaille h temps partiel possédaient 
36.1% de la richesse totale de ces familIes. La 
richesse très élevée des families oj l'épouse 
travaille a temps partiel a ajouté considerable-
ment & Ia richesse moyenne globale de toutes les 
families øü l'épouse travaille a temps partiel. 
Par contre, comparativement b 6% dans ie cas des 
families oj l'épouse travaille a plein temps, 
9.3% des families oi l'épouse travaille 6 temps 
partiel avaient une richesse negative. Si l'on ne 
tient pam compte des familles oj i'épouse tra-
vaille et qui constituent ces deux tranches 
extremes de richesse, Is richesse moyenne du 
reste des familles o'u l'épouse travaille h plein 
temps et celle des familles oi l'épouse travaille 

temps partiel était presque identique. 

Comme il eat indiqué a la partie 1.3, non 
seulement lee épouses entrent-elles et resortent-
elles de is population active plus souvent que 
d'autres groupes, mais il est possible aussi 
qu'elles passent plus souvent du travail a plein 
temps au travail a temps partiel et inversement. 
Si tel eat le cas, is présente classification est 
assujettie aux restrictions que lui impose is 
nature statique des données sur le travail 
recueiilies par l'enquête, et ii me peut que 
l'homogénéité a l'intérieur des deux groupes - 
familles oj l'épouse travaille piein temps et 
families oti l'épouse travaille a temps partiel - 
soit plus apparente que réelle. Regression faite 
de is richesse familiale par la division du sta-
tut d'activité de l'Cpouse en trois variables 
auxiliaires - épouses gui ne travaillent pam, 
épouses travaillant b temps partiel et épouses 
travaillant a plein temps - ii fut découvert que 
is division entre travail a piein temps et tra-
vail a temps partiel n'ajoutait nan a ia valeur 
de r2  et que la difference entre les coefficients 
lI trv2 I 	Mljn Fri 	i 	I 	> 

With an older age profile and generally 
' 	her incomes of full time working-wife 

nlies, it might be expected that the 
its and wealth holdinqs of these families 
Id be larger than those of the part time 
I<ing-wife families. However, the data 

show that, in the Spring of 1977, average 
wealth holding of Families with full time 
working wives was $55,758 compared to 
$61,513 for families with part time working 
wives. Although the average wealth of full 
time working-wife families was smaller by 
9.4%, their median wealth was larger by 8%. 
These differences result largely from the 
differences in the lowest and highest size 
of wealth groups. On the one hand, compared 
to 2.9% of full time working-wife families, 
3.3% of part time working-wife families had 
a wealth holding of $250,000 or more. How-
ever, the 2.9% full time working-wife fami-
lies owned 26.6% of the aggregate wealth 
while the 3.3% part time working-wife fami-
lies owned 36.1% of the aggregate wealth of 
these families. The very high wealth hold-
ings of these part time working-wife fami-
lies added substantially to the overall 
average wealth of all part time working-wife 
families. On the other hand, compared to 6% 
of full time working-wife families, 9.3% of 
part time working-wife families had a nega-
tive wealth. When all working-wife families 
in these two extreme wealth groups were 

'  removed, the average wealth holdings of the 
remaining full time and part time working-
wife families turned out to be almost iden-
tical. 
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However, it would be useful to point out 
that the wealth holdinqs of families with 
business, farm and professional interests 
differed significantly between full time and 
part time working-wife families with such 
interests. This is clear from the size of 
wealth distributions presented in Table 
5.4. About 19% of all working-wife families 
reported business, farm and professional in-
terests. The incidence rate was about the 
same for both full time and part time 
working-wife families. However, there were 
substantial dif'ferences between average 
equities in these interests and wealth hold-
ings of full time and part time working-wife 
families involved in a business, farm or 
professional activity. Both the equities as 
well as the other assets of full time 
working-wife families with such equities 
were lower so that the average wealth of 
full time working-wife families was lowerby 
$33,272 or by 18.2%. This difference was so 
large that, when these families are combined 
with those without a business, farm or 
professional interest, it depressed the 
average wealth holding of all full time 
working-wife families below that of part 
time working-wife families. 

When the families with business/farm/ 
professional interests are excluded from the 
analysis, the position becomes clearer as 
shown by the data in Table 5.4. The average 
wealth of full time working-wife families 
($34,195) was higher by 3.6% than that of 
part time working-wife families ($33,018). 
The main dissimilarities in their wealth 
distributions lie in the lower and middle 
parts of the distributions. There were 
smaller proportions of full time working-
wife families with negative and under $2,000 
wealth but their proportions in $25,000-
$50,000 size of wealth groups were higher. 
These differences are reflected in the 
median wealth holdings of the two groups. 
The median wealth excluding business/farm/ 
professional equities of full time working-
wife families was larger by 21.1% than that 
of part time working-wife families. 

5.3 tither Characteristics 

Income and wealth differences as well as 
comparative positions with respect to equi-
ties in business, farm and professional 
activities between full time and part time 
working-wife families have been discussed 
above. There were no significant differences 
between the two groups of families in 
respect of most of the other major items. 

Toutefois, il serait utile de mentionner que 
Ia richesse des families myant des intérêts corn-
merciaux, agricoles et professionnels diff6rail  
considérablement salon i'intensité du travail dc 
épouses faisant partie de familles ob l'épou< 
travaiiie 	plein temps et de families oj 
l'épouse travaille 	temps partial et gui posse- 
dent de tels intérêts. C'est ce qui ressort 
cleirement des repartitions des tranches de la 
richesse mu tableau 5.4. Environ 19% de toutes 
las families oj i'èpouse travaille ont déclaré 
avoir des intérêts commerciaux, agricoies et pro-
fessionnels. Le taux de frequence était a peu 
près le même pour les families oi l'épouse tra-
vaille a plein temps et les families oi l'épouse 
travaille a temps partial. Toutefois ii y avait 
des differences considérables entre ia valeur 
nette moyenne de ces intérêts et la richesse des 
deux types de families participant des activi-
tés comrnerciales, agricoies ou professionnelles. 
Les parts d'intérêts et autres avoirs des 
families oh l'épouse travaille 6 plain temps 
étaient moms élevées, da sorte que la richesse 
moyenne des families ohi l'épouse travaille 
piein temps était inférieure de $33,272 ou de 
18.2%. La difference était si grande que iorsque 
ces familles sont combinées 6 celles gui ne déte-
naient pas de parts d'intérêts commerciaux, agri-
coies ou professionnels, la richesse moyanne de 
toutes las families oh i'épouse travailie N plain 
temps tombe N un niveau inférieur a celui d 
families oh i'épouse travailie a tecnps partiel. 

Si ion exciut de i'analyse les familles ayant 
des intérêts comrnerciaux, agricoles et profes-
sionneis, ia position devient plus claire, comme 
ie montrent las données du tableau 5.4. La 
richesse moyenne des families oh lépouse tra-
vaiiie a plein temps ($34,195) était supérieure 
de 3.6% a ceile des families oh l'épouse travail-
ie a temps partiel ($33,018). Les principaies 
differences dans les repartitions de ia richesse 
se situent dana lea parties inférieure et cen-
trale des repartitions. Des proportions plus 
faibies de familles ohi l'épouse travailie a piein 
temps avaient une richesse negative et inférieure 
a $2,000, mais leurs proportions dans la tranche 
de richesse de $25,000 a $50,000 étaient plus 
éievées. Ces differences se reflètent daris la 
richesse médiane des deux qroupes. Si i'on exciut 
les parts d'intérêts commercimux, agricoles et 
professionneis, la richesse médiane des families 
oh l'épouse travaiiie a piein temps était supé-
rieure de 21.1% h celle des families oh l'épouse 
travailie a teinpa partiel. 

5.3 Autres caractéristigues 

Nous avons pane ci-haut des differences de 
revenu et de richesse entre las familles oh 
l'épouse travailie a plein temps et les families 
oh Uépouse travaille a temps partiel, ainsi que 
ieur position comparative en ce qui a trait aux 
activités comrnerciaies, agricoies et profession-
nelles. Ii n'y avait pas de difference significa-
tive entre les deux groupes de families quant aux 

I 
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AUI 5.4. I'ercentage Distribution of Full Time id Part Time Working-wife Economic Families, Wives 
, 	 A(led 15 to 64 Years, by Size of Wealth Groups and Presence of Business/Farm/Professional 

Interests, Spring 1977 

LAFil [AU 5.4. Repartition en pourcentaqe des families économiques oii i'épouse travaille h plein temps 
ou h temps partiel, oj les ópouses sont âgées de 15 a 64 ans, selon la tranche de la 
taille de la richesse et Ia presence d'intérêts couinerciaux, agricoles et professionnels, 
printernps 1977 

All working-wife Families without Families with 
families business 1  business 1  

Toutes les families Familles sans FamilIes avec 
o.J 	l'épouse intérêts intérêts 

Size of wealth group travaille commerciaux 1  cornnierciaux 1  

Tranche de Ia taille de la 
richesse Full Part Full Part Full Part 

time time time time time time 

A plein A temps A plein A temps A plein A temps 
temps partiel temps partiel temps partiel 

per cent - pourcentage 

Negative - Negative 6.0 9.3 6.6 11.0 3.1 1.9 
Under $2,000 - Moms de $2,000 4.0 6.3 4.9 7.5 0.1 1.2 
$ 	2,000-$ 4,999 6.3 6.2 7.5 7.3 0.9 1.5 

5,000- 9,999 9.8 7.3 11.7 8.6 1.4 2.1 
11),000- 14,999 6.2 7.3 7.0 8.6 2.9 1.7 
15,000- 24,999 10.2 9.5 10.9 10.6 7.4 5.2 

, 	 ,000- 34,999 10.6 8.6 11.7 8.6 5.7 8.8 
,000- 49,999 12.9 11.2 13.7 11.7 9.4 9.1 

1],000- 74,999 14.8 14.7 14.9 15.1 14.2 12.7 
75,000- 99,999 6.8 6.8 6.2 5.6 9.5 11.8 

100,000- 149,999 5.9 6.1 3.9 4.4 14.6 13.1 
150,000- 249,999 3.6 3.4 0.9 0.7 15.1 15.0 
250,000 and over - et plus 2.9 3.3 - 0.3 15.6 16.0 

ToIal 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 100.0 

Average wealth - Richesse 
moyenne $ 55,758 61,513 34,195 33,018 149,428 182,701 

Median wealth - Richesse 
médiane $ 32,108 29,732 26,198 21,635 87,616 87,543 

Average total assets - Avoir 
total moyen $ 69,877 76,479 47,418 46,796 167,439 202,722 

Average business equity - 
Intéréts comnierciaux moyens $ 14,857 17,350 - - 79,398 91,140 

Average total debt - Dette 
totale mayenne $ 14,119 14,996 13,223 13,778 18,011 20,021 

Estimated numbers - Nombre 
estimatif 1 000 1,093 1,405 889 1,138 205 267 

Sample size - Taille de 
l'échantillon 1,789 2,359 1,408 1,813 381 546 

1 Includes business, farm and professional interests. 
1 Cornprend les parts d' intérAts commerciatix, arjricoles et professionnels. 
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Home-ownership and mortgage indebtedness as 
well as average values of homes owned and 
mortgages owed were quite similar. Although 
there were no significant differences in the 
incidence of liquid assets and consumer 
debt, average liquid assets per holder and 
consumer debt per debtor family were quite 
different. As reflected in the various 
liquid assets and consimier debt ratios shown 
in Table 5.3, full time working-wife fami-
lies held 11% larger liquid assets, while 
their average consumer debt was about 15% 
smaller than that of part time workinq-wife 
families. 

autres éléments importants. La propriété du 
logement et J.'endettement hypothécaire, de mêrn 
que la valeur moyenne des logements et le 
hypothèques payer étaient assez semblable. 
Bien qu'il n'y avait pas de difference siqnificu-
tive dana la fréquence de l'avoir liquide et de 
Ia dette a la consommation, lavoir liquide moyen 
par détenteur et la dette 6 la consommation par 
lamille débitrice étaient assez diflérents. Comnie 
l'iridiquent les divers rapports entre l'avoir 
liquide et la dette la consoinmation présentés 
dana le tableau 5.3, les familles oi l'épouse 
travaille a plein temps détenaient un avoir 
liquide supérieur de 11%, alors que leur dette 
rnoyenne 	la consomrnation était inférieure den- 
viron 15% 	celle des families oi lépouse tra- 
vaille a temps partiel. 
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I AMILY WEALTH, 1970 AND 1977 

asset and debt survey, similar to the 
ken in 1977, was also carried out in 

tne pring of 1970. It would be interesting 
to see the changes which have occurred in 
the financial position of families over the 
seven years. 2 ' The objective of this Sec-
tion is rather limited. Since this report is 
concerned primarily with the impact of 
wife's work status on family wealth hold-
ings, it is proposed to highlight changes in 
this status over the seven years. Further-
more, changes in financial variables 
(assets, debts and wealth) between 1970 and 
1977 are analysed by wife's work status. For 
this purpose, both family types were divided 
into four age cohorts. 

It should be noted that, for the purposes 
of comparisons in this Section, business, 
farm and professional equities are excluded 
from the total assets and wealth of fami-
lies. 

6.1 Overall Change, 1970-1977 

T8ble 6.1 provides the distributions of 
husband-wife economic families with wives 
aged 15 to 64 years by size of wealth groups 
in current dollars in 1970 and 1977. It 
shows, for example, that wealth holdings of 
nearly two-thirds of all families were less 
than $15,625 in the Spring of 1970. This 
proportion was reduced by half in seven 
years in that about 36% of the families had 
wealth holdings of less than $15,000 in the 
Spring of 1977. However, it should be noted 
that $100 in 1970 were equal to about $160 
in 1977. Therefore, the 1970 size of wealth 
groups in Table 6.1 are arranqed in a manner 
that each group would be roughly comparable 
to the 1977 size of wealth group shown 
against it. While the procedure is crude, 
the comparison would be more realistic. The 
six distributions in the table clearly show 
• consistent pattern. Between 1970 and 1977, 
• large proportion of families moved out of 
lower wealth groups into upper groups. A 
measure of this shift is provided by the 
median values. The median wealth in 1977 was 
$28,364, which was over 200% larger than the 

20 The brief discussion in this Section is 
restricted to husband-wife families with 
wives aged 15 to 64 years. For overall 
historical corvarison of assets and debts 
of all family units, detailed data are 
available in the two relevant reports: 
Incomes, Assets and Indebtedness of Fami-
lies, 1969, and Incomes, Assets and In-
debtedness of Families, 1977, Catalogue 
\os. 13-547 and 13-572, respectively. 

6. RICHESSE FAMILIALE, 1970 El 1977 

On a aussi effectuê au printemps 1970 une en-
guete sur l'avoir et Is dette semblable celle 
de 1977. Ii serait intéressant de voir quels 
changernents se sont produits dans Is situation 
financière des familles mu cours de ces sept 
ann6es20 . Le but de la présente partie eat plutôt 
limité. Comrne le present rapport s'occupe surtout 
de l'effet du statut d'activité de l'épouse sur 
Is richesse de Is famille, le propos est de sou-
liqner les chanqeinents gui s'y sont produits mu 
cours des sept années. De plus, cette partie ana-
lyse les changements qui mont survenus dana lea 
variables financières (avoirs, dettes et 
richesse) entre 1970 et 1977, melon le statut 
d'activité de i'épouse. A cette fin, lea deux 
types de families ont été divisées en quatre 
cohortes d'âqes. 

A remarquer qu'aux fins des comparaisons dens 
Is présente partie, les parts d'intérêts coinmer-
ciaux, agricoles et professionnels ont été ex-
clues de l'avoir total et de Is richesse des 
families. 

6.1 Changement global, 1970 a 1977 

Le tableau 6.1 donne lea repartitions des 
families économiques époux-épouse oi les épouses 
sont àgées de 15 b 64 ans, selon les tranches de 
Is richesse en dollars courants de 1970 et de 
1977. Il montre, par exemple, que la richesse de 
près des deux tiers de toutes lea families était 
inférieure 6 $15,625 au printernps de 1970. Cette 
proportion a diminué de moitié en sept ans: au 
printemps de 1977, environ 36% des families 
avaient une richesse inférieure a $15,000. Toute-
fois, ii convient de noter que $100 en 1970 était 
égal environ $160 en 1977. Par conséguent, les 
tranches de richesse de 1970 sont inscrites mu 
tableau 6.1 de façon a ce que cheque groupe soit 

peu près comparable au groupe de richesse cor-
respondent de 1977. Bien que cette procedure soit 
assez grossiere, Is comparaison en est plus réa-
hate. Les six repartitions du tableau indiquent 
clairement l'existence d'une constante. De 1970 a 
1977, une forte proportion des families eat pam-
see des tranches de richesse inférieures aux 
tranches supérieures. Les valeurs médianes re-
flètent ce changement. En 1977, Ia richesse 
médiane était de $28,364, soit plus de 200% supé-
rieure b Is richesse médiane de 1970 ($9,313). 

20 La breve analyse de Ia présente partie eat 
limitée aux families époux-épouse oi lea 
épouses sont âgées de 15 b 64 ans. Pour toute 
comparaison historique des avoirs et dettes de 
toutes les unites familiales, les données 
détaillées se trouvent dans deux rapports per-
tinerits: Revenu, avoir et dette des filles 
mu Canada, 1969 et Revenu, avoir et dette des 
fni1les mu Canada, 1977, nOS 13-547 et 13-572 
au catalogue. 
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TABLE 6.1. Percentage Distribution of Husband-wife Economic I mmii ics, Wives Aged 15 to 64 Years, by Wifr' Murk 1itriLtjr; rIKI 
Size of Wealth Groups, Spring 1970 and 1977 

TABLEAU 6.1. Repartition en pourcentage des fami1les economrques Apoux-épouse oii les épouses vzn,t 	iTer; 	15 4 64 riFe;, ralori 
le statut d'activité de l'épouse et is tranche do richesse, printeinps 1970 eL 1911 

All families 	Working-wife 	Non-working- 
families 	wife families 

1970 Wealth group 	 Toutes lea 	Families o'u 	Families oU 	1977 Wealth group 
Familles 	l'épouse 	 lApouse ne 

Tranche de richesse en 1970 	 travaille 	travaille pas 	Tranche do richesse en 1977 

1970 	1977 	1970 	1977 	1970 	1977 

per cent - pourcentage 

Negative - Negative 13.5 8.6 15.0 8.8 12.5 8.3 Negative - Negative 
Under $1,250 - Moms de $1,250 10.7 6.2 10.3 5.6 10.9 6.8 Under $2,000 - Moms de $2,000 
$ 	1,250-$ 	3,124 8.0 5.7 9.2 6.5 7.2 4.9 $ 	2,000-$ 4,999 

3,125- 	6,249 9.6 7.9 9.5 9.4 9.6 6.1 5,000- 9,999 
6,250- 	9,374 8.3 7.3 7.9 7.4 8.6 7.2 10,000- 14,999 
9,375- 	15,624 14.8 10.8 15.2 10.8 14.5 10.7 15,000- 24,999 

15,625- 	21,874 11.6 10.5 11.6 9.7 11.6 11.4 25,000- 34,999 
21,875- 	31,249 10.2 12.9 10.1 12.7 10.2 13.2 35,000- 49,999 
31,250- 	46,874 7.2 15.3 6.2 15.4 8.0 15.1 50,000- 74,999 
46,875- 	62,499 2.5 6.3 2.2 6.0 2.8 6.7 75,000- 99,999 
62,500- 	93,749 2.0 5.4 1.9 4.9 2.1 6.0 100,000- 149,999 
93,750- 156,249 0.9 2.0 0.4 1.8 1.2 2.2 150,000- 249,999 

156,250 and over - et plus 0.6 1.1 0.4 0.9 0.7 1.4 250,000 and over - et 	plus 

Total 	 100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	100.0 	 Total 

IIIuyei;IIe 	 $ 

Median wealth - Richesse 
médiane 	 $ 

Average total assets - Avoir 
total moyen 	 $ 

Average total debts - Dette 
totale mayerine 	 $ 

Average income - Revenu moyen 	$ 

Distribution by work status - 
Repartition salon le statut 
d'sctivité S 

Estimated numbers - Nombre 
eat imatif 	 1 000 

Sample size - Taille de 
I 'Achant ilion 

	

5,958 	45,316 	13,971 	42,735 	1 7,350 	43,97; 

	

9,313 	28,364 	8,598 	26,484 	9,847 	30,171 

	

"20,631 	55,917 	18,9021 57,331 	21,841 	54,308 

'-' 4,672 12,601 4,931J 14,596 4,491 10,330 

9,580 20,814 10,506 22,830 8,946 18,518 

100.0 100.0 41.2 53.2 58.8 46.8 

4,017 4,692 1,654 2,498 2,363 2,193 

6,666 8,033 2,667 4,148 3,999 3,885 

median wealth of $9,313 in 1970. Even when 
the 1977 value is deflated by the drop in 
the value of dollar, the increase is around 
90%. The shifts by various comparable wealth 
groups can be seen more clearly in Fiqure 
VIII. The 1977 bars for the wealth groups 
beginning with $50,000 have doubled in 
height compared to the comparable bars for 
1970. 

Même lorsque la valeur de 1977 est dégonfiée pour 
tenir compte de la baisse de la vaieur du dollar, 
laugmentation est denviron 90%. [em changements 
gui me mont produits dans diverses tranches de 
richesse coroparables sont plus perceptibles & la 
figure VIII. La hauteur des barres de 1977 pour 
las tranches de richesse supérieures h $50,000 a 
double par rapport i cellos des barres romps-
rabies pour 1970. 
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Figure VIII 

Percentage Distribution of Husband-wife Economic Families, 
Wives Aged 15 to 64 Years, by Size of Wealth Groups, Spring 1970 and 1977 
Repartition en pourcentage des families economlques époux-épouse, øü 
les épouses sont ãgées de 15 a 64 ans, seion Ia tranche de 
richesse, printemps 1970 et 1977 

Size of wealth 
1 	2 	3 	4 	5 	6 	7 	8 	9 	10 	11 	12 	13 	14 	15 	16% 

Tranche de richesse 

Nega liv 

Négalivv 

$0-Si 249 

$041. 9549 

$1,250-$3, 124 
$2 .000-54 .999 

$3.1 25-$6.249 

55,00049.999 	- - 

$6.250-$9.374 	- - 

H - 'H 
SI 5.000-524,999 

515.625- $2 1. 874 
525.000- 534.999 

S11.875-$31.249 
$35 .000-549.999 

$31,250-546,8/4 
$50,000-574,999 

$46,875-562.499 
$75,000-$99,999 

$62,500-$93.749 
$ 100,000-5149,999 

$93 .750-5156.249 
Si 50.000-5249,999 

I 	$156,250 and over -- et plus 
$250,000 and over - et plus 
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The average wealth of husband-wife fami-
lies with wives aged 15 to 64 years in-
creased from $15,958 in 1970 to $43,316 in 
1977. This amounted to an increase of about 
171% over the seven years. Increases of 
about the same maqaitude occured in both 
assets and debts so that the overall ratio 
of total debts to total assets in 1970 
(22.6%) remained practically the same in 
1977 (22.5%). 

The 1970 data show that 41.2% of wives 
aged 15 to 64 years worked in 1969. There 
was a major shift in the participation rate 
over the seven years since it is estimated 
that 53.2% of the wives aged 15 to 64 years 
worked in 1976. Although both working-wife 
and non-working-wife families experienced 
increases (both in current and constant dol-
lar terms) in the financial variables, the 
extent of increases differed between the two 
groups. The total assets, debts and wealth 
of working-wife families increased at a 
faster rate than that of non-working-wife 
families. In the Spring of 1970, average 

I'total assets of working-wife families 
($18,902) were 13.5% lower than those of 
non-working-wife families ($21,841).21  In 
1977, the total assets of the former fami-
lies ($57,331) were 5.6% larger than those 
of the latter ($54,308). On the other hand, 
the average total debt of working-wife fami-
lies ($4,931) in 1970 was larger by 9.8% 
than that of non-working-wife families 
($4,491). Over the seven years, the 
working-wife families increased their debts 

j at a much faster rate so that their average 
JJ total debt in 1977 ($14,595) was 41.3 00' 

If higher than that of non-working-wife fami-
lies ($10,330). However, because of the 
heavier weight of assets in the balance 
sheets, the working-wife families increased 
their wealth at a faster rate. In 1970, 
their average wealth ($13,971) was 19.5% 
lower than that of non-working-wife families 
($17,350). Although still lower ($42,735 
against $43,978), the working-wife families 
narrowed the difference to 2.8% in 1977. 

La richesse moyenne des families époux-épous 
oi les épouses sont Aqëes de 15 a 64 ans est 
passée do $15,958 en 1970, a $43,316 en 1977, 
soit une augmentation denviron 171% sur les seiji 
ans. Des augmentations semblables se sont produi-
tee tant dans l'avoir que dans Ia dette de sorte 
gue le rapport global de Ia dette totale a 
lavoir total en 1970 (22.6%) est demeuré b peu 
près le même en 1977 (22.5 00'). 

Les donnes do 1970 indiquent que 41.2% cies 
épouses âgées de 15 64 ans travaillaient en 
1969. Ii y a eu un important changement dans le 
taux de participation au cours des sept années, 
puisgu'on évalue 	53.2% la proportion d'épouses 
Agées de 15 	64 ans gui travaillaient en 1976. 
Bien qu'il y ait eu un accroissement (tent en 
dollars courants quen dollars constants) dane 
lee variables financières la fois des familles 
oii lépouse travaille et des families oii l'épouse 
ne travaille pas, l'importance de ces hausses 
dane lee deux groupes était différente. L'avoir 
total, Ia dette totale et la richesse des famil-
les oj lépouse travaille se sont accrue a un 
rythme plus rapide que ceux des familles oü 
l'épouse no travaille pas. Au printemps de 1970, 
lavoir total moyen des families oü l'épouse tra-
vaille ($18,902) était inférieur de 13.5% h celui 
des families oii l'épouse ne travaille pa 
($21,841)21. En 1977, l'avoir total des famille 
oi l'épouse travaille ($57,331) était plus éiev( 
de 5.6% a celui des familIes oi l'épouse no tra-
vaille pas ($54,308). Par coritre, Ia dette totale 
moyenne des families oii i'épouse travaille 
($4,931) était supérieure de 9.8% en 1970 a celle 
des families oii l'épouse ne travaille pas 
($4,491). Au cours des sept annëes en cause, los 
dettes des families oi lépouse travaille ont 
augmenté a un rythme beaucoup pius rapide de 
sorts quo leur dette totale moyenne en 1977 
($14,595) était supérieure do 41.3% a cello des 
families oj l'épouse ne travaille pam ($10,330). 
Toutefois, en raison du poids supérieur de 
l'avoir dane lee bilans, la richesse des families 
oii l'épouse travaille a augmenté 6 un rythme plus 
rapide. En 1970, leur richesse moyenne ($13,971) 
était inférieure do 19.5% 6 celle des families oü 
l'épouse ne travaille pas ($17,350). Bien que Ia 
richesse des families oô l'épouse travaille était 
encore inférieure en 1977 ($42,735 contre 
$43,978), elies avaient pu, en sept ans, réduire 
l'écart a 2.8%. 

21 The differences in the absolute values of 
various asset and debt items between 
working- and non-working-wife families 
were also a function of the differences 
in the related characteristics of the two 
family types. For example, the effects of 
age-income differences between working-
wife and non-working-wife families in 
1977, discussed in the previous Sections, 
appear to be equally pronounced for 1970. 

21 Lee differences dane lee valeurs absolues de 
divers avoirs et dettes entre faniiiles oii 
i'ëpouse travaille et families o6 l'epouse ne 
travaille pam étaient aussi le refiet des dif-
férences des caractéristiques connexes entre 
les deux types de familles. Par exernpie, lee 
effets des differences âge-revenu entre famil-
ies oa l'épouse travaille et families oi 
i'épouse ne travaille pam, en 1977, et étu-
diées dans les parties qui précèdent, semblent 
être aussi marquees pour 1970. 

I 



t.? Changes by Wife's Work Status and Age 
Cohorts, 1970-1977 

To the context of this paper, it is more 
lcvant to examine the changes which have 

t.dk,n place between 1970 and 1977 by wife's 
work status. For this purpose, it is neces-
sary to make certain broad, even sweeping, 
assumptions. Ignoring the effects of changes 
which took place in the family composition, 
we assume that the families surveyed in 1977 
are the same which were surveyed in 1970. 
Thus, a husband-wife economic family with 
wife aged 30 years in 1970 will be part of 
the families with wives aged 37 years in 
1977. 

The 1970 families were divided into five 
groups by wife's age: 14-24, 25-34, 35-44, 
45-57 and 58 or more years. It was assumed 
that these groups transformed into 21-31, 
32-41., 42-51, 52-64 and 65 or more years in 
1977. For the purpose of this paper, only 
the first four age cohorts, consisting of 
families with wives aged 14 to 57 years in 
1970 and 21 to 64 years in 1977, are ana-
lysed. 

The number of families in the four age 
cohorts increased over the seven years by 
thout 900,000 or 24.3 10'. As the data in Table 
.2 show, this increase resulted, primarily, 

from the injection of new families in the 
21-31 years age group in 1977. This is not 
surprising. According to the 1971 Census, 
26.3% of married women contracted their 
first marriage when they were 15 to 19 years 
of age and another 47.7% did so when they 
were 20 to 24 years of age. 22  Again, ac-
cording to the 1971 Census, there were 
1,374,290 females in these two age groups 
who were single (never married) in June 
1971.23 It is, therefore, suggested that 
the 1970 age cohort 14-24 tripled by 1977 
because of new family formation. In the 
other cohorts, the changes are relatively 
small and should have come about as a net 
result of entries and exists from marriage 
contracts and emigration and immigration. 

The data show some major shifts in the 
rates of work participation by wives in the 
various age cohorts. The incidence of work 
among wives in the first cohort is slightly 
lower in 1977 but this is understandable 
considering that this cohort has also a very 
high incidence of young children. The par-
ticipation rate in fact was much higher when 

Persons Ever Married by Age at First 
Marriage, 1971 Census Bulletin 1.5-10, 
Catalogue No. 92-750. 

- Marital Status by Age Groups, 1971 Census 
Bulletin 1.4-2, Catalogue No. 92-730. 

I 
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6.2 Changements selon le statut d'activité de 
l'épouse et la cohorte d'âge, 1970 h 1977 

Dans le contexte du present document, ii con-
vient plus d'examirier les changenients gui se sont 
produits entre 1970 et 1977 selon le statut 
d'ectivité de l'épouse. A cette fin, ii faut 
faire certaines suppositions qénérales, et rnême 
radicales. Laissant de côté les effets des chan-
gements gui se sont produits dens la composition 
de 1a famille, nous supposons que lee families 
visées par i'enquête de 1977 sont les mêmes que 
celles gui avaient fait l'objet de l'enquête en 
1970. Ainsi, une famille éconornique époux-épouse 
th i'épouse est âqée de 30 ens en 1970 fera 
partie en 1977 des fa,nilles o'u les épouses sont 
âgées de 37 ans. 

Les famiiles de 1970 ont été divisées en cinq 
groupes selon l'âge de l'épouse, soit 14 h 24 
ens, 25 h 34 ens, 35 44 ens, 45 a 57 ens et 58 
ans ou plus. Nous avons suppose qu'en 1977, elies 
s'étaient transformées en groupes de 21 a 31 ans, 
32 41 ens, 42 b 51 ans, 52 b 64 ans et 65 ens 
ou plus. Aux fins de Ia présente étude, seules 
ont été analysées lee quatre premieres cohortes 
d'ages comprenant les faniilles oi l'épouse était 
âgée de 14 N 57 ans en 1970 et de 21 a 64 ens en 
1977. 

Le nombre des families des quatre cohortes 
s'est accru d'environ 900,000 ou 24.3% su cours 
des sept années. Comme ltindiquent  lee données du 
tableau 6.2, cette euqmentatiori découle princi-
palement de l'arrivée, en 1977, de nouvelles 
familles dans le groupe des 21 a 31 ans. Ceci n'a 
rien d'étonnant. Selon le recensement de 1971, 
26.3% des femmes mariées ont contracté leur pre-
mier manage entre 15 et 19 ans et 47.7% d'autnes 
se sont mariëes la premiere lois entre 20 et 24 
ens22 . De plus, selon le recensement de 1971, il 
y avait dans ces deux groupes d'âge 1,374,290 
femines qui étaient célibataires (ne s'éteient 
jamais rnariées) en juin 197123.  Nous supposons 
donc que la cohorle des épouses âqées de 14 b 24 
ans de 1970 avait triple en 1977 en raison de la 
formation de nouvelles familles. Dane lee autres 
cohortes, lee changements sont relativement mini-
mes et ont dO être le résultat net des manages 
contractés et dissous et de l'émigration et de 
1 'immigration. 

Les données indiquent certains importants 
changements dens lee taux de participation des 
épouses des diverses cohortes. La fréquence du 
travail chez les épouses de Ia premiere cohorte 
est légérement inférieure en 1977 rnais ceci est 
normal étant donné Ia fréquence très élevée de 
jeunes enfants dane cette cohorte. De felt, le 
taux de participation était heaucoup plus élevé 

22 Personnes non célibataires selon Page au pre-
mier manage, 1971, Bulletin de recensement 
1.5-10, no 92-750 au catalogue. 

23 Ltat matrimonial par groupe d'ftqe, 1971, Bul-
letin de recensement 1.4-2, no 92-730 au cata-
logue. 
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compared to similar age group (as opposed to 
aqe cohort) in 1970. In the remaining age 
cohorts, the participation rates have in-
creased. For the 25-34 and 35-44 age co-
horts, the increases are substantial - 
from around 40% in 1970 to over 50% in 
1977. The result of these increases in the 
participation rates was that the number of 
working-wife families in the four age co-
horts increased by 53.9% while that of non-
working-wife families increased by only 
2.3%. 

lorsqu'on Ic compare a ceiui du groupe d'âge (pnr 
opposition a Ia cohorte) sembleble de 1970. Dar 
le reste des cohortes, lea taux de participatinn 
ont augmenté. Dans les cohortes des épouses âqée 
de 25 4 34 ans et de 35 4 44 ans, les hauss; 
sont considérables: le taux de participation est 
passé d'environ 40% en 1970 4 plus de 50% en 
1977. En raison de ces augmentations des taux 
de participation, le nombre des families oi 
l'épouse travailie dans les quatre cohortes s'est 
accru de 53.9%, alors que celui des families oi 
lépouse ne travaille pas na augmenté que de 
2. 3%. 

I 

TABLE 6.2. Distribution of Husband-wife Economic Families by Wife's Work Status and Age Cohorts, Spring 1970 and 1977 

TABLEAU 6.2. Repartition des families Aconomiques époux-épouse selori is statut d'activité de l'épouse et is cohorte d'àge, 
printemps 1970 et 1977 

1971) 1977 

Distribution 1  Proportion Distribution 1  change Proportion 
wife's work status and age cohort with work- from with work- 

ing wives 1970 ing wives 
Statut d'activité de l'épouse et 

is cohorte dage Repartition1  Proportion I46pürtitionl Changement Proportion de 
des families depuss families 	oij 
o'u l'Apouse 1970 lApouse 
travaille travaille 

1500 5 1 0110 5 

All families - Toutea lea families 

14-24 (21-31) years - ens 55)8 13.8 64.8 1,566 54.5 208.4 65.2 

25-34 (32-41) 	years - ans 1,113 311.3 41.7 1,143 25.0 2.7 51.6 
35-44 (42-51) 	years - ans 1,029 28.0 39.2 955 20.9 -7.1 51.0 
45-57 	(52-64) 	years - ans 1,025 27.9 36.1 903 19.8 -11.9 38.1 

Total 3,674 100.0 42.6 4,567 100.0 24.3 52.8 

Working-wife families - Families oii 
i'Apouse travaille 	 11 

14-24 (21-31) 	years - ens 329 21.0 - 990 41.1 200.9 - 

25-34 	(32-41) 	years - arts 464 29.6 - 590 24.5 27.0 - 

35-44 (42-51) years - ens 403 25.7 - 487 20.2 21.0 - 

45-57 (52-64) years - ans 370 23.6 - 344 14.3 -7.1 - 

Total 1,566 100.0 - 2,411 100.0 53.9 - 

Non-working-wife Ia.iliea - Families 
oi PApoose ne travaille pas 

14-24 (21-31) 	years - ans 179 8.5 - 576 26.7 222.4 - 

25-34 (32-41) years - ens 649 30.8 - 553 25.7 -14.7 - 

35-44 (42-51) 	years - ans 626 29.7 - 468 21.7 -25.3 - 

45-57 (52-64) 	years - ans 655 31.1 - 559 25.9 -14.4 - 

Total 2,108 100.0 - 2,156 100.0 2.3 - 

1 Totals may not add due to rounding; percentages have been calculated before rounding. 
1 Les chiffres ayant été arrondis, leur moses peut ne pam corrempondre aux totaux; lea pourcentages ont Ate calculAs event 

1 arrond mssemnent des obi ffres. 

I 

4 
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I 

The composition of these changes by age 
'ohorts is quite revealing. There were over 
i million additional families in the young-
'st age cohort. These were split between 
orking- and non-working-wife families in 

roughly the same proportion as existed in 
1970. The next age cohort, 25-34 (32-41), 
received a total of about 30,000 new fami-
lies. However, there were over 125,000 new 
working-wife families, an indication that a 
larqe proportion of non-working wives in 
1969 worked in 1976. The shifts in the next 
cohort, 35-44 (42-51), were even more sig-
nificant. On the whole, this cohort shrank 
by about 7% but this resulted from a 25.3% 
reduction in the non-working-wife families 
and a 21% expansion in the working-wife 
families. 

Table 6.2 shows a very close agreement in 
the total number of families in the three 
age cohorts excluding the youngest. There 
were about 3.17 million families in 1970 
with wives aged 25 to 57 years as against 
about 3.00 million families with wives aged 
32 to 64 years in 1977. However, the nitnber 
of working wives increased from 1.24 million 
to 1.42 million while the number of non-
working wives decreased from 1.93 million to 
1.58 million. In relative terms, an increase 
rut 14.9% in working wives and a decrease of 
18.1% in non-working wives took place among 
wives in these age groups during the seven 
years under review. These statistics and the 
above brief analysis clearly show signifi-
cant behavioural changes in respect of work 
participation of married women. 

Table 6.3 presents financial statistics 
for working-wife and non-working-wife fami-
lies by the four age cohorts. The data are 
in current dollars and, therefore, the 
percentage changes shown appear very high. 
However, since the purpose is to compare the 
position of the working-wife and non-
working-wife families, conversion to con-
stant dollars would not affect their 
relative positions. 

Both groups of families improved their 
wealth position over the seven years. The 
average wealth of working-wife families 
increased by 225.8% compared to 170.1% for 
non-working-wife families. Thus, the former 
families accumulated more wealth than the 
latter. In fact, the working-wife families 
ixperienced a higher rate of increase in 
their wealth in spite of the fact that their 
.lverage total debt increased at a substan-
ially faster rate (189.9%) than that of 

ion-working-wife families (113.4%). As Table 

La composition de ces changernents par cohorte 
est assez révélateur. Ii y avait plus dun mil-
lion de families supplémentaires dans la cohorte 
inférieure. La proportion des families oü 
l'épouse travaille et des families oh lépouse ne 
travailie pas y était a peu près la rsême qu'en 
1970. Environ 30,000 nouvelles families se sont 
ajoutées a is cohorte suivante, cells des épouses 
Agées de 25 a 34 ans (32 N 41 ane). Toutefois, ii 
y avait plus de 125,000 nouvei.les familIes oh 
l'épouse travaille, ce qui indique qu'une forte 
proportion des épouses qui ne travailiaient pas 
en 1969 travaillaient en 1976. Lee changements 
qui se sont produits dans la cohorte suivante, 
celle des épouses âgées de 35 N 44 ans (42 51 
ans), étaient encore plus significatifs. Dans 
l'ensernbie, cette cohorte a dirninué denviron 7% 
mais ceci est le résultat de la reduction de 
25.3% du nombre de families oh Uépouse ne tra-
vailie pas et de l'auqmentation de 21% du nombre 
de families oü l'épouse travaille. 

Le tableau 6.2 indique une concordance très 
forte du nombre total de families dans les trois 
cohortes supérieures. Il y avait environ 3.17 
millions de families en 1970 oh lee épouses sont 
Aqées de 25 a 57 ans, contre environ 3.00 mil-
lions de families oh lee épouses sont âgées de 32 

64 ans en 1977. Toutefois, le nombre d'épouses 
qui travaillent est passé de 1.24 million h 1.42 
million, alors que le nombre d'épouses ne tra-
vaillant pas est tombé de 1.93 million a 1.58 
million. En chiffres relatife, ii s'est produit 
dans ces trois groupes d'âge une augmentation de 
14.9% des épouses qui travaillent et une diminu-
tion de 18.1% des épouses qui ne travaillent pas 
au cours des sept années a l'étude. Lee statis-
tiques et is breve analyse qui lee précèdent 
indiquent clairement lee chanqements de coinporte-
ment qui ont eu lieu dane le domaine de 
l'activité des femmes mariées. 

Le tableau 6.3 présente les statistiques 
financières des families oh lépouse travaille et 
des families oü i'épouse ne travaille pas, selon 
lee quatre cohortes d'Age. Lee données sont en 
dollars courants de sorte que lee changements en 
pourcentage sembient tree élevés. Toutefois, 
puisque le but consiste a comparer la situation 
des families oh l'épouse travaille et celie des 
families oh l'épouse ne travaille pas, is conver-
sion en dollars constants ne changers pas leur 
situation relative. 

Quand a is richesse, is situation des deux 
groupes de families sect améliorée au cours des 
sept années a l'étude. La richesse rnoyenne des 
families oh l'épouse travaille stest  accrue de 
225.8%, contre 170.1% dane ie cas des families oh 
l'épouse ne travaille pas. Ainsi, les premieres 
families ont accumuié plus de richesse que lee 
deuxièmes. De fait, le taux d'accroissement de Ia 
richesse des familles oh i'épouse travailie a été 
plus élevé même si leur dette totale moyanne a 
augmenté a un rythme considérablement plus rapide 
(189.9%) que celui des families oh i'épouse ne 
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6.3 shows, this situation is true for all 
the four age cohorts. The working-wife fami-
lies added to their average total debt at a 
higher rate in three of the four cohorts but 
at the same time gained enough in their 
assets so that their average wealth also 
increased at a faster rate. 

travaille pas (113.4%). Comme le montre (n 

tableau 6.3, cette situation prévaut dana ls-'ss 
quatre cohortes. La dette totale moyerine ci 
families oi l'épouse travaille seat accrue b in 

rythme plus rapide dans trois des quatre coho-
tes, mais en même temps, leur avoir a augnienté de 
sorte gue leur richesse moyenne s'est aussi 
accrue a un rythme plus rapide. 

I 

TABLE 6.3. Average Income, Assets, Debts and Wealth of Husband-wife Economic Fai,ilies by Wife's Work Statas and Age Ceborts, Spring 1970 and 1977 

TABLEAU 6.3. Huyanne do revano, de I'avoir, de is dotte at ele to richeeao dos families êconosiquea Apoox-dpouse, anion Se statuE d'actint6 do l'dpoome 
at is cohorte d'Bge, printe.,e 1970 at 1977 

1970 

Average Average Average Average 
income assets debts 	wealth 

Revenu 	Avoir 	Dette 	Richesse 
moyen 	moyen 	nioyense cayenne 

dollars 

7,829 	6,150 	3,141 	3,009 
9,149 	15,375 	5,901 	9,474 

10,613 	24,249 	6,131 	18,117 
10,588 	28,496 	5,764 	24,732 

9,7751 	20.245 	4,948 	15,257 

6,772 	6,519 	3,347 	5,176 
10,555 	15,477 	6,191 	9,286 
11,431 	24,561 	6,213 	16,348 
11,364 	27,107 	4,264 	22,843 

10,602 	18,600 	5,143 	13,537 

6,093 	5,470 	2,768 	2,702 
8,143 	15,302 	5,694 	9,608 

10,087 	24,048 	6,079 	17,969 
10,138 	29,281 	3,482 	25,799 

9,166 	21,400 	4,873 	16,535  

1977 

Average Average Average Average 
encase 	assets 	debts 	wealth 

Revenu 	Avvir 	Dette 	Richesse 
moyen 	moyen 	cayenne moyenne 

19,028 	42,807 	16,909 	25,698 
22,500 	58,319 	15,332 	43,006 
24,304 	69,615 	10,542 	59,273 
19,134 	67,056 	4,707 	62,349 

21,1522 	57,132 	12,76 	44,367 

20,6415 	46,455 	14,535 	28,516 
24,814 	60,879 	17,191 	43,688 
26,596 	72,736 	12,219 	60,517 
22,017 	72,270 	4,741 	67,529 

23,143 58,977 	14,080 44,098 

15,914 	36,540 	14,459 	22,081 
20,036 	55,591 	13,711 	42,280 
21,916 	66,770 	0,794 	57,976 
17,162 	63,850 	4,686 	59,163 

18,649 55,070 	10,401 	44,669 

Change (1977:3970) 

Changement (1977:1970) 

Average Average Average Average 
incorse 	asseta 	debts 	wealth 

Revenu Avoir 	Dette 	Richesse 
mOyen 	inoyen 	cayenne cayenne 

servant -fln,,,vesta,,e 

143.0 	596.0 	438.7 	760.7 
145.9 	279.3 	159.5 	353.9 
129.0 	187.9 	71.9 	227.2 
80.7 	135,3 	25.1 	152.1 

115.0 	182.2 	155.9 	1911.n 

I 	52.7 1-m.1 96.1 219.0 
93.4 166.6 11.2 195.6 

118.3 215.7 189.3 225.8 

	

161.2 	568.11 	422.4 	717.2 

	

146.1 	263.1 	133.0 	340.0 

	

117.3 	177.7 	44.7 	222.6 

	

71,3 	136.1 	34.6 	129.3 

	

103.5 	157.2 	113.4 	170.1 

Wife's anrk status and 
age cohorts 

Stwtut d'sctivitd de 
l'Apoase et is cohorte 
d' Ige 

All families - Toutes lea 
fa.i lies 

14-24 (21-31) years - ar,s 
25-34 (32-41) years - ass 
35-44 (42-51) years - ass 
45-57 (52-64) years - ass 

Total 

Working-wife families 
Families ob l'épous" 

14-24 (21-31) years - 
25-34 (32-41) years - ass 
35-44 (42-51) years - ass 
45-57 (52-64) years - ass 

Total 

Non-working-wife families - 
Families oh i'dpouse ne 
ne travaille pea 

14-24 (21-31) years - ans 
25-34 (32-41) years - ass 
35-44 (42-51) years - ass 
45-57 (52-64) years - ass 

Total 

I 

Relative difference between 
working-wife and non-working-
wife fa.ilies - Difference 
relative antre lea families oh 
PApoose travaille at cellos oti 
i'Apouse no travaille pas 

14-24 (21-31) years - ass 
25-34 (32-41) years - ass 
35-44 (42-51) years - ass 
45-57 (52-64) years - ass 

Total 

per cent - pourcentage 

44.0 19.2 20.8 37.5 31.0 27.1 26.8 27.3 
29.6 1.1 6.7 -3.4 23,8 9.5 29.1 3.3 
13.3 2.1 2.2 2.1 21,4 8.9 36.9 4.4 
12.3 -7.4 22.5 -11.5 26.8 13.2 1.2 14.1 

15.7 -12.7 5.5 -18.1 24.1 7.1 43.1 -1.3 

41 
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I 

These changes are summarized in the sta-
istics on relative differences in Table 
.3. The average wealth of the working-wife 
families in 1970 was lower by 18.1% than 
that of non-working-wife families. This was 
the result of their average total assets 
being 12.7% lower and their average total 
debt being 5.5% higher. In 1977, average 
total debt of working-wife families was 
higher by 43.1% but their averaqe total 
assets had also increased at a rate so as to 
become 7.1% higher than those of non-
working-wife families. As a result of this 
large increase in their assets, their aver-
age wealth was lower by only 1.3% in 1977. 
This pattern is true for all age cohorts. 
The working-wife families in each of the 
four cohorts experienced changes in their 
assets and debts in a manner that the over-
all wealth position of each cohort improved 
more than that of the comparable non-
working-wife families over the seven years. 
It may be noted that, although each of the 
four cohorts shows a positive difference in 
wealth holding in 1977, the overall result 
is negative. This is because the distribu-
tion of cohorts by wife's work status dif-
fers. If standardized by non-working-wife 
cohort distributions, the average wealth of 
working-wife Families in 1970 would have 
heen $15,670 (instead of $13,537) and 
$49,363 (instead of $44,098) in 1977. This 
would have resulted in a relative difference 
if -5.2% in 1970 and +10.5% in 1977. 

Ownership of a home is the single most 
important asset item for most families. 
Table 6.4 presents data on the incidence of 
home-ownership and market values of homes by 
wife's work status and the four age 
cohorts. On the average, home-ownership 
among working-wife families increased From 
57.1% in 1970 to 75.4% in 1977. As opposed 
to this gain of over 18 percentage points, 
the non-working-wife families gained about 
12 percentage points from 66.1% in 1970 to 
77.9% in 1977. when the data are compared by 
age cohorts, a clear pattern emerges. In the 
two younger cohorts, when most families 
might be expected to purchase their first 
home, the working-wife families increased 
their home-ownership significantly while the 
families in the third age cohort also expe-
rienced a faster rate of increase in the 
incidence of home-ownership. In the 45-57 
(52-64) age cohort, the position appears to 
have reversed in that the non-working-wife 
families experienced a higher rate of 
increase in home-ownership. However, it 
should be noted that many of the working 
wives aged 45 to 57 years in 1970 are likely 
to form part of the group of non-working 
wives aged 52 to 64 years in 1977. Hence, 
he relationship of home-ownership with 

Lea statistiques sur les differences relatives 
au tableau 6.3 donnent un résumé de ces change-
ments. La richesse moyenne des families o 
l'épouse travaille était inférieure de 18.1% en 
1970 è celui des families ob l'épouse ne travail-
le pam. Cette difference eat due au fait que ieur 
avoir total rioyen était inférieur de 12.7% et 
leur dette totsie moyenne, supérieure de 5.5%. En 
1977, la dette totaie moyenne des families oi 
l'épouse travaille était supérieure de 43.1%, 
mais leur avoir total moyen avait aussi auqmenté 

un rythme tel qu'il éteit supérieur de 7.1% 
celui des families oj l'épouse ne travaille pam. 
En raison de cette hausse importante de leur 
avoir, leur richesse moyenne était inférieure de 
seulement 1.3% en 1977. On retrouve is même ten-
dance générale dans toutes les cohortes. Les 
changements dans la composition de l'avoir et de 
is dette des families oi l'épouse travailie 
appartenant a chacune des quatre cohortes ont 
fait en sorte que la richesse globale de chacune 
des cohortes a, au cours des sept années a 
l'étude, augmenté davantage que celie des famil-
lea comparables oii l'épouse ne travaille pas. A 
signaler que, bien que chacune des quatre 
cohortes affiche une difference positive de is 
richesse en 1977, ie résuitat global est néga-
tif. La raison en est que Ia repartition des 
cohortes selon le statut d'activité de l'épouse 
est différente. Lorsqu'on la normalise selon la 
repartition des cohortes oi l'épouse ne travaille 
pam, la richesse moyenne des families oi l'époLise 
travaille est de $15,670 (au lieu de $13,537) en 
1970, at de $49,363 (au lieu de $44,098) en 
1977. Ceci donne une difference relative de -5.2% 
en 1970 et de +10.5% en 1977. 

La propriété d'un logement eat i'élément de 
i'avoir le plus important pour la plupart des 
familles. Le tableau 6.4 donne des données sur la 
fréquence de Ia propriété et is valeur marchande 
des logements salon le statut d'activité de 
l'épouse et les quatre cohortes. En moyerine, is 
propriété parmi lea families o'u l'épouse tra-
vaille est passée de 57.1% en 1970 a 75.4% en 
1977. Comparativement b ce gain de plus de 18 
points de pourcentage, les families oh i'épouse 
ne travailie pas ont gagné environ 12 points de 
pourcentage, is fréquence de Ia propriété étant 
passée de 66.1% en 1970 b 77.9% en 1977. Une 
tendance dvidente apparalt lorsque les données 
sont comparées selon les cohortes. Dans lea deux 
cohortes les plus Jeunes, ohi l'on pourrait 
s'attendre 6 ce que Ia plupart des families 
achète un premier logement, Is fréquence de Ia 
propriété des familles oh l'épouse travaiile a 
augmenté considérablement. Lea families de la 
troisième cohorte ont aussi connu un taux plus 
rapide d'accroissement de Ia fréquence de is 
propriété. Dans la cohorte des épouses §gées de 
45 6 57 ans (52 è 64 ans), Ia situation eat 
l'inverse: lea families o'u les épouses ne tra-
vailient pas ont connu un taux d'accroissement 
plus rapide de la propriété du logement. Toute-
fois, ii convient de noter qu'un grand nombre des 
épouses qui travaillent et sont 5gdes de 45 a 57 
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wife's work status is less reliable for this 
cohort. The net result of the various 
changes outlined above was that the 
working-wife families were able to narrow 
the difference in their home-ownership 
compared to non-working-wife families from 
11 percentage points in 1970 to 21 points in 
1977. Finally, the average market value of 
the homes owned by working-wife families in 
1970 was about 4.5% higher than that of the 
homes owned by non-working-wife families. 
Over the seven years, the workingwife 
families were able not only to maintain this 
advantage but to increase it to 8.3% in 
1977. 

ens en 1970 faisaient probablement partie ciii 
groupe des épouses qui, en 1977, étaient âqées ii 
52 64 ens, et ne travaillaient pas. Ainsi, tc 
rapport entre is propriété du logement et 
statut d'activité de l'épouse est moms fieb] 
pour cette cohorte. Les divers changements dont 
rious avons donné un bref aperçu ci-haut ont eu 
pour résultat net de permettre aux families oü 
l'épouse trevaille de réduire is difference dens 
la fréquence de la propriété du logement gui lea 
séparait des families oi l'épouse ne travaille 
pas, pour Ia faire passer de 11 points de pour-
centage en 1970 a 21 points de pourcentage en 
1977. Enfin, la valeur marchande mayenne des 
logements appartenant, en 1970, aux families üü 
l'épouse travaille était supérieure d'environ 
4.5% celle des logeinents appartenant aux famil-
ies oi l'épouse ne travaille pas. Au cours des 
sept années a l'étude, les families oi l'épouse 
travaille ont pu non seulement conserver cette 
avance, nisis aussi la faire passer 6 8.3% en 
1977. 

TABLE 6.4. Incidence of Home-ownerip and Average Narket Value of Homes of 1-kisband-wife Economic Eamilies by Wife's Work 
Status and Age Cohorts, Spring 1970 and 1977 

TABLEAU 6.4. Frequerice de Ia propriété du logement et valeur marchande enyenne des logements des families économiques 
époux-épouse, melon le statut d'activité de l'épouse et Ia cuhorte d'âqe, printemps 1970 et 1977 

Incidence of home-ownership 	Average home market value 

Frequence de Ia propriété du logement 	Valeur marchande rnoyenne du iogecnent. 	

I 
Percentage 
increase 

1970 	1977 
Aunentation 
en 
pourcentaqe 

18,341 	45,369 	147.4 
12,444 	40,636 	226.6 

14-24 (21-31) years - ens 

Working wife - fpouse qui travaille 	17.8 	63.6 	45.8 
Non-working wife - pouse qui rim travaille pam 	29.2 	66.9 	57.7 

25-34 (32-41) years - ens 

Wife's age and work status 

Age at statut d'activité de l'epouse 

Difference 
in percent-
age points 

1970 	1977 
Di ff6 rence 
en points de 
pourcent age 

Working wife - fpouse qui travaille 51.1 81.9 30.8 20,685 50,265 143.0 
Non-working wife - fpouse qui ne travaille pas 58.2 81.1 22.9 18,662 47,382 153.9 

35-44 (42-51) years - ens 

Working wife - Epouse qui travaille 74.2 86.5 12.3 21,862 51,840 137.1 
Non-working wife - fpouae qui ne travaille pam 74.7 82.0 7.3 21,384 48,620 127.4 

45-57 (52-64) years - ens 

Working wife - fpouse qui travaille 80.9 82.6 1.7 20,020 45,746 128.5 
Non-working wife - fpoucms gin 	rim 	travaille 	pam 75,8 82.7 6.9 19,986 41,653 1138.4 

Total 

Working 	iI 	- 	pnuise gui travaillc 	 57.1 	75.i 	113. 	 SiJ,7U2 	3,31 
Non-working wile - fpouse gui ne travaille pas 	66.1 	77.9 	11.8 	 19,814 	44,540 	124.1' 
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The above analysis confirms the general 
I 'end of increasing participation in work by 
ives. In this connection, the Survey data 
Iso show that not only the proportion of 
orking wives in the four age cohorts in-
creased over the seven years from 42.6% to 
52.8% but the proportion of Full time 
working wives also increased from 16.6 10 to 
23.3%. Furthermore, the analysis, although 
rather sketchy, points to the conclusion 
that in the earlier stages of life cycle the 
workinq-wife's contribution is probably 
directed to current consuniption and acquisi-
tion of a home and that the accumulation of 
savings over the life cycle is likely to be 
larger for workinq-wife families than for 
non-working-wife families. 

L'analyse gui précède confirme la tendance 
générale vers Is participation accrue des épouses 
sur le marché du travail. A cet égard, les don-
nées de l'enquete indiquent que non seulement la 
proportion des épouses qui travaillent dans les 
quatre cohortes est passée, au cours des sept 
années, de 42.6% h 52.8% mais, aussi, que la pro-
portion des épouses travaillant b plein temps est 
passée de 16.6% h 23.3 10'. De plus, l'analyse, bien 
que sommaire, semble indiquer que pendant les 
premieres étapes du cycle vital, lapport finan-
cier de l'pouse qui travaille sert probablement 
a la consommation courante et A l'acquisition 
d'un loqement, et que l'accumulation cte l'éparqne 
au cours du cycle vital est souvent plus 
élevée dans le cas des families ob l'épouse tra-
vailie que dans celui des familles oü 1tpouse  ne 
travaille pas. 

10 
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The average wealth holding of all 
husband-wife economic families, wives aqed 
15 to 64 years, was $58,543. When classified 
by wife's work status, the average wealth 
holding of working-wife families was $58,995 
and that of non-working-wife families was 
$58,029. Thus, the overall difference 
between the average wealth holdings of the 
two groups of families was less than $1,000 
or about 1.7%. The Survey data showed that 
family assets, debts and wealth holdings 
were related to family life cycle and income 
and that the impact of wife's work status on 
these variables was through her contribu-
tions towards family income. An analytical 
model was developed depicting these rela-
tionships. (Section 2.1) 

7. RCSIJIE LI CONCLUSIONS 

Les consequences d 	I 	iniiat ni 	ri lii- 
sante des femmes, et surtout dns leinmes marieno 
(dans Is population active), sont importantes el 
touchent a toutes les facettes de Is vie socrn-
économique. La présente étude explore une de ces 
facettes. 

Au printemps de 1977, Statistique Canada a 
rnené une enquête gui a recueilli des renseigne-
ments sur les revenus, l'avoir et Is dette des 
familles. On s'est appuyé sur ces données pour 
analyser Is situation financière des faniilles 
économiques époux-épouse afin de determiner 
l'effet du statut d'activité de l'épouse sur 
l'avoir, Is dette et Is richesse de Is familie. 
Aux fins de cette étude, les épouses qul ont 
déciaré avoir travaillé et gagné un revenu en 
1976, ou gui travaillaient sans rémunération pour 
le compte de leur famille au cours de Is même 
année, étaient considérées comme des épouses gui 
travailient. Ctant donné que Is vaste majorité 
des épouses Agées de 65 ans et plus ne travail-
iaient pas en 1976 et que i'enquête n'a pas réuni 
de données sur leurs antécédents de travail, les 
families oj les épouses étaient agees de 65 ans 
ou plus ont été exclues de i'analyse. Toutefois, 
on a reconnu gue Ia dichotornie entre familIes oi 
l'épouse travaille et familIes oj i'épouse ne 
travaille pas se fondait sur l'activité di-
l'épouse au cours d'une seule année et ne tensit. 
PBS compte de l'activité b long ternie des 
épouses, étant donné gue i'enquête n'avait pas 
recueilii de données b ce sujet. Nous avons aussi 
mentionné certaines autres restrictions, surout 
en ce gui a trait au manque d'inforrnation sur les 
habitudes de consommation des families oij 
i'épouse travaille et des families oi l'épouse ne 
travaille pas, habitudes qui inIlueraient sur 
leurs épargnes respectives et, par consequent, 
sur leur richesse. De plus, le concept de Is 
richesse utilisé pour l'enquête ne tenant pas 
compte de Is valeur de Ia plupart des biens de 
consomrnation durables. (Partie 1 et annexe A) 

La richesse moyenne de toutes les families 
économiques époux-épouse ou les épouses étaient 
Agées de 15 a 64 ans était de $58,543. Lorsgue 
les familles étaient classées seion le statut 
d'activité de l'épouse, Ia richesse moyenne des 
farnilles oü l'épouse travaille était de $58,995 
et celle des families oü l'épouse ne travaille 
pas de $58,029. Ainsi, Is difference globaie 
entre Is richesse moyenne des deux groupes de 
lamilles était de moms de $1,000, ou d'environ 
1.7%. Les données de l'enguete ont révélé que 
i'avoir, Is dette et la richesse de Is farniile 
sont reliés b son cycle vital et b son revenu et 
que i'effet du statut d'activité de i'épouse sur 
ces variables se faisait sentir par le biais de 
son apport au revenu de Is famille. Un modem 
analytigue a été mis su poLnt pni.Ir 1 1 lust rer i-es 
rapports. (Partie 2.1) 

7. SIJ'IMARY AND CONCLUSIONS 

The consequences of increasing participa-
tion of females, especially the married 
women, in the labour force are important and 
permeate across all aspects of socio-
economic life. This study explores one facet 
of these effects. 

In the Spring of 1977, Statistics Canada 
conducted a Survey which collected informa-
tion on incomes, assets and debts of 
families. Based on this information, the 
financial position of husband-wife economic 
families was analysed to determine the 
impact of wife's work status on family 
assets, debts and wealth holdings. For the 
purposes of this study, wives who reported 
having worked and earned income in 1976 or 
who worked as unpaid family workers in 1976 
were treated as working wives. Since a vast 
majority of wives 65 years and over did not 
work in 1976 and the Survey did not collect 
any information on their past work histo-
ries, families with wives aged 65 years or 
over were excluded from the analysis. How-
ever, it was recognized that the dichotomy 
between working-wife and non-working-wife 
families was based on information related to 
wife's work activity in a single year and 
does not take into account long term labour 
force attachment of wives as the Survey did 
not collect data on the latter aspect. 
Certain other limitations were also noted, 
especially concerning the lack of informa-
tion on consisnption patterns of working-wife 
and non-working-wife families which will 
influence their respective savings and, 
therefore, wealth holdings. Furthermore, the 
Survey concept of wealth did not take into 
account the value of most consumer 
durables. (Section 1 and Appendix A) 

I 
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A set of regressions was run to estimate 

'

impact of wife's work status. The impact 
working was positive on both assets and 

lHts, i.e., a working-wife family was like-
I to have larger assets and debts. The 
1'lj)act of non-working was negative on both 
variables. Since assets have a larger 
weight, the impact on net worth or wealth 
was positive for working-wife families and 
negative for non-working-wife families. It 
was estimated that, on the average, wife's 
work status would generate differences of 
$21,542 in total assets, $3,437 in total 
debts and $18,105 in wealth holdings of 
working-wife and non-working-wife families. 
It was also concluded that the positive im-
pact of work status was neutralized by the 
negative impact of younger life cycle and 
lower incomes of husbands in the case of 
working-wife families. The work status 
effect was insignificant on the assets and 
wealth holdings of very young families but 
was significant in the case of their total 
family debt. In the remaining age groups, 
the impact of wife's work status grew with 
age. In wife's age group 45 to 54 years, it 
generated a difference between the wealth 
holdings of working-wife and non-working-
wife families equal to about one-third of 
the average wealth holding in these fami-
Hes. The impact was strongest in the case 

t .  families with business, farm and profes- 
nal equities, where the wife's work 
tus generated an average difference of 
,673 in wealth holdings. Wife's work 
tus had an effect on both the market 

values of homes and the mortgage debts on 
them. The working-wife families occupied 
higher valued homes and also carried a 
higher debt. The differences in wealth hold-
ings by wife's work status were very sub-
stantial in rural and major metropolitan 
areas. (Section 2.2) 

The crns-tabuIated data f1` 0111 thi' 	I1vy 

indicated that there were siqnificant dif-
I'renceg in the distributions of working-
wife and non-working-wife families by 
nirtain socio-economic characteristics. Two 
of these were of special importance because 
of their high correlation with wealth. 
irst, the working-wife families were rela-
ively younger than the non-working-wife 

families. The average ages of husbands and 
wives in the former families were 39 and 36 
'ears, respectively, compared to 44 and 41 
years in the latter families. Since wealth 
rid life cycle are positively related, the 
raith holding of working-wife families, 
tens panibus, should have been lower. 
'condly, the data showed that because of 

the contributions of working wives, family 

tine série de regressions a été faite afin 
d'évaiuer l'effet du statut d'activité de 
l'pouse. L'effet du travail était positif tant 
sur lavoir que sur la dette, c.-à-d., qu'une 
famille oi l'épouse trevaille avait plus souvent 
un avair et une dette plus éievés. L'effet de 
non-travail était néqatif cur les deux varia-
bles. Puisque l'avoir a un poids plus grand, 
l'effet cur Is valeur nette ou sur Is richesse 
était positif pour lee families oi l'épouse tra-
vaille et négatif pour les familles oi.j l'épouse 
ne travaille pas. Nous avons évalué quen moyen-
ne, le statut d'activité de l'épouse enqendrait 
des differences de $21,542 dane l'avoir total, 
$3,437 dans la dette totale et $18,105 entre la 
richesse des families oi l'epouse travaille et 
celle des families oi l'épouse ne travaille pas. 
Nous avons aussi conclu que l'effet positif du 
statut d'activité etait annulé par l'effet néqa-
tif du cycle vital trés jeunes et des revenus 
moms élevés des époux dens le cas des familles 
o'u l'épouse travaille. L'effet du statut d'acti-
vité étamt nénligeabie cur l'avoir et la richesse 
des fanimiles trés Jeunes, mais était important 
dans le cas de leur dette famuliale totale. Dens 
les autres groupes d'âqe, l'effet du statut 
d'activité de l'épouse augmentait avec l'âge. 
Dane le groupe des épouses ôqées de 45 h 54 ens, 
le statut d'activité de l'épouse suscitait entre 
Is richesse des families oi l'épouse travaille et 
celle des families oi l'épouse ne travaille pee 
une difference d'environ le tiers de Is ruchesse 
moyenne de ces families. L'effet étamt le plus 
marqué dens le cas des families ayant des parts 
d'intérèts commerciaux, agricoles et profession-
nels, oO le statut d'activ.ité de l'épouse engen-
drait une difference moyenne de ia richesse de 
$50,673. Le statut d'activuté de l'épouse avaut 
un effet tent sur Is valeur marchande des loge-
ments que sur les dettes hypothécaires sur ces 
propruétés. Lee families oii i'épouse travaille 
occupaient des logements de valeur supérieure et 
avament aussi une dette plus élevée. Les duffé-
rences de Is richesse selon le statut d'actmvité 
de l'épouse étaient trés importantes dens les 
regions rurales et les grandes regions métropo-
litamnes. (Partie 2.2) 

Les donriées regroupées de l'enquête indiquent 
qu'ii y avaut des differences considérabies dans 
lea repartitions des families oi l'épouse tra-
vaille at des families oj l'épouse ne travaille 
pee selon certaines caractéristiques socio-
économiques. Deux de ces traits étaient particu-
lièrement importants en raison de leur forte 
correlation avec la richesse. Premmérement, les 
families oi l'épouse travaille étaient relative-
ment plus jeunes que les familles oLi l'épouse ne 
travaille pee. Dens le premier qroupe de 
families, l'âqe moyen des époux et des épouses 
étamt de 39 et de 36 ens, respectivement, contre 
44 et 41 ens dens le deuxième groupe de 
families. Puisque Is richesse et le cycle vital 
sont lies l'un a l'autre de façon positive, la 
richesse des families oh l'épouse travaille 
aurait dci, toutes chosen étant rta1es par 
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incomes of working-wife families were sig-
nificantly larger than those of non-working-
wife families. However, this difference did 
not translate into a similar difference in 
their wealth holdings when summed over all 
families, although family income and wealth 
have a strong positive correlation. (Section 
3.1) 

ailleurs, être moms 4lev6e. Deuxièmement, le; 
données révélaient qu'en raison de l'apport d; 
épouses qui trevailient, le revenu familial dc; 
families oLi l'épouse travaille était considér-
blernent plus élevé que celui des families ni 
l'épouse ne travaille pas. Toutefois, pour 
l'ensemble de toutes les families, cette diffé-
rence ne se traduisait pas par une difference 
semblable dans leur richesse, rnême s'ii y a une 
forte correlation positive entre le revenu 
familial et Ia richesse. (Partie 3.1) 

Afiri de determiner l'eff'et de divers facteurs, 
nous avons compare is richesse des deux groupes 
de families dans chacun de cinq groupes d'àge et 
cette comparaison a révélé qu'en moyenne, les 
families oi l'épouse travaille avaient une 
richesse plus élevée dans quatre des cinq groupes 
d'ege. Seules les families très jeunes oi 
l'épouse travaille avaient une richesse rnoyenne 
inférieure. De plus, comparativement aux families 
oh l'épouse ne travaille pam, ia situation des 
families o'u l'épouse travaille s'améiiorait a un 
rythme plus rapide h chaque stade successif du 
cycle vital (représenté par l'êge de l'épouse). 
Toutefois, les proportions relativement plus éle-
vées de families oh l'épouse travaille, dans les 
groupes d'âge inférleurs, a abaissé la richesse 
rnoyenne globale de toutes les families oh 
i'épouse travaille 'a un niveau se rapprochant de 
la richesse moyenne des families oh l'épouse ne 
travaille pas, neutralisant ainsi l'effet positif 
du statut d'activité de l'épouse. (Partie 3.2.1) 

Lorsgue décomposées selon Ia tranche de reverui 
familial, les families oh i'épouse travaille 
avaient une richesse moms élevée dans is plupart 
des tranches de revenu familial. Ii en est res-
sorti que ceci est aussi imputable en grande 
partie aux effets du cycle vital, étant donné que 
les families oh l'épouse travaille étaient plus 
jeunes comparativement aux families oh Pépouse 
ne travaille pas, dans toutes les tranches de re-
venu, et gue, par conséguent, elles n'avaient pas 
eu autant de temps pour accumuler l'épargne. 
Toutefois, les proportions relativernent plus éle-
vées de families oh l'épouse travailie dans les 
tranches supérieures de revenu familial a fait 
passer la richesse globale de ces families a un 
niveau supérieur Ia richesse moyenrie globale 
des families oh l'épouse ne travaille pas, annu-
lant ainsi l'effet négatif de leur profil d'age 
plus jeune. (Partie 3.2.2) 

Enfin, puisque le revenu familial comprend 
l'effet du statut d'activité de l'épouse, ii a 
fallu comparer simultanément la richesse des 
families ott l'épouse travaille et celie des 
families oh l'épouse ne travaille pas è l'inté-
rieur des tranches de revenu de l'époux et des 
groupes d'âge de l'épouse af'in de determiner les 
elfets du statut d'activité de i'épouse. De cette 
façon, on a pu determiner gue ies épouses gui 
travaillent contribualent pour environ un cm-
guièrne a la richesse de leur famille. (Partie 
3.2.3) 

To isolate the impact of various factors, 
the wealth holdings of the two qroups of 
families were compared within five age 
groups separately. It was found that the 
working-wife families held, on the average, 
larger wealth in four out of five age 
groups. It was only the very young working-
wife families which had a lower average 
wealth holding. Furthermore, compared to 
non-working-wife families, the position of 
working-wife families gained strength at an 
increasing rate with each succeeding stage 
of life cycle (denoted by wife's age). How-
ever, the relatively higher proportions of 
working-wife families in the younger age 
groups pulled the overall average wealth of 
all working-wife families down towards the 
overall average holding of non-working-wife 
families, thus neutralizing the positive im-
pact of wife's work status. (Section 3.2.1) 

When families were disaggregated by fami-
ly income size groups, it was found that the 
working-wife families held lower wealth 
within most family income groups. It was 
determined that this was also due primarily 
to life cycle effects since working-wife 
families were younger compared to non-
working-wife families in all income size 
groups and, therefore, did not have the maine 
amount of time to accumulate savings. How-
ever, the relatively higher proportions of 
working-wife families in upper family income 
groups pushed the overall wealth holding of 
working-wife families above the overall 
average holding of non-working-wife fami-
lies, thus neutralizing the negative impact 
of their younger life cycle profile. 
(Section 3.2.2) 

Finally, since family income includes the 
effect of wife's work status, the wealth 
positions of working-wife and non-working_ 
wife families were compared simultaneously 
within husband's income and wife's age 
groups in order to isolate the effects of 
wife's work status. Thus decomposed, it was 
determined that the working wives contrib-
uted about one-fifth of the wealth of their 
families. (Section 3.2.3) 
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La comparaison de l'avoir total des deu< qrou-
pes de families a donné des conclusions sembla-
bles. Rien que l'avoir total moyen détenu par 
l'ensemhie des families ob l'épouse travaille 
($73,590) 6tait supérieur de 7.7% a celui des 
familles oü l'épouse ne travaille pas ($68,359), 
les differences étaient considérablement plus 
éievées a l'iritérieur de Ia plupart des groupes 
d'êqe. line fois Pavoir total normalisé pour 
tenir compte du revenu de i'époux et de l'âqe de 
l'épouse, environ un cinquième de tous les avoirs 
des families oü i'épouse travaille et oii les 
épouses étaient §gées de 15 a 64 ans était impu-
table au statut d'activité de l'épouse. (Partie 
3.3.1) 

La difference Ia plus marquee entre les fainil-
les oti l'épouse travaille et les families oü 
l'épouse ne travaille pas se situait au niveau de 
leur dette totale. Non seulement la dette totale 
moyenne de toutes les families oü l'épouse tra-
vaille ($14,595) était-elle supérieure de 41.3% 
celle des families oii l'épouse ne travaille pas 
($10,330), mais aussi les families o'u l'épouse 
travaille, dans Is plupart des tranches de revenu 
et groupes d'âge, avaient une dette pius é!evée. 
De plus, ies differences étaient encore plus 
grandes dans les tranches de revenu inférieurs et 
qroupes d'âqe très jeunes. On a estimé que plus 
du quart de Is dette totale des families oh 
l'épouse travaille pouvait être attrihué A l'ef-
fet du statut d'activité de l'épouse. (Partie 
3.2. 2) 

Ainsi, le statut d'activité des épouses a mu 
un effet tant sur i ' avoir que sur la dette, bien 
que l'effet sur Ia dette semblait plus marquê en 
chiffres relatifs. En raison de ces tendances de 
l'avoir et de Ia dette, les familles oh l'épouse 
travaille avaient un rapport dette/avoir plus 
élevé daris la plupart des cas, et surtout parmi 
les families plus jeunes. (Partie 3.4) 

L'analyse a été poussée pour étudier les dif-
férences entre les familles oh l'épouse travailie 
et les familles oh l'épouse ne travaille pas en 
ce qui a trait a certains éléments de l'avoir at 
de Ia dette. L'élément de l'avoir le plus impor-
tant était ceiui des loqements occupés par leurs 
propriétaires, qui représentait 43.8% de Is ri-
chesse globale de toutes les families économiques 
époux-épouse, oh les épouses étaient Al de 15 
a 64 ans. La fréquence de Ia propriété chez les 
families oh l'épouse travaille (73.6%) était 
inférieure a celle des families oI:i l'épouse ne 
travaille pas (77.1%). Cette difference serait 
surtout imputable a deux facteurs. Les families 
oh i'épouse travaille avaient une concentration 
plus élevée, premièrement, aux premiers stades du 
cycle vital et deuxièmement, dans les centres 
urbains, facteurs qul sont tous deux associés a 
une fréquence inférieure de propriété. Si les 
épouses n'avaient pas travaillé, ces farnilles 
duraient eu une fréquence de propriété globale 
'ricore pius basse. (Partie 4.1.1) 

When total assets of the two family 
ups were compared, similar conclusions 

reached. Although the overall average 
Hding of total assets by working-wife 

Liunilies ($73,590) was larger by 7.7% than 
Iit of non-working-wife families ($68,359), 
the differences were substantially higher 
within most age groups. Standardized for 
husband's income and wife's age, wife's work 
status accounted for about one-fifth of all 
assets of working-wife families with wives 
aged 15 to 64 years. (Section 3.3.1) 

The working- and non-working-wife fami-
lies differed most with respect to the total 
debt carried by them. Not only was the over-
all average total debt of working-wife fami-
lies ($14,595) larger by 41.3% than that of 
non-working-wife families ($10,330), the 
working-wife families carried higher debts 
in most income and age groups. Furthermore, 
the differences were even hiqher in lower 
income groups and younger age groups. It was 
estimated that over one-fourth of the total 
debt of working-wife families could be 
attributed to the effect of wife's work 
status in these families. (Section 3.3.2' 

I 
thus, the work status of wives had an 

iiipact on both assets and debts although the 
effect on debts appeared to be more pro-
nounced in relative terms. The result of 
these asset-debt patterns was that working-
wife families had higher debts to assets 
ratio in most cases and, especially, among 
younger working-wife families. (Section 3.4) 

The analysis was extended to investiqate 
differences between working-wife and non-
working-wife families with respect to impor-
tant asset and debt items. The most impor-
tant asset item was owner-occupied homes 
which made up 43.8% of the aggregate wealth 
of all husband-wife economic families, wives 
aged 15 to 64 years. The incidence of home-
ownership among working-wife families 
(73.6%) was lower than that among non-
working-wife families (77.1 10). It was esti-
mated that this was due primarily to two 
factors. Working-wife families had higher 
concentrations, first, in younger stages of 
life cycle and, secondly, in urban centres, 
both of which were associated with lower 
home-ownership. Without working wives, the 
working-wife families would have had even a 
Hwi'r overall incidence of home-ownership. 

intion 4.1.1 

I 
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Furthermore, the average value of homes 
owned and occupied by working-wife families 
($48,022) was higher by 8.1% than that of 
homes owned and occupied by non-working-wife 
families ($44,438). The market value of the 
homes of working-wife families were also 
higher within the various groups of hus-
band's income and wife's ages. It was esti-
mated that, without the working wives, these 
families would not have enjoyed this advan-
tage. (Section 4.1.2) 

There were significant differences in the 
incidence of mortgage indebtedness between 
working-wife and non-working-wife home-
owning families. Not only the overall inci-
dence of mortgage debt was higher by 12 per-
centage points among working-wife families 
(70.8%) compared to non-working-wife fami-
lies (58.6%), the former families were more 
likely to carry such a debt when compared to 
latter families within age, area of resi-
dence or income groups. (Section 4.1.3) 

In addition to higher incidence of mort-
ciage indebtedness, the average mortgage deht 
carried by working-wife families was also 
higher within various characteristics. In 
certain cases such as in younger age groups 
and middle income groups, the differences 
were quite substantial. On the average, 
working-wife families ($20,819) carried 
about 29.5% larger mortgage debt than did 
the non-working-wife families ($16,071). 
(Section 4.1.4) 

By influencing positively all aspects of 
home-ownership, the workinq wives increased 
both the total assets and debts of their 
families. Families which did not live in 
owner-occupied homes had very small wealth 
holdings irrespective of wife's work sta-
tus. The average wealth holdings of working-
wife families with mortgage debt was higher 
by 7% than that of non-working-wife fami-
lies. The age composition of working-wife 
families without a mortgage debt was similar 
to non-working-wife families but the averaqe 
wealth holding of the former families 
($102,164) was higher by 15.8% than that of 
non-working-wife families ($88,207). 
(Section 4.1.5) 

The second most important asset item 
consisted of business, farm and professional 
equities. There was a very high positive 
correlation between these equities and 
wealth holdings. Though only about 18% of 
all families had such equities, these fami-
lies held about one-half of all wealth. 

En outre, la valeur moyenne des logements 
occupés 	par 	des 	families 	propriétaires 	ni'i 
l'épouse travaille ($48,022) était plus élevée Ic' 
8.1% que ceile des logements occupés par 
familIes propriétaires oü l'épouse ne travaill 
pas ($44,438). La valeur marchande des loqemerctu 
des families oi i'épouse travaille était aussi 
plus élevée l'intérieur des divers groupes de 
revenu de l'époux et d'aqe de l'épouse. On estime 
que ces families n'auraient pas joui de cette 
avantage si i'épouse n'avait pas travaillé. 
(Partie 4.1.2) 

Ii y avait des differences significatives dans 
Ia fréquence de l'endettement hypothécaire entre 
les familles propriétaires oti l'épouse travaille 
et les families propriétaires oti l'épouse ne tra-
vaille pas. Non seulement la fréquence globale de 
i'endettement hypothécaire était-il plus élevé de 
12 points de pourcentage chez les families oti 
l'épouse travaille (70.8%), comparativement è 
celle des families oii lépouse rie travaille pas 
(58.6%), mais les premieres families éteient 
aussi plus susceptibles d'avoir ce genre de det-
tes que les deuxièmes families a l'intérieur de 
divers groupes d'âge, regions de residence ou 
tranches de revenu. (Partie 4.1.3) 

Si les families oti l'épouse travaiile affi-
chaient une fréquence d'endettement hypothécairr' 
plus élevée, leur dette hypothécaire moyelir' 
était aussi pius élevée selon certairies caract 
ristiques. Dans certains cas, teis que dans I 
groupes d'âqe inférieurs et les tranches de re\ - 
nu rnoyen, ies differences étaient considérabil 
En mayenne, Ia dette hypothécaire des families 
i'épouse travaiile ($20,819) était supérjeure 
d'environ 29.5% 'a celle des familles oti l'épouse 
ne travaiile pas ($16,071). (Partie 4.1.4) 

En agissant de facon positive sur tous lee 
aspects de la propriété du ioqement, les épouses 
qui travaillent ont augmenté a la fois i'avoir 
total et la dette totale de leurs families. Les 
families gui ne possédaient pas les loqements 
qu'elies occupaient avaient une richesse très peu 
élevée, indépendamrnent du statut d'activité de 
l'épouse. La richesse moyenne des families oti 
l'épouse travaille et ayant une dette hypothé-
caire était plus élevée de 7% que celie des 
families oi l'épouse ne travaille pas. La compo-
sition par age des families o'u l'épouse travaille 
et n'ayant pas de dette hypothécaire était sem-
blable 'a celle des families oti l'épouse ne tra-
vailie pas, mais la richesse moyenne du premier 
groupe de families ($102,164) était supérieure de 
15.8% 4 celie des families oti i'épouse ne tra-
vaille pas ($88,207). (Partie 4.1.5) 

Le deuxième élément de i'avoir par ordre dim-
portance était celul des parts d'intérêts commer-
ciaux, agricoles et professionnels. Ii y avcit 
une correlation positive ties forte entre ces icc-
térêts et la richesse. Bien qu'envlron 18% seulc'-
ment de toutes les familles aient eu de tpl; 
intérêts, ces families détenaierit environ 
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Tre was no clear relationship between the 
' dence of business, farm and professional 

'rests and the incidence of work among 
wiveS. However, when the wealth holdings of 
firiilies with such interests were compared 
hv wife's work status, substantial differ-
ences emerqed. The working-wife families had 
not only higher business, farm and profes-
sional equities, their average wealth hold-
ing excluding such equities was also 
higher. On the average, the wealth holding 
of a working-wife family with business, farm 
and professional interests ($168,281) was 
larger by $26,652 than that of a similar 
non-working-wife family ($141,629). (Section 
4.2) 

The liquid asset holdings of working-wife 
families formed, as a general rule, a lower 
proportion of their family incomes than was 
the case with non-working-wife families. On 
the other hand, the consumer debt to family 
income ratios, although similar on the 
whole, were substantially higher for 
working-wife families within various income 
groups and, especially, in the lower income 
groups. The incidence of Registered Retire-
ment Saving Plans and Registered Home Owner-
;hip Savings Plans was somewhat higher among 
working-wife families but the non-workinq- 

'  wife families generally held larger 
imounts. The owner8hip of more than one car 
was more common among working-wife fami-
lies. Furthermore, the averaqe value of cars 
owned by these families was also higher. 
(Section 4.3) 

A comparison between the balance sheets 
of working-wife and non-working-wife fami-
lies showed that the incidence of most of 
the asset items and of all the debt items 
was higher among working-wife families. Of 
significance were the differences with 
respect to home-ownership. Not only the 
incidence of mortgage indebtedness was 
higher among working-wife families, this 
item also produced the most important dif-
ference in the balance sheets of the two 
family groups. The 4.2 percentage points 
difference in the incidence of this item 
showed up in the 4.7 percentage points dif-
ference in the wealth to total assets ratios 
for working-wife and non-working-wife fami-
lies. (Section 4.4) 

About 44% of all working wives worked 
Full time in 1976. As a result of increasing 
participation of wives in, and probably 

S irowing long term attachment to, the labour 
f arce, the data showed a positive relation- 
hip between age and incidence of full time 

moltid de toute Ia richesse. Ii n'y avait pas de 
rapport hien défini entre Ia fréquence des parts 
d'intérêts commerciaux, aqricoles et prof'es-
sioneis at ia fréquence du travail chez les 
épouses. Toutefois, lorsque l'on comparait la ri-
chesse des families et de tels intérêts melon le 
statut d'activité de l'épouse, des differences 
considérables apparaissaient. Les familIes oü 
l'épouse travaille avaient non seulement des 
parts d'intérêts commerelaux, aqricoles et pro-
fessionnels plus éievées, rusis leur richesse 
lroyenne, sans compter ces intérêts, Ctait aussi 
plus éievée. En moyenrie, Ia richesse d'une famil-
le oj l'épouse travaille et ayant des intérêts 
commerciaux, aqricoles et professionneis 
($168,281) était supérieure de $26,652 b celle 
d'une famille semblable oi l'épouse ne travaille 
pas (141,629). (Partie 4.2) 

En général, l'avoir liquide des families oi 
l'épouse travaille représentait une proportion 
moms élevée de leur revenu familial que celui 
des families oü l'épouse ne travaille pas. Par 
contre, le rapport de Ia dette h Ia consommation 
au revenu familial, bien que sembiahie dans l'en-
semble, était considérablement plus élevé pour 
les familles oj l'épouse travaille è l'intérieur 
de diverses trenches de revenu, et particuli-
èrement dans les trenches de revenu mnférmeures. 
La fréquence des réqimes enreqistrés d'éparqne-
retraite et des regimes enreqistrés d'éparqne-
logement était léqèrernent plus élevée chez les 
families oi l'épouse travaille, mama en qénérai, 
les families o'u l'épouse ne travaille pas déte-
naient des sommes plus élevées. La proprmété de 
plus d'une automobile était plus fréquente chez 
les families o'u l'épouse travaille. En outre, Ia 
valeur moyenne des automobiles appartenant ces 
families était aussi plus élevée. (Partie 4.3) 

La comparaison des bi.lans des families oii 
l'épouse travaille et des families oj l'épouse ne 
travaille pas a révélé que la fréquence de la 
plupart des élé,nents d'avoir at de tous lea ele-
ments de dette était plus élevée chez lea famil-
Ies oj l'épouse travaiile. Les differences en ce 
qui a trait N la propriété du logement étaient 
considérables. Non seulement Ia fréquence de 
l'endettement hypothécaire était-ml plus élevé 
chez les families o'u l'épouse travaille, mais cet 
élément a aussi entralné la difference la plus 
importante dens les bilans des deux groupes de 
families. La difference de 4.2 points de pourcen-
tage dans Ia fréquence de cet élément s'est tra-
duite par une difference de 4.7 points de pour-
centage dens le rapport richesse/avoir total 
entre lea families oi l'épouse travamile et 1cm 
families oü l'épouse ne travaille pas. (Partie 
4.4) 

Environ 44% de toutes les épouses actives tra-
vaillament h plein temps en 1976. En raison de 
la participation croissante des épouses et de la 
constance probablement accrue de cette participa-
tion, les données ont révélé un rapport positif 
entre l'âge at la fréquerice du travail b plein 
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work among working wives. A comparison 
between wealth holdings of full time 
working-wife families ($55,758) and part 
time workinq-wife families ($61,513) did not 
show major differences, in spite of substan-
tial differences in their family incomes. It 
was found that the wealth holdings of part 
time working-wife families with business, 
farm and professional interests were 
considerably larger than those of similar 
full time working-wife families. When fami-
lies with such interests were excluded from 
the analysis, full time working-wife fami-
lies were found to have, on the average, a 
somewhat larger wealth holding. However, if 
the incidence of movement between full and 
part time work was common among working 
wives over the life cycle, wealth data 
collected at a point in time would not 
portray the true impact of full time work. 
This hypothesis appeared to he confirmed 
when wealth holdings of working-wife fami-
lies were regressed using full time and part 
time work as dummy variables and it was 
found that the difference was statistically 
insignificant. (Section 5) 

temps parmi les épouses qui travailient. line 
comparatson de Ia richesse des families ni'r 
l'épouse travaille 'a plein temps ($55,758) et dr 
families o'u l'épouse travaille 'a temps parti 
($61,513) n'a pas révéié de differences impo - 
tantes, même s'il y avait des differences consi-
dérables dans les revenus des families. La 
richesse des familles o'u l'épouse travaille 'a 
temps partiel et ayant des intérêts commerciaux, 
agricoies et professionnels était beaucoup plus 
élevée que celle des families sembiables oii 
l'épouse travaillait 'a plein temps. Lorsgue l'on 
excivait de i'anaiyse les families ayant de tels 
intérêts, les families oj l'épouse travailie 'a 
plein temps avaient, en moyenne, une richesse 
léqèrement supérieure. Toutefois, si le degré 
d'activité (travail 'a plein temps ou travail 'a 
temps partiel) des épouses variait beaucoup au 
cours du cycle vital, les données sur la richesse 
recueillies 'a un moment donné ne reflèteraient 
pas le veritable effet du travail 'a plein temps. 
La validité de cette hypothèse semble avoir été 
confirmée lorsqu'on a fait Ia regression de la 
richesse des familIes o'u i'épouse travaille en 
utilisant le travail 'a plein temps et le travail 
'a temps partiel comme des variables auxiliaires 
et que la difference s'est révélée néqligeable du 
point de vue statistique. (Partie 5) 

On a fait, d'après l'enquête sur l'avoir et In 
dette menée en 1970, une breve analyse des char 
qements gui se sont produits au cours des set 
années dans Is richesse des families, selon I' 
statut d'activité de i'épouse. Dans l'ensemhlo, 
Ia richesse nioyenne des families économiquo; 
époux-épouse oj ies épouses étaient àgées de 15 'a 
64 ans a augmenté d'environ 171%, passant de 
$15,958 en 1970 'a $43,316 en 1977. (Compte tenu 
des changements de Ia valeur du dollar, l'augmen-
tation se situe aux environs de 70% pour ies sept 
années.) Le rapport global entre Ia dette totale 
et l'avoir total n'a pas change de 1970 'a 1977. 
Selon 1e statut d'activité de l'épouse, i'avoir 
moyen, Ia dette moyenne et la richesse moyenne 
des families o'u i'épouse travaille se soot aecrus 
'a un rythme plus rapide que ceux des famifles oü 
l'épouse ne travailie pas. (Partie 6.1) 

Les families de 1970 oi les épouses étaient 
Agées de 14 'a 57 ans, ont été réparties en quatre 
cohortes d'âge allant de 21 'a 64 ans en 1977. Les 
comparaisons 'a I'.intérieur de ces cohartes ant 
donné certains résultats intéressants. Le taux 
de participation croissant des femmes mariées a 
auqmenté le proportion des families oü l'épouse 
travaille de plus de 10 points de pourcentaqe. A 
l'intérieur de chaque cohorte, ia richesse des 
families oh l'épouse travailie s'est accrue 'a un 
rythme plus rapide que ceile des families oh 
l'épouse ne travailie pas. Pour l'ensemble des 
quatre cohortes, la richesse moyenne des families 
oh i'épouse travaille a augmenté, au cours den 
sept années 'a l'étude, de 225.8%, romparativement 
'a 170.1% dans les cas des families oh l'épousr no 
travailie pas. (Partie 6.2 

Based on the asset and debt survey taken 
in 1970, changes over the seven years in 
family wealth position were briefly analysed 
by wife's work status. On the whole, the 
average wealth holding of husband-wife eco-
nomic families with wives aged 15 to 64 
years increased by about 171% from $15,958 
in 1970 to $43,316 in 1977. (Compensating 
for the changes in the value of dollar, the 
increase amounted to about 70% over the 
seven years.) The overall ratio of total 
debts to total assets did not change from 
1970 to 1977. By wife's work status, the 
working-wife families increased their aver-
age assets, debts and wealth holdings at a 
faster rate than the non-working-wife fami-
lies. (Section 6.1) 

The 1970 families, wives aged 14 to 57 
years, were broken into four age cohorts 
aged 21 to 64 years in 1977. Some inter-
estinq results emerged from comparisons 
within these age cohorts. The upward niovinq 
labour force participation of married women 
increased the proportion of working-wife 
families by over 10 percentage points. 
Within each cohort, the working-wife fami-
lies increased their wealth holdings at a 
faster rate than the non-working-wife fami-
lies. Summed over the four age cohorts, 
average wealth holding of working-wife fami-
lies increased by 225.8% compared to 170.1 10 

for non-working-wife families over the seven 
years. (Section 6.2) I 
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Le manque de donées lonqitudinales sur le sta-
tut d'activité des épouses a impose de sérieuses 
restrictions a la catégorisation tel qu'on l's 
fait dans Ia présente analyse, des families éco-
norniques en families oij l'épouse travaille et en 
families oi l'épouse ne travailie pas. Mises 
part cette limitation et d'autres encore, l'ana-
lyse de l'avoir et de Ia dette des families 
partir des données recueiiiies iors de i'Enquête 
sur les finances des consommateurs de 1977 a 
revele des differences iniportantes entre la 
richesse des families oi l'épouse travaille et 
celle des families oi l'épouse ne travaille pas. 
Ces differences étaient très fortes dans ie cam 
des families des stades plus avancés du cycle 
vital. II était possible de retrouver l'effet du 
statut d'activité de l'épouse dens la plupart des 
éléments de l'avoir et de Ia dette, surtout en ce 
qul a trait is fréquence et aux valeurs des 
loqements occupés par leurs propriétaires et des 
dettes hypothécaires sur ces loqements. Les eva-
luations obtenues par regression ont indiqué 
qu'en moyenne, le statut d'activité de l'épouse 
produit une difference significative dans Ia 
richesse détenue par les deux types de families 
hien que, dens l'ensemble, cette difference soit 
presque entièrement annulée par l'effet des dif-
férences entre les families au I'épouse travailie 
et les familles oü 1'épnuse ne travaille pas dans 

nut 	I i 	I a 

Lack of longitudinal information on the 
kstatus of wives was a serious limita- 

:)fl on the classification of economic fami-
lips into working- and non-working-wife 
iiniiies as employed in this analysis. This 

and other limitations notwithstanding, the 
analysis of the data on family assets and 
debts, collected in the 1977 Survey of Con-
stifler Finances, has shown important differ-
ences between the wealth positions of 
workinq-wife and non-working-wife families. 
These differences were quite substantial in 
the case of families past the middle stages 
of life cycle. The impact of wife's work 
status was traceable in most asset and debt 
items, especially in respect of the inci-
dence and values of owner-occupied homes and 
mortgage debts on them. Regression estimates 
indicated that, on the average, wife's work 
status resulted in a significant difference 
in the wealth holdings of working-wife and 
non-working-wife families although, at the 
overall level, this difference was almost 
entirely neutralized by the impact of dif-
ferences in other wealth-related factors 
among working- and non-working-wife 
families. 
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NOTES AND DEFINITIONS 
	

NOTES IT OtFINITIONS 

This appendix provides notes on the cri-
teria used to select the universe, to deter-
mine wife's work status and to include busi-
ness, farm and professional equities in 
wealth. Before doing so, it would be useful 
to provide some brief nntes on other 
aspects. 

A.1 Definitions 

This study is based on the Survey of 
Consumer Finances taken in the Spring of 
1977. Several publications containing data 
from this Survey have been released which 
contain detailed definitions of Survey 
concepts and notes on Survey methodology. In 
order to save space, only an abreviated 
version is given here. For details, see 
Income Distributions by Size in Canada, 
1976, Catalogue No. 13-207 (Annual), and The 
Distribution of Income and Wealth in 
Canada, 1977, Catalogue No. 13-570 
(Occasional). 

A.1.1 Income and Its Components 

Total income consists of money income 
from one or more of the followinq sources: 
wages and salaries, net income from farm 
self-employment, net income from non-farm 
self-employment, net income from roomers and 
boarders, investment income, government 
transfer payments, retirement pensions, 
annuities and superannuation, and miscella-
neous income from scholarships, alimony, 
etc. 

Total money income of a family consists 
of the incomes received by all individuals 
15 years and over who at the time of the 
Survey formed one economic family. 

Income data were collected (and so were 
data on personal assets, personal debts and 
money owed and equity in business, farms and 
professional practices) from each member and 
considered to be part of the family's income 
even if, in some cases, certain family mem-
bers belonqed to another family unit for the 
whole or part of the preceding calendar 
year. Also, no recall or adjustment was made 
to account for income of persons who were 
members of the family for part of the year 
and who left because of marriage, death or 
other reasons. 

Families who had immigrated to Canada 
during 1976 and had earned some income 
abroad and some in Canada were classified by 
their Canadian income only. However, no such 
distinction was drawn as far as their wealth 
holdings were concerned, i.e., all of the 
av inq; 	Hid 	thr Wf5 It P pnsairi at 

Le present appendi re expi i qii' J es rr it 'i' qi 
ont servi N choisir l'univers, a determiner I' 
statut d'activité de l'épouse et a inclure dans 
Is richesse les parts d'intérêts commerciaux, 
aqricoles et professionnels. Toutefois ii serait 
utile au préalahle de fournir quelques brèves ex-
plications sur d'autres aspects. 

A.1 Definitions 

Cette étude me fonde sur l'Enquête sur les 
finances des consomrnateurs effectuée au printemps 
de 1977. Plusieurs publications contenant lea 
données de cette enquête donnent des definitions 
détaillées des concepts de l'enquête et des ex-
plications sur Ia méthodoloaie de l'enauête. Pour 
des motifs d'espace, on n'en donne ici qu'une 
version abréqém. Pour plus de details, voir 
Repartition cki revenu au Canada selon is taille 
du revenu, 1976, no 13-207 au catalogue (annuel), 
et La repartition du revenu et de Ia richesse au 
Canada, 1977, no 13-570 au catalogue (hors 
série). 

A.1.1 Revenu et composantes du revenu 

Le revenu total comprend le revenu monétair 
des sources suivantes: salaires et traitement, 
revenu net provenant dun emploi autonome ann-
cole, revenu net provenant d'un emploi autonorn 
non aqricole, revenu net provenant de l'héberqi-
rnenl de chambreurs et de pensionnaires, revenu dr 

placements, transferts du cjouvernement, pensions 
de retraite du secteur privé et celles du qouver-
nement, rentes, et revenus divers provenant de 
bourses d'études, de pensions alimentaires, etc. 

Le revenu monétaire total de Ia farnille se 
compose de tous les revenus recus par tous les 
particuliers âqés de 15 ans ou plus ciui, au mo-
ment de l'enquête, constituaient une famille éco-
nomique. 

Lea données sur le revenu, lavoir personnel, 
Is dette personnelle et Ia valeur nette des inté-
rêts commerciaux, aqricoles et professionnels ont 
été recueillies auprès de chaque ruembre et consi-
dérées comme portant sur le revenu de Ia farnille 
méme si, dans certains cas, certains membres de 
Ia famille avaient appartenu a one autre unite 
fan,iliale durant toute l'année civile précédente 
ou une partie de cette année. En outre, on n'a 
effectué aucun retrait ou ajustement pour tenir 
compte du revenu des personnes qui ont eté 
membres de Ia famille pendant une partie de 
l'année et qui ont cessé d'en faire partie pour 
cause de manage, de décès ou toute autre raison. 

Lea families qui ont immiqré au Canada pendant 
l'année 1976 et dont le revenu a été qagné en 

partie a l'étranaer et en partie au Canada ont 
eté classées en fonction de leur revenu canadien 
seulement. On n'a toutefois etabli aucune din-
tinction semblable en ce gui concerne leur r-
chonse: ant resent dit , on a t cnn nompte Or tnut p 
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time 	of 	the 	Survey 	were 	accepted. 	Income 6pargne et de tout 	autre élément de Ia richesse 
From 	abroad 	such 	as 	investment 	income 	or possédée 	au 	moment 	de 	l'enquête. 	Le 	revenu 	de 
retirement 	pensions 	received 	by 	Canadian residents 	canadiens 	proveriant 	de 	l'étranger 
residents was included in income. (revenu 	de 	placements 	et 	pensions 	de 	retraite, 

par exemple) a été inclus. 

A.1.2 Asset Holding and Its Components A.1.2 L'avoir et ses éléments 

The 	following 	asset 	items 	are 	used 	in Les avoirs suivants servent 	a définir l'avoir 
defining total asset holdings: total: 

1. Bank 	deposits. Deposits 	with 	chartered 1. Dêpts bancaires. Dépôts dans 	les banques 
banks held 	in the form of current, 	per- charte 	sous 	forme 	de 	comptes 	courants, 	de 
sonal 	checking 	or 	savings 	accounts, comptes de cheques personnels ou de 	comptes 
savings 	certificates 	and 	deposit d'épargne, de certificats d'epargne et de re- 
receipts. çus de dépôt. 

2. Other 	(savings) 	deposits. Deposits with Autres dépôts (eparqne). Dépôts dans les ban- 
savings 	banks 	such 	as 	Post 	Office ques d'pargne, comme la banque d'pargne des 
Savings Bank and provincial and district Postes et 	les banques provinciales et 	régio- 
banks, 	with 	credit 	unions 	and 	caisses nales, 	dans 	les caisses d'éparqne et de cré- 
populaires, 	with trust, 	loan and 	insur- dit, auprès des sociétés de Fiducie, de prêts 
ance 	companies 	and 	deposits 	held 	with et 	d'assurances, 	et 	les 	depOts 	détenus 	par 
stock 	brokers, 	investment 	dealers 	and les courtiers et agents en valeurs mobilières 
stores; the value of deposit and guaran- et 	les magasins; 	sont compris aussi les cer- 
teed 	investment 	certificates 	of 	trust tificats de dépöts et de placements garantis 
companies 	and 	loan 	debentures 	of 	loan des sociétés de fiducie et les debentures de 
companies are also included here. prOts des sociétés de prets. 

Cash 	on 	hand. Currency 	and 	such 	"near 3. Argent 	liquide. Monnaie 	et 	"quasi-monnaie" 
iiiey' 	as 	uncashed 	cheques, 	money sous forme de cheques, de inandats non encais- 
rIers, 	etc. sés, 	etc. 

Lovernment of Canada Bonds. Holdings of 4. Obligations du qouvernement du Canada. Dbli- 
(:anada Savings Bonds including the value gations 	d'épargne 	du 	Canada, 	y 	compris 	la 
of 	matured 	uncashed 	coupons 	of 	these valeur 	des 	coupons 	échus 	non 	encaissés; 
bonds; 	other Government of Canada Bonds autres obligations du gouverriement fédéral, y 
including 	both 	direct 	issues 	by 	the compris 	les 	obligations 	émises 	directement 
federal 	government 	and 	issues of other par 	le 	gouvernement 	fédéral 	et 	les 	autres 
bonds 	guaranteed 	by 	the 	Government 	of obligations 	garantis 	par 	le 	gouverriement 	du 
Canada. Canada. 

Other bonds. Holdings of all other bonds 
and debenture issues such as provincial 
and municipal government bonds, public 
utilities bonds and industrial and other 
corporate bonds; value of foreign bonds 
and debentures are included here. 

Publicly traded stocks. Current market 
value of all stocks, shares in mutual 
funds, rights and warrants that are 
traded on stock exchange or over the 
counter. 

Shares in investment clubs. Value of 
shares in private investment clubs or 
non-traded (private) mutual funds. 

Registered savings plans. Total amount 
nr1uding accrued interest held in 

I 'i
iistered Retirement Savings Plans 
SP) and Registered Home Ownership 

;ivingS Plans (RHOSP). 

Autres obligations. Toutes les autres obliga-
tions garanties et non garanties comme, par 
exemple, les obliqations émises par les pro-
vinces et les municipalités, les services 
publics, les entreprises et autres sociétés; 
soot comprises aussi les obligations garan-
ties et non garanties émises a l'étranger. 

Actions néqocithles sur le marché. Valeur 
marchande courante de toutes les actions, 
unites de participation dans un foods mutuel, 
droits de souscription et d'achat d'actions 
négociables a la hourse ou hors bourse. 

Parts dans les associations de placement. 
Valeur des parts dans les associations pri-
vëes d: placement ou dans les fonds niutuels 
non négociables (privés). 

B. Regimes d'épargne enregiatrés. Valeur totale 
des regimes enregistrés d'épargne-retraite 
(REER) et des regimes enregistrés d'épargne-
logement (REEL), y compris les intérêts 
courus. 
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9. Other 	financial 	assets. Mortgage 	hold- 9. Autres avoirs financiers. Hypothèques: 	hypu- 
ings: 	mortgage 	held 	on 	residential 	or thèques sur des propriétés résidentielles cii 
other types of property; 	loans to other autres; 	prêts 	a 	des 	particuliers 	ou 	b 	di 
persons and businesses: money loaned to entreprises: 	prêts 	consentis 	N 	des 	particii- 
other 	persons 	including 	family 	members hers, 	y 	compris 	las 	membres 	de 	Ia 	famill 
who are not members of the household and qui 	ne 	font 	pam partie du rnénage, 	et 	6 	des 
to businesses; 	and other: 	includes such entreprises; 	autres: 	notament 	lee 	avoirs 
assets as those held in a trust fund or financiers 	dans 	un 	fonds 	de 	fiducie 	ou 	une 
estate 	(provided 	the 	respondent 	is 	al- succession 	(pourvu 	que 	le 	répondant 	puisse 
lowed 	to 	draw 	on 	the 	capital 	of 	the faire 	des 	prélèvements 	sur 	le 	capital 	du 
fund), foods). 

10. Miscellaneous. Includes 	other 	assets  Divers. Redevances 	pétrolieres, 	brevets, 
such 	as 	oil 	royalties, 	patents, 	copy- droits d'auteur, etc. 
rights, 	etc. 

 Equity 	in 	all 	real 	estate 	other 	than 11. Valeur nette des biens immobiliers autres que 
home and vacation home. Equity in other le 	logement 	et 	In 	maison 	de 	villégiature. 
real estate and 	is also termed "Net 	In- Valeur 	nette 	des 	autres 	biens 	immobiliers, 
vestment 	in 	Other 	Real 	Estate". 	It 	in- qu'on 	appelle 	aussi 	"Placements 	nets 	sous 
cludes 	equity 	in a portion of property forme 	d'autres 	biens 	irnmobiliers". 	Conrend 
not used as residence for non-farm fami- la valeur nette de Is partie de Is propriété 
ly units such 	as halves of duplexes or qui ne sert pas su logement de l'unité fami- 
doubles that are rented out. hale 	non 	agricole 	(par 	exemple, 	Ia 	partie 

d'un duplex ou d'une maison jumelée qui est 
laissée en location). 

12. Estimated market value of home. Based on 12. Valeur 	marchande 	estimative 	du 	logement. 
the 	owner's 	estimate 	for 	how 	much 	the C'esl le propriétaire qui a estirné he prix de 
property would sell at prices prevailing vente éventuel de sa propriété salon he mac- 
at the time of the survey. 	If only part ché 	au 	moment 	de 	l'enquête. 	Si 	une 	parti 
of the property was owner-occupied, 	the seulement 	de 	la proprièté était 	occupée 	pai 
value was prorated and the portion per- son propriétaire, la valeur a été calculée as 
taming 	to 	rented or 	business premises prorata et 	la partie 	ayant 	trait 	aux 	beaux 
was 	transferred 	to 	item 	11 	above. 	In commerciaux 	ou 	locatifs 	a 	été 	reportée 	au 
case of farm households an estimate for paste 11. 	Dans le cam des ménages agricoles, 
the 	non-residential 	portion 	was 	trans- l'estimation 	relative 	a 	ha partie non 	rési- 
ferred to item 14. dentielle a été repartee au poste 14. 

13. Estimated market value of automobiles. 13. Valeur marchande estimative des automobiles. 
Refers to the estimated market value of Valeur 	niarchande 	estimative 	des 	automobiles 
automobiles owned by family units. appartenant aux unites familiales. 

14. Equity in business/farm/profession. Net  14. Les valeurs nettes conwoerciales, agricoles ou 
investment 	(estimated 	market 	value 	of professionnelles. Intéréts nets 	(valeur mar- 
assets less 	liabilities) 	in business or chande estimative de l'avoir mains In dette) 
farm or professional practices in which dans les activités commerciales, agricoles ou 
a member(s) 	of a 	family was engaged at professionnelles exercées au moment de Pen- 
the time of the survey on the basis of quête 	par 	un 	ou 	plusieurs 	membres 	de 	Ia 
sole 	proprietorship, 	partnership 	or 	a famille sous forme d'entreprise individuehle, 
major shareholder in a private corpora- de 	société 	en 	nom 	collectif 	ou 	de 	société 
tion. 	In cases of partnerships and pri- privée 	(participation 	importante). 	Dens 	les 
vate corporations, only the share of the deux 	derniers 	cas, 	seule 	la 	part 	de 	Is 
family 	was 	taken 	into 	account provided famille a été retenue lorsque l'on disposait 
information 	was 	available 	on 	the d'information sur 	la proportion de l'affaire 
percentage 	share 	of 	business 	owned; possédée; 	autreinent, 	on acceptait le montant 
otherwise, the total reported amount was total déclaré. 
accepted. 

15. Estimated 	market 	value 	of 	vacation 15. Valeur marchande estimative de In maison de 
home. Market 	value of vacation home 	as villégiature. Valeur marchande des maisons de 
estimated by the respondent. villéqiature, 	dapré 	I 'E'St iFTIHi inn 	dii 	répon- 

lant. 

4 
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- Indebtedness and Its Sources 
	

A.1.3 La dette et ses origines 

following debt items are used in 
	

Les élêments de dette suivants servent 
iq total debt: 
	

définir is dette totale: 

Credit cards issued by banks. Amount 
outstanding on credit cards, namely 
"Chargex" (or "Visa") and "Master-
charge". 

Other universal credit cards. Amounts 
owed on non-bank universal credit cards 
such as American Express, Diners' Club 
and Carte Blanche. 

Charge accounts and instalment debt. 
Amount outstanding on credit cards 
issued by department stores, gasoline, 
airline and automobile rental companies 
as well as charge accounts at various 
department and retail stores. Included 
here are purchases made on continuous 
instalment account basis. 

Secured bank loans. Loans obtained from 
chartered banks against the security of 
marketable stocks and bonds. 

Other collateral bank loans. Loans ob-
uined from chartered banks against the 
ncurity of automobiles or other house-

HId goods, e.g., furniture. Mortgage 
-ins are excluded. 

udent loans. Principal outstanding on 
atudent loans, including amounts out-
standing on loans not yet subject to re-
payment. These loans are fully secured 
by the federal government and are issued 
to individuals for the purpose of Finan-
cing their continued education.  

Cartes de credit émises par les banques. Mon-
tant impayé sur lee cartes "Chargex" (ou 
"Visa") et "Mastercharge". 

Autres cartes de credit universelles. Montant 
impayé sur les cartes de credit universelles 
non bancaires (American Express, Diners' Club 
et Carte Blanche, par ex.). 

Coirptes de credit et dette sur achats h tern-
pérnent. Montant impayé sur les cartes de 
credit émises par les grands magasins et les 
sociétés petrolieres, aerienries et de loca-
tion de voitures, ainsi que sur les comptes 
de credit dane les grands magasins et dans 
les magasins de detail; sont aussi comptés 
les achats faits & temperament. 

Emprunts bancaires garantis. Préts consentis 
par les banques a charte et garantis par des 
actions et des obligations négociables. 

Autres eurunts bancaires garantis. Préts 
consentis par les banques b charte et garan-
tis par une automobile ou des biens ménagers 
(des meubles, par exemple). Les prêts hypo-
thécaires sont excius. 

Préts aux étudiants. Principal impayé des 
prêts aux étudiants, y compris les moritants 
dus sur lee prêts qui ne sont pas encore rem-
boursables. Ces prêts sont entièrement garan-
tis par le gouvernement fédéral et ila sont 
consentis aux particuliers désireux de pour-
suivre leurs etudes. 

7. Other 	bank 	loans. All 	other 	personal 7. Autres 	emprunts 	bancaires. bus 	lee 	autres 
loans 	obtained 	from 	chartered 	banks prêts personnels consentis par lea banques 
whether 	unsecured 	or 	secured 	by 	such charte, 	garantis ou non par 	un 	nantissement 
collateral 	as 	the cash 	surrender 	value tel 	que 	la 	valeur 	de 	rachat 	des 	polices 
of 	life 	insurance 	policies; 	also 	in- d'assurance-vie; 	sont 	aussi 	comptés 	les em- 
'1uded here 	are home 	improvement 	loans prunts 	pour 	amelioration 	de 	logements, 	qui 
which 	are 	long 	term 	loans 	authorized sont des préts b long terme autorisés per Ia 
under 	the National Housing Act 	and ob- Loi 	nationale 	sur 	l'habitation 	et 	consentis 
tamed from chartered banks in order to par 	les banques 	b charte 	pour 	l'agrandiese- 
rike additions or alterations to a home. sent ou is renovation d'un logement. 

nans 	from sales 	finance and constiner A. Emprunts des sociétés de financement des yen- 
loan 	coianies. Amounts 	outstanding 	on tea et de préts h Is consomeation. Montants 
cash 	loans obtained 	from consuner 	loan dus 	sur 	lee prêts en espèces consentis par 
'urnpanies 	and 	licenced 	money 	lenders; les 	sociétés 	de préts 	b 	la 	consommation 	et 
iso included here are loans taken from les préteurs autorisés; 	sont egalement 	rete- 

;ales 	finance 	companies 	for 	financing nus les prêts obtenus d'une société de finan- 
he 	purchase 	of 	automobiles 	and 	other cement des ventes afin d'acheter une automo- 

- '-tail 	goods. bile ou autre bien de consommation. 

loans 	from 	credit 	unions 	and 	caisses 9. Emprunts des caisses d'épargne et de credit. 
populaires. Amounts 	owing on 	cash 	bar- Montants due sur lee préts en espèces consen- 
rowed 	from 	credit 	unions 	and 	caisses tis 	par 	les 	cooperatives 	de 	credit 	at 	les 
p)pulairoo. 	Mortinqe 	loans are excluded. cusses 	populaires. 	Lea 	préts 	hypothécaires 

soot excius. 
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Other institutional loans. Amounts out-
standing on loans from stock brokers, 
instJrance and trust companies, savings 
banks, 	farm-credit 	unions, 	bonds 
dealers, etc. 

Other debts and loans. Excepting mort-
qage debt, amounts owing on all other 
debts such as unpaid medical bills, 
loans from other persons outside the 
family unit, unpaid taxes, etc. 

Mortgage debt on vacation homes. Princi-
pal outstanding on all mortgages on 
vacation homes. 

Mortgage debt on homes. In cases where 
only part of the property was owner-
occupied, a prorating procedure was fol-
lowed along the same lines as described 
above for asset Item 12. 

A.2 Sources and Methods 

Almost all Canadian family units are 
included in the universe of potential 
respondents to the Survey. The three groups 
of exclusions are: first, residents of the 
Yukon and Nortwest Territories; second, mem-
bers of households located on Indian 
reserves; and, third, inmates of institu-
tions such as prisons, penitentiaries, 
jails, reformatories, mental hospitals, 
tuberculosis hospitals, sanetor turns, 
orphanages or homes for the aged. Initially, 
the sample included 17,066 dwellings but due 
to reasons such as vacancies, refusals, 
etc., 12,846 family units provided usable 
data. The exclusion of 112 family units who 
had military pay and allowances as their 
major source of income left 12,734 family 
units. Of these 12,734 family units, there 
were 8,033 husband-wife economic families 
with wives aged 15 to 64 years whose 
responses to income, asset and debt ques-
tions provide the data for this report. 

For a detailed discussion of sampling and 
corresponding methodology, readers are 
referred to the "Sources and Methods" sec-
tion (pages 61 to 64) of the 1977 wealth 
report (Catalogue No. 13-570) as well as 
a non-catalogued publication entitled 
"Evaluation of Data on Family Assets and 
Debts, 1977". In these two publications, 
various topics concerning the quality of the 
data are discussed. Topics include number of 
"good" records for various sections, 
exclusions, imputations, response rates and 
reliability of estimates. Furthermore, since 
income data are such a vital component of 
this publication, the "Sources and Methods" 

111. Autres erirunts d'établissements financiers. 
Montants dus sur les prets consentis par 1 
courtiers en valeurs mohilières, les compi-
gnies d'assurances et les sociétés de fH'j- 
cie, les banques d'pargne, les caisses 
credit agricoles, les courtiers en obliga-
tions, etc. 

Autres dettes et enrunts. Montants dus sur 
toutes les autres dettes, sauf Ia dette hypo-
thécaire: comptes de médecin impayés, prêts 
consentis par des personnes ne faisant pas 
partie de 	l'unité 	faniiliale, 	et 	irnpOts 
irnpayés, etc. 

Dette hypothécaire sur les maisons de yule-
giature. Principal impayé de toutes les hypo-
thèques sur les maisons de villégiature. 

Dette hypothécaire sur le logement. Lors-
qu'une partie seulement du logement était 
occupée par son propriétaire, on a adopté la 
méthode de calcul proportionnel utilisée pour 
le poste 12 de l'avoir. 

A.2 Sources et méthodes 

La presque totalité des unites lamiliales 
canadiennes fait partie de l'univers des répon-
dants éventuels, sauf les residents du Yukon ct 
des Territoires du Nord-Ouest, les membres de; 
mCnages vivant dans les reserves indiennes et Ic; 
pensionnaires d'institutions telles que les pri-
sons, les pénitenciers, les maisons de correc-
tion, les hôpitaux pour malades mentaux, lea 
hôpitaux pour tuberculeux, les sanatoriums, les 
orphelinats et les foyers pour vieiliards. 
L'échantillon initial comptait 17,066 logements, 
inais des facteurs tels qua les logements vacants 
et les refus ont fait que 12,846 unites famili-
ales ont fourni des données utilisables. Si l'on 
exciut 112 unites familiales qui ont tire la 
majeure partie de leur revenu de soldes et d'in-
dernnités militaires, il reste 12,734 unites fami-
hales. Parmi ces 12,734 unItes familiales, ii y 
avait 8,033 fariiilles économiques époux-épouse oi 
les épouses étaient âgées de 15 a 64 ans et dont 
les réponses aux questions sur le revenu, l'avoir 
et la dette constituent la base des données de ce 
rapport. 

Pour une description détaillée de l'échantil-
lon et de Ia méthodologie utilisés, le lecteur 
consultera Ia section sur les "Sources at inétho-
des" aux pages 61 a 64 de la publication de 1977 
sur la richesse (n°  13-570 au catalogue), de mérne 
que le document non publié intitulé "valuation 
des données sur l'avoir at la dette des families, 
1977". Ces deux publications abordent diverses 
questions intéressant la qualité des données, 
notamment le nombre de "bons" résultats par 
section, les exclusions, les imputations, lea 
taux de réponses et la fiabilité des estima-
tions. En outre, puisque les données sur Ic 
revenu sont si vitales, ii y aurait lieu d'ét;j-
dier Ia section sur las "Sources et méthodes" ne 
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'tion of Income Distributions by Size in 
' 	Y,iiada, 1976, Catalogue No. 13-207 (pages 

to 33) should also be examined. 

A.3 Lkiverse Selection  

1a publication Repartition du revenu mu Canada 
melon Is taille du revenu, 1976, no 13-207 au 
catalogue (pages 26 a 33). 

A.3 Selection de l'univers 

On dfinit ici Ia famille comme un couple 
mane at les personnes gui lui sont unies par 
filiation, manage ou adoption et gui hahitent 
avec lui. Ainsi, un époux, une épouse et les 
parents qui vivaient ensemble au moment de l'en-
quête (mai 1977) mont considérés conime une unite 
familiale, quel que soit leur lien de parentê. 
Nont pas été retenus les mernbres d'une famille 
qul ont quitté celle-ci pour une raison ou pour 
une autre (manage, décès, etc.), pour une partie 
de l'année. 

Certaines unites familiales n'ont pas existé 
pendant toute l'année (un couple mane au milieu 
de 1976, par exemple). Outre les enfants céliba-
taires, les autres personnes qui composent le 
plus souvent les ménages sont des enfants manes, 
un père veuf ou une mere veuve. 

Puisque le but de ce rapport était d'étudier 
la nichesse des families économiques époux-épouse 
au printemps de 1977, selon le statut d'activité 
de l'épouse en 1976, il était nécessaire de 
determiner si quelque groupe particulier de 
farnilles ne me conformait pas a la structure 
générale. Le tableau A.1 illustre les résultats 
de l'enquête preliminaire qui a fait ressortir 
deux caractéristiques: 

a) le niveau de la participation au travail tel 
que défini dans Ia partie A.4 était très élevé 
chez les jeunes épouses (70.3% des épouses 
âqées de 15 & 24 ans) mais diminuait progres-
sivement avec l'âge. Toutefois, il y avait une 
baisse soudaine et importante du taux de 
participation parmi les épouses âgées de 65 
ans et plus. Puisque 65 ans est l'âge normal 
de la retraite, ce résultat n'a nien d'éton-
nant. 

h is richesse moyenne réelle et les differences 
entre la richesse moyenne des families oi 
l'épouse travaille et des families oi l'épouse 
ne travaille pas ont tous deux suivi une ten-
dance plus ou moms uniforme au cours du cycle 
vital, jusqu'à l'ge de la retraite. Toute-
fois, les données montrent une augmentation 
sourtaine et importante dans le cam des famil- 

oj lee épouses travaillent et mont Agdes 
Ii 65 ans st plus. 

The family in this publication is defined 
as a married couple along with persons re-
lated to them by blood, marriage or adoption 
who live with them. Thus, a husband, wife 
and their relatives living together at the 
time of the Survey (May 1977) were con-
sidered to comprise one family whatever the 
degree of family relationship. No recall or 
adjustment was made to account for persons 
who were members of the family for part of 
the year and who left because of marriage, 
death or other reasons. 

Some family units existing at the time of 
the Survey were not family units during the 
whole year, as for example, a couple who 
married in the middle of 1976. Aside from 
single Sons and daughters, other relatives 
most commonly found living in the household 
wt , ri ,  married sons and daughters and widowed 

ts. 

S 	ince the purpose of the study was to in- 
gate the wealth position of husband- 

He economic families in the Spring of 1977 
iy wife's work status in 1976, it was neces-
sary to determine if any particular group of 
families did not follow the general pat-
tern. As summarized in Table A.1, the pre- 
irninary investigation pointed to two 
natures: 

a) Participation in work, as defined below 
in Section A.4, began at a very high 
level among young wives (70.3% for wives 
iqed 15-24 years) but declined steadily 
with age. However, there was a sudden 
and major drop in the rate of work 
participation among wives aged 65 years 
and over. Since 65 is the normal retire-
ment age, th is is not unexpected. 

W Roth the actual average wealth holdings 
and the differences between the average 
wealth holdings of working-wife and 
non-working-wife families showed a more 
or less consistent pattern over the life 
'vcle until the retirement age. However, 
)he data showed a sudden and major jump 
in the case of families with workinq 
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TABII A.1. Number, 1976 Work Participation by Wi Fe and Averje Wealth of Husband-wife Economic 
Families by Age of Wife, Spring 1977 

TABLEAU A.1. Nombre, taux de participation des épouses en 1916 et richesse moyenne des Families 
économiques époux-épouse, melon l'âge de l'pouse, printen,s 1977 

Average wealth 

Sample Estimated Wife's work Richesse moyenne 
sire numbers1 partici-  

pation 
rate, 	1976 Working- Non- 

Age of wife wife working- 
Taille de Nombre Taux de families wife 

Age de l'épouse 	l'chan- esti- partici- families 
tillon matif 1  pation 

de Families oi Families 
l'épouse, i'épouse 01J l'pouse 
1976 travaille ne 

travaille 
p as 

15-24 years - ans 1,009 607 70.3 15,666 17,605 

25-34 years - ans 2,442 1,458 57.0 44,116 41,673 

35-44 years - ans 1,839 1,051 53.6 74,213 67,009 

45-54 years - ans 1,580 944 48.4 91,870 76,849 

55-64 years - ans 1,163 633 35.0 91,803 67,729 

65 and over - et plus 774 479 5.8 138,027 60,567 

Total 8,807 5,171 48.9 59,859 58,462 

Wife 15-64 - Epouse egee de 
15-64 ans 	 8,033 	4,692 	53.2 	58,995 	58,029 

Husband 15-64 - poux âgé de 
15-64 ans 	7,634 	4,480 	54.3 	58,607 	57,601 

Husband 65 and over - poux 
gé de 65 ans et plus 	399 	212 	30.4 	73,632 	63,948 

Wife 65 and over - pouse Ag6e 
de 65 ans et plus 	774 	479 	5.8 	138,027 	60,567 

Husband 15-64 - poux âgé de 
15-64 ans 	 68 	58 	5.2 	77,101 	96,702 

Husband 65 and over - poux 
âgé de 65 ans et plus 	706 	421 	5.8 	145,507 	55,514 

1 Totals may not add due to rounding. 
1 Les chiffres ayant été arrondis, leurs sommes peuvent ne pas correspondre aux totaux indiqués. 
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It was considered that, if all families 
'  were included in the analysis, the first 

leature would depress the overall work 
participation rate while the second would 
auqment the wealth of working-wife families 
upwards. The Survey which collected wealth 
data did not investigate work histories of 
wives. It is, therefore, quite possible that 
a non-working-wife, as defined for the pur-
poses of this study, might have worked in 
the years prior to 1976. While this limita-
tion was accepted in other cases, it was 
deemed to be too severe in the case of fami-
lies with wives aged 65 years and over. 
Wife's work participation rate in this age 
group was only 5.8%. It was considered 
highly unlikely that the remaining 94.2% did 
not work at any time before 1976. According-
ly, it was decided that, for the purposes of 
this study, husband-wife economic families 
with wives aged 65 years and over will be 
excluded from the analysis. 

There were 8,807 husband-wife economic 
families in the Survey sample. For reasons 
explained above, 774 families were dropped. 
Thus, the analyses in this paper are based 
on a sample of 8,033 husband-wife economic 
I irnilies with wives aged 15 to 64 years. 

A.4 Work Status24  

Conceptually, it is possible to designate 
a wife as a working wife according to one of 
the following criteria: 

(a) Current Labour Farce Status 

If a wife reported being in the current 
labour force at the time of the Survey 
in Spring 1977, it could be assumed that 
she was a working wife in 1976. However, 
this criterion was not given serious 
innsideration since it was least related 
t o the previous year's income or to the 
wnalth acci.snulated by the family over 
the previous years. 

Nous avons suppose que, si toutes les families 
étaient inciuses dons l'analyse, Is premiere 
caractéristique aurait pour effet de faire 
baisser le taux de participation globale, alors 
que is deuxième augmenterait la richesse des 
families oj l'épouse travaille. L'enquete qui a 
recueilli des données sue Ia richesse n'a pas 
étudié les antécédents professionnels de 
l'épouse. Par consequent, ii est possible qu'une 
épouse qui ne travaille pas, teile que définie 
aux fins de cette étude, avait travaillé dans les 
années antérieures h 1976. Bien qu'on sit acceptC 
cette limitation dams d'autres cas, on a jugé 
qu'elle était trop rigoureuse dans le cam des 
families oi les épouses étaient âgées de 65 ans 
et plus. Le taux de participation des épouses de 
ce groupe d'âge n'était que de 5.8%. On a jugé 
qu'il était très improbable que les autres 94.2% 
des épouses n'avaient travaillé a aucun moment 
avant 1976. Ainsi, on a décidé aux fins de cette 
étude d'exciure de l'analyse les families 
économiques époux-épouse oi les épouses étaient 
âqées de 65 ans et plus. 

Ii y avait 8,807 familIes économiques époux-
épouse dans l'échantillon. Pour les raisons 
citées plus haut, ii a fallu exciure 774 famil-
les. Ainsi, les analyses présentées dons ce docu-
ment me fondent sur un échantillon de 8,033 
families économiques Cpoux-épouse oü les épouses 
étaient Ag6es de 15 h 64 ans. 

A.4 Statut de travail 24  

En théorie, on peut classer une épouse comme 
étant une épouse qui travailie d'après l'un quel-
conque des critères suivants: 

a) Statut d'activité courante 

Si une épouse déclarait faire partie de is 
population active au moment de l'enquête au 
printemps de 1977, on pouvait supposer qu'elle 
était une épouse qui travaille en 1976. Toute-
fois, on n's pas accordé beaucoup d'irnportance 
a ce critBre puisqu'il était le mains lie au 
revenu de l'année antérieure ou a Is richesse 
accumulée par la famiiie dons le passé. 

hi Warked in 1976 
	

b) Travail en 1976 

the Survey respondents were asked to 
report the nunber of weeks in which they 
warked in 1976. Prima facie, it would be 
in objective criterion to designate a 
wife as a working wife if she reported 
having worked in one or more weeks 

The term "work" as used in this study 
relates to the activity which influences 
the financial position of the family in a 
direct manner. In a broader sense, how-
ever, all wiven work - he it in the 
iiarkutp I inn or at the horw , . 

On a demandé aux répondants a l'enquête de 
declarer is nombre de semaines pendant lea-
queues us avaient travaillé en 1976. De 
prime abord, ii semblait objectif de classer 
une épouse come étant une épouse qui tra-
vaille si elle avait déclaré avoir travaillé 

24 Le mot "travail" utilisé dans la présente 
étude ant trait a l'activité qui influe direc-
tement sur is situation financière de is 
famille. En termes plus qénéraux, cependant, 
toutes les époiises travaillent, que ce soit 

Ii 	iiaintoi 	dii tra.ii I no on tcoyior. 
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during 1976. However, some evaluation 
studies showed that the Survey data on 
weeks worked were qualitatively weaker 
than the earnings data. It was, there-
fore, not considered advisable to use 
weeks worked in 1976 as the primary 
criterion to designate working wives. 

(c) Earnings in 1976 

Traditionally, receipt of earnings in a 
particular year has been used as a proxy 
for work in that year, i.e., if a wife 
has received income from wages and sala-
ries, non-farm self-employment or self-
employment in farming, she would be 
designated as a working wife. This 
criterion presented two problems. On the 
one hand, this concept includes wives 
who may have undertaken a casual job for 
a short while (say, during pre-Christmas 
season only). Income from such employ-
ment would be more likely for immediate 
Consumption and would be unlikely to 
have an effect on either wealth or 
expectations of income. In other words, 
the marginal propensity to save from 
this transitory income may be close to 
zero. There were also cases where earn-
ings were reported without reporting any 
weeks worked. These may include indi-
viduals who did not work in 1976 but 
were paid in 1976 for work performed in 
1975. On the other hand, this concept 
excludes wives who reported "unpaid 
family work". Since these wives worked 
mostly in business or farm or profes-
sional interests owned by the family, it 
is almost certain that they contributed 
towards the financial position of the 
family. 

To arrive at a decision, different facets 
of this question were analysed. After some 
detailed consideration, it was decided to 
designate a wife as a "working wife" for the 
purposes of this study if: 

she reported some earnings and some 
weeks worked in 1976. There were 4,047 
families in the sample where wives 
reported earnings. Of these, 3,907 
satisfied this condition. 

she reported earnings amounting to at 
least $2,000 although she did not 
report any weeks worked in 1976. There 
were 140 families in which wives 
reported no weeks worked but reported 
earnings for 1976. After careful 
analysis of each record, it was 
decided that 60 of these families in 
which wives had reported earnings of 
at least $2,000 in 1976 will be 

une semaine ou plus au cours de 1976. Touti-
lois, certaines etudes d'évaluation ont montr( 
que les données de l'enquete sur le nombre de 
sernaines travaillées étaient de qualité inf-
rieure a celles qui portaient sur les gains. 
Par consequent, on a jugé préférable de ne pas 
utiliser le nombre de semaines travaillées en 
1976 comrne premier critère servant délinir 
les épouses qui travaillent. 

c) Gains en 1976 

Dens le passé, on a utilisé l'entrée des gains 
dans une année donnée comme étant un élément 
représentatif du travail su cours de l'année, 
c.-a-d., que, si une épouse avait tire un 
revenu sous forme de salaire ou traitement, ou 
d'un emploi autonome agricole ou non agricole, 
elle aurait éte classée comme épouse qui tra-
vaille. Ce critère présentait deux problémes. 
Premièrement, ce concept comprend les épouses 
qui auraient Pu avoir occupé un emploi occa-
sionnel pour une courte période seulement (par 
exemple, au cours de la saison précédant les 
Fetes). Ii est probable gue le revenu d'un tel 
emploi serait plutôt destine a la consommation 
immediate et n'aurait pas d'effet sur la 
richesse ou les revenus prévus. En d'autres 
termes, la propension marginale a i'épargne 
d'une partie de ces revenus temporaires pour-
rait se situer aux environs de zero. Il v 
avait aussi des cas oj les répondants avaient 
déclaré des gains mais aucune semaine travail-
lee. Ii se peut que ce groupe comprenne de 
particuliers qui n'avaient pes travaillé eri 
1976 mais qui avaient été payées au cours de 
i'année pour du travail accornpli en 1975. 
Deuxièmement, Ce concept exclut les épouses 
qui ont déclaré avoir travaillé sans "rémun&. 
ration pour la famille". Etant donné que ces 
épouses ont surtout travaillé dans des activi-
tés commerciales, agricoles ou professionnel-
les appartenant a la famille, ii est presque 
certain gu'elies ont contribué a la situation 
financière de la famille. 

Pour trancher la question, on en a analyse 
différentes facettes. Après mUre réflexion, on a 
décidé qu'aux fins de cette étude, une épouse 
serait considérée comme une "épouse gui travail-
ie" Si: 

elle déclarait certaines gains et certaines 
semaines en 1976. L'échantillon comprenait 
4,047 familles ob l'épouse avait déclaré 
des gains. De ce nombre, 3,907 familIes 
répondaierit a ce critBre. 

elle déciarait des gains d'au mains $2,000, 
bien qu'elle ait dit n'avoir travaillé au-
cune semaine en 1976. Ii y avait 140 famil-
ies oi les épouses ne déclaraient aucune 
semaine travaiilée mais qui avaient gagné un 
revenu en 1976. Après une analyse approfon-
die de chaque réponse, on a décidé de consi-
dérer comme famille o6 l'épouse travaille. 
60 des families au l'épouse avait déclaré un 
gain d'au mains $2,000 en 1976. (On a 
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'ated as working-wife families. (It 

' 	
found that 33 of these 60 families 

.1 substantial equities in business, 
rm and professional interests.) 

sFie did not report any earnings in 
1976 but was an unpaid family worker 
at the time of the Survey and also 
reported weeks worked in 1976. There 
were a total of 238 families where 
wives were unpaid family workers at 
the time of the Survey. Of these, 31 
have already been included under (i) 
above while 26 had reported neither 
earnings nor work in 1976. The remain-
ing 181 reported having worked in 1976 
and were included as "working wives". 
(It may be pointed out that 173 of 
these 181 families had business, farm 
or professional equities.) 

établi que 33 de ces 60 families avaient des 
parts d'intérêts cornmerciaux, aqricoles et 
professionnels considérables.) 

iii) elle n'avait déclaré aucun gain en 1976 mais 
travaillait sans rémunération pour la famil-
le au moment de l'enquête et avait déclaré 
des semaines travaillées en 1976. Ii y avait 
238 familIes oü les épouses étaient des tra-
vailleurs familiaux non rémunérés au moment 
de I'enquête. De Ce nombre, 31 avaient déja 
éte incluses en vertu de i) ci-dessus, alors 
que 26 n'avaient déclaré ni revenu, ni tra-
vail en 1976. Les 181 épouses restantes 
déclaralerit avoir travaillé en 1976 et ont 
été incluses parmi les "épouses qui travail-
le", (a souligrier que 173 de ces 181 famil-
les avaient des parts d'intérêts commer-
cisux, aqricoles ou professionnels). 

TA&E A.2. Husband-wife Economic Families, With Wives Aged 15-64 Years by Wife's 1976 Earnings and 
Weeks Worked, Spring 1977 

TA&EAIJ A.2. Families économiques époux-épouse, oui les épouses sont âqées de 15 a 64 ans, selon les 
gains et les semaines travaillées par l'épouse en 1976, printeas 1977 

Sample Estimated Average 
size numbers wealth 

Wife's 
earnings and weeks worked in 1976 

Taille de Nombre Richesse 
;ains et semaines travaillées par l'épouse en 1976 l'échan- estiniatif moyenne 

----------------- ------ 	- 	

--- 

 tillon 

1 000 

Nuii-iern 	';Irnlnqs and 	ion-/nra wenks - Gains e 	semaines 
I ravaillées supérieurs a zero 3,907 2,379 50,178 

I irnings of $2,000 or more and zero weeks - Gains d'au 
moms $2,000 et aucune semaine travaillée 60 32 481,899 

/mro earnings and non-zero weeks and currently unpaid 
family worker - Aucun gain et un Certain nombre de 
.semaines de travail et présentement travailleuse 
fan,iliale non réinunérée 181 87 143,634 

Working-wife fmiilies - Families oi l'épouse travaille 4,148 2,498 58,995 

'era earnings and zero weeks - Aucun gain et aucune 
semaine travaillée 3,671 2,073 57,134 

arnings less than $2,000 and zero weeks - Gains 
inférieur 6 $2,000 et aucune semaine travaillé 80 44 48,096 

.-nro earnings and non-zero weeks and currently not unpaid 
family worker - Aucun gain et aucune semaine tra- 
vaillée et n'est pas ectuellement une travailleuse 
lamiliale non rémunérée 134 76 88,123 

Non-working-wife fuilies - Families ob l'épouse ne 
travaille pas 3,885 2,193 58,029 
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Thus, with the traditional concept where 
earnings are used as a proxy for work, there 
would have been 4,047 families with working 
wives. The conceptual modifications outlined 
above resulted, as sitnmarized in Table A.2, 
in an addition of 181 families (with an 
average wealth of $143,634) and a deletion 
of 80 families (with an average wealth of 
$48,096) resulting in a net addition of 101 
families with working wives. Thus, the 8,033 
husband-wife economic families with wives 
aged 15 to 64 years in the sample were 
divided into 4,148 working-wife and 3,885 
non-working-wife families. 

Originally, it was intended to divide 
working wives into full time and part time 
working wives and conduct the analysis in 
terms of full time, part time and non-
working wives. The differences between the 
impact of full time and part time work on 
family wealth did not appear to be signifi-
cant enough to warrant this split. Accord-
ingly, the main analysis are by working and 
non-working status while the difference in 
full time and part time working-wife fami-
lies are discussed in Section 5. The crite-
ria used to subdivide working wives into 
full and part time is shown in Table 5.1. 

A.5 Inclusion of Business, Farm and Profes-
sional Equities in Wealth 

Ainsi, selon le concept traditionnel oi l'o'i 
utilise les gains pour représenter le travail, i 1 
y aurait 4,047 families oi l'épouse travaille. 
Les modifications a ce concept qui sont décrites 
brièvement ci-dessus et résumées dana le tablem 
4.2 ont mené a i'inciusion de 181 families addi-
tionnelles (ayant une richesse moyenne de 
$143,634) et b l'exclusion de 80 families (ayant 
une richesse moyenne de $48,096), ce qui repré-
sente l'addition nette de 101 families oi 
l'épouse travailie. Ainsi, les 8,033 families 
économiques époux-épouse ob les épouses étaient 
âgées de 15 a 64 ans qui faisaient partie de 
l'échantillon ont été divisées en 4,148 familles 
oi:i lépouse travaille et 3,885 families oi 
lépouse ne travailie pas. 

Au depart, on avait l'intention de diviser les 
épouses qui travaillent en épouses travaillant a 
plein temps et en épouses travaillant a temps 
partiel et de fonder l'analyse sur trois catégo-
ries, soit les épouses travaillant a plein temps, 
les épouses travaillant a temps partiel, et les 
épouses ne travaillant pas. Toutefois, lea diffé-
rences entre l'effet du travail a plein temps et 
l'effet du travail a temps partiel sur la riches-
se de Ia faniille ne semblaient pas suffisamment 
importantes pour justifier cette division. Par 
consequent, l'analyse principale se fonde sur 
deux grandes categories, soit les families oi 
l'épouse travaille et lea families oi l'épouse no 
travaille pas, alors que Ia difference entre ion 
families oi i'épouse travaille a plein temps (-t 
celles oi:i l'épouse travaille a temps partiel fair 
l'objet de Ia partie 5. Lea critères dont on 
s'est servi pour subdiviser les épouses qui tra-
vaillent en épouses travaillant a plein ternps et 
en épouses travaiilant a teinps partiel paraissent 
su tableau 5.1. 

A.5 Inclusion des valeurs nettes cormrciales, 
agricoles et professionnelles dana Is 
richease 

Wealth is the difference between total 
assets owned and debts owed. The items which 
entered the balance sheet to calculate the 
wealth of families are listed and defined 
above. It is important to single out one 
item in this Section. This related to the 
business, farm and professional equities of 
families. Whether or not these equities 
should be included in the family balance 
sheet was considered due to the following 
factors: 

(a) The average business/farm/professional 
equity ($156,031) was so large compared 
to the average value of all other assets 
that it makes the analysis of other com-
ponents quite difficult and reduces 
their influence on the overall position 
considerably. 

La richesse est Ia difference entre l'avoir 
total et Is dette totale. On a mentionné et 
défini plus haut les éléments du bilan dont on 
s'est servi pour calculer la richesse des 
families. Ii est important d'accorder, dana cette 
partie, une attention particulière a un de ces 
éléments. Ii s'agit des valeurs nettes 
commerciales, agricoles et professionneiles des 
families. On a hésité a inclure ces intéréts dans 
lea bilans des families pour lea raisons sui-
vantes: 

a) les valeurs nettes commerciales, agricoles et 
professionnelles moyennes ($156,031) étaient 
si élevées comparativement a Ia valeur moyenne 
de tous les autres avoirs qu'elles rendaient 
très difficile l'analyse des autres compo-
santes et réduisaient considérablement letir 
influence sur Is situation globale. 
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IAHH 	A.S. 	Husband-wife Economic Families, With Wives Aged 15 to 64 Years, by Presence of Business! 
Farm/Professional Interests and Wife's Work Status, Spring 1977 

14111 1 AU r. 	Families économiques époux-épouse oa les épouses mont âqées de 15 a 64 ans, melon Is 
presence d'intérêta conerciaux, agricoles et professionnels et le statut d'activité de 
l'Cpouse, printeips 1977 

Sample Estimated Average Average Ratio of 
size numbers 1  wealth business total 

equity debts to 
Presence of business and total 
wife's work status assets 

Presence d'intérèts commerciaux Tailie de Nombre Richesse Moyenne Rapport 
et statut d'activité de l'epouse l'êchan- esti- moyenne des de Is 

tillon matif 1  jntérêts dette 
commer- totale 
ciaux a l'avoir 

total 

'000 

Without business/farm/professional 
interests - Sane intCrêts 
cosmnerciaux, agricoles et profes- 
sionnels 

Working-wife families - Families 
o'u l'epouse travaille 3,221 2,026 33,534 - 28.8 

, \on-working-wife families - 

Families oü l'épouse ne 
travaiile pas 3,080 1,792 39,294 - 18.8 

Total 6,301 3,818 36,237 - 24.0 

With business/farm/professional 
interests - Avec intérts 
coianerciaux, agricoles et profes-
sionnels 

Working-wife families - Families 
oj l'pouse travaille 	927 	472 	168,281 	86,052 	10.2 

Non-working-wife families - 
Families oi l'épouse ne 
travaille pas 	805 	402 	141,629 	76,750 	10.0 

Total 1,732 874 156,031 81,776 10.1 

All fmuilies - Toutes lee fiilles 

Working-wife families - Families 
oij l'épouse travaille 4,148 2,498 58,995 16,259 19.8 

Non-working-wife families - 
Families oj l'épouse ne 
travaiiie pas 3,885 2,193 58,029 14,051 15.1 

total 8,033 4,692 58,543 15,227 17.7 

1 	Totals may not add due to rounding. 
1 Les chiffres ayant été arrondis, ieurs sommes peuvent ne pam correspondre aux toteux indiqués. 
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Although only about one-fifth of all 
families had such interests, about one-
half of all wealth belonged to these 
families. Their inclusion in the analy-
sis, thus, complicated the situation 
since there did not appear to be any 
close relationship between the incidence 
of work among wives and the incidence 
of business/farm/professional interests 
among families. 

For reasons of difficulties of collec-
tion, only data on equities in business, 
farm and professional interests are 
available. Thus, the assets of families 
with such interests do not include the 
assets and debts of these families 
related to business/farm/profession but 
only net equities are added to their 
assets. Because of the very heavy weight 
of these equities, they tend to distort 
the asset and debt ratios. 

Table A.3 suimarizes the above points. 
However, in spite of these factors, it was 
honsidered that one-fifth was a signifi-
cantly large part of the total universe and, 
therefore, the exclusion of families with 
business/farm/professional equities would 
not present a complete picture even if it 
would clarify some of the relationships 
between the variables. Accordingly, it was 
decided to retain these families in the 
sample and point out their special effect, 
wherever possible, in the analysis. 

bien qu'environ un cinquieme seulement 
toutes les familles possédait de tels int.( -
rêts, environ la moitié de toute la riches: 
appartenait b ces families. Par consequent 
i'inciusior, de ces intérêts dons l'analy; 
compliqusit Ia situation puisqu'il ne semblait 
pas y avoir de rapport étroit entre Ia fré-
quence du travail chez les épouses et la Ire-
quence des intérêts commerciaux, agricoles et 
professionnels chez les families. 

pour des raisons liées aux difficultés de Ia 
collecte de tels renseignements, seules les 
donnes sur Ia valeur nette des intérêts 
commerciaux, agricoles et professionnels mont 
disponibles. Ainsi, l'avoir des families ayant 
de teis intérêts ne comprend pas i'avoir et la 
dette de ces families liées aux activités corn-
inerciales, agricoles et professionnelles, mais 
seules les valeurs nettes qui sont ajoutées 
leur avoir. Ces intéréts ont tendance a faus-
ser ies rapports entre l'avoir et Ia dette en 
raison de leur poids important. 

Le tableau A.3 resume ce qui précède. Toute-
lois, malgré ces facteurs, on a jugé qu'un cm-
quième était une part significative de l'univers 
total et par consequent, que l'exciusion des 
familles ayant des intérêts comrnerciaux, agri-
coles at professionnels vie présenterait pas tin 
tableau complet de la situation, bien qu'ell 
aurait rendu plus clairs certains des rapport 
entre les variables. Pour cette raison, on 
décidé d'inclure ces families dans l'échantiilnn 
et de souligner autant que possible mu cours 
l'anaiyse leur effet special. 
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SELECTED PUBLICATIONS 

The following are some other selected 
Lications of Statistics Canada dealing 
1 incomes, assets and indebtedness. 

('it alogue 

Occasional 

13-525 Incomes, Assets and Indebtedness of 
Non-farm Families in Canada, 1963, E. 

13-529 Incomes of Non-farm Families and 
Individuals in Canada, Selected Years 
1951-1965, E and F. 

13-547 Incomes, Assets and Indebtedness of 
Families in Canada, 1969, Bi1. 

13-550 Survey of Consumer Finances, Volume 
Selected Reports, 1970, Bil. 

13-551 Survey of Consumer Finances, Volume 
Selected Reports, 1970, Bil. 

13-553 Statistics on Low Income in Canada, 
1969, BiI. 

13-559 Income 	Inequality: 	Statistical 
Methodology and Canadian Illustra-
tions, Flu. 

13-567 Household Facilities by Income and 
Other Characteristics, 1976, Ri!. 

13-570 The Distribution of Income and Wealth 
in Canada, 1977, Ri!. 

'omes, Assets and Indebtedness of 
F 'nulies in Canada, 1977, Bil. 

At iiival 

13-206 Income Distributions by 	Size in 
Canada, Preliminary Estimates, annual 
since 1971, Ru. 

13-207 Income Distributions by Size in 
Canada, annual since 1971, Ru. 

13-208 Family Incomes (Census Families), 
annual since 1971, Bil. 

13-210 Income After Tax, Distributions by 
Size in Canada, annual since 1971, 
Bil. 

E. - English F. - French Flu. - Bilingual 

In addition to the selected publications 
listed above, Statistics Canada publishes a 
wide range of statistical reports on Cana-
dian economic and social affairs. A compre-
hensive catalogue of all current publica-
tions is available free on request from 
Statistics Canada, Ottawa (Canada), K1A 016. 

Revenue Canada (Taxation) publishes annu-
ally "Taxation Statistics, Part 1 - Individ-
uals", which may be obtained from local 
;njthnriied aqPnts and other rommunitv honk- 

PUBLICATIONS CHOISIES 

Voici 	quelques-unes des 	publications de 
Statistuque Canada portant sur le revenu, avoir 
et endettement. 

Catalogue 

Hors série 

13-525 Incomes, Assets and Indebtedness of Non- 
farm Families in Canada, 1963, A. 

13-529F Revenu des families et des partuculiers 
non agricoles au Canada, certaines 
années, 1951-1965, A et F. 

13-547 Revenu, avoir et dette des families au 
Canada, 1969, Bil. 

13-550 Enquête sur les finances des consomma-
teurs, volume I, certains comptes rendus, 
1970, Ri!. 

13-551 Enquête sur les finances des consomma-
teurs, volume II, certauns comptes ren-
dus, 1970, Ru. 

13-553 Faibies revenus au Canada, 1969, Bil. 

13-559 Inéqalité 	des 	revenus: 	Méthodoloqie 
statistique et exemples canadiens, Ru. 

13-567 fquipement ménager selon le revenu et 
d'autres caractéristiques, 1976, Bul, 

13-570 La repartition du revenu et de la riches- 
Se au Canada, 1977, Ri!. 

13-572 Revenu, avoir et dette des families au 
Canada, 1977, Bil. 

Annuel 

13-206 Répartitinn du revenu au Canada selon Ia 
taille du revenu, premieres estimations, 
annuel depuis 1971, Ru. 

13-207 Repartition du revenu au Canada selon Ia 
tailie du revenu, annuel depuis 1971, 
Ru 1. 

13-208 Revenu des families (Families de recense-
ment), annuel depuis 1971, RU. 

13-210 Revenu après urnpôt, repartition selon Ia 
tai!!e du revenu mu Canada, annuel depuis 
1971, Ru. 

A. - Anqlais F. - Français Ri!. - Bilingue 

Outre les publications ci-dessus énumérées, 
Statistique Canada publie une grande variété de 
rapports statistiques sur le Canada tant dens le 
domaine économique que social. On peut se procu-
rer gratuitement un catalogue conuplet des publi-
cations courantes h Statistigue Canada, Ottawa 
(Canada), K1A 0T6. 

Revenu Canada (Impôt) publie un bulletin 
annuel intitulé "Statistique fiscal, partie 1 - 
Particuliers". 11 peut être obtenu auprès des 
anents 	nutnris 	1nrai', 	dn'; 	Ii' -; 	I 1 hrniri i'; 
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